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LISTE  DES  PRINCIPALES  ABREVIATIONS 


Acad.  Salés. 

Act.  acad.  Bord. 

Alm.   Calais. 

Alm.  Seine-et-Marne. 


A.  N. 

Anj.  hist. 

Ann.  A. 

Ann.  Acad.  Mâcon. 


Ann.  Auv. 

Ann.  Bourb. 
Ann.  Bref. 
Ann.  Com.  FI. 
Ann.  Creuse. 
Ann.  départ.  Aorra. 

Ann.  Fac.  Bord. 

Ann.  fléchoises. 
Ann.  Grenoble. 
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Ann.  Soc.  Ain. 
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Thierry. 
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belles-lettres  et  arts  de  Bordeaux. 
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et  du  diocèse  de  Meaux. 

Archives  Nationales. 

L'Anjou  historique. 
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des  arts,  sciences,  belles-lettres  et  agricul- 
ture de  Saône-et-Loire. 

Annales  scientifiques,  littéraires  et  indus- 
trielles de  V Auvergne. 

Annales   bourbonnaises. 

Annales  de  Bretagne. 

Annales  du  comité  flamand  de  France. 

Grand  annuaire-almanach  de  la  Creuse. 

Annuaire  des  cinq  départements  de  l'an- 
cienne Normandie. 

Annales  de  la  Faculté  des  Lettres  de  Bor- 
deaux. 

Annales  fléchoises  et  de  la  vallée  du  Loir. 

Annales  de  V  Université  de  Grenoble. 

Annales  du  Midi. 

Annuaire  de  la  Manche. 

Annales  de  l'Ecole*  libre  des  Sciences  Poli- 
tiques. 

Annales  de  Saint-Louis  des  Français  (Rome). 

Annales  de  la  Société  d'émulation  et  d'agri- 
culture de  VA  in. 

Annales  de  la  Société  historique  et  archéo- 
logique  de   Château-Thierry. 

Annales  de  la  Société  d'agriculture,  sciences 
et  arts  de  la  Dordogne. 

Annales  de  la  Société  éduenne. 
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Soc. 
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Tarn 

Ann. 
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mis. 
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Annales  de  la  Société  historique  et  archéo- 
logique du  Gâtinais. 
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arts  et  commerce  du  Puy. 

Annales  de  la  Société  d'agriculture,  indus- 
trie, sciences,  arts  et  belles-lettres  du  dé- 
partement de  la  Loire. 

Annuaire  de  la  Société  d'histoire  et  d'ar- 
chéologie lorraine  (Metz). 

Annales  de  la  Société  académique  de  Nantes 
et  de  la  Loire -Inférieure. 

Annales  de  la  Société  philotechnique. 

Annuaire  de  la  Société  d'émulation  de  la 
Vendée. 

Annales  de  la  Société  d'émulation  des 
Vosges. 

Annuaire  du  Tarn. 

Annuaire  historique  du  département  de 
l'Yonne. 

appendice. 

Archives  d'Anjou. 

Archives  de  Vart  français. 

Archives  curieuses  de  l'histoire  de  France 
(Cimber  et  Danjou). 

Archives  historiques  de  la,  Gironde. 

Archives  historiques  de  la  Marche  et  du 
Limousin. 

Archives  historiques  du  Poitou. 

Archives  historiques  et  statistiques  du  dé- 
partement du  Rhône. 

Archives  historiques  de  la  Saintonge  et  de 
l'Aunis. 

Archives  des  missions  scientifiques  et  litté- 
raires. 

Séances  et  travaux  de  l'Académie  des 
Sciences  morales  et  politiques. 

Association  catholique. 

Association  française  pour  l'avancement  des 
sciences  .-comptes  rendus. 

Athenœum. 

Atti  délia  reale  academia  dei  Lincei,  Ren- 
diconti. 

L'Auvergne  historique,  littéraire  et  artis- 
tique. 

Bibliothèque  de  l'Ecole  des  Chartes. 

Bergens  Hislorik  Forenings  Skrifter. 
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Bib.  Mod. 

B.  N. 

B.  Sort». 

Bul.  Acad.  Belg. 

Bul.  Acad.  Del. 

Bull.  Ass.  Bret. 

Bul.  Assoc.  fr.  Se. 

Bul.  Auv. 

Bul.  Bib. 

Bul.  Com.  A.  chr. 

Bul.  Com.  Auch. 

Bul.  Com.  flam. 
Bul.  Com.  Hist. 
Bul.  Com.  Mad. 
Bul.  Com,.  May. 

Bul.  Com.  Narbonne. 

Bul.  Com.  Seine-Infé- 
rieure. 
Bul.  Conf.  Meaux. 

Bul.  Diana. 
Bul.  dioc.  Beauvais. 
Bul.  dioc.  Lyon. 
Bul.  dioc.  Pamiers. 
Bal.  géog.   hist.   desc. 

Bul.  hist.  relig.  Dij. 

Bul.  Mulhouse. 
Bul.  relig.  Rouen. 

Bul.  se.  pharm. 
Bul.  Soc.  Abb. 

Bul.  Soc.  acad.  Brest. 
Bul.  Soc.  Ain. 

Bul.  Soc.  Allier. 


Le  Bibliographe  moderne. 

Bibliothèque  Nationale. 

Bibliothèque  de  la  Sorbonne. 

Bulletin  de  l'Académie  royale  de  Belgique. 

Balletin  de  V Académie  Delphinale. 

Bulletin   de  V Association  bretonne. 

Bulletin  de  V  Association  française  pour 
l'avancement  des  sciences. 

Bulletin  historique  et  scientifique  de  l'Au- 
vergne. 

Bulletin  du  bibliophile  et  du  bibliothécaire. 

Bulletin  du  Comité  de  V Art  chrétien  de 
Nîmes. 

Bulletin  du  Comité  d'histoire  et  d'archéolo- 
gie de  la  province  ecclésiastique  &  Auch. 

Bulletin  du  Comité  flamand  de  France. 

Bulletin  du  Comité  des  travaux  historiques. 

Bulletin  du  Comité  de  Madagascar. 

Bulletin  de  la  Commission  historique  et 
archéologique  de  la  Mayenne. 

Bulletin  de  la  Commission  archéologique 
et  littéraire  de  Narbonne. 

Bulletin  de  la  Commission  des  antiquités 
de  la  Seine-Inférieure. 

Bulletin  de  la  Conférence  d'histoire  et  d'ar- 
chéologie du  diocèse  de  Meaux. 

Bulletin  de  là  Diana. 

Bulletin  religieux  du  diocèse  de  Beauvais. 

Bulletin  historique  du  diocèse  de  Lyon. 

Bulletin  historique  du  diocèse  de  Pamiers. 

Bulletin  de  géographie  historique  et  des- 
criptive. 

Bulletin  d'histoire  et  d'archéologie  reli- 
gieuses du  diocèse  de  Dijon. 

Bulletin  du  Musée  historique  de  Mulhouse. 

Bulletin  religieux  de  l'archidiocèse  de 
Rouen. 

Bulletin  des   sciences  pharmaœlogiques. 

Bulletin  de  la  Société  d'émulation  d'Abbe- 
ville. 

Bulletin  de  la  Société  académique  de  Brest. 

Bulletin  de  la  Société  de  géographie  de 
l'Ain. 

Bulletin  de  la  Société  d'émulation  du  dépar- 
tement de  l'Allier. 
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Bul.  Soc.  A.  N. 

Bul.  Soc.  A.  O. 

Bul.  Soc.  A.  P. 

Bul.  Soc.  Ar. 

Bul.  Soc.  arch.  lor. 

Bul.  Soc.  arch.  Morb. 

Bul.  Soc.  Arch.   Sain- 

tonge. 
Bul.  Soc.  Ardèche. 

Bul.  Soc.  Aude. 

Bul.  Soc.  Aral. 
Bul.  Soc:  B.-Alpes. 

Bul.  Soc.  Bayonne. 

Bul.  Soc.  Bé. 

Bul.  Soc.  Beauj. 

Bul.  Soc.  Bel. 

Bul.  Soc.  Borda. 
Bul.  Soc.  Boulogne. 

Bul.     Soc.     Bourbon- 
nais. 
Bul.  Soc.  Brie. 

Bul.  Soc.   Brie-C.-R. 

Bul.  Soc.  ('ambrai. 

Bul.  Soc.  Char. 

Bul.  Soc.  Chaurnj. 
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Bulletin   de   la   Société  des   antiquaires   de 
Normandie. 

Bulletin  de   la   Société   des   antiquaires   de 
VOuest. 

Bulletin  de   la   Société   des   antiquaires   de 
Picardie. 

Bulletin  périodique  de  la  Société  ariégeoise 
des  sciences,  lettres  et  arts. 

Bulletin  mensuel  de  la  Société  d'archéolo- 
gie lorraine. 

Bulletin    de    la    Société    archéologique    du 
Morbihan. 

Bulletin  de   la   Société  des  archives   histo- 
riques de  la  Saintonge. 

Bulletin  de  la  Société  des  sciences  naturelles 
et  historiques  de  V Ardèche. 

Bulletin  de  la  Société  d'études  scientifiques 
de  VAude. 

Bulletin  de  la  Société  d'études  d'Avallon. 

Bultetin  de  la  Société  scientifique  et  litté- 
raire des  Basses-Alpes. 

Bulletin  de  la  Société  des  sciences  et  arts 
de  Bayonne. 

Bulletin    de    la    Société    archéologique    de 
Béziers. 

Bulletin  de  la  Société  des  sciences  et  arts 
du  Beaujolais. 

Bulletin  de  la  Société  belfortaine  d'émula- 
tion. 
•Bulletin  de  la  Société  de  Borda. 

Bulletin  de  la  Société  académique  de  l'arron- 
dissement de  Boulogne- sur-Mer. 

Bulletin-Revue  de  la  Société  d'émulation  et 
des  beaux-arts  du  Bourbonnais. 

Bulletin  de  la  Société  littéraire  et  artistique 
de  la  Brie   (Meaux). 

Bulletin   de    la   Société   d'histoire   de  Brie- 
Comte-Robert. 

Bulletin  de   la  Société  d'éludés   de   la  pro- 
vince de   Cambrai. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique  et  his- 
torique de  la  Charente. 

Bulletin  de  la  Société  académique  de  Chau- 
ny. 
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Bul.  Soc.  Comp. 
Bul.  Soc.  Cor. 
Bul.  Soc.  Corb. 
Bul.  Soc.  Deux-Sèvres. 

Bul.  Soc.  Dr. 

Bul.  Soc.  Draguignan. 

Bul.  Soc.  Dunoise. 
Bul.  Soc.  et.  colon. 

Bul.  Soc.  Finistère. 

Bnl.  Soc.  géog.  Lille. 

Bul.  Soc.  géog.  Roch. 

Uni.  Soc.  géog.  Toul. 

Bul.  Soc.  Gers. 

Bul.  Soc.  H.-Alpes. 

Bul.  Soc.  H.  F. 

Bul.  Soc.  hist.  art. 

Bul.  Soc.  hist.  méd. 

Bul   Soc.  Hist.  Par.  et 

I.-de-F. 
Bul.  Soc.  Hist.  P.  F. 

Bul.  Soc.  hist.  pharm. 

Bul.  Soc.  hist.  VIIe. 


Bulletin  de  la  Société  artistique  et  indus- 
trielle de  Cherbourg. 

Bulletin  de  la  Société  historique  de  Com- 
piègne. 

Bulletin  de  la  Société  historique  des  lettres, 
sciences  et  arts  de  la  Corrèze. 

Bulletin  de  la  Société  de  Corbeil,  Etampes 
et  de  Hurepoix. 

Bulletin  de  la  Société  de  statistique,  scien- 
ces, lettres  et  arts  du  département  des 
Deux-Sèvres. 

Bulletin  de  la  Société  départementale  d'ar- 
chéologie et  de  statistique  de  la  Drôme. 

Bulletin  de  la  Société  d'études  scientifiques 
et  archéologiques  de  la  ville  de  Dragui- 
gnan. 

Bulletin  de  la  Société  dunoise. 

Bulletin  de  la  Société  des  études  coloniales 
et  maritimes. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique  du 
Finistère. 

Bulletin  de  la  Société  de  géographie  de 
Lille. 

Bulletin  de  la  Société  de  géographie  de 
Bocheforl. 

Bulletin  de  la  Société  de  géographie  de 
Toulouse. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique  du 
Gers. 

Bulletin  de  la  Société  d'études  des  Hautes- 
Alpes. 

Annuaire-Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire 
de  France. 

Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  de  Vart 
français. 

Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  de  la 
médecine. 

Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  de  Paris 
et  de  VIle-de-France. 

Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  du  pro- 
testantisme français. 
Bulletin  de  la  Société  d'histoire  de  la  phar- 
macie. 
Bulletin  de  la  Société  d'histoire  et  d'archéo- 
logie du   VIIe  arrondissement. 
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Bul.  Soc.  H.-Loire. 

Bul.  Soc.  H.  M. 

Bul.  Soc.  H.-S. 

Bul.  Soc.  ind.  Mayen- 
ne. 

Bul.  Soc.  indust.  An- 
gers. 

Bul.  Soc.  Is. 


Bul.  Soc.  Lang.  Géog. 

Bul.  Soc.  Langres. 

Bul.  Soc.  Laon. 
Bul.  Soc.  Lim. 

Bul.  Soc.  Lot. 

Bul.  Soc.  Louviers. 
Bul.  Soc.  Loz. 

Bul.  Soc.  Midi 
Bul.  Soc.  Mor. 
Bul.  Soc.  Moselle. 
Bul.  Soc.  Nant. 
Bul.  Soc.  N.   G. 
Bul.  Soc.  Nivern. 
Bul.  Soc.  Normandie. 
Bul.  Soc.  Oise. 
Bul.  Soc.  Or. 


Bulletin  historique,  scientifique,  littéraire, 
artistique  et  agricole  de  la  Haute-Loire. 

Bulletin  de  la  Société  d'histoire   moderne. 

Bulletin  de  la  Société  d'agriculture,  scien- 
ces et  arts  de  la  Haute-Saeme. 

Bulletin  de  la  Société  de  Vindustrie  de  la 
Mayenne. 

Bulletin  de  la  Société  industrielle  d'Angers 
et  du   département  de   Maine-et-Loire. 

Bulletin  de  la  Société  de  statistique,  des 
sciences  naturelles  et  des  arts  industriels 
du  département  de  l'Isère. 

Bulletin  de  la  Société  languedocienne  de 
géographie 

Bulletin  de  la  société  historiciue  et  archéo- 
logique de  Langres. 

Bulletin  de  là  Société  académique  de  Laon. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique  et  his- 
torique du  Limousin.- 

Bulletin  trimestriel  de  la  Société  des  études 
littéraires,  scientifiques  et  artistiques  du 
Lot. 

Bulletin  de  la  Société  d'études  diverses  de 
V arrondissement   de   Lonvicrs. 

Éulletin  de  la  Société  d'agriculture,  indus- 
trie, sciences  et  arts  du  département  de 
la  Lozère. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique  du 
Midi  de  la  France. 

Bulletin  de  la  Société  des  antiquaires  de  la 
Morinie. 

Bulletin  de  la  Société  d'archéologie  et 
d'histoire  de   la  Moselle. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique  de 
Nantes  et  de  la  Loire-Inférieure. 

Bulletin  de  la  Société  normande  de  géo- 
graphie. 

Bulletin  de  la  Société  nivernaise  des  lettres, 
sciences  et  arts. 

Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  de  Nor- 
mandie. 

Bulletin  de  la  Société  d'études  historiques 
et  Scientifiques  de  l'Oise. 

Bulletin  de  la  Société  historique  et  archéo- 
logique de  l'Orne. 
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Bul.  Soc.  pol.   Morb. 

Bul.  Soc.  Pyr.  Or. 

Bul.  Soc.  Ramond. 
Bul.  Soc.  Sar. 

Bul.  Soc.  scient.  Cor. 

Bul.  Soc.  se.  nat.  Ain. 

Bul.  Soc.  Seine-et-M. 

Bull.   Soc.   Seine-Infé- 
rieure. 
Bul.  Soc.  Semur. 

Bul.  Soc.  Sens. 

Bul.  Soc.  S.-I. 

Bul.  Soc.  Sois. 

Bul.  Soc.  T.  G. 

Bul.  Soc.  Tour. 

Bul.  Soc.  Var. 

Bul.  Soc.  Vendôm. 

Bul.  Soc.  V.  Fée. 
Bul.  Soc.  Vieil-Arles. 

Bul.  Soc.  Vil.-Cot. 


Bulletin  et  mémoires  de  la  Société  archéolo- 
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Bulletin  de  la  Société  des  sciences,  lettres 
et  arts  de  Pau. 

Bulletin  de  la  Société  historique  et  archéo- 
logique du  Périgord. 

Bulletin  de  la  Société  d'agriculture,  scien- 
ces et  arts  de  Poligny. 

Bulletin  de  la  Société  polymathique  du 
Morbihan. 

Bulletin  de  la  Société  agricole,  scientifique 
et  littéraire  des  Pyrénées-Orientales. 

Bulletin  de  la  Société  Ramond. 

Bulletin  de  la  Société  d'agriculture,  scien- 
ces et  arts  de  la  Sarthe. 

Bulletin  de  la  Société  scientifique,  histo- 
rique et  archéologique  de  la  Corrèze. 

Bulletin  de  la  Société  des  sciences  natu- 
relles de  VAin. 

Bulletin  de  la  Société  d'archéologie,  scien- 
ces, lettres  et  arts  de  Seine-et-Marne. 

Bulletin  de  la  Société  des  études  locales  de 
la  Seine-Inférieure   (Rouen). 

Bulletin  de  la  Société  des  sciences  histo- 
riques et  naturelles  de  Semur. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique  de 
Sens. 

Bulletin  de  la  Société  libre  d'émulation  de 
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Bulletin  de  la  Société  archéologique  de 
Soissons. 

Bulletin  archéologique  et  historique  de  la 
Société  archéologique  de  Tarn-et-Garonne. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique  de 
Tour  aine. 

Bulletin  semestriel  de  la  Société  des  scien- 
ces, belles-lettres  et  arts  du  département 
du  Var. 

Bulletin  de  la  Société  archéologique,  scien- 
tifique et  littéraire  du  Vendômois. 
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Bul.  Soc.  Yon. 
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Bul.  Un.  Faulc. 
Bul.  Un.  géog.  Nord. 

Bul.  Val.  Dig. 

Bul.  V.  P. 

(lab.  Hist. 

C.  arch.  Fr. 
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Pour  entreprendre  l'étude  de  l'histoire  économique  de  1610  à 
1715,  l'érudit  parait,  de  prime  abord,  favorisé.  Il  dispose,  en  effet, 
de  nombreux  documents,  publiés,  pour  la  plupart  au  xixe  siècle^ 
dans  de  grandes  collections,  p.  ex.  les  lettres  de  Richelieu, 
Mazarin  et  Colbert,  la  correspondance  administrative,  celle  des 
contrôleurs-généraux  avec  les  intendants,  les  mémoires  de  ces 
derniers,  les  recueils  d'ordonnances,  et  même  la  collection  des 
lois,  éditée  par  Isambert,  etc.:  Il  peut,  aussi,  recourir  à  des  traités 
généraux,  dont  ceux  de  Montchrétien  et  de  Delamare  sont  les  plus 
connus.  Il  trouvera  enfin  des  renseignements  utiles  dans  beau- 
coup d'ouvrages  particuliers,  p.  ex.  ceux  de  Vauban,  Boisguille- 
bert,  Boulainvilliers,  etc.. 

En  apparence  respectable,  cette  masse  de  témoignages  contem- 
porains est,  en  réalité,  fort  insuffisante  encore  aujourd'hui.  Il  est 
aisé  d'en  démêler  les  raisons. 

Tout  d'abord  la  plupart  de  ces  documents  ont  une  origine  offi- 
cielle et  émanent  de  ministres  ou  de  fonctionnaires.  Il  est  indis- 
pensable d'exercer  sur  eux  une  critique  rigoureuse  et,  quand  cela 
est  possible,  un  contrôle  sévère.  On  doit  se  défier  d'autant  plus 
•des  opinions,  des  constatations,  émises  dans  ces  pièces,  que  les 
lacunes  y  abondent.  Elles  fournissent  peu  de  renseignements  sur 
l'agriculture,  sauf  peut-être  au  temps  de  Colbert.  Pour  l'industrie, 
elles  ne  s'occupent  guère  que  de  réglementation  ou  de  quelques 
créations,  bien  rares  encore.  Si  elles  contiennent  des  indications 
plus  abondantes  sur  l'organisation  du  commerce  extérieur  par  le 
moyen  des  compagnies,  elles  ne  permettent  pas  de  démêler  avec 
précision  et  exactitude  ce  que  fut  le  commerce  intérieur.  Sur  les 
prix  des  produits,  l'état  de  la  propriété,  la  condition  des  travail- 
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leurs,  les  diverses  industries,  les  consulats,  les  variations  de  la 
situation  économique  à  diverses  époques,  etc.,  on  y  rencontre 
seulement  des  notions  fragmentaires  et  éparses.  Quelquefois  on  y 
trouve  des  statistiques  :  mais  celles-ci  ne  sont  pas  établies  avec 
méthode,  sont  rudimentaires  ou  même  squelettiques  :  on  ne 
saurait  vraiment  s'appuyer  sur  elles  pour  tenter  de  dresser  des 
états  comparai  ifs.  Avec  des  documents  de  cette  nature  et  d'une 
sûreté  douteuse  est-il  même  possible  de  déterminer  la  politique 
économique  d'un  Richelieu,  ou  d'un  Colbert  ? 

D'autre  part,  comparée  à  la. quantité  de  pièces  restées  enfouies 
dans  les  archives  publiques  et  privées,  cette  masse  officielle  appa- 
raît peu  imposante.  L'exploration  dans  les  études  notariales,  les 
dépôts  des  chambres  de  commerce,  les  registres  paroissiaux  et 
municipaux,  la  recherche  de  livres  de  raison,  de  comptes  tenus 
par  des  intendants  particuliers,  etc.,  ont  été,  peut-on  dire,  à  peine 
commencées.  11  est  cependant  facile  de  constater  que  le  peu  qui 
a  été  extrait  de  ces  fonds  divers  apporte  plus  de  précision  et  de 
variété  et  présente  autant,  sinon  plus,  d'intérêt  que  les  documents 
émanés  du  gouvernement  et  de  ses  agents  :  ces  sources  ne  seraient- 
elles  pas  susceptibles  de  modifier,  sur  de  nombreux  points  de 
détail  tout  au  moins,  l'opinion  généralement  adoptée  sur  la  crise 
économique  qui  aurait  sévi  pendant  presque  tout  le  xvne  siècle  ?' 

Elles  apporteraient,  en  tout  cas,  des  changements  aux  juge- 
ments émis  par  certains  historiens,  qui,  estimant  suffisante  la 
publication  des  documents  officiels,  ont  pris  à  tâche  d'exposer  les 
théories  ou  les  systèmes  économiques  ayant  eu  cours,  d'après  eux, 
de  1610  h  1715.  Kidèles  imitateurs  des  économistes  du  xvme  siècle, 
ces  érudits  ont  laissé  de  côté  l'histoire  économique  proprement 
dite  pour  construire,  en  quelque  sorte,  des  généralisations,  dont 
on  peut  affirmer,  sans  exagération  aucune,  qu'elles  sont,  pour  le 
moins,  prématurées.  Déjà,  au  moment  de  la  Révolution,  Arthur 
Young,  écrivant  le  récit  de  ses  voyages  en  France  et  ses  observa- 
tions, avait  aperçu  et  marqué  le  danger  de  cette  conception.  «  Ces 
questions,  dit-il,  et  un  millier  d'autres  recherches  d'économie  poli- 
tique, que  tant  d'auteurs  ont  traitées  en  s'appuyant  sur  la  pure 
théorie  et  le  raisonnement,  doivent  être  suspendues,  tant  que  l'on 
n'aura  pas  recueilli  une  masse  suffisante  de  faits,  dont  l'examen 
et  la  comparaison  pourront  seuls  élucider  les  questions  si  compli- 
quées »  (1).  Sans  doute,  objectera- t-on,  le  voyageur  anglais  est  forte- 


1.  A.  Young,  Voyages,  trad.  H.  Sée,  t.  II,  p.  792. 
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ment  influencé  par  son  animosité  irréductible  et  non  dissimulée 
contre  les  économistes  français.  Tl  n'est  pas  douteux,  cependant, 
qu'il  est  un  espril  lucide,  pratique,  ne  se  laissant  pas  bercer  par 
des  théories,  quelque  élevées  qu'elles  puissent  être,  n'accordant 
de  l'importance  qu'à  l'expérience  et  aux  faits  précis.  Conséquence 
du  bon  sens,  sa  remarque  doit  être  prise  en  considération. 

Elle  concorde,  d'ailleurs,  avec  l'opinion  de  plusieurs  historiens 
français  qui,  se  proposant  un  programme  plus  restreint  et  moins 
ambitieux,  ont  projeté  simplement  de  déterminer  l'organisation  du 
travail,  soit  dans  une  région,  soit,  dans  une  ville.  Recherchant  avec 
patience  les  sources  restées  inédites,  les  commentant,  exhumant 
les  principales,  ils  ont  composé  des  œuvres  d'un  intérêt  puissant 
et  apporté  à  l'édifice  quelques  pierres  solides.  Mais  ne  déclarent-ils 
pas  eux-mêmes  qu'elles  sont  encore  trop  peu  nombreuses  ?  «  C'est, 
dit  l'un,  par  une  série  de  monographies  bien  conduites,  ville  par 
ville,  province  par  province,  que  l'on  arrivera  à  pouvoir  reconsti- 
tuer un  jour  le  tableau  de  la  vie  économique  de  l'ancienne  France  ». 
Et  un  autre  ajoute  :  «  Les  documents  relatifs  à  l'activité  commer- 
ciale, à  la  production  industrielle,  à  la  vie  sociale,  forment  encore 
dans  la  plupart  des  villes  des  masses  importantes  et  à  peu  près 
neuves.  Bien  des  travaux  d'analyse  seront  encore  nécessaires 
avant  que  les  grandes  synthèses  et  ouvrages  d'ensemble  puissent 
reposer  sur  des  bases  solides  et  développer  autre  chose  que  de 
vagues  généralités  »  (x).  On  ne  saurait  mieux  caractériser  l'infé- 
riorité dans  laquelle,  de  nos  jours,  est  l'histoire  économique  au 
point  de  vue  documentaire. 

D'autres,  enfin,  ont  étudié  la  fortune  privée,  la  vie  bourgeoise, 
artisane  ou  paysanne,  ici,  la  diversité  des  résultats  a  été  grande. 
Tantôt,  ce  sont  des  «  ouvrages  d'ensemble  »,  d'où  la  précision  est 
à  peu  près  totalement  bannie  et  dont  l'utilité  est,  par  suite,  peu 
appréciable.  Tantôt  ce  sont  des  livres  sérieux  et  instructifs,  fondés 
sur  les  documents  (2). 

1.  P.  Boissomiade.  L'organisation  du  travail  en  Poitou,  Paris.  1900, 
in-8°,  introd.  ;  —  Guéneau.  L'organisation  du  travail  à  Nevers  aux  XVI  Ie 
et  XVIII*  siècles,  Paris,  1S19.  in-8°.  avant-propos.  —  Cf.  H.  Hauser. 
Travailleurs  et  marchands  de  V ancienne  France,  Paris,  1920,  in-8°  :  — 
P.  Sagnac,  Rev.  hist.  mod.  et  cont.,  t.  IV,  p.  5-15,  89-97. 

2.  R.  Fage,  La  vie  à  Tulle  aux  XVII*  et  XI  III*  siècles,  Paris.  1902. 
in-8°,  vn-451  p.  ;  —  J.  M.  Richard,  La  vie  privée  dans  une  province  de 
l'Ouest,  Laval  aux  XVII*  et  XVIII*  siècles,  Paris,  1922,  in-16°,  397  p.: 
—  G.  Roupnel,  La  ville  et  la  campagne  au  XVII*  siècle,  étude  sur  les 
populations  du  pays  dijonnais,  Paris.  1922.  in-8°,  334  p. 
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Sans  doute,  dans  les  Bulletins  ou  Revues  des  Sociétés  dont  ils 
font  partie  et  dont  ils  sont  les  piliers,  les  érudits  locaux  ont-ils 
inséré  beaucoup  d'articles  d'ordre  économique.  Il  était  permis 
d'espérer  qu'on  y  découvrirait  des  indications  précieuses.  Il  n'en 
est  rien.  On  a  beau  effectuer  des  recherches  dans  tous  les  sens  : 
la  moisson,  au  bout  -du  compte,  est  bien  maigre,  et  grande  la 
déception.  Cela  tient  évidemment  à  une  fausse  conception  de 
l'histoire  et  à  un  défaut  de  méthode.  Poussés  par  le  sentiment, 
très  respectable  du  reste,  d'honorer,  de  glorifier  même  leur  petite 
patrie,  ces-  travailleurs,  en  majorité,  ont  entrepris  d'en  exposer 
l'activité  au  cours  des  siècles,  depuis  les  Mérovingiens  jusqu'à 
l'époque  contemporaine  :  leurs  monographies  sont  fatalement 
générales  et  d'une  utilité  minime,  l'histoire  y  cédant  trop  souvent 
le  pas  à  la  littérature.  Beaucoup  dédaignent  de  publier  des  docu- 
ments, qui,  d'ailleurs,  peuvent  être  parfois  d'une  extrême  rareté, 
il  faut  le  reconnaître.  Quelques-uns  seulement  les  analysent,  en 
citent  des  extraits  :  ils  composent  ainsi  des  études  qui  peuvent 
rendre  des  services.  Il  semble,  en  somme,  que  l'histoire  écono- 
mique leur  paraît  trop  aride  et  rebutante.  Aussi  ont-ils,  bien 
souvent,  préféré  s'attacher  à  des  événements  prêtant  à  des  récits 
pittoresques,  un  siège,  le  mariage  d'un  roi,  la  réception  d'un  légat 
pontifical  dans  une  cité,  des  intrigues  politiques,  des  agitations, 
etc.. 

Ainsi,  pour  toutes  sortes  de  raisons,  l'exactitude  et  la  précision 
manquent  :  les  lacunes  restent  graves  et  étendues.  Dans  l'état 
actuel  de  nos  connaissances,  il  est  impossible  de  ne  pas  souscrire 
sans  réserve  à  une  appréciation  émise  en  1920  :  «  L'histoire  écono- 
mique de  la  France  est  à  peine  constituée  »  (1). 

Il  est  juste  d'ajouter  qu'elle  est  très  difficile  à  faire. 

Pour  l'agriculture,  on  ne  peut  se  rendre  compte  de  l'état  de  la 
propriété,  parce  qu'il  n'existe  ni  cadastre  général  ni  même  des 
registres  de  répartition  et  que  les  terriers  ont  presque  tous  disparu. 
D'autre  part,  sauf  exception,  le  gouvernement  royal  ne  s'est  guère 
intéressé  au  paysan,  qui  ne  compte  pas  pour  lui.  Mais  ce  «  vilain  » 
a-t-il  été  vraiment  réduit  à  la  misère  atroce,  que  décrit  La  Bruyère 
dans  un  passage  célèbre  de  ses  Caractères  ?  Les  révoltes  ou 
émeutes,  qui  se  sont  produites  pendant  le  xvne  siècle,  autorisent- 
elles  à  conclure  que  la  vie  rurale  fut  uniformément  et  constam- 
ment affreuse  ?  Sans  doute,  les  paysans  protestent  fréquemment 

1.  H.  Hauser.  ouv.  cit.,  p.  44. 
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contre  les  exigences  financières  de  leurs  divers  maîtres  :  mais, 
déjà,  ne  criaient-ils  pas  famine  pendant  l'administration  bienveil- 
lante et  réparatrice  de  Sully  ?  Il  ne  faut  donc  pas  attacher  une 
importance  essentielle  à  ces  plaintes  renouvelées.  Et,  de  plus, 
quelques  documents  publiés  semblent  prouver  qu'à  plusieurs 
reprises  tout  au  moins,  les  réclamations  des  paysans  ne  furent 
certes  pas  justifiées  et  que  l'existence  était  très  supportable  pour 
eux  (*).  Comment  dégager  la  vérité  en  présence  de  faits  contradic- 
toires ?  La  découverte  de  contrats  de  vente  ou  d'achat,  la  recherche 
d'actes  municipaux,  de  conventions  entre  maîtres  et  sujets,  la 
publication  de  nombreux  livres  de  raison,  etc.,  pourront  seules 
aider  à  l'éclaircissement  de  ce  problème. 

Dans  l'industrie,  les  lacunes  importantes  sont  d'autre  sorte. 
Si  les  corporations  de  métiers  et  la  réglementation  gouvernemen- 
tale du  travail  sont  bien  connues,  en  revanche  les  principales 
industries,  qui  s'établirent  dans  les  villes,  le  sont  beaucoup  moins, 
sauf  peut-être  celles  de  la  capitale.  Les  registres  des  délibérations 
municipales,  là  où  ils  existent,  les  pièces  conservées  dans  les 
archives  départementales  et,  ici  encore,  les  livres  de  raison,  pour- 
ront suppléer,  dans  une  mesure  appréciable,  à  l'insuffisance  pré- 
sente de  la  documentation. 

Pour  le  commerce,  l'étude  des  compagnies  a  été  sérieusement 
poussée.  Mais  il  faudrait  beaucoup  de  livres  comme  celui  de 
M.  P.  Masson  sur  Je  commerce  français  dans  le  Levant  méditer- 
ranéen pour  posséder  une  idée  à  peu  près  nette  de  l'activité  au 
xvne  siècle,  de  ses  progrès  ou  de  ses  défaillances,  des  méthodes 
qu'elle  employa  pour  se  soustraire  à  la  concurrence  hollandaise  et 
anglaise,  des  résultats,  fâcheux  ou  favorables,  réellement  acquis. 
Les  archives  des  chambres  de  commerce  et  des  ports  procureraient 
indubitablement  des  notions  intéressantes  sur  le  trafic  extérieur, 
peut-être  aussi  sur  le  trafic  intérieur  dont  les  historiens  ont  à  peu 
près  complètement  négligé  l'étude. 

Grâce  à  ces  sources,  si  longtemps  délaissées,  l'état  économique 
de  la  France  au  xvne  siècle  pourrait  être  dressé  sur  des  bases 
sérieuses.  Il  est  inutile,  ici,  d'insister  sur  l'importance  extrême,  à 


1.  Voir,  par  exemple:  —  P.  Boissonnade,  La  production  et  le  commerce 
des  céréales,  des  vins  et  des  eaux-de-vie  en  Languedoc  dans  la  seconde 
moitié  du  XVII*  siècle,  1905.  in-8°,  32  p.  (ext.  Ann.  M.)  :  —  Le  livre  de 
comptes  de  l'abbé  Rahuel,  pub.  p.  J.  Lemoine  et  H.  Bourde  de  La  Roge- 
rie.  Rennes.  1930.  in-8°,  181  p 
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ia  l'ois  économique  et  sociale,  de  ces  études.  On  pourra  constater 
dans  les  pages  suivantes,  par  la  brièveté  de  ce  chapitre,  que  le 
travail  à  poursuivre  est  immense  :  s'il  peut  être  dur,  pénible  et 
délicat,  il  serait,  à.  coup  sûr,  éminemment  profitable  (x). 

[.  —  OUVRAGES  GÉNÉRAUX 

5489.  Recueil  général  des  anciennes  lois  françaises,  pub.  p. 
Isambert,  Jourdan,  Decrusy  et  Taillandier,  t.  XVI-XX  :  v.  cha- 
pitre xiJ  r.  Histoire  administrative,  paragraphe  Ordonnances, 
ri     6267 

1 .  Voir,  en  outre  :  —  Legrand  d'Aussy,  Histoire  de  la  rie  privée  (lest 
Français,  édit.  de  Roquefort.  Paris.  1815,  3  vol.  (peu  utile)  ;  —  Caillet. 
J)e  V administration  en  France  sous  le  ministère  de  Richelieu,  Paris.  1857. 
in-8°  ;  —  I.  et  J.  E.  Horn.  L'économie  politique  avant  les  physiocrates, 
Paris,  1867.  in-8°,  vn-400  p.  ;  —  Moreau  de  Jonnès,  Etat  économique 
et  social  de  la  France  depuis  Henri  TA  jusqu'à  Louis  XIV,  Paris. 
1867,  in-8°,  491  p.  ;  —  Cohn.  Zeit.  Staats,  1869  et  1870,  t.  XXV,  p.  469- 
534.  et  t.  XXVI.  p.  390-454  (Colbert)  :  —  H.  Caffiaux,  Essai  sur  le  régime 
économique,  financier  et  industriel  du  Hainaul  depuis  sou  incorporation 
à  la  France,  Valenciennes,  1873,  in-8°.  487  p.  (3e  partie  :  sérieux)  ;  — <- 
Babeau.  La  ville  sous  F  ancien  réarme,  Paris,  1880.  in-12".  564  p.  ;  — 
Wolowski.  De  l'organisation  du  travail,  Paris  1884,  in-8°.  32  p.  ;  — 
Babeau,  Les  bourgeois  d'autrefois,  Paris.  1886;  —  Id.,  Les  artisans  el  les 
domestiques  d'autrefois,  Paris,  1886.  in -8°  :  —  E.  d'Auriac.  Rev.  Et.  Hist.. 
4e  série,  t.  IV.  p.  341.  —  t.  V,  p.  323.  —  t.  IX.  p.  1,  181;  —  Pigeonneau. 
A  un.  Se.  Polit.,  1897,  t.  VII.  p.  63-78:  —  Babeau.  La  prorince  sous  l'an- 
cien régime,  Paris,  1894,  in-8°,  2  vol.:  —  Hecht,  Volks.  Abhand.,  1898, 
t.  I,  2e  fascicule  (Colbert)  ;  —  A.  J.  Sergent.  The  économie  poiieg  of 
Colbert,  New-York.  1899.  in-16°.  vn-130  p.  (bibliog.)  :  —  De  Mazan.  Les 
doctrines  économiques  de  Colbert,  Paris.  1900,  in-8°.  213  p.  ;  —  H.  Hanser, 
Rev.  écon.  polit.,  1902:  —  A.  Dubois.  Précis  d'histoire  des  doctrines  éco- 
nomiques dans  leurs  rapports  avec  les  faits  et  avec  les  institutions,  Paris. 
1903,  t.  I,  in-12°.  342  p.  (bibliog.)  :  —  Normand.  La  bourgeoisie  française 
au  XVII*  siècle,  Paris.  1908.  in-8°  ;  —  O.  Granat,  Rev.  A  g.,  1916.  t.  XLIII. 
p.  196;  —  R.  Gonnard.  Histoire  des  doctrines  économiques,  Paris.  1920. 
t.  I;  —  G.  Renard  et  G.  Weulersse.  Le  travail  dans  l'Europe  moderne, 
Paris,  1920.  in-8°.  520  p.;  —  Palm.  The  économie  policies  of  Richelieu. 
1922.  in-8°.  202  p.  ;  —  A.  Grandin.  Bibliographie  générale  des  sciences 
juridiques,  politiques,  économiques  et  sociales  de  1800  à  1925,  Paris.  L926, 
in-8°,  3  vol..  et  Supplément  pour  les  années  suivantes:  —  H.  Sée.  Rev. 
hist.,  1926,  t.  CLII.  p.  181-194  (Colbert)  :  —  Id..  Les  origines  du  capita- 
lisme moderne,  Paris,  1926;  —  H.  Hauser.  Les  débuts  du  capitalisme. 
Paris.  1927.  in-16°.  326  p.:  —  G.  d'Avenel.  Histoire  de  la  fortune  fran- 
çaise, la  fortune  privée  à  travers  sept  siècles,  Paris,  1927.  in-8".  355  p. 
(surtout  chapitre  vu)  ;  —  H.  Sée.  Esquisse  d'une  histoire  économique  el 
sociale  de  la  France,  Paris,  1929,  in-8°.  560  p.;  —  G.,  duc  de  Mecklein- 
bonrg.  Richelieu  dis  merka nt Hist i cher  Wirtschaftspolitiker  an  der  Regriff 
des  Staatsmèrkantilismus,  Iéna.  1929.  in-8°.  232  p.:  —  P.  Harsin.  ï,es 
doctrines  monétaires  et  financières  en  France  du  XIVe  au  \\  IIP'  siècle. 
Paris.  1928.  in-8°.  XXIIT-326  p.:  —  P.  Boissonnade.  Colbert,  le  triomphe 
de  l'étatisme....  Paris,   1932.   in-8».    vin-392  p. 
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5490.  Montch rétien  (Antoine  de),  1576?-1621.  Traité  de  VŒco- 
nomic  politique,  dédié  en  1615  au  roi  et  à  la  reine  mère  du  roi, 
Rouen.  1615,  in-4°,  612  p.;  —  édit.  Funck-Brentano,  Paris,  1889, 
in-8°. 

Auteur  tragique,  dont  la  vie  fut  agitée,  Montchrétien,  après 
avoir  vu  l'Angleterre  et  fondé  une  aciérie  et  une  fabrique  d'usten- 
siles, manifesta  du  goût  pour  une  science,  qu'il  appela  le  premier 
l'économie  politique.  Celle-ci  est,  pour  lui,  la  «  ménagerie  des 
nécessités  et  charges  publiques  ».  Son  ouvrage  est  divisé  en 
•quatre  livres  traitant  des  manufactures,  du  commerce,  de  la  navi- 
gation, de  l'exemple  et  des  soins  principaux  du  prince.  A  son  avis, 
la  richesse  des  nations  provient  non  du  capital,  mais  du  travail, 
—  non  de  l'or  et  de  l'argent,  mais  du  blé,  du  vin,  du  sel,  des  laines 
et  des  toiles.  De  bons  résultats  ne  peuvent  être  obtenus  que  par 
la  division  du  travail,  la  création  d'écoles  et  d'ateliers  profession- 
nels. Loin  d'être  fâcheuse,  la  concurrence  excite  l'émulation.  Elle 
sera  supportée  aisément  si  l'on  adopte  le  principe  du  libre  échange 
pour  les  produits  qui  manquent,  et  celui  de  la  protection  pour  les 
-choses  dont  le  besoin  est  absolu.  S'il  faut  bannir  le  luxe  et  les 
folles  dépenses,  il  serait  regrettable  de  promulguer  des  lois  somp- 
tuaires  qui  restreindraient  la  production  et  la  consommation,  et 
par  suite  la  richesse,  etc. 

L'auteur  semble  avoir  été  poussé  à  composer  son  traité  par  la 
réunion  des  États  Généraux  de  1614.  Pour  le  rendre  sérieux,  il 
accumule  tes  citations,  remonte  jusqu'à  la  plus  haute  antiquité  et 
manifeste  une  érudition  vaste  autant  que  lourde.  Pour  le  rendre 
agréable  et  lui  acquérir  un  public  nombreux,  il  mêle  les  vers  à 
la  prose,  s'exprime  dans  une  forme  enchevêtrée  et  lleurie.  Malgré 
tout,  le  livre  n'eut  aucun  succès,  parce  que,  probablement,  on 
avait  déjà  et,  même  tout  récemment,  entendu  émettre  des  idées 
semblables.  Montchrétien  s'est  en  effet  servi  des  ouvrages  de 
Borïin.  de  Laffemas.  etc.,  <JI  même  il  s'esl  borné  à  copier  quelques 
pari  les  de  l'Avis  au  roi...  de  1614  (v.  ci-dessous,  paragraphe  Indus- 
trio.  Seuls,  les  renseignements  qu'il  fournit  sur  l'industrie  et  le 
commerce  de  certains  pays  étrangers,  en  particulier  de  la  Hollande, 
peux. 'ni  paraître  une  originalité  pour  l'époque. 

Montchrétien  a  été  très  diversement  apprécié.  Les  uns  lui  oui 
donne  le  beau  titre  de  «  Père  de  l'économie  politique  »,  tandis  que 
W.  Ahsley  déclare  que  son  traité  est  «  une  œuvre  dont  l'impor- 
tance a   été  absurdement  surestimée  ».  Si  cette  dernière  opinion 


8  HISTOIRE   ECONOMIQUE. 

est  fort  exagérée,  il  convient  de  reconnaître  l'effort  réel  de  l'auteur 
français  pour  rendre  accessible  une  science  encore  dans  l'enfance. 

Voir:  —  A.  Joly,  Mém.  Acad.  Caçn,  1865,  t.  XX,  p.  328  et  491:  - 
J.  Duval,  Un  économiste  inconnu  du  XVIIe  siècle,  Antoine  de  Montchré- 
tien,  sire  de  Watteville,  Paris,  1868,  in-8°  (extr.  .4.  S.  M.  P.,  1868-9, 
t.  XV-XVII)  ;  —  H.  Baudrillart,  Bul.  Bib.,  1870-1871,  p.  294.  et  Gentils- 
hommes ruraux  de  la  France,  Paris,  sd.,  in-8°  ;  —  G.  de  Vaudichon,. 
Montchrestien,  Vhomme,  le  poète,  V économiste,  Amiens.  1882;  —  de  Beau- 
repaire,  Bul.  Corn.  Seine-Inférieure,  1885-1887,  t.  VII,  p.  369-371;  — 
P.  Dessaix.  Montchrétien  et  V économie  politique  nationale,  Paris.  1901, 
in-8°  ;  —  Lavalley,  L'œuvre  économique  d'A.  de  Montchrestien.  Caenr 
1903,  in-8°  ;  —  P.  Frédéricq,  Bul.  Acad.  Belg.,  classe  des  Lettres,  1905, 
n°  4°  ;  —  R.  Gonnard,  Histoire  des  doctrines  économiques ,  Paris.  1920, 
t.  I,  p.  173;  —  A.  Vène,  Antoine  de  Montchrétien  et  le  nationalisme 
économique,  Paris,  sd.  [1923],  in-S^.  115  p.;  —  A.  Shadwell,  Quart,  lie.v., 
1925,  no  486,  p.  346-360,  etc. 

5491.  Richelieu.  —  V.  n°  937. 

5492.  Mazarin.  —  V.  n°  1002. 

5493.  Colbert.  —  V.  n°  1074. 

5494.  Correspondance  administrative...  —  V.  n°  1119. 

5495.  Correspondance  des  contrôleurs  généraux  avec  les  inten- 
dants. —  V.  n°  1210. 

5496.  Mémoires  </<>*  intendants.'—  V.  chapitre  xm,  Histoire 
administrative. 

5497.  Bélesbat  (Clin îles  Paul  Hurault  de  FHospital,  comte  de 
Beu,  seigneur  de),  f  J  706.  Mémoires,  ext.  nombreux  pub.  p. 
A.  Schatz  et  R.  Caillemer,  Le  mercantilisme  libéral  à  la  fin  du 
XVIIe  siècle,  les  idées  politiques  et  économiques  de  M.  de  Bélesbat, 
Paris,  1906,  in-8°  (ext,  Bev.  écon.  polit.,  1906,  t.  XX,  p.  29,  387^ 
559,  630,  791). 

Ce  grand  seigneur,  que  Saint-Simon  nous  fait  connaître,  a  lu 
énormément  et  consigné  par  écrit  ses  remarques,  Ses  observa- 
tions, ses  conceptions.  Ces  mémoires,  présentés  au  roi  de  1692  à 
1700,  se  trouvent  groupés  à  la  B.  N.,  ms.  fonds  français,  n°  1205  : 
ils  traitent  de  toutes  sortes  de  sujets.  Préoccupé  de  l'énorme 
misère  qui  sévit  au  début  du  xvnr3  siècle,  Bélesbat  l'attribue  aux 
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procédés  mercantilistes,  qui  ont  éloigné  de  la  France  les  nations 
étrangères.  Adversaire  de  Colbert,  il  lui  oppose  le  libre-échange, 
qui  est  «  le  plus  fidèle  interprète  de  la  dissolution  de  l'esprit  mer- 
cantiliste  ».  Il  nous  permet  ainsi  de  nous  rendre  compte  de  l'état 
de  l'opinion,  des  idées  qui  avaient  cours  depuis  la  mort  de  Colbert, 
de  la  période  de  transition  qui  commence  et  se  terminera  par  le 
succès  de  la  liberté.  Bélesbat  annonce  les  physiocrates. 

Voir:  —  Saint-Simon,  Mémoires,  édit.  A.  de  Boislisle,  t.  VIL  p.  644r 
—  t.  XIII,  p.  305  et  571;  —  H.  Sée,  Rev.  S.  H.,  1903,  t.  VL  p.  227- 
note  5. 

5498.  Ghomel  (Noël).  Dictionnaire  économique,  contenant  divers 
moyens  d'augmenter  son  bien  et  de  conserver  sa  santé,  avec  plu- 
sieurs remèdes  éprouvés,  quantité  de  moyens  pour  élever  des 
animaux  domestiques,  la  façon  de  faire  des  filets,  des  découvertes 
dans  le  jardinage,  la  botanique,  l'agriculture,  Lyon  1709,  in-f°r 
2  vol.  —  Aut.  édit.  :  Lyon,  1718  ;  —  Amsterdam,  1732,  revue  par 
J.  Maret  ;  —  Paris,  1740,  in-f°,  revue  et  augmentée  par  P.  Danjou, 
prêtre  ;  —  Paris,  1767,  in-f°,  3  vol.,  par  De  La  Mare. 

Cet  ouvrage  du  curé  de  Saint- Vincent  de  Lyon  a  eu  un  grand 
succès.  Celui-ci  s'explique  par  le  fait  que  ce  dictionnaire  est  à  peu 
près  le  seul  ayant  paru  avant  1715.  La  valeur  peut  nous  paraître 
restreinte  aujourd'hui  :  beaucoup  de  bizarreries,  dues  à,  la  crédu- 
lité de  l'auteur,  nous  paraissent  surprenantes.  Mais  ce  traité  con- 
tient de  nombreuses  définitions  précises,  et  surtout  les  édits  rela- 
tifs à  la  matière  traitée  :  Là  est  son  indiscutable  utilité  pour  les 
recherches  à  entreprendre. 

5499.  Delamare.  Traité  de  la  police...  :  —  V.  n°  338. 


II.  —  AGRICULTURE 

1°  Etudes  générales 

5500.  Liger  (Louis),  1658-1717.  La  nouvelle  maison  rustique  ou 
économie  générale  de  tous  les  biens  de  campagne,  Paris,  1700, 
in-4°,  2  vol.  —  Aut.  édit.  :  —  Amsterdam,  1701  ;  —  Paris,  1708, 
1721,  1743,  1749,  1755,  1762  (augmentée  par  le  médecin  Besnier), 
1768. 

Agronome  de  l'Auxerrois,  Liger  s'est  proposé  de  composer  un 
ouvrage   analogue   à  celui   d'Olivier   de   Serres,    pour  mettre   en 
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valeur  «  les  avantages  de  la  vie  rurale  »  et  vanter  Jes  proiits  cer- 
tains des  biens  de  la  campagne.  Il  considère  l'agriculture,  non 
pas  comme  un  art  (ainsi  qu'au  xvne  siècle),  mais  comme  une  vraie 
science  dont  il  faut  expliquer  à  la  fois  les  préceptes  et  les  moin- 
dres détails.  Dans  l'édition  de  1721,  ce  traité  technique  et  pratique 
comprend  quatre  parties  :  la  première  contenant  l'intérieur  et  la 
basse-cour  de  la  maison  rustique  (bâtiments,  provisions,  animaux), 
la  seconde  les  terres  aux  champs,  la  troisième  le  jardinage,  la 
quatrième  Jes  étangs,  la  pêche,  la  chasse,  les  petits  oiseaux  de 
volière  et  la  cuisine.  Sur  tous  ces  points,  Liger  donne  d'excellents 
conseils,  qu'il  complétera  en  écrivant  une  douzaine  au  moins 
d'ouvrages  du  même  genre  sur  l'agriculture  et  ses  bienfaits,  en 
particulier  Moyens  faciles  pour-  rétablir  en  peu  de  temps  V abon- 
dance de  toutes  sortes  de  grains  et  de  fruits  dans  le  royaume  et 
de  Vy  maintenir  toujours  par  le  secours  de  i 'agriculture,  Paris, 
1709,  in-12°. 

D'abord  méconnu,  ce  traité  eut  nue  grande  vogue  au  milieu  du 
xviiie  siècle.  Ceux  qui  le  prônèrent  ne  se  doutaient  pas  que  Liger 
n'a  pas  composé  en  réalité  une  œuvre  originale,  mais  qu'il  a 
reproduit  en  grande  partie  le  Traité  de  Charles  Estienne  et  Jean 
Liébault,  qui,  paru  en  1564,  avait  eu  de  nombreuses  éditions. 

5501.  Documents,  utilisés  par  A.  C.  Hanauer,  Etudes  écono- 
miques sur  V Alsace  ancienne  et  moderne,  Strasbourg,  1876-1878, 
in-8°,  2  vol.  :  livre  excellent  qu'il  convient  de  considérer  à  l'égal 
d'une  source. 

5502.  Documents,  utilisés  par  H.  Sée,  Les  classes  rurales  en 
Bretagne  du  XVIe  siècle  à  la  Révolution,  Paris,  1906,  in-8°,  544  p. 
Cette  étude,  établie  sur  les  pièces  d'archives,  est  un  guide  très 
sûr  :  même  remarque  que  pour  l'ouvrage  précédent. 

5503.  Etat  des  pertes  subies  pur  un  cultivateur  de  la  Brie  en 
1652,  pub.  p.  F.  A.  Denis,  Lectures  sur  Vhistoire  de  V agriculture 
en  Seine-et-Marne,  Paris,  1881,  in-8°,  376  p. 

Les  pertes  de  ce  cultivateur  résultent  du  passage,  aux  environs 
de  Melun,  des  troupes  de  l'armée  royale  commandée  par  Turenne 
et  de  l'armée  des  princes.  Le  plaignant  complète  ses  plaintes  en 
parlant  des  dégâts  causés  par  les  inondations  de  1650,  par  les 
exactions  des  gens  de  guerre  qui  enlèvent  les  bestiaux,  les  blés, 
les  foins,  et  par  la  grêle  en  1652.  D'autres  textes,  p.  ex.  un  bail  de 
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1623,  sont  cités  dans  ce  livre,  fait  d'après  les  documents  inédits  : 
)our  le  xvne  siècle,  v.  xviie,  xvme  et  xixe  lectures. 

5504.  Terwel.  Notices  cadastrales  sur  la  frontière  de  Cham- 
pagne en  1657  :  —  v.  n°  292. 

5505.  Bonfils  (Isaïe),  1097-1740?.  Mémoires,  ext.  pub,  p.  L.  Gué- 
teau,  Mém.  Soc.  Niv.,  1898,  t.  VII,  p.  60. 

Bonfils,  propriétaire  agriculteur  au  hameau  de  Chauvetière 
lans  le  Nivernais,  n'a  rédigé  ses  réflexions  qu'après  1715  sans 
loute.  Elles  intéressent  cependant  l'agriculture  à  la  fin  du  règne 
le  Louis  XIV.  L'auteur  multiplie  les  conseils  relatifs  à  la  location, 

la  tenue  et  à  la  direction  d'une  ferme  :  citant  de  nombreux 
iiemples,  il  s'attache  à  mettre  les  propriétaires  en  garde  contre 
les  friponneries  des  métayers.  Rien  de  ce  qui  concerne  les  travaux 
tgricoles  et  les  récoltes  ne  lui  est  étranger.  D'autres  actes  sont 
>ub.  p.  l'éditeur  des  mémoires  et  complètent  le  récit  intéressant 
le  ce  propriétaire  avisé. 

5506.  Pour  la  Picardie,  l'ouvrage  essentiel  est  celui  d'A.  de 
laionne,  La  vie  agricole  sous  V ancien  régime  dans  le  Nord  de  la 
'rance,  Paris  et  -Amiens,  3e  édit.,  1920,  in-8°,  593  p.  (Mém.  Soc. 
tntiq.  Pic,  4e  série,  t.  IX)  :  établi  d'après  les  documents  originaux, 
:e  li\  re  esl  une  véritable  source. 

5507.  Répertoire  des  anciens  cadastres  de  VArdèche,  pub.  p. 
Régné,  1929,  in-8°,  p.  17-23  :  liste  des  noms  des  communes  avec 

js  dates  des  compoix  :  utile  pour  l'étude  de  l'état  de  la  propriété 
imiis  une  partie  du  Vivarais. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe:  —  E.  Bonnemère,  Histoire  des 
aijsuus.  Paris,  1856,  in-8°,  2  vol.  (4<  édit..  1886-7.  3  vol.,  t.  II  et  III)  ;  - 
Doniol,  Histoire  des  classes  rurales  en  France  et  de  leurs  progrès 
lans  l'égalité  civile  et  la  propriété,  Paris.  1857,  in-8°,  livre  III,  2e  partie, 
ïhapitres  xi-xiii  (2e  édit,.  1865)  ;  —  Mauguin,  Etude  historique  sur  l'ad- 
ministration de  l'agriculture  en  France,  Paris.  1876.  iu-8°.  t.  I.  chapitres 
tII-VI  (sérieux)  ;  —  Babeau.  Fe  village  sous  l'ancien  régime,  Paris.  3e  édit., 
1882,  in-12°.  415  p.  (intéressant)  :  —  Id..  La  vie  rurale  dans  l'ancienne 
France,  Paris.  1882.  in-8°  ;  —  Brunetière.  Rev.  D.  M.,  1883.  3''  période. 
LVI,  p.  661:  —  H.  Baudrillart.  Les  populations  agricoles  de  la  France, 
•aris,  1885-1893.  in-8<\  3  vol.  (utilité  très  minime  pour  le  xvnp  siècle)  ;  — 
Jaloustre.  Rev.  Auv.,  1888.  t,  V,  p.  162-186  (peu  utile)  :  —  D.  Zolla, 
un.  Se.  Polit.,  1893,  t.  VIII,  p.  299,  439  (tableaux)  ;  —  G.  d'Avenel. 
Histoire  économique  de  la  propriété,  des  salaires,  des  denrées  et  de  tous 
les   prix   en    général    depuis    l'an    1200   jusqu'à    Van    1800,    Paris.    1894-1926, 
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in-8°,  7  vol.  .  —  Id..  Paysans  et  ouvriers  depuis  sept  cents  ans,  Paris; 
1902.  in-12°  ;  —  J.  Malicome,  Recherches  historiques  sur  V agriculture 
dans  le  pays  de  Bray,  Rouen,  1899.  in-8°,  2e  partie;  —  R.  Fage,  La  vie 
à  Tulle  aux  XVIIe  et  XVIII»  siècles,  Paris,  19'02,  in-8°,  chapitre  XX;  — 
P.  de  Vaissière.  Gentilshommes  campagnards,  Paris.  1903,  in-8°  :  — 
De  Saint-Léger,  lier.  C.  C,  1913,  p.  172,  177;  —  P.  Lefeuvre.  Les  com- 
muns en  Bretagne  à  la  fin  de  l'ancien  régime,  Rennes,  1907,  in-8".  139  p. 
t 

2°  Cultures  i1) 

5508.  H  enseigne  ment  s  partiels,  mais  sans  références  précises, 
sur  les  prix  des  terres,  les  cultures,  les  bestiaux,  les  vignes,  les 
baux,  fournis  par  Rivière,  Mém.  Soc.  Eure-et-Loir,  1867,  t.  IV, 
p.  22  :  pour  Prunay  le  Gillon. 

5509.  Ordonnance  des  députés  des  enclaves  d'Aure  pour  la 
vente  des  grains,  pois  et  autres  légumes  pendant  la  disette  de 
Vannée  1614,  pub.  p.  F.  Marsan,  Bev.  Haut.-Pyr.,  1921,  p.  110-114. 

En  raison  des  circonstances,  cette  ordonnance  défend  l'expor- 
tation des  produits  mentionnés,  leur  vente  à  des  marchands  étran- 
gers venus  dans  le  pays  pour  s'approvisionner.  «  La  première 
charité  regarde  à  soi-même  »,  dit-elle  :  amende  de  dix  livres  et 
confiscation  des  grains  puniront  les  contrevenants. 

5510.  Arrêt  du  juge  mage  de  Narbonne,  pub.  p.  C.  Bloch,  BuL 
Corn.  JSarbonne,  1896,'  t.  IV,  p.  100. 

Ce  document  fournit  une  série  de  chiffres  sur  le  prix  du  blé 
pendant  une  période  de  trente-cinq  ans  (1620-1655).  Le  setier  a  été 
payé  entre  4  livres  4  sous  et  8  livres  9  sous,  avec  un  maximum 
de  11  livres  en  1643.  Il  semblerait  résulter  de  cet  arrêt  que  le  prix 
du  blé  était  plus  bas  à  Narbonne  que  dans  le  reste  de  la  France. 

5511.  Documents  sur  l'agriculture  en  Seine-et-Marne,  pu£>.  ou 
utilisés  par  J.  Leroy,  But.  Soc.  Seine-et-M.,  5e  année,  1868  (1869), 
p.  3G1-453. 

Baux  de  1623  ;  exemples  de  prise  de  possession,  revenu  des 
terres,  état  des  cultures,  en  particulier  du  blé,  salaires,  valeurs 
des  propriétés,  extraits  du  rapport  de  l'intendant  de  la  généralité 
de  Paris,  Phélypeaux,  en  1697-1698  :  étude  bien  faite,  mais  trop 
peu  de  pièces. 

1.  Ordre  suivi:  blé,  arbres  fruitiers,  mûriers,  canne  à  sucre,  tabac, 
vin. 
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5512.  Rapport  officiel  sur  une  émotion  populaire  à  Morlaix 
pour  s'opposer  à  V exportation  du  blé,  pub.  dans  Dul.  Soc.  Finis- 
tère. 1895.  t.  XXII,  p.  134. 

Le  3  juin  1631,  un  marchand  gascon  essaie  d'embarquer  de 
grandes  quantités  de  blé  sans  avoir  montré  pouvoir  ou  permission 
de  Ja  cour.  Il  est  menacé  par  un  groupe  de  5  à  600  personnes  qui, 
dans  leur  fureur,  vont  même  chercher  ceux  qui  sont  atteints  de 
maladies  contagieuses  «  pour  faire  infecter  et  contaminer  tout  le 
général  de  ladite  ville  ».  Bien  qu'une  information  soit  ouverte,  le 
chargeur  de  blé  est  attaqué  et  s'enfuit,  le  tocsin  sonne  :  la  com- 
mission d'enquête,  malmenée,  doit  regagner  Morlaix  par  des  che- 
mins détournés.  Son  procès-verbal  est  très  pittoresque  et  très 
détaillé  :  mais  on  ne  connaît  pas  la  suite  de  l'affaire. 

5513.  Note  sur  le  cours  des  céréales  en  Forez  de  1636  à  1698, 
pub.  p.  Ch.  de  Meaux,  Dul.  Diana,  1899-1900,  t.  XI,  p.  254-280. 

Graphiques  intéressants.  Ils  prouvent  les  cours  désordonnés 
des  céréales  de  1636  à  1655,  leur  égalisation  de  1655  à  1689,  el 
ensuite  leur  montée  jusqu'en  1698. 

5514.  Mario  (Hugues).  Livre  de  raison,  analysé  par  O.  Granat, 
Rev.  Ag.,  1901,  t.  XXVIII,  p.  425-437. 

Commerçant  à  Montaigut  en  Agenais,  Mario  a,  de  1648  à  1654, 
inséré  toutes  sortes  de  renseignements  dans  son  livre  de  comptes 
et  de  raison.  P.  ex.,  il  montre  les  progrès  réalisés  par  les  cultures 
<lu  blé,  du  seigle,  de  l'avoine,  des  fèves,  et  indique  les  prix  du  blé 
vers  le  milieu  du  xvne  siècle  dans  la  région  où  il  trafique.  Suit  une 
note  sur  la  navigation  fluviale  et  le  prix  du  voyage  d'Agen  à  Bor- 
deaux par  eau  à  la  fin  du  xvne  siècle,  1689-1699.  Tout  cela  est  fort 
instructif. 

5515.  Messance.  Recherches  sur  la  population  des  généralités 
d'Auvergne,  de  Lyon,  de  Rouen  et  de  quelques  provinces  et  villes 
du  royaume,  avec  réflexions  sur  la  valeur  du  blé  tant  en  France 
qu'en  Angleterre  depuis  \61i  jusqu'à  176i,  Paris,  1766,  in-4°,  333  p. 
—  Aut.  édit.  :  1788. 

Au  milieu  du  xvme  siècle,  Messance  fut  secrétaire  de  l'intendant 
La  Michodière  et  chargé  par  lui  de  faire  le  relevé  des  naissances, 
des  mariages  et  des  décès  de  1690  à  1699  et  de  1747  à  1756  :  il  fut 
ensuite  receveur  des  tailles  de  l'élection  de  Saint-Etienne.  Ses 
renseignements  sur  le  blé  (p.  280  et  sq.)  furent  recueillis  à  propos 
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de  la  question  du  commerce  des  grains  et  au  cours  d'une  enquête 
officielle  de  l'auteur.  Les  trois  premières  tables  qu'il  a  dressées 
(p.  293-304)  ont  un  grand  intérêt  :  elles  permettent  de  constater 
les  variations  du  prix  du  blé  à  Paris,  Lyon,  Montpellier  et  Cler- 
mont-Ferrand  pendant  une  longue  partie  du  règne  de  Louis  XTV. 

5516.  Dampierre.  Lettre  aux  syndics  d'Evian,  1690,  pub.  p. 
Duplan,  Mém.  Acad.  Chablais.,  1910,  t.  XXIV,  p.  x. 

Ce  commissaire  des  guerres,  ayant  appris  que,  malgré  toutes 
défenses,  les  syndics  d'Evian  ont  expédié  du  blé  par  bateaux  à 
destination  de  Genève  et  de  la  Suisse,  les  menace,  en  cas  de  réci- 
dive, de  les  punir  sévèrement. 

5517.  Note  du  curé  d'Avaux-la-Ville,  pub.  p.  H.  Jadart,  Rev. 
fiist.  arden.,  1902,  t.  IX,  p.  90. 

Ce  prêtre  de  campagne  n'a  écrit  que  quelques  lignes.  Mais  elles 
sont  précises  et  émouvantes.  En  1694,  le  prix  des  grains  a  été 
excessif,  puisque  le  setier  de  froment  a  valu  35  livres.  En  1699, 
il  s'agit  encore  de  15  et  de  20  livres  :  ce  sera,  dit  simplement  le 
curé,  une  année  «  très  difficile  à  passer  pour  les  pauvres  paysans  ». 

5518.  Registre  des  appréciations  du  greffe  de  Montoire,  utilisé 
par  E..L.  Chambois,  Ann.  fléchoises,  1904,  t.  III,  p.  245. 

Grâce  à  ce  registre,  l'auteur  a  pu  dresser  des  tableaux  relatifs 
aux  prix  du  blé  à  Montoire  de  1696  à  1699,  de  1701  à  1702,  en  1715 
et  en  1719.  Le  chiffre  le  plus  élevé  en  général  est  celui  de  1699  ;  le 
plus  bas,  celui  de  1715.  Ce  tableau  permet  d'utiles  comparaisons. 

5519.  Sur  l'agriculture  dans  le  Languedoc  pendant  la  seconde 
moitié  du  xvne  siècle,  v.  P.  Boissonnade,  La  production  et  le  com- 
merce des  céréales,  des  vins  et  des  eaux-de-vie  en  Languedoc, 
1905,  in-8°,  32  p.  (ext.  Ann.  M.,  t.  XVII,  p.  329)  :  article  fait  d'après 
les  documents  inédits,  contenant  de  nombreuses  références,  pres- 
qu'une  source. 

5520.  Éprémesnil  (Jacques  Duval  d').  Lettre  de  M***  sur  Vimpu- 
tation  faite  à  Colbert  d'avoir  interdit  le  commerce  des  grains, 
Paris,  1763,  in-12°,  72  p. 

Cette  lettre,  «  curieuse  pour  les  recherches  que  l'auteur  a  dû 
faire  »,  est  citée  ici  parce  que  les  arrêts,  pris  sur  la  question  du 
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commerce   des   grains   par  Colbert   pendant   son   ministère,    sont 
cités  avec  soin  :  Eprémesnil  défend  Colbert. 

Voir:  —  A.  P.  Usher.  The  history  of  the  drain  Trade  in  F  nuire 
(1400-1710).  Cambridge.  1913,  in-8°.  XV-405  p.:  —  Ch.  Musart,  La  régle- 
mentation du  commerce  des  grains  en  France  au  A  l///e  siècle,  Paris  et 
Mende,  1921.  in-8°,  266  p.   (bib.)  . 

5521.  Quiqueran  de  Beaujeu  (Pierre),  f  1550.  La  nouvelle 
agriculture  ou  instruction  générale  pour  ensemencer  toutes  sortes 
d'arbres  fruitiers  avec  l'usage  et  propriétés  d'iceux,  Tournom 
1616,  in-12°,  040  p. 

L'auteur  fut  évêque  de  Senez  et  mourut  le  17  août  1550  à  vingt- 
quatre  ans.  Mais  son  ouvrage  ne  fut  publié  que  beaucoup  plus  tard 
par  l'archidiacre  d'Arles,  «  afin  d'étaler  au  reste  de  la  France  les 
raretés  et  excellences  de  notre  pays  ».  Ce  pays  est  la  Provence 
dont  le  prélat  loue  la  fertilité  et  les  ressources  variées.  Divisé  en 
trois  parties,  ce  livre  est  encombré  de  dissertations  et  de  digres- 
sions interminables. 

5522.  Morin  (Pierre).  Instruction  facile  pour  connaître  toutes 
sortes  d'orangers  et  de  citronniers,...  la  manière  de  les  cultiver,... 
avec  un  traité  de  lu  taille  des  arbres,  Paris,  1671.  in-12°,  125  p.  — 
Aut.  édit.  :  1680. 

11  s'agit  d'un  traité  technique,  très  simple  :  dans  les  conseils 
fréquents  qu'il  donne,  l'auteur  n'évite  pas  toujours  les  bizarreries. 

5523.  La  Quintinie  (de),  1626-1688.  Instruction  pour  les  jardins 
fruitiers  et  potagers,  avec  un  traité  des  orangers,  Paris,  1690,  in-4°, 
2  vol.  —  Aut.  édit.  :  1695,  1697,  1715,  17.30.  —  Trad.  anglaise  :  1690. 

C'est  sur  la  demande  de  Colbert  que  le  directeur  des  jardins 
fruitiers  et  potagers  du  roi  composa  son  instruction,  détaillée, 
complète,  avec  des  images.  Ce  traité  technique  a,  en  somme,  pour- 
but  de  montrer  que  l'horticulture  doit  être  grandement  développée. 

5524.  .Isnard  (Christophe).  Mémoires  et  instructions  pour  le 
plant  des  mûriers  blancs,  nourriture  des  vers  à  soie,  et  fart  de 
filer,  mouliner  et  apprêter  les  soies  dans  Paris  et  lieux  circon- 
voisins  sur  V établissement  qui  s'y  fait  des  manufactures  de  soie  à 
l'exemple  de  celui  que  le  roi  Henri  IV  avait  établi  dans  la  plus 
grande  partie  de  la  France,  Paris,  1665,  in-8°.  —  Aut.  édit.  :  1670, 
in-8°,  320  p. 
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Se  qualifiant  de  «  provincial  »,  se  donnant  le  titre  de  «  directeur 
général  desdites  manufactures  »,  Isnard  a  dédié  son  ouvrage  à 
Colbert.  Il  déclare  avoir  acquis  depuis  longtemps  une  grande  expé- 
rience dans  «  cet  art  »  et,  par  suite,  a  formé  le  projet  de  composer 
un  traité,  qui  n'existait  pas  jusqu'alors  et  serait  «  capable  de 
donner  une  intelligence  parfaite  pour  le  plant  des  mûriers  ».  Après 
avoir  vanté  l'œuvre  d'Henri  IV,  il  expose  les  avantages  réels  de 
la  fabrication  de  la  soie  en  famille,  grâce  aux  plantations  existant 
dans  les  environs  de  Paris.  Il  se  propose  donc  de  répandre  ses 
idées  et  de  pousser  à  leur  réalisation. 

Cette  étude  technique  comprend  quatre  parties  :  planter  et 
élevée  les  mûriers  blancs,  —  nourriture  des  vers  à  soie,  —  manière 
de  tirer  et  filer  la  soie  des  cocons,  —  manière  de  tirer  les  graines 
des  papillons  et  de  les  conserver  pour  l'année  suivante.  Isnard,  en 
somme,  a  voulu  «  enseigner  aux  peuples  la  manière  de  recueillir 
les  soies  pour  les  vendre  toutes  crues  aux  marchands  ou  mouli- 
niers  qui  les  apprêtent  et  emploient  ».  Il  s'excuse  de  n'avoir  aucun 
souci  du  style  :  il  veut  être  seulement  pratique.  Fourmillant  de 
détails,  son  ouvrage  a,  en  effet,  ce  caractère  et  il  offre  un  réel 
intérêt. 

5525.  Galle  (Jean).  Manière  de  nourrir  les  vers  à  soie,  Paris, 
1668,  in-f0. 

Sur  l'auteur  et  l'attribution,  v.  Barbier,  III,  29  ;  —  Ch.  Nodier, 
Bibliographie  entomologique,  Paris,  1801,  in-12°,  p.  44. 

5526.  Articles  accordés  par  le  roi  en  son  conseil  à  Louis  de 
Boniface,  seigneur  de  La  Molle,  et  à  ses  associés  sur  les  moyens 
et  invention,  par  lui  proposés  audit  conseil,  de  faire  le  sucre  en 
ce  royaume,  pub.  p.  J.  Fournier,  Bul.  géog.  hist.  desc,  1903, 
p.  256-258. 

Articles  du  27  novembre  1614  :  privilège  de  trente  ans  pour  la 
culture  de  la  canne  à  sucre  en  Provence  ;  franchise  de  tous  droits  ; 
exemption  des  tailles  pour  les  ouvriers  ;  exportation  libre  du 
sucre.  Les  associés  donneront  un  dixième  des  bénéfices  au  roi, 
qui,  à  ^expiration  du  privilège,  se  chargera  lui-même  de  l'exploita- 
tion. Tentative  curieuse,  mais  sans  effet. 

5527.  Prade  (de).  Histoire  du  tabac,  où  il  est  traité  particulière- 
ment du  tabac  en  poudre,  Paris,  1677,  in-12°,  172  p. 

Auteur  d'histoires  de  France  et  d'Allemagne,  l'auteur  avait  fait 
imprimer  son  ouvrage  sous  un  autre  nom  dès  1668.  Dans  ce  traité 
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technique,  il  énumère  les  divers  noms  du  tabac,  renseigne  sur  sa 
culture,  et  trouve  que  cette  plante  peut  servir  à  plusieurs  usages, 
dont  certains  sont  curieux  et  môme  étonnants.  Ce  livre,  qui  se 
termine  par  un  éloge  du  tabac,  n'a  certes  pas  une  valeur  extrême. 
—  V.  n°  638. 

5528.  Documents,  utilisés  ou  pub.  p.  0.  Granat,  La  ferme 
royale  en  Agenais,  étude  historique  sur  la  première  période  de  la 
culture  du  tabac  de  1600  à  1720,  Agen,  1929,  in-8°,  95  p. 

Fait  d'après  les  archives  :  fournit  des  détails,  des  chiffres,  des 
prix  :  extrait  de  la  déclaration  royale  pour  réglementer  la  vente 
du  tabac  :  récit  de  la  lutte  entre  la  ferme  royale  et  les  producteurs 
jusqu'à  la  suppression  de  la  culture  en  1720.  Tout  à  fait  intéres- 
sant :  valeur  d'une  source. 

5529.  Arrêts  du  parlement  de  Grenoble,  pub.  p.  G.  Vellein, 
Rev.  Mb.  dauph.,  1908,  t.  II,  p.  257-262. 

Ces  arrêts  de  1630  et  de  1663  ont  pour  but  de  défendre  la  forma- 
tion d'  «  aucunes  académies  à  usage  de  tabac  »  et  de  vendre  ce 
produit.  Ils  donnent  une  idée  curieuse  sur  les  mœurs  de  l'époque. 

5530.  Documents,  pub.  p.  E.  Gondolff,  Le  tabac  dans  le  Nord 
de  la  France,  Vesoul,  1910,  in-8°. 

Ces  documents,  insérés  dans  le  texte,  sont  nombreux.  P.  ex., 
ordonnance  de  1668  pour  éviter  les  fraudes  et  punir  le  non- 
paiement  de  l'impôt  sur  le  tabac  (p.  21)  ;  —  mémoire  de  Godefroy 
le  fils  sur  la  culture  du  tabac  en  Flandre  vers  1680-1690  (p.  27)  ; 
sentence  qui  oblige  plusieurs  délinquants  à  payer  la  dîme  sur  le 
tabac,  en  1689  (p.  33)  ;  bail  pour  la  ferme  des  tabacs  en  1707  (p.  41), 
etc.. 

Voir:  —  R.  Puisieux,  L'impôt  du  tabac  sous  l'ancien  régime,  Pavis, 
1906,  in-8°  ;  —  J.  Bonneau,  Les  législations  françaises  sur  les  tabacs  sous 
l'ancien  régime,  Paris,  1910,  in-8°,  166  p.  (bon) . 

5531.  Colbert  (Jean-Baptiste).  Lettres,  ext.  pub.  p.  Thoison, 
La  viticulture  en  Gâtinais,  Nemours,  1900,  in-8°,  344  p. 

Quelques  extraits  seulement  sont  publiés  :  ils  montrent  que  le 
ministre  était  préoccupé  de  l'extension  trop  grande  des  vignobles. 

5532.  Documents,  pub.  p.  de  Massougnes,  Bul.  Soc.  Char., 
1880,  t.  XXVI,  p.  xxxvni. 

Il  s'agit  d'une  transaction  conclue  en  1641  :  elle  prouve  qu'à 
cette  date  le  commerce  du  vin  existait  dans  le  village  d'Aigre. 
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5533.  Demalli:  (Jacques).  Livre  de  raison,  ext.  pub.  dans  Arch. 
hist.  Cir.,  1900,  t.  XXXV,  p.  238-244. 

Cet  avocat  au  parlement  de  Bordeaux  fournit,  pour  les  années 
1643-1653,  des  précisions  sur  la  vente  des  vins.  Ces  extraits,  courts, 
sont  fort  curieux  au  ^oint  de  vue  économique.  Ils  indiquent  les 
prix  du  vin,  des  barriques  et  renseignent,  aussi,  sur  le  commerce 
avec  la  Hollande. 

5534.  Lempereur  (le  Père).  Lettre,  pub.  dans  Cab.  Hist.,  t.  I, 
p.  178-183. 

En  1710,  la  querelle  à  propos- des  vins  de  Champagne  et  de 
Bourgogne  était  très  vive.  Le  Père  Lempereur  prend  la  plume  pour 
défendre  les  premiers  avec  vivacité. 

5535.  Documents,  cités  et  pub.  p.  A.  Bourgeois,  Le  vin  de 
Champagne  sous  Louis  XIV  et  sous  Louis  XV,  Paris,  1897,  in-8°, 
xiv-97  [>. 

Les  textes  cités  sont  fort  utiles.  Ils  prouvent  les  fraudes  que 
l'on  commettait  à  propos  du  vin  de  Champagne.  Ils  exposent  la 
surveillance  exercée  sur  les  nouvelles  plantations  de  vignes.  Ce 
sont  aussi  des  lettres  relatives  à  des  commandes  par  divers  per- 
sonnages, en  particulier  par  le  maréchal  de  Montesquiou. 

Voir:  —  Sutaine,  T.  Ac.  Reims,  1846,  t.  III,  p.  92,  159,  199;  —  Las- 
serre,  Id.,  1870,  t.  XLVII,  p.  194. 

5536.  Boisghillebert.  Mémoires  pub.  p.  P.  Harsin,  Rev.  hist. 
ntod.,  1928,  sept.-octob.,  p.  362  et  sq.,  —  et  p.  A.  de  Boislisle, 
Mémoires  de  la  généralité  de  Paris,  t.  I,  p.  566,  568,  575. 

La  situation  de  la  viticulture  a  beaucoup  préoccupé  Boisguil- 
lebert.  Le  premier  mémoire,  de  1691,  insiste  sur  l'état  fâcheux  des 
vignobles  de  la  Normandie,  et  l'attribue  à  l'excès  des  charges 
financières  qu'il  est  indispensable  de  modérer.  Les  autres,  de 
1704,  dépeignent  la  situation  peu  satisfaisante  de  la  vigne  dans  la 
région  de  Mantes,  où  la  culture  a  diminué  de  moitié.  L'auteur 
recherche  les  causes  de  cette  décadence  :  ce  sont  les  droits  exces- 
sifs, le  bas  prix  du  vin,  la  ruine  des  viticulteurs  qui  n'ont  pas 
d'argent  pour  améliorer  leurs  terres.  Ce  témoignage  est  à  retenir. 

5537.  Procès-verbal,  rédigé  à  Salins  en  1613,  pub.  p.  Ch. 
Rouget,  Bul.  Soc.  Pol,  1889,  t.  XXX,  p.  145. 

Cet  acte  indique  les  mesures  prises  pour  empêcher  l'extension 
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de  la  vigne  au  détriment  des  terres  arables  et  pour  interdire 
l'emploi  de  mauvais  plants,  dont  il  ordonne  l'arrachement  et 
l'extirpation.  Il  est  très  détaillé  et  précis,  et  permet  ainsi  de  con- 
i mitre  l'étendue  du  vignoble  de  Salins  au  début  du  xviie  siècle. 

Voir,  en  outre  :  —  N°s  5514  et  5519  ;  —  J.  S.,  1706,  p.  284  :  —  Jolibois, 
Ânn.  Tarn,  1861;  —  Eehrig,  Le  privilège  des  vins  à  Bordeaux,  1886;  — 
F.  de  Laboussilhe,  Bul.  Soc.  Lot,  1904,  t.  XXIX,  p.  263-284  :  —  A. 
Limasset,  Mém.  Acad.  Vaucluse,  1908,  t.  VII.  p.  273-297:  —  G.  Martin, 
Les  intendants  de  Guyenne  et  les  privilèges  des  vins  bordelais,  1908. 

3°  Forêts 

5538.  Chauffourt  (Jacques  de).  Instruction  sur  les  eaux  et 
forêts.  La  première  édit.  est  de  1603  ;  la  seconde,  Rouen  1618, 
in-8°  ;  la  troisième,  Rouen,  1642,  in-8°,  506  p.,  plus  la  table. 

Lieutenant  général  des  eaux  et  forêts  au  bailliage  de  Gisors, 
l'auteur,  dans  son  épître,  fait  l'éloge  des  richesses  de  la  France. 
Son  instruction  est  importante.  Elle  donne,  en  effet,  toutes  préci- 
sions sur  l'administration  (officiers  des  eaux  et  forêts,  grand 
maître,  lieutenants,  greffiers,  procureurs,  sergents,  etc.).  Elle 
fournit,  de  plus,  des  renseignements'  multiples  au  point  de  vue 
technique,  sur  la  façon  de  vendre  les  bois,  sur  les  coupes,  sur 
divers  droits  et  dons,  etc.  Les  assertions  de  l'auteur  sont  appuyées 
sur  des  extraits,  assez  nombreux-,  d'ordonnances  et  d'édits. 

5539.  SainCtyon  (de).  Les  édits  et  ordonnances  des  rois,  coutu- 
mes des  provinces,  règlements,  arrêts  et  jugements  notables  des 
eaux  et  forêts...,  Paris,  1610,  in-f°,  1136  p.,  plus  les  tables. 

Conseiller,  maître  des  requêtes,  Sainctyon  a  dédié  son  recueil 
à  Henri  IV.  Son  intention  a  été  «  d'éclaircir  la  matière  des  eaux 
et  forêts,  non  encore  ci-devant  traitée  par  aucun  ».  Il  l'a  pleine- 
ment réalisée  en  exposant  en  trois  livres  toutes  les  questions  avec 
une  réelle  compétence.  Bien  que  cet  ouvrage  s'arrête  à  l'année 
1607,  il  est  utile  pour  connaître  avec  exactitude  la  situation  de 
l'administration  des  eaux  et  forêts  au  début  du  règne  de  Louis  XIII. 


5540.  Rousseau  de  Bazoches  (Claude).  Edits  et  ordonnances, 
arrêts  et  règlements  des  eaux  et  forêts...,  avec  annotations  som- 
maires pour  V interprétation  des  lieux  obscurs,  Paris,  1633,  in-8°, 
944  p.,  plus  la  table.  —  Aut.  édit.  :  Lyon,  1649,  in-4°. 

Ex-procUreur  du  roi  sur  le  fait  des  eaux  et  forêts,  avocat  au 
parlement,  Rousseau  a  dédié  son  ouvrage  à  Louis  XIII  :  en  réalité 
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il  a  mis  à  jour,  corrigé  et  complété  l'ouvrage,  paru  en  1G14,  d'un 
sieur  Durand.  Il  a  suivi  Tordre  chronologique  de  1280  à  1630.  Son 
travail,  pour  lequel  il  a  consulté  tous  ses  prédécesseurs,  contient 
non  seulement  les  ordonnances  et  les  édits,  mais  les  arrêts  et 
règlements  du  Conseil  et  du  parlement.  Pour  le  xvne  siècle,  les 
actes  sont  p.  589-608,  861-044  :  ils  portent  sur  les  matières  les  plus 
diverses.  Ce  recueil  es1  1res  utile,  et  a  été  souvent  consulté  jus- 
qu'au temps  de  Colbert. 

5541.  Règlement  forestier  du  mandement  de  Savines,  pub.  p. 
P.  Guillaume,  Bul.  Soc.  H.-Alpes,  1889,  t.  VIII,  p.  83. 

Le  mai) dément  est  une  circonscription  territoriale  formant  un 
tout  au  point  de  vue  administratif.  Le  règlement  de  celui  de  Savines 
est  de  1621  et  comprend  95  articles.  Fait  sans  ordre,  mais  conte- 
nu ni  de  nombreuses  précisions,  il  a  pour  but  d'établir  une  bonne 
administration  des  forêts  et  des  pâturages  et  d'interdire  les  dilapi- 
dations coutumières.  Publication  bien  faite,  à  la  suite  de  laquelle 
sont  d'autres  actes  (p.  ex.  la  proclamation  du  règlement  de  1677), 
qui  prouvent  le  pouvoir  considérable  des  syndics  en  ces  matières. 

5542.  Statuts  de  ht  rivière  de  Saint-Savin,  pub.  p.  Ch.  Durier, 

Tarbes,  1884-,  in-8°,  55  p. 

Il  ne  s'agit  pas  d'une  rivière,  mais  d'une  circonscription  terri- 
toriale, située  dans  la  région  d'Argelès.  Les  actes,  rédigés  soit  en 
patois  du  pays  soit  en  français,  ont  été  promulgués  pour  protéger, 
comme  le  précédent,  les  bois,  les  pâturages  et  les  champs  contre 
les  déprédations,  pour  fixer  les  prix  et  punir  ceux  qui  vendront 
plus  cher,  etc.  Grâce  à  eux,  on  connaît  avec  exactitude  comment 
et  combien  les  forêts  étaient  dévastées  et  combien  les  règlements 
restaient  lettre  morte. 

5543.  Froidour  (Louis  de).  Lettres,  visites,  procès-verbaux, 
jugements,  etc.,  pub.  p.  Casteran,  Rev.  Gasc.,  1897,  t.  XXXVIII, 
p.  38,  177,  220,  361,  —  1898,  t.  XXXIX,  p.  89,  207,  251,  312,  348,  — 
1899,  t.  XL,  p.  143,  206,  289,  377  ;  —  p.  Lahondès  et  Bordès-Pagès, 
Bul.  Soc.  Ar.,  t.  I,  1882-1885,  p.  251,  283,  —  t.  II,  1886-1888,  p.  144  ; 
—  p.  Former  de  Saint-Lary,  Rev.  Corn.,  1891,  t.  VI,  p.  57,  90  et  161. 

Né  à  La  Fère,  Froidour  fut  d'abord  lieutenant-général  civil  et 
criminel  au  bailliage  et  en  la  maîtrise  des  eaux  et  forêts  du  comté 
de  Marie  et  La  Fère.  A  ce  titre,  il  fut  chargé  de  plusieurs  «  refor- 
mations »  dans  la  Picardie,   le  Perche  et  l'Ile-de-France.  Il  dut 
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satisfaire  Colbert  puisqu'en  1666  il  fut  envoyé  dans  le  Languedoc, 
avec  résidence  à  Toulouse,  pour  accomplir  la  môme  tâche.  Pendant 
sept  ans,  il  parcourut  les  régions  qui  dépendaient  de  son  autorité, 
se  rendant  compte  de  la  situation  forestière,  visitant  et  légiférant 
sans  se  soucier  de  l'hostilité  des  populations  habituées  à  agir  en 
toute  indépendance.  «  Je  suis,  écrit-il  lui-même,  un  homme  curieux 
qui  s'est  appliqué  à  tout  voir,  afin  que  rien  ne  pût  échapper  à  sa 
connaissance  ».  Il  accomplit  une  œuvre  immense  :  Colbert  utilisera 
grandement  ses  aptitudes  dans  la  rédaction  de  la  grande  ordon- 
nance de  1669  et  tiendra  dans  la  plus  haute  estime  cet  adminis- 
trateur excellent,  qui  mourut  probablement  en  1686. 

Les  documents,  que  nous  signalons  ci-dessus,  reflètent  les 
impressions  recueillies  pendant  les  tournées  <}ans  le  Couserans, 
le  Comminges  et  le  Labourd,  de  1667  à  1669.  Dans  les  lettres,  sans 
prétentions  littéraires,  adressées  à  son  procureur,  Froidour  se 
montre  observateur  consciencieux,  désireux  d'être  mis  au  courant 
de  tous  les  détails  et  de  réprimer  les  abus.  Ses  procès-verbaux  sont 
des  modèles  de  précision  et  montrent  qu'il  est  décidé  à  remettre 
l'ordre  dans  l'administration  forestière.  Il  donne  lui-même  l'exem- 
ple :  par  un  jugement  du  20  juillet  1668,  non  seulement  il  condamne 
les  malversateurs  à  cent  livres  d'amende,  mais  encore  il  régle- 
mente les  coupes  de  bois  à  l'avenir.  Tous  ces  documents  sont 
d'une  extrême  utilité. 

Voir:  —  Bec.  Acad.  J.  Flor.,  1896,  p.  160-222,  223-254;  —  A.  Couget, 
Bev.  Corn.,  1899,  t.  XIV,  p.  140,  —  1900,  t.  XV,  p.  19  :  —  H.  de  Coincy, 
Louis  de  Froidour  en  pays  basque,  Bayoïme,  1929,  in-8°,  36  p.  (ext.  Hul. 
Soc.  Bayonne)  ;  —  Nos    395,   5544,   5546  et  5547. 

5544.  Froidour  (Louis  de).  Instruction  pour  les  rentes  des  bois 
du  roi,  Toulouse,  1668,  in-8°.  —  Aut.  édit.  :  —  Paris,  1669,  1692, 
1750,  1759  (celle-ci,  in-4°,  380  p.,  avec  notes  par  -Berner). 

C'est  un  des  actes  rédigés  par  Froidour  dans  le  but  de  «  con- 
server »  les  forêts  royales.  La  première  partie  de  ce  traité  concerne 
les  bois  et  les  moyens  de  les  mettre  en  valeur  ;  la  seconde,  les 
formalités  à  accomplir  pour  les  adjudications  et  les  ventes.  Cette 
instruction  est  rédigée  par  un  homme  du  métier,  connaissant 
toutes  les  ordonnances  sur  la  matière,  citant  même  ses  propres 
actes.  Sans  négliger  la  description  des  forêts  de  la  région  toulou- 
saine;, iJ  s'attache  surtout  à  expliquer  pourquoi  l'administration 
des  eaux  et  forêts  a  été  jusqu'alors  peu  efficace,  pourquoi  les  bois 
sont  dans  une  situation  lamentable,  et  quels  remèdes  il  convient 
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d'employer.  Puis  viennent  des  modèles  d'actes  pour  la  vente  et 
l'enregistrement,  des  affiches  pour  les  ventes,  des  cahiers  de  char- 
ges, des  adjudications,  etc..  Cette  instruction,  bien  peu  connue, 
et  cependant  intéressante  d'un  bout  à  l'autre,  est  évidemment  celle 
qui  a  servi  pour  la  rédaction  de  l'ordonnance  de  1669. 

Voir:  —  N°s  395  5543  5546  et  5547. 

5545.  Ordonnance  du  roi  Louis  XIV  sur  le  fait  des  eaux  et 
forêts,  du  mois  d'août  IW),  nombreuses  édit.,  p.  ex.  Paris,  1689, 
1765.  —  Besançon,  1750,  in-12°. 

Le  but  de  cette  ordonnance  célèbre  fut  d'assurer  la  conserva- 
tion des  forêts  et  de  développer  le  domaine  forestier  ;  de  là,  deux 
sortes  de  stipulations.  Pour  la  conservation,  des  agents  à  la  fois 
administrateurs  et  juges  (tables  de  marbre  et  maîtrises)  exerce- 
ront une  répression  énergique  et  continue  des  délits.  Pour  le 
développement,  il  faut  restreindre  les  droits  ou  privilèges  des  par- 
ticuliers :  p.  ex.,  leurs  bois  seront  soumis  en  partie  au  régime  de 
ceux  de  l'État,  les  coupes  seront  réglementées  et  surveillées,  les 
"(liciers  des,  maîtrises  procéderont  fréquemment  à*  des  inspections 
et  à  des  visites. 

De  nombreux  érudits  ont  écrit  des  ouvrages  pour  interpréter 
cette  ordonnance,  Les  principaux  sont  :  de  Gallon,  officier  de  la 
maîtrise  des  eaux  et  forêts  de  Roehefort,  Conférence  de  Vordon- 
nance...  sur  le  fait  des  eaux  et  forêts,  avec  les  édits,  déclarations, 
etc.,  rendus  avant  et  en  interprétation  de  ladite  ordonnance  depuis 
flt:>  jusqu'à  présent,  Paris,  1725,  in-4°,  2  vol.  (1752,  augmentée 
d.-s  observations  de  Simon  et  Ségauld)  ;  Daniel  .Tousse,  Com- 
mentaire sur  l'ordonnance  des  eaux  et  forets  du  mois  d'août  1669. 
Lyon,  1782.  in-12°.  xxn-512  p.  (édit,  1761  et  1765,  associé  avec  le 
commentaire  de  l'ordonnance  de  mars  1673  et  de  l'édit  de  même 
date  sur  la  suppression  des  épices).  —  Cf.  n°  5551. 

Voir:  —  H.  Michel  et  E.  Lelong.  Principes  rie  législation  forestière 
Paris,  1901,  in-8°,  2  vol. 

5546.  FiioiDOiK  (Louis  de).  Ordonnances  des  eaux  et  forêts, 
concernant  tes  devoirs  et  fonctions  des  gardes...,  avec  des  notes  et 
des  observations.  Toulouse,  1683.  in-8°,  498  p. 

La  principale  préoccupation  de  Foidour  est  de  conserver  les 
forêts  «  <mi  y  établissant  de  bons  gardes  ».  Ceux-ci  doivent  être 
«  vigilants,  soigneux,  assidus,...  gens  de  cœur,,.,  incorruptibles,... 
gens    de    probité    »    et    surtout    «    pleinemenl    instruits    de    leurs 
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devoirs  ».  Comme  ils  ne  lisent  pas  les  ordonnances  promulguées 
depuis  longtemps,  il  a  pris  la  peine  d'en  extraire  tout  ce  qui  con- 
cerne «  leurs  fonctions,  leurs  gages,  droits  et  privilèges  ».  Il  a  pris 
ses  informations  dans  les  principales  compilations  antérieures, 
p.  ex.  celles  de  Fleury,  Sainctyon,  Durand,  Rousseau  :  il  fait, 
aussi,  état  de  l'ordonnance  de  1669.  Sur  chacun  des  points,  il  four- 
nit les  textes,  commente  ce  qui  est  ordonné  et  défendu  aux  gardes 
par  les  actes  officiels.  Il  a  composé,  ainsi,  un  manuel  que  distin- 
guent la  précision  et  la  clarté. 

Voir:  —  N°s  395,  5543,  5544     et  5547. 

5547.  Froidour  (Louis  de).  Règlement...  concernant  les  forêts 
du  pays  de  Bigorre,  les  observations  faites  contre  ledit  règlement 
et  les  motifs  dudil  règlement  avec  les  réponses  dudit  sieur  de 
Froidour  au.rdites  remarques  et  observations,  Toulouse,  1685,  in-8<?, 
103  p. 

Froidour  expose  en  détail  sa  réformation  effectuée  non  sans 
obstacles,  en  particulier  les  révoltes  des  habitants  et  (Jes  gen- 
tilshommes verriers,  qui  n'hésitèrent  pas  à  tuer  des  fonction- 
naires royaux.  Le  règlement  a  pour  but  de  mettre  fin  à  ces  désor- 
dres. A  chacun  des  43  articles  sont  jointes  les  observations  faites 
pour  montrer  qu'il  est  contraire  aux  ordonnances,  et  ensuite  les 
réponses  de  Froidour.  Ce  règlement  envisage  toutes  les  questions 
relatives  aux  forêts  :  son  intérêt  est  indéniable. 

Voir.  —  N°*  395,  5543,  5544    et    5546. 

5548.  Du  val  de  la  Lissandrière  (Pierre  Néel).  Traité  universel 
des  eaux  et  forets  de  France,  pêches  et  chasse,  Paris,  1699,  in-8°, 
513  p.,  plus  table. 

L'auteur  a  dédié  son  ouvrage  au  chancelier  Boucherat  et  l'a 
rédigé  d'après  les  ordonnances  et  règlements,  dit-il,  pour  l'instruc- 
tion de  ceux  qui  désirent  entrer  dans  cette  administration.  Il  se 
garde  bien  d'avouer  qu'il  a  copié  le  livre  de  Chauffourt  (n°  5538), 
se  bornant  à  quelques  rares  compléments  :  très  souvent  même  les 
phrases  de  Chauffourt  ont  été  à  peine  modifiées. 

5549.  Vauban.  Traité  de  la  culture  des  forêts,  pub.  p.  Augoyat, 
Oisivetés  de  Vauban,  t.  II,  et  p.  A.  de  Boislisle,  Mémoire  sur  la 
généralité  de  Paris,  t.  I,  append.,  p.  594-600. 

Dans  ce  mémoire,  composé  en  1701,  Vauban  se  plaint  des  excès 
du   déboisement,  qui,  s'il  continue,  obligera  à  acheter  du  bois  à 
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l'étranger.  Il  propose  donc  des  remèdes  :  faire  respecter  les  ordon- 
nances, défendre  les  défrichements  à  l'avenir,  planter  des  forêts, 
entretenir  les  anciennes.  Il  se  livre  à  de  nombreux  calculs  pour 
déterminer  le  revenu  que  fournirait  la  nouvelle  situation.  On 
devrait  aussi  engager  les  gentilshommes,  obliger  même  les  com- 
munautés religieuses  à  effectuer  des  plantations,  pour  que  la 
charge  ne  retombe  pas  sur  le  roi  seul.  Et  ainsi  changerait  «  le 
pitoyable  état  ».  Des  idées  neuves  et  hardies,  comme  toujours. 

5550.  Noël  (Michel).  Mémorial  alphabétique  des  matières  des 
eaux  et  forêts,  pêches  et  chasses,  avec  les  édits,  ordonnances,  etc., 
rendus  jusqu'à  présent  sur  ces  matières,  Paris  1737,  in-4°,  756  p. 

Dictionnaire  suivant  l'ordre  alphabétique.  A  propos  de  chaque 
terme,  l'auteur  signale,  s'il  est  besoin,  les  documents  officiels  pro- 
mulgués depuis  1664,  donne  principalement  le  texte  d'arrêts  et  se 
réfère  surtout  à  J'ordonnance  de  1669.  A  la  fin  de  son  ouvrage  se 
trouvent  (84  p.)  des  modèles  des  actes  que  doivent  rédiger  les 
grands  maîtres  et  les  officiers  des  eaux  et  forêts. 

5551.  Pecquet.  Lois  forestières  de  France,  Paris,  1753,  in-4°, 
2  vol. 

L'auteur  est  grand  maître  des  eaux  et  forêts  de  France  au 
département  de  Normandie.  Il  commente  l'ordonnance  de  1669,  et 
publie  de  nombreux  textes  de  toutes  sortes.  Son  recueil,  fort  utile, 
peut  être  contrôlé  et  complété  avec  l'ouvrage  suivant  :  J.-J.  Bau- 
drillart,  Traité  général  des  eaux  et  forêts,  chasses  et  pêche,  Paris, 
1821-1848,  in-4°,  dont  le  tome  I  renferme  les  ordonnances  parues 

jusqu'en    1804. 

5552.  Documents,  utilisés  par  A.  Michaux,  Essai  historique  sur 
la  forêt  de  Retz,  Soissons,  1876,  in-8°,  51  p.  (ext.  Bul.  Soc.  Sois., 
2e  série,  t.  VI).  Le  plus  curieux  de  ces  documents  est  une  enquête, 
faite  en  1672,  par  un  commissaire  pour  constater  les  abus  qui  se 
commettaient  dans  cette  forêt  et  y  porter  remède.  Ce  procès- 
verbal  précise  qu'elle  était  le  refuge  de  gens  sans  aveu,  et  que 
seigneurs,  moines,  paysans  pillaient  à  qui  mieux  mieux.  Les  titres 
de  possession  seront  vérifiés  et  toute  une  armée  de  fonctionnaires 
est  prévue. 

5553.  Documents,  reproduits  par  M.  Prévost,  Etude  sur  la  forêt 
de  Uoumare,  Rouen  et  Paris,  1904,  in-8°  (ext.  Bul.  Soc.  5.-7.,  exer- 
cice 1903,  t.  LXIII).  Textes  inédits  du  xvne  siècle,  p.  ex.  pour  la 
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réformation  entreprise  après  l'ordonnance  de  1669,  sur  les  aliéna- 
tions après  1665  :  des  chiffres  relatifs  aux  ventes  ou  aux  dîmes. 
Fait  d'après  les  sources. 

5554.  Documents,  cités  par  R.  de  Courcel,  La  forêt  de  Sénart, 
Paris,  1930,  in-8°,  439  p.  (Mém.  Soc.  Hist.  Par.  et  I.-de-F.,  t.  L).  — 
Fait  d'après  les  A.  N.  et  les  archives  de  Seine-et-Oise.  Parmi  les 
actes  cités,  il  en  est  plusieurs  du  xvir3  siècle,  donations,  arpentage, 
ventes  de  coupes,  acquisitions,  ermitage,  chasses,  travaux  pour 
les  routes,  longs  détails  sur  les  nombreux  possesseurs  :  surtout 
analyse  des  documents  :  bibliographie  avec  cartes  et  plans  :  p.  190, 
déclaration  de  1694  sur  les  limites  de  la  capitainerie  des  chasses 
de  Corbeil.  Ensemble  utile. 

5555.  Documents,  pub.  p.  L.  Le  Pelletier,  Etude  sur  la  forêt  de 
Villers-Cotterets,  Soissons,  1905,  in-8°  (ext.  But.  Soc.  Sois.,  1901- 
1902,  3e  série,  t.  XI).  Fait  d'après  les  sources  :  extraits  des  actes 
relatifs  aux  réformations  de  1672  et  de  1690  :  bibliographie  des 
cartes,  plans  et  ouvrages.  Très  solide  et  très  sérieux. 

Voir,  en  outre,  pour  les  histoires.de  diverses  forêts:  —  Ch.  Bréard, 
But.  Soc.  Chauny,  1888-1891.  t.  III,  p.  89  (Chaimy)  ;  —  E.  Picard,  Mém. 
Soc.  Ed.,  t.  XI,  XII  et  XV  (Cîteaux)  ;  —  Bourdette.  Rev.  Corn.,  1897, 
t.  XII,  p.  249  (Comrainges)  ;  —  A.  Granger,  Rev.  Eaux  Fer.,  1923,  t.  LXI, 
p.  504-508  (Dourdan)  ;  —  Coulon,  Pos.  Ec.  Ch.,  1893  (Franche-Comté)  ;  — 
L.  Fautrat,  Mém.  Corn.  Sentis,  1886,  3e  série,  t.  I,  p.  81  (Halatte)  ;  — 
Cornu,  Pos.  Ec.  Ch.,  1906  (Nivernais)  ;  —  P.  Doinet,  Histoire  de  la 
forêt  d'Orléans,  Orléans,  1892,  in-8°,  xv-432  p.;  —  Guillemot.  Mcm.  Soc. 
Par.  et  I.-de-F.,  1905,  t.  XXXII,  p.  89;  etc. 


4°  Haras 

5556.  Querbrat  (Gabriel  Calloet,  sieur  de).  Mémoires  pour 
rétablissement  des  haras  en  France  afin  d'empêcher  le  transport 
d'or  et  d'argent  qu'on  sort  du  royaume  pour  les  chevaux  venant 
en  France  d'Allemagne,  Danemark,  Espagne,  Barbarie  et  autres 
pays  étrangers,  lequel  argent  excède  plus  de  cinq  millions  par 
chacun  un,  si.,  1639,  in-12°,  19  p. 

Cet  ouvrage  est  attribué  par  E.  Gayot,  La  France  chevaline, 
t.  I,  p.  8,  à  un  éleveur.  Querbrat,  nommé  conseiller  d'Etat  en 
1647  et  chargé  par  Colbert  de  rédiger  des  mémoires  sur  la  question 
des  haras.  D'après  le  même  auteur,  ce  travail  inspira  probable- 
ment la  première  tentative  d'organisation  de  cette  administration 
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par  l'édil  (Je  1639,  tait  H  esl  très  difficile  de  trouver  le  texte 
imprimé.  Selon  Lafont-Pouloli.  Nouveau  régime  pour  les  haras, 
il  aurait  été  la  base  des  édits  de  Colbert  à  partir  de  1665.  Il  est  en 
effel  l'œuvre  d'un  homme  expérimenté  et  pratique.  Querbrat  vou- 
drait qu'on  établit  de  nombreux  haras,  dans  les  forêts  du  roi,  des 
abbayes,  etc.;  il  indique  les  règlements  qu'il  faudrait  promulguer, 
expose  quelle  hiérarchie  de  fonctionnaires  devrait  être  créée  et  les 
attributions  à  répartir  entre  eux.  Divisé  en  25  paragraphes,  cet 
opuscule,  succinct,  embrasse  toute  la  matière. 

Sur  l'auteur,  voir:  —  But.  Ass.  Bref.,  1884. 

5557.  Documents  sur  Vancienne  administration  des  haras  en 
Normandie,  pub.  p.  .T.  RobUlard  de  Beaurepaire,  Ann.  départ. 
Nnrm.,   ISGI.  t.  XXVII,  p.  7-71. 

Ce  soûl  des  lettres  relatives  à  la  mission  d'inspection  de  Gar- 
suult  en  166.3  :  elles  sont  de  Colbert,  de  l'intendant  de  Caen  Cha- 
millarl,  de  Louis  de  Ponlchailiaiu.  Elles  sont  complétées  par  des 
extraits  d'un  rnémqjre  de  (iuynel,  un  état  des  haras  dans  la  géné- 
ralité de  Rouen  en  1690,  des  tableaux,  etc.  Intérêt  indéniable  de 
toutes  ces  pièces. 

5558.  Instruction  pour  le  rétablissement  des  Jiuras  dans  le 
royaume,  Paris,  1669,  in-4°,  15  p. 

Probablement  parue  dès  1665  et  inspirée  par  Colbert.  Elle  pré- 
conise l'achat  de  chevaux  à  l'étranger  «  pour  en  faire  libéralement 
el  sans  aucune  condition  la  distribution  dans  son  royaume  à 
ceux  de  sa  noblesse  et  autres  qui  se  Irouveront  en  lieu  propre  et 
eu  volonté  de  répondre  plus  utilement  au  dessein  de  Sa  Majesté  ». 
A  la  suite  sont  J'ordonnance  et  l'arrêt  du  conseil  du  17  octobre 
i  <•><;:>. 

5559.  Documents  sur  lés  clievaux  et  les  haras  de  l'Ain,  utilisés 
par  L.  O'Brien.  Rev.  Soc.  Ain,  1885,  t.  XIV,  p.  164,  203,  259,  — 
1886,  t.  XV,  p.  5.  83.  Ils  sont  extraits  des  archives  de  l'Ain  et  con- 
cerne ut  les  haras  depuis  leur  fondation  en  1678  :  détails  très  précis 
sur  le  nombre  des  étalons  :  extraits  ou  analyses  de  rapports  dres- 
sés par  les  inspecteurs  dont  ils  prouvent  l'activité  jusqu'en  1709. 

5560.  Documents  sur  les  haras  de  la  Chaume,  du  Ballon  et  de 
Yagney,  pub.  p.  11.  Lepage.  Ann.  Spc.  Vos.,  1*75,  t.  XV,  prenuer 
cahier,    p.   2^5   :  série  d'aptes  <\r^  ducs  de   Lorraine  et  de  leurs 
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subordonnes  depuis  1619  jusqu'au  débul   du  xviir2  siècle  pour  la 
création  d<;  haras  sur  les  hauteurs,  les  visites,  les  inspections. 

Voir:  —  Mennessier  de  La  Lance,  Essai  de  bibliographie  hippique, 
Paris,  1917,  in-8°,  2  vol.  —  R.  Musset,  L'élevage  du  cheval  en  France, 
Paris,  1917.  in-8°,  232  p.  (très  bon) .  —  Sur  l'élevage  des  abeilles,  v.  P. 
Boyé,  Mém.  Soc.  arch.  lorr.,  1906,  t.  LVL  p.  5-108. 

5°  Dessèchements 

5561.  Code  des  dessèchements  ou  recueil  des  règlements  ren- 
dus sur  cette  matière  depuis  le  règne  d'Henri  IV  jusqu'à  nos 
tours.  Paris,  1817,  in-8°. 

5562.  Le  livre  essentiel,  établi  sur  les  documents  inédits,  est 
celui  du  comte  de  Dienne,  Histoire  du  dessèchement  des  lacs  et 
marais  en  France  avant  1781),  Paris,  1891,  in-8°,  570  p.,  t.  I  de 
1599  à  1713,  et  Rev.  Auv.,  1886,  t.  III,  p.  176  et  277  (ou,  à  part,  Cler- 
mont-Ferrand,  1887,  in-8°,  48  p.). 

III.  —  INDUSTRIE  (x) 

1°  Ouvrages  généraux 

5563.  Avis  au  roi  des  moyens  de  bannir  le  luxe  du  royaume, 
d'établir  un  grand,  nombre  de  manufactures  en  icelui,  d'empêcher 
le  transport  de  l'argent  et  faire  demeurer  par  chacun  an  dans  le 
royaume  près  cinq  millions  d'or  de  sept  millions  ou  environ  qui  en 
sont  transportés,  et  en  affaiblir  d'autant  aucuns  étrangers.  De 
faire  par  chacun  an  un  fonds  assuré,  qui  pourra  être  destiné  en 
des  armements  de  mer,  afin  de  pouvoir  employer  beaucoup  de 
noblesse  et  de  gens  courageux.  Eviter  les  guerres  civiles  et  faire 
de  grands  progrès  et  conquêtes.  Enfin  rendre  la  France  l'une  des 
plus  grandes  et  redoutables  monarchies  qui  fut  oneques.  Le  tout 
ù  la  gloire  de  Dieu,  à  la  grandeur  du  roi  sans  diminution  ni  charge 
de  ses  finances,  au  bien  commun  de  tous  sujets  sans  aucunement 
les  charger,  ains  au  contraire  les  décharger  de  beaucoup,  16ti, 
pub.  p.  Cimber  et  Danjou,  Arch.  cur.,  2e  série,  t.  I,  p.  431-462. 

Le  titre  de  cet  opuscule  est  suffisamment  explicite  :  il  s'agit 
d'un  mémoire  général  composé  au  moment  où  se  réunissaient  les 
Etats  Généraux.  L'auteur  est-il  Montchrétien  (n°  5490),  qui  aurait 

1.  Mot  pris  dans  son  sens  le  plus  étendu. 
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ainsi  (humé  la  première  esquisse  de  son  traité,  on  bien  a-t-il  été 
plagié  par  Montchrétien  ?  Voir  H.  Hauser.  Rev.  hist.  mod.  et  cont., 
».  X,  |».  93,  note  5.  En  tout  cas,  on  trouve  là  des  détails  très  précis 
sur  l'industrie,  le  commerce,  les  finances,  la  marine.  De  nombreux 
renseignements  sont  fournis  sur  les  relations  économiques  de  la 
France  avec  la  Turquie,  l'Italie  et  l'Espagne  et  il  est  conseillé  au 
roi  de  renoncer  à  l'alliance  traditionnelle  avec  les  Ottomans.  Cette 
vue  d'ensemble  est  très  utile  à,  connaître. 

5564.  Vœux  des  communautés  de  Paris,  analysés  par  H. 
Hauser,  Viert.  Soc.  Wirt.,  t.  I,  p.  372-396. 

Avant  la  réunion  des  Etats  Généraux  en  1614,  les  communautés 
parisiennes  émirent  leurs  vœux  :  bien  qu'elles  ne  fussent  pas 
unanimes,  sauf  les  six  corps  principaux,  leurs  revendications  sont 
importantes  parce  qu'elles  dévoilent  l'état  d'esprit  des  groupe- 
ments économiques.  Elles  demandent  le  maintien  de  la  réglemen- 
tation et  des  monopoles,  la  répression  du  travail  libre,  la  réduction 
et  même  la  suppression  de  nouvelles  lettres  de  maîtrise  ;  elles 
réclament  la  fin  des  empiétements  des  métiers  les  uns  contre  les 
autres  (surtout  entre  merciers  et  fripiers),  la  création  d'une 
«  police  »  pour  juger  les  conflits  survenant  entre  patrons  et 
ouvriers  :  elles  examinent  même  la  question  de  l'abolition  des 
douanes  intérieures  et  de  la  liberté  du  commerce.  Le  souci  de 
préserver  l'intérêt  particulier  est  prédominant  dans  ces  vœux. 

5565.  La  Gomberdière  (de).  Nouveau  règlement  gênerai  sur 
toutes  sortes  de  marchandises  et  manufactures  qui  sont  utiles  en 
ce  royaume,  Paris,  1634,  in-8°.  Réimprimé  par  Ed.  Fournier, 
Variétés  historiques  et  littéraires.  I.  III,  p.  109-124. 

Mémoire  adressé  à  Richelieu.  L'auteur  passe  en  revue  tous  les 
articles  d'importation  et  d'exportation  par  pays  étrangers,  par 
provinces  de  France  et  même  par  villes.  A  son  avis,  la  France 
peut  fournir  tout  ce  qui  esl  utile  aux  Français  et  aux  étrangers, 
et  les  premiers  sont,,  en  outre,  habiles  à  imiter  ce  qui  se  fait  au 
dehors.  Toutefois,  ils  doivent,  avant  tout,  mettre  en  valeur  et 
<(  employer  eux-mêmes  les  biens  que  Dieu  leur  donne  ».  Dans  ce 
but,  ils  se  passeront  des  produits  qu'ils  achètent  aux  autres 
nations,  les  feront  fabriquer  et  manufacturer  en  France.  Le  peuple 
aura  ainsi  du  travail  et  sortira  de  la  misère  où  il  se  trouve.  Qu'on 
établisse  donc,  dans  les  principales  villes  du  royaume,  des 
«  bureaux  et  maisons  communes  pour  y  faire  travailler  continuel- 


INDUSTRIE.  29 

lement  dans  les  manufactures  »  :  des  ouvriers  très  capables  y 
seront  envoyés  pour  enseigner  les  métiers  au  peuple.  De  cette 
façon,  la  prospérité  régnera  partout  dans  le  royaume  de  France. 

5566.  Berteheau  (Martine  de),  baronne  de  Beausoleil,  1590  ? — ?. 
La  restitution  de  Pluton,  à  M.  le  cardinal  duc  de  Richelieu  ;  des 
mines  et  minières  de  France,  cachées  et  détenues  jus([ues  à  pré- 
sent au  ventre  de  la  terre,  par  le  moyen  desquelles  les  finances 
île  Sa  Majesté  seront  beaucoup  plus  grandes  que  celles  de  tous  les 
princes  chrétiens  et  ses  sujets  plus  heureux  de  tous  les  peuples. 
Ensemble  la  raison  pourquoi  lesdites  mines  et  minières  ont  été 
jusques  à  présent  presque  inutiles  et  sans  profit  à  la  souveraineté 
et  majesté  royale,  Paris,  1640,  in-8°,  172  p. 

Originaire  du  Blésois,  Martine  Bertereau  épousa  le  brabançon 
Jean  du  Châtelet,  baron  de  Beausoleil  et  d'Auffenbach  (1578?-1645). 
Pendant  trente  ans,  tous  deux  recherchèrent  les  mines  en  France, 
parcourant  les  Pyrénées,  les  Cévennes,  le  Massif  central,  le 
Poitou,  la  Bretagne.  Ayant  bénéficié  de  l'appui  du  surintendant 
d'Effiat,  ils  amenèrent  de  Hongrie  des  mineurs  expérimentés, 
firent  exécuter  des  travaux  dans  diverses  parties  du  royaume  et 
dépensèrent  300.000  livres.  Arrêtés  dès  1627  sous  l'inculpation  de 
magie,  ils  le  furent  encore  en  1641  :  la  femme  fut  enfermée  à  Vin- 
cennes  et  le  mari  à  la  Bastille  où  il  mourut  quatre  ans  plus  tard. 
Furent-ils  des  aventuriers  ?  Hellot,  Etat  des  mines  du  royaume 
distribué  par  provinces  (Paris,  1750,  in-4°)  penche  pour  l'affirma- 
tive. Nicolas  Gobet,  qui  publie  l'ouvrage  de  la  baronne  dans  Les 
anciens  minéralogistes  du  royaume  de  France  (Paris,  1779,  in-8°, 
2  vol.  :  édit.  Japy  et  Charpentier,  Montbéliard,  1903.  lre  partie, 
p.  262),  justifie  au  contraire  les  deux  époux. 

La  Restitution  de  Pluton  est  un  ouvrage  curieux,  à  la  fois  ins- 
tructif et  bizarre.  Pour  appuyer  ses  offres  de  service  à  Richelieu, 
l'auteur  raconte  ses  voyages  d'explorations  minières  en  Amérique, 
en  Hongrie  et,  depuis  neuf  ans„  en  France.  Il  distingue  cinq  «  règles 
méthodiques  »  pour  reconnaître  les  endroits  où  se  trouvent  des 
gisements  et,  en  les  appliquant,  il  aurait  découvert  des  mines 
d'or,  d'argent,  de  cristal,  etc.  Il  propose  donc  de  restituer  au  roi 
la  richesse  minérale  (Pluton)  et  de  former  un  corps  d'ingénieurs. 
Il  s'efforce  enfin  de  répondre  aux  objections  formulées  contre 
l'ouverture  des  mines.  Il  y  a  là  beaucoup  de  verbiage  et  de  lon- 
gueurs :  le  récit  est  vif  et  piquant.  A  la  fin,  sont  les  actes  officiels 
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(1632,  1694)  pur  lesquels  les  époux  ont  été  réellement,  chargés  de 
parcourir  le  royaume  pour'  y  rechercher  les  mines. 

Voir:  —  Bul.  Bib.,  1845,  p.  310. 

5567.  Sur  lu  législation  minière,  les  textes  sont  réunis  dans 
E.  Lamé-Henry,  De  la  législation  minérale  sous  V ancienne  monar- 
chie ou  Recueil  méthodique  et  chronologique  des  lettres  patentes.., 
Paris,  1857,  in-N".  w-221  p.  Pour  le  XVIIe  siècle,  les  textes  législa- 
tifs, édits,  arrêts,  ordonnances,  vont  de  1626  à  1705  :  ils  concernent 
les  mines  de  fer  et  de  houille,  les  forges,  les  tourbières,  les  car- 
rières, de  nombreuses  créations  d'offices  pour  les  mines. 

5568.  Colbert  (Jean-Baptiste),  Discours  sur  les  manufactures 
du  royaume,  dans  P.  Clément,  Lettres  et  instructions  de  Colbert, 
t.  11,  ln'  partie,  p.  <  clvii-cclxiii. 

Le  titre  est  inexact.  Ce  n'est  pas  un  discours  :  ce  sont  des 
idées  et  des  chiffres  jetés  sur  ie  papier  en  prévision  d'un  discours 
que  le  ministre  av.nf  l'intention  de  tenir  au  roi.  Les  principales 
de  ces  idées  sont  :  les  manufactures  sont  ruinées,  causes  de  cette 
décadence,  moyens  de  rétablissement,  surtout  de  la  plus  impor- 
tai île,  la.  draperie,  —  éhumération  d'un  1res  grand  nombre  d'autres 
industries  «le  catégories  diverses,  —  les  l'aire  prospérer  toutes  pour 
enlever  le  monopole  du  Ira  lie  aux  Hollandais. 

5569.  Recueil  des  règlements  généraux  et  particuliers  concer- 
nant les  manufactures  et  fabriques  du  royaume,  Paris,  1730-1750, 
in-4°,  4  vol.  el  .'i  vol.  de  supplémenls  ceux-ci  commençant  déjà 
dans  le  tome  IV). 

Source  essentielle  pour  la  réglementation  industrielle,  principa- 
lement pour  la  fabrication  des  étoffes.  Elle  est  divisée  en  neuf  par- 
ties :  1°  Juridiction  des  manufactures  donnée  aux  officiers  muni- 
cipaux par  l'édit  de  1669  ;  —  2°  Inspecteurs  des  manufactures  (ou 
commis)  depuis  l'instruction  générale  du  13  août  1669  ;  —  3°  Du 
conseil  du  commerce  et  des  intendants  du  commerce  depuis  1700 
et  1708  ;  —  4°  Des  Chambres  de  commerce  (actes,  depuis  1650, 
concernant  Marseille,  Dunkerque,  Lyon,  Rouen,  Toulouse,  Mont- 
pellier, Bordeaux,  La  Rochelle,  Lille,  Nantes,  Saint-Malo  et 
Rayonne)  ;  —  5°  Règlements  généraux  pour  les  manufactures 
et  teintures  depuis  1667  et  1669  (surtout  draps  et  chapeaux)  ;  — 
6°  Règlements  particuliers,  manufactures  de  draps  d'or,  d'argent 
et  de  soie  (Paris,  Lyon,  Tours  et  Nîmes)  ;  —  7°  Règlements  parti- 
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culiers,  draps,  serges  et  autres  étoffes  de  laine  pure  (37  titres,  par 
généralités  et  par  villes)  ;  —  8°  Règlements  particuliers,  toiles  et 
toileries  (9  titres,  par  généralités  ou  par  villes)  ;  —  9°  Règlements, 
fabrique  des  bas  et  bonneterie  (subdivisés  en  règlements  géné- 
raux, puis  en  règlements  particuliers  par  provinces  ou  par  villes). 

5570.  Polllin  de  Viéville.  Code  de  Vorfèvrerie  ou  recueil  et 
abrégé  chronologique  des  principaux  règlements  concernant  les 
droits  de  marque  et  de  contrôle  sur  les  ouvrages  d'or  et  d'argent, 
avec  une  conférence  de  ces  règlements  et  des  notes,  Paris,  1785, 
in-i°,  604  p. 

L'auteur  a  fait  pour  l'orfèvrerie  ce  qu'il  a  fait  pour  les  tailles. 
Il  a  consulté  et  analysé  les  ouvrages  de  ses  prédécesseurs,  il  a 
classé  chronologiquement  à  partir  de  1631  les  édits,  déclarations, 
arrêts,  etç...  Une  «  table  raisonnée  »  facilite  les  recherches  dans 
cet  ouvrage,  dont  l'utilité  est  incontestable. 

5571.  Règlement  du  19  septembre  1688,  analysé  et  résumé 
par  C,  M.  Rriquet,  Associations  et  grèves  des  ouvriers  papetiers 
en  France  aux  XVU«  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1897,  in-8°,  30  p. 
(ext.  Rev.  Int.  sociol.). 

Ce  règlement  fixe  le  travail  de  L'ouvrier,  l'apprentissage,  les 
conditions  imposées  à  un  ouvrier  pour  devenir  maître,  établit 
l'obligation  pour  le  maître  d'avertir  un  mois  et  demi  avant  de 
donner  congé.  —  Cf.  L.  Morin,  Essai  sur  la  police  des  compagnons 
imprimeurs,  Lyon,  1898,  in-8°,  40  p. 

Voir,  pour  ce  paragraphe:  —  Moreau  de  Jonnès,  A.  S.  M.  P.,  1853, 
3e  série,  t.  VI,  p.  349;  —  Des  Cilleuls,  Histoire  et  régime  de  la  grande 
industrie  en  France  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1898,  in-8°, 
406  p.  ;  —  L.  Mosnier,  Origines  et  développement  de  la  grande  industrie 
en  France,  Paris,  1898,  in-8°,  177  p.  ;  —  G.  Martin,  La  grande  industrie 
sous  le  règne  de  Louis  XIV,  Paris,  1899,  in-8°,  446  p.  (pièces  justifica- 
tives), et  Bibliographie  critique  de  l'histoire  de  l'industrie  en  France 
avant  1789,  Paris,  sd.,  in-8°  (ext.  Rev.  Et.  Hist.,  1899,  t,  LXX,  p.  361)  ;  -— 
Levasseur,  Histoire  des  classes  ouvrières  et  de  l'industrie  en  France  avant 
1789,  Paris,  2e  édit.,  1900-1901,  in-8°,  2  vol.  (pièces),  et  Bibliographie  des 
classes  ouvrières  en  France  avant  1789,  Paris,  1903,  in-8°  ;  —  R.  Fage,  La 
vie  à  Tulle  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1902,  in-8°,  chap.  x-xvii;  — 
Dumas,  Mém.  Acad.  Toul,  1905,  10<>  série,  t.  V,  p.  200-213,  et  1907r 
t.  VII,  p.  201-228;  —  Richard,  La  vie  privée  dans  une  province  de  l'Ouest, 
Laval  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1922,  in-16°,  chapitre  xii;  — 
H.  Sée,  Rev.  S.  H.,  1923,  t.  XXXV,  p.  83,  et  L'évolvHon  commerciale  et 
industrielle  de  la  France  sous  l'ancien  régime,  Paris,  1925,  in-8°,  396  p.  ; 


32  HISTOIRE    ÉCONOMIQUE. 

—  P.  Boissonnade.  Le  Socialisme  d'État,  l'industrie  et  les  classes  indus- 
trielles en  France  pendant  les  deux  premiers  siècles  de  l'ère  moderne, 
Paris.  1927.  in-8°.  380  p.  —  Sur  les  inspecteurs  des  manufactures,  v. 
Mémoires  J.  Hayem  pour  servir  à  V histoire  du  commerce  et  de  l'industrie, 
1012.  2e  série,  p.  227.  et  1027.  11e  série,  in-8"  (utile). 


2°  Corporations  et  métiers  :  histoire  et  statuts  (l) 

5572.  AGEN.  —  Documents,  analysés  p.  O.  Granat,  Les  arti- 
sans agenais  sous  V ancien  régime,  Agen,  1904,  in-8°,  66  p.  (ext. 
Rev.  Ag.,  1903,  t.  XXX).  Analyse  des  statuts  des  diverses  corpo- 
rations et  de  la  résistance  de  celles-ci  aux  exigences  fiscales, 
d'après  les  lettres  de  l'intendant  et  les  archives  municipales 
d'Agen. 

5573.  ALSACE.  —  Documents,  pub.  p.  Adam,  Rev.  Ats., 
1905,  p.  257.  Ce  sont  un  arrêt  de  Louis  XIV  contre  les  abus  qui 
se  commettent  dans  la  chaudronnerie,  —  les  privilèges  ou  sta- 
tuts de  1711  en  sept  articles.  D'autres  actes,  de  1697  à  1715,  sont 
surtout  relatifs  à  des  contestations  et  complètent  cette  publication. 

5574.  ANGERS.  —  Lettres  patentes  de  1619  et  statuts  de  1629, 
pub.  p.  Ch.  Menière,  Mém.  Soc.  Maine-et-Loire,  1859,  t.  V,  p.  67. 
Il  s'agit  de  la  corporation  des  pharmaciens.  Les  lettres  approuvent 
les  statuts  :  ceux-ci,  promulgués  en  1629,  sont  assez  étendus  et 
comprennent  26  articles. 

5575.  Extraits  des  délibérations  municipales  d'Angers,  pub. 
p.  V.  Dauphin,  Recherches  pour  servir  à  V histoire  de  Vindustrie 
textile  en  Anjou,  Angers,  1913,  in-8°,  223  p.  Ces  extraits  sont  assez 
rares,  les  analyses  beaucoup  plus  nombreuses.  Le  tout  se  rapporte 
à  l'histoire  de  plusieurs  corporations,  cordiers,  filassiers,  tisse- 
rands. Celle-ci  est  supprimée  en  1655  :  de  là  des  difficultés  sé- 
rieuses entre  les  tisserands  et  la  municipalité,  parce  que  les  pre- 
miers ne  veulent  pas  de  la  liberté  du  travail.  Assez  intéressant. 

Voir:  —  V.  Dauphin,  Prov.  An].,  1930,  février;  —  Idem,  La  corpora- 
tion des  chirurgiens  d'Angers...,  Angers,  1931,  in-8°.  49  p. 

1.  Classement  alphabétique  par  noms  de  lieux  :  s'il  y  a  plusieurs 
métiers  dans  un  lieu,  le  classement  des  métiers  suit,  aussi,  l'ordre  alpha- 
bétique. 
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5576  ANGOULÊME.  —  Contrats  ci 'apprentissage,  pub.  p. 
P.  de  Fleury,  But.  Soc.  Char..  1881,  5e  série,  1.  IV,  p.  146  et  167, 
et  1900,  6e  série,  t.  X,  p.  58.  Le  premier  (1625)  concerne  un  chanoine 
de  la  cathédrale  qui  veut  devenir  peintre  :  quatre  années  d'études, 
paiera  annuellement  cent  livres,  mais  sera  nourri,  blanchi  et 
couché.  Dans  le  second  (1629),  il  s'agit  d'enseigner  le  jeu  de 
l'orgue  à  un  religieux  cordelier  :  un  boucher  de  la  ville  paiera  les 
frais  (cent  livres  par  an)  :  leçon  quotidienne  de  l'organiste  au 
religieux  qui  devra  se  montrer  zélé  dans  cette  étude  «  sans  toute- 
fois s'en  divertir  de  l'exercice  de  la  religion  ».  En  1643,  par  son 
contrat,  un  apprenti  imprimeur  sera,  pendant  un  an,  nourri, 
couché,  hébergé  et  versera  au  maître  huit  sols  tous  les  dimanches. 
Actes  curieux  par  leurs  modalités  diverses. 

5577.  AUBUSSON.  —  Les  principales  publications  sur  l'in- 
dustrie de  la  tapisserie  dans  cette  ville  sont  celles  de  C.  Péra- 
fchon,  dans  Mém.  Soc.  Creuse,  1885,  t.  5,  p.  81,  -~  1898,  t.  XL 
p.  20,  —  1900,  t.  XII,  p.  389  ;  —  dans  Réun.  Soc.  /,'.  A.  dép.,  1888, 
1.  XII,  p.  151,  —  1889,  t.  XIII,  p.  735,  —  1891,  t.  XYÏ1Ï,  p.  553,  — 
1897,  1.  XXI.  p.  1063,  —  1899,  t.  XXIII.  p.  558  ;  —  dans  But.  Soc. 
Ldm.,  t.  XII,  p.  165.  Outre  les  études  sur  la  manufacture  propre- 
ment dite  et  certains  peintres  tapissiers,  on  trouve  là  les  statuts 
de  1665  avec  le  règlement  et  tes  lettres  patentes,  —  l'arrêt  du 
Conseil  de  1698  sur  la  police  des  manufactures  notamment  des 
tapisseries,  arrêt  très  long  et  très  minutieux  destiné  à  régler  sur- 
tout les  conflits  de  préséance.  —  V.  ci-dessous,  Bellegarde  et  Feî- 
lelin,  et  le  paragraphe  3  (Aubusson). 

5578.  AUVERGNE.  —  L'ouvrage  essentiel  est  celui  de  J.-B. 
Bouillet,  Histoire  des  communautés  des  arts  et  métiers  de  V  Au- 
vergne, Clermont-Ferrand,  1857,  in-8°,  xxxi-121  p.  Beaucoup  de 
pièces  y  sont  publiées  :  statuts  des  apothicaires  (1637)  et  des 
médecins  (1681)  de  Clermont-Ferrand  et  des  couteliers  (1614)  de 
Thiers.  —  ordonnances  de  police  (1672)  pour  les  bouchers,  les 
boulangers  et  les  cabaretiers  de  Clermont-Ferrand,  —  des  listes 
de  juges  et  consuls  pour  cette  ville  et  celle  de  Rioni. 

Voir:  —  L.  Dubuc,  Rev.  Auv.,  1909.  t.  XXVI.  p.  83.  289.  et  armées 
suivante*. 

5579.  BAYEUX.  —  Documents,  pub.  p.  Le  Paulmier,  Les 
statuts  des  maîtres  cuisiniers  de  la  ville  de  Bayeux,  Bayeux,  1896, 
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in-8°,  28  j).  Ces  statuts  sont  de  1472  :  en  1611,  les  maîtres  de- 
mandent officiellement  d'en  avoir  une  copie,  —  liste  des  maîtres 
en  Tannée  1613  et  années  suivantes,  etc.. 

5580.  BÉARN.  —  Quelques  rares  documents  dans  F.  A.  Juppé, 
Contribution  à  l'histoire  de  la  pharmacie  en  Béarn,  recherches 
sur  tes  apothicaires  béarnais  depuis  leur  origine  jusqu'à  la  Révo- 
lution, Tarbes,  1922,  in-8°,  160  p. 

5581.  BEAUNE.  —  Livre  des  statuts  et  règlements  des  mé- 
tiers de  la  ville  de  Beaune,  pub.  p.  A.  Molin,  Mém.  Soc.  Beau., 
1898,  t.  XXIII,  p.  127,  et  1899,  t.  XXIV,  p.  53.  Dix-sept  statuts 
sont  extraits  de  ce  manuscrit.  Ceux  du  dix-septième  siècle  con- 
cernent les  apothicaires  et  pharmaciens  (1612,  15  articles),  les 
cordonniers  et  les  carreleurs  (1633,  12  articles  et  additions),  les 
pâtissiers  (1612,  10  articles),  les  charpentiers  (1643,  9  articles),  les 
vinaigriers  et  les* moutardiers  (1647,  30  articles),  les  tonneliers 
(1648,  20  articles)  et  les  maçons  (1658,  7  articles). 

5582.  BEAU  VAIS.  —  Statuts  pour  les  apothicaires  épiciers, 
pubv  p.  Mathon,  Mém.  Soc.  Oise,  1874-1876,  t.  IX,  p.  750.  Ils  sont 
du  24  mars  1628.  A  la  tête  de  la  corporation  seront  deux  maîtres, 
élus  par  une  assemblée  d'au  moins  dix  membres,  et  ils  seront 
renouvelables  annuellement  par  moitié  :  l'apprentissage  exige  la 
connaissance  de  la  langue  latine  et  dure  quatre  ans  :  on  ne  peut 
devenir  maître  avant  dix  ans  d'exercice  et  24  ans  d'âge,  etc.. 

5583.  BELLEGARDE.  —  Documents,  reproduits  par  C.  Péra- 
thon,  Réun.  Soc.  B.  A.  dép.,  1893,  t.  XVII,  p.  408.  Ce  sont  un  acte 
de  vente  de  1634,  un  contrat  d'apprentissage  de  1636,  —  une  liste 
des  maîtres  tapissiers  de  cette  petite  ville  située  près  d'Aubusson. 
—  V.  Aubusson  et  Felletin. 

5584.  BERGERAC.  —  Arrêt  du  Conseil  d'État  relatif  aux  sac- 
quiers  et  portefaix,  pub.  p.  de  Saint-Saud,  Bul.  soc.  Pér.,  1891, 
t.  XVIII,  p.  377.  Cet  arrêt  de  1617  défend  aux  portefaix  de  prêter 
serment  au  prévôt  des  marchands  ;  c'est  au  maire  à  le  recevoir. 

5585.  BERNAY.  —  Analyses  très  courtes  sur  plusieurs  cor- 
porations par  Veuclin,  But.  Com.  Hist.,  section  histoire,  1887, 
p.  147,  —  1891,  p.  139,  150,  etc.  :  très  peu  de  chose. 
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5586.  BESANÇON.  —  Lebaut  (Guillaume).  Ordonnances,  rè- 
glements et  statuts  des  arts  et  métiers  de  la  cité  royale  de  Besan- 
çon, Besançon,  1689,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  1698,  in-12°,  246  p.,  — 
1784,  344  p.  —  Ne  se  trouve  pas  à  la  B.  N.,  mais  à  la  Bibliothèque 
municipale  de  Besançon,  n°  230.389. 

Cet  ouvrage  a  été  entrepris  sur  l'initiative  de  la  municipalité 
pour  «  conserver  l'ancienne  splendeur  et  réputation  de  la  cité  » 
et  «  y  maintenir  une  bonne  police  par  laquelle  toutes  choses  se 
trouvent  bien  disposées  et  réglées  par  un  juste  tempérament  sui- 
vant chaque  état  et  profession  sans  confusion  ni  mélange  ».  L'au- 
teur a  examiné,  avec  l'aide  de  marchands,  les  anciennes  ordon- 
nances, auxquelles  il  n'a  modifié  que  la  forme.  Il  a  divisé  son 
travail  en  quatre  parties  :  —  ordonnances  générales  (66  articles), 

—  architectes  et  autres  manœuvres  travaillant  à  la  structure 
des  bâtiments  (maçons,  charpentiers,  couvreurs,  blanchisseurs, 
serruriers,  maréchaux,  paveurs,  p.  35-90),  —  ouvriers  qui  doivent 
travailler  aux  ameublements  (orfèvres  et  argentiers,  potiers,  me- 
nuisiers, chapeliers,  tailleurs,  cordonniers,  tissiers,  selliers, 
bourreliers,  arquebusiers,  p.  91-189),  —  ordonnances  concer- 
nant la  santé  (apothicaires,  chirurgiens)  et  l'alimentation  (bou- 
langers, pâtissiers,  bouchers,  p.  190-246).  Les  divers  statuts  offrent 
beaucoup  d'articles  semblables  :  ils  tendent  à  maintenir  l'ordre 
et  les  règles  anciennes.  Le  volume  se  termine  par  un  arrêt  du 
parlement  de  Besançon  (27  août  1688)  ordonnant  la  mise  en  appli- 
cation de  ces  règlements.  Il  a  servi  de  base  fondamentale  à 
F.  Grosrenaud,  La  corporation  ouvrière  à  Besançon,  Besançon, 
1907,  in-8°,  vn-135  p. 

5587.  BÉZIEBS.  —  Statuts  de  corporations  bitterroises,  pub. 
p.  A.  Soucaille,  Bul,  Soc.  Bé.,  1905-1906,  3e  série,  t.  VI,  p.  353-446, 

—  1909-1910,  t.  VIII,  p.  5-67.  Sont  publiés  les  statuts  des  maréchaux 
et  bourreliers  (1626),  des  boulangers-pâtissiers  (1630),  des  man- 
gonniers  ou  épiciers  (1626),  des  tailleurs  (1661),  des  soyeux  et  des 
teinturiers  (1629).  On  y  trouve  aussi  le  modèle  d'un  contrat  d'ap- 
prentissage (1690)  :  durée  de  deux  ans,  redevance  annuelle  de 
54  livres. 

5588.  BLOIS.  —  Statuts  des  métiers,  pub.  p.  A.  Bourgeois, 
Les  métiers  de  Blois,  Blois,  1892-1897,  2  vol.  (ext.  Mém.  Soc.  Loir- 
et-Cher).  Ce  livre  excellent  est  en  réalité  un  recueil  de  documents  : 
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les  textes  du  xvne  siècle  y  sont  nombreux,  statuts  ou  autres  pièces. 
Il  est  divisé  de  la  façon  suivante  :  arts  médicaux,  métiers  d'art, 
marchands,  alimentation,  textiles,  industries  du  cuir,  métaux, 
bois,  police  générale,  —  appendice  :  il  est  complété  par  deux 
tables.  Utilité  indéniable. 

5589.  Registre  des  apothicaires  épiciers,  utilisé  p.  L.  Belton, 
Mérn.  Soc.  Loir-et-Cher,  1884,  t.  X,  p.  1-98.  Ce  registre  relate  les 
faits  depuis  1660  jusqu'à  1791  :  c'est  d'après  lui  que  l'auteur  de 
l'article  raconte  l'histoire  de  cette  corporation.  —  Cf.  pour  celles 
des  barbiers,  perruquiers,  baigneurs,  étuvistes,  Suilliot,  kl.,  t.  I, 
1870. 

5590.  Statuts  du  collège  des  médecins  de  Blois  au  XVIIe  siècle, 
pub.  p.  Beaussier  fils.  Mém.  Soc.  Blois,  1833,  t.  1,  p.  437.  Ces 
statuts  de  1626  contiennent  26  articles,  en  partie  philosophiques 
e1  moraux,  el  i  un  infestent  aussi  l'esprit  d'indépendance  de  la  cor- 
poration. De  là  leur  caractère  curieux  et  original. 

5591.  BORDEAUX.  --  Documents,  pub.  p.  Cheylud,  Histoire 
de  la  corporation  des  apothicaires  de  Bordeaux,  de  renseignement 
et  de  V exercice  de  la  pharmacie  dans  cette  ville,  Paris,  1897,  in-8°, 
139  p.  Dans  ce  livre  sérieux,  outre  les  statuts  de  1693  en  39  articles, 
de  nombreuses  pièces  permettent  de  se  rendre  compte  de  la  vie 
de  cette  corporation,  et  de  connaître  ses  difficultés  avec  le  clergé 
à  propos  de  la  confrérie,  avec  les  jurats,  ses  luttes  contre  la 
concurrence  des  moines,  la  mauvaise  situation  de  ses  finances, 
la  création  de  charges,  la  police  intérieure,  les  procès-verbaux 
relatifs  aux  conditions  d'examens.  Le  tout  est  complété  par  une 
liste  des  apothicaires  depuis  1690  et  constitue  une  contribution 
réellement  utile. 

Voir:  —  A.  Dupré.  Esprit  chrétien  des  anciennes  corporations,  arts 
et  métiers  à  Bordeaux,  Bordeaux.  1887,  in-8°,  25  p. 

5592.  BOURGANEUF.  —  Contrat  de  louage  de  travail  entre 
un  fabricant  de  papiers  du  C luzeau-en-Berry  et  des  ouvriers  pape- 
tiers de  Bourganeuf,  Balledent  et  Saint-Junien,  pub.  dans  Bul. 
Soc.  Lim.,  1902,  t.  LI,  p.  356-358.  Ce  contrat  de  1686  est  signé 
pour  un  an.  Les  ouvriers  touchent  une  paie  variant  de  11  à  16 
sols  par  jour  et  une  paire  de  souliers  neufs.  Ils  travailleront  sans 
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arrêt,  sauf  s'ils  sont  malades  :  dans  tout  autre  cas,  l'interruption 
du  travail  oblige  les  ouvriers  à  verser  11  ou  16  sols  au  maître  : 
si  celui-ci  les  laisse  inoccupés,  il  sera  tenu  de  leur  payer  là 
journée. 

5593.  BOURGES.  —  Cahier  des  règlements  t\  ordonnances 
sur  plusieurs  états  et  métiers  des  personnes  demeurant  en  ta  ville 
et  faubourgs  de  Bourges,  pub.  p.  Toubeau  de  Maisonneuve,  Les 
anciennes  corporations  ouvrières  à  Bourges,  Bourges,  sd.  [1881], 
in-(S°,  292  p.  Ce  cahier  ne  comprend  pas  toute  l'ancienne  législa- 
tion, mais  seulement  les  modifications  apportées  de  1561  à  1633. 
Les  statuts  promulgués  au  xvne  siècle  sont  les  suivants  :  pâtis- 
siers (1619),  tailleurs  d'habits  (1622),  cordiers  (1624),  chapeliers 
(1617),  menuisiers  (1612-1613),  boulangers  (1623),  bourreliers  (1613), 
selliers  (1619),  vitriers  (1618),  corroyeurs  (1615),  pelletiers  (1626), 
cardeurs  (1611),  maçons  (1631),  maréchaux  (1631),  ciergiers  et  chan- 
deliers (1633). 

Un  complément  indispensable  est  fourni  par  le  livre  excellent 
d'H.  Boyer,  Hist.  des  corporations  et  confréries  d'arts  et  métiers 
de  la  ville  de  Bourges,  Paris,  sd.,  1.  T,  in-8°,  474  p.,  ou  Mém.  Soc. 
Cher,  4e  série,  t.  XXIII  et  suivants.  Dans  le  texte,  sont  insérés 
des  documents  dont  beaucoup  intéressent  les  corporations  au 
xvne  siècle,  p.  ex.  les  ménétriers,  les  médecins,  les  barbiers,  les 
apothicaires,   les  épiciers,  les  boulangers,  les  bouchers,  etc.. 

5594.  BOURGOGNE.  —  Textes  sur  la  suppression  des  tnai- 
liises  de  L615  à  1618,  pub.  p.  H.  Hauser,  Les  débuis  du  capitalisme, 
Paris,  1927,  in-10°,  p.  133-149,  ou  Uev.  Bourg.,  1964,  t.  XIV, 
1er  fasc,  p.  99-131.  La  suppression  eut  lieu  à  Autun  (31  mars  1615) 
parce  que  le  régime  des  jurandes  empêchait  les  ouvriers  de  s'ins- 
taller dans  la  ville  et  de  parvenir  à  la  maîtrise  :  l'ancien  régime 
fut  conservé  seulement  pour-  les  apothicaires,  les  orfèvres,  les 
chirurgiens  et  les  serruriers.  Il  en  fut  de  même  à  Chalon  (juin 
1616)  :  l'artisan  put  ouvrir  librement  boutique,  à  condition  de  se 
faire  recevoir  «  habitant  »  et  de  payer  les  taxes  municipales, 
clause  que  l'on  retrouvera  dans  les  actes  futurs.  Le  même  sys- 
tème fut  établi  à  Beaune  (mai  1617),  à  Dijon  (septembre  1617)  et 
à  Semur  (janvier  1618).  Cette  abolition  eut  des  résultais  peu  favo- 
rables et  provoqua,  de  la  pari  de  la  mairie  de  Dijon,  des  plaintes 
qui  restèrent  vaines  longtemps. 
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5595.  Documents,  pub.  p.  H.  Hauser,  Les  compagnonnages 
d'arts  et  métiers  à  Dijon  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1907, 
in-8°,  219  p.  Pièces  tirées  des  archives  communales  et  ayant  trait 
surtout  à  des  procès  intentés  à  des  compagnons,  qui  sont  fré- 
quemment emprisonnés  :  elles  prouvent  que,  malgré  des  défenses 
réitérées  et  des  mesures  répressives,  les  assemblées  de  compa- 
gnons se  tiennent  toujours. 

5596.  Documents,  analysés  par  A.  Baudot,  Etudes  historiques 
sur  la  pharmacie  en  Bourgogne  avant  1803,  Dijon,  1905,  in-8°, 
547  p.  Cette  thèse  doit  être  considérée  comme  une  source,  utile 
non  seulement  pour  l'étude  des  corporations,  mais  aussi  pour 
l'industrie  dans  les  villes. 

5597.  BREST.  —  Sur  les  charpentiers  de  la  marine,  quelques 
textes  sont  fournis  par  A.  Corre,  Les  anciennes  corporations  bres- 
toises,  1898  :  ext.  de  l'ordonnance  de  1681  sur  la  marine,  état  de 
construction  d'une  frégate. 

Voir:  —  E.  Fleury,  Bul.  Soc.  acad.  Brest,  1862-1863.  t.  III,  p.  305-359. 

5598.  CAMBRAI.  —  Documents,  reproduits  par  H.  Coulon, 
Mém.  Soc.  Camb.,  1903,  t.  LVII,  p.  69-112.  Publie  l'état  des  corps 
et  métiers  en  1697,  des  lettres  de  l'intendant  Dugué  de  Bagnols 
et  l'arrêt  du  Conseil  taxant  fortement  les  métiers  de  la  ville  :  de 
là  une  vive  émotion,  et,  comme  conséquence,  la  réduction  de  la 
taxe  de  32  à  26.000  livres. 

5599.  Sur  les  chirurgiens  barbiers  l'étude  essentielle  est  celle 
de  H.  Coulon,  Mém.  Soc.  Camb.  :  de  nombreuses  pièces  sont  pu- 
bliées au  cours  du  récit  et,  en  appendice,  les  règlements  de  1632 
(15  articles)  et  de  1668  (11  articles),  et  l'édit  très  important  de 
1692  (long  préambule  et  12  articles). 


5600.  Pour  les  faïenciers,  l'arrêt  de  1641  réglementant  la  no- 
mination de  maîtres  et  la  fabrication  se  trouve  dans  Ris-Paquôt, 
Histoire  générale  de  la  faïence  ancienne,  française  et  étrangère..., 
Amiens  et  Paris,  1874-1876,  in-f°  (renseignements  de  seconde 
main  surtout). 

Voir:  —  A.  Wilbert.  Mcm.  Soc.  Camb.,  1867,  t.  XXX,  l™  partie, 
p.  311-374  (pas  de  textes). 
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5601.  CHALONS-SUR-MARNE.  —  Certaines  corporations-  de 
cette  ville  ont  été  étudiées  par  L.  Grignon.  —  Dans  Rev.  C.  B., 
1883,  p.  196,  276,  334,  il  a  publié  les  statuts  des  apothicaires-épi- 
ciers (1615,  25  articles),  une  commission  pour  exercer  la  maîtrise, 
et  une  liste  d'apothicaires  de  1600  à  1789.  —  Dans  L'ancienne 
corporation  des  maîtres  cordonniers,  Châlons,  1883,  in-8°,  46  p., 
il  a  reproduit  les  statuts  ou  règlement  rédigé  par  les  maîtres  cor- 
donniers eux-mêmes  en  1693  (14  articles,  beaucoup  de  lacunes)  : 
en  1695,  il  y  a  45  maîtres.  —  Sous  le  titre  Statuts  et  historique  de 
l'ancienne  corporation  des  tonneliers,  Châlons,  1882,  in-8°,  61  p., 
il  a  simplement  réimprimé  la  plaquette  suivante  :  Statuts  et  règle- 
ments pour  les  maîtres  tonneliers  de  la  ville  et  banlieue  de  Châ- 
lons en  Champagne,  Châlons,  1738,  in-8°,  18  p.  ;  on  y  trouve  les 
statuts  de  1670  (très  complets,  30  articles),  les  lettres  patentes  et 
l'acte  d'enregistrement  de  1671. 

5602.  CHAMBËRY.  —  Les  documents  sur  les  corporations 
sont  dans  Mém.  Acad.  Sav.,  4e  série,  t.  VII,  p.  1  et  sq.  Ils  ne 
sont  pas  très  nombreux  pour  le  xvne  siècle  :  ce  sont  des  statuts, 
des  bulles  pontificales,  des  contrats,  etc.  Ils  concernent  les  tail- 
leurs, les  menuisiers,  les  maçons,  les  chirurgiens,  les  tisserands, 
etc.  r-  Cf.  L.  Morand,  ld.,  1893,  4e  série,  t.  IV,  p.  39. 

5603.  CHARROUX.  —  Contrat  d'apprentissage,  passé  en  1615, 
pub.  p.  P.  Rambaud,  But.  Soc.  hist.  pharm.,  1919-1921,  t.  II,  p.  57. 
Contrat  d'un  an  signé  par  un  apothicaire  :  on  lui  fournira  une 
cavale  pour  aller  à  la  campagne  voir  les  malades  ;  il  ne  fera  pas 
d'opération  chirurgicale,   sauf  en  cas  de  nécessité  urgente,   etc. 

5604.  CHARTRES.  —  L'ouvrage  essentiel  est  celui  de 
Miie  Aclocque,  Les  corporations,  l'industrie  et  le  commerce  à 
Chartres  du  XIe  siècle  à  la  Révolution,  Paris,  1917,  in-8°,  450  p. 
(sources  dépouillées  à  Paris,  Chartres,  Orléans).  Liste  des  statuts 
des  corporations  :  p.  347,  procès-verbal  de  l'assemblée  tenue  à 
l'hôtel  de  ville  (28  et  30  novembre  1666)  pour  arrêter  les  statuts 
des  sergers  et  les  règlements  de  la  manufacture  de  serges  ;  ces 
statuts  en  41  articles  sont  fort  intéressants. 

5605.  COGNAC.  —  Livre  des  maîtres  apothicaires...  depuis 
161b,  extr.  pub.  p.  J.  Pellisson,  Arch.  hist.  Saint,  et  Aun.,  1874, 
t.  I,  p.  404,  —  1877,  t.  IV,  p.  210.  Ces  extraits  fournissent  d'utiles 
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détails  sur  la  réception  des  maîtres,  sur  la  nomination  de  syn- 
dics, sur  les  mesures  prises  contre  de  faux  chirurgiens,  sur  les 
procès  soutenus  par  la  corporation,  en  somme  sur  sa  Vie. 

5606.  COUTANTES.  --  V.  Tardif,  Ann.  Ma.,  1852,  t.  KXIV, 
2e  partie,  p.  712.  Cet  article  est  cité  ici  seulement  parce  que  l'au- 
teur signale  l'existence  d'un  registre,  déposé  aux  archives  de 
l'évéché  et  contenant  les  statuts  des  corporations  :  une  dizaine 
date  du  xvne  siècle  :  quelques  rares  extraits  sont  donnés. 

5607.  Statuts  des  tisserands,  pub.  p.  J.  Lernare,  Mém.  Soc. 
Cot.,  1877,  t.  1T,  p.  27-31  :  statuts  de  1612. 

5608.  DËCtZE.  —  Contrais  d'apprentissage,  pub.  p.  P.  Des- 
tray,  Mém.  Soc.  Nii).,  19Î2,  2''  série,  t.  TTt,  p.  201  et  sq.  :  nom- 
breuses pièces  du  xvir3  siècle. 

5609.  DIEPPE.  —  Registre  des  dé  libérations  de  la  commu- 
nauté des  apothicaires,  utilisé  p.  Liot,  Les  apothicaires  dieppois, 
Houen,  1912,  in-8°,  89  p.  :  huit  pièces  justificatives  du  xvne  siècle, 
en  particulier  le  refus  d'admission  des  huguenots  à  l'apprentis- 
sage (1681)  ;  liste  des  apothicaires. 

5610.  Documents,  |»ub.  p.  Ed.  Le  Corbeiller,  But.  Soc.  Nor- 
mandie, 1890-1892,  t.  VI,  p.  534.  Deux  textes  :  celui  de  1056  régarde 
les  musiciens  qui  règlent  le  partage  du  gain,  organisent  leur  tra- 
vail et,  en  particulier,  s'obligent  à  mettre  d'accord  leurs  instru- 
ments un  jour  par  semaine  ;  celui  de  1657,  relatif  aux  potiers 
d'étaiu,  marque  un  accord  entre  plusieurs  d'entre  eux  pour  réu- 
nir en  commun  leurs  moules,  défend  de  les  prêter  à  autrui,  et 
fixe  les  conditions  professionnelles  à  imposer  aux  héritiers  après 
le  décès  d'un  maître,  etc.  Ces  documents  sont  très  curieux  et 
dénotent  un  état  d'esprit  particulier. 

5611.  DIJON.  —  Règlements,  statuts,  ordonnances,  pub.  p. 
A.  V.  Chapuis,  Mém.  Soc.  Bourg.,  1906,  t.  XXII,  p.  1-507,  ou  Les 
anciennes  corporations  dijonnaises,  Dijon,  1906,  in-8°.  On  trouve 
là,  outre  des  extraits  de  règlements  pour  diverses  corporations, 
des  documents  intéressants.  —  P.  123,  statuts  des  vinaigriers  et 
moutardiers  (1634),  qui  constitueront  un  seul  métier  (29  art.).  — 
P.   501,   statut  des  vitriers  (1677),   qui  formeront  une  corporation 


INDUSTRIE.  il 

séparée  (10  art.).  —  P.  42G,  statuts  des  bourreliers,  selliers,  car- 
rossiers (1681),  réunis  en  un  seul  métier  (ne  durera  pas).  —  P.  17, 
délibération  du  Conseil  (21  janvier  1711),  excessivement  précise 
cl  curieuse,  qui  divise  les  corps  de  métiers  en  quatre  cJasses  sui- 
vant leur  importance.  —  V..  ci-dessus,   Bourgogne,   n°  5594. 

5612.  FËCAMP.  —  Sur  la  corporation  des  boucliers,  v.  abbé 
Renault,  Bul.  Soc.  V.   Fée,   1920,  t.  X-XI,  p.  51-61. 

5613.  FELLETIN.  —  Statuts  des  maîtres  menuisiers,  pu  h.  p. 
C.  Pérathon,   Ann.  Creuse,    1902,   p.   216-218. 

5614.  Lettres  patentes  de  novembre  1689  approuvant  les  sta- 
tuts des  marchands  tapissiers,  pub.  p.  C.  Pérathon,  Réun.  Soc. 
B.  A.  dép.,  1892,  p.  236-237.  Elles  exposent  la  situation  misérable 
de  cette  industrie,  approuvent  les  règlements  rédigés  par  les  ta- 
pissiers pour  la  relever  en  mettant  fin  à  la  fraude  et  en  confec- 
tionnant de  bons  ouvrages.  —  V.,  ci-dessus.  Aulmsson  et  Bèlle- 
garde. 

5615.  FIGEAC.  —  V.  J.  Bergounioux,  But.  Soc.  hist.  méd., 
1920,  t.  XIV,  p.  120-126,  et  But.  Soc.  hist.  pharm.,  1919-1921,  t.  II, 
p.  166-168.  Publie,  dans  le  premier  article,  l'acte  d'installation  d'un 
chirurgien  à  Figeac  (1636)  ;  dans  le  second,  un  document  de  1630 
qui  indique  les  formalités  à  accomplir  pour  exercer  la  profession 
de  pharmacien.  Intérêt  maigre. 

5616.  FONTAINEBLEAU.  —  V.  F.  Herbet,  Contrats  d'appren- 
tissage à  Fontainebleau  au  XVIIe  siècle,  Fontainebleau.  1897, 
in-16°,   31  p.    ;  analyse  des  textes,   mais  pas  de  publication. 

5617.  FOREZ.  —Documente,  pub.  p.  L.  J.  Gras,  Notices  histo- 
riques, les  toiles  du  Forez  et  du  Beaujolais,  Saint-Etienne,  1924, 
in-8°,  xi-187  p.  Ils  se  trouvent  dans  l'appendice.  Des  arrêts  de 
1677  et  de  1686  enjoignent  aux  maires  et  aux  échevins  de  four- 
nir, dans  les  hôtels  de  ville,  des  bureaux  pour  la  visite  et  la 
marque  des  étoffes  :  les  maîtres  et  jurés  des  communautés  où  il 
y  a  des  manufactures  devront  inscrire  sur  un  registre  spécial 
toutes  les  pièces  qui  seront  marquées.  -  -  Une  instruction  est 
adressée,  le  1er  janvier  1690,  au  commis  employé  dans  le  Ferez 
et  le  Beaujolais  pour  tenir  la  main  à  l'exécution  des  règlements 
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sur  les  toiles  et  les  futaines  fabriquées  dans  ces  régions  :  com- 
prenant 23  articles,  elle  entre  dans  les  plus  minutieux  détails 
pour  la  réglementation  et  la  surveillance  du  travail.  Une  autre 
instruction  du  9  mai  1692  a  le  même  objet,  mais  est  plus  courte. 

5618.  FUMA  Y.  —  Registre  de  la  court  de  Fumain,  ext.  pub. 
p.  X.  Albot,  Bev.  hist.  arden.,  1900,  t.  VII,  p.  245-253  :  les  ren- 
tiers, propriétaires  des  ardoisières,  et  les  ouvriers  s'entendent 
pour  demander  la  nomination  de  sept  surveillants,  qui  prêteront 
serment,  témoigneront  en  justice,  surveilleront  les  ardoisières 
et  prendront  toutes  mesures  utiles  :  curieuse  tentative  d'associa- 
tion du  capital  et  du  travail. 

5619.  GRENOBLE.  —  Statuts  des  cordonniers  et  des  tailleurs, 
pub.  p.  J.  de  Beylié,  Bul.  Soc.  ls.,  1897,  t.  XXIX,  p.  265.  Il  s'agit 
d'une  association  de  religieux  séculiers,  fondée  en  1647  à  Paris  et 
établie  à  Grenoble  en  1668  :  des  textes  sont  publiés  en  appendice, 
en  particulier  les  statuts  de  1647,  de  caractère  spécial,  mi-religieux 
et  mi-professionnels. 

5620.  LA  ROCHELLE.  --  Documents,  pub.  p.  G.  Soenen,  La 
pharmacie  à  La  Rochelle  avant  1803,  La  Rochelle,  1910,  in-8°, 
226  p.  Dans  ce  livre  sont  les  statuts  des  pharmaciens  de  1600- 
1601  [75  art.)  et  de  1678  (10  art.),  des  lettres  patentes,  des  con- 
trats d'apprentissage,  des  formules  de  serment,  des  actes  rela- 
tifs à  des  procès  entre  confrères,  le  testament  de  l'un  d'entre  eux, 
Seignette.  Contribution  sérieuse. 

5621.  LAVAL.  —  V.  L.  de  La  Bauluère,  Recherches  sur  les 
corporations  d'arts  et  métiers  du  comté-pairie  de  Laval  avant 
1789,  Laval,  1855,  in-8°  (ext.  Bul.  Soc.  ind.  Mayenne,  1853,  t.  I, 
p.  109,  185,  —  1855,  t.  II,  p.  19).  Fait  d'après  les  sources  :  mais 
on  ne  peut  que  glaner  :  p.  ex.,  les  articles  25  et  26  des  statuts 
accordés  aux  marchands  par  Henri  de  La  Trémoille,  comte  de 
Laval,  pour  amener  leur  union. 

5622.  LE  CATEAU-CAMBRESIS.  —  Rôle  et  constitutions  pour 
les  tanneurs  et  cordonniers  de  la  ville  du  Cateau-Cambrésis,  à 
eux  accordés  par  Monseigneur  François  de  Salignac,  archevêque 
de  Cambrai,  en  Van  1705,  analysés  par  Ch.  Croix,  Rev.  Nord, 
1927.  t.  XIII,  p.  285-288  :  analyse  minutieuse,  mais  pas  de  publi- 
cation de  ces  statuts  concédés  par  Fénelon. 
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5623.  LE  HAVRE.  —  V.  Alph.  Martin,  Les  anciennes  com- 
munautés d'arts  et  métiers  du  Havre,  Le  Havre,  1880,  in-8<\ 
236  p.  :  livre  bien  fait,  mais  aucun  texte,  et  intéresse  rarement 
le  xviie  siècle. 

5624.  LE  MANS.  —  Documents,  reproduits  dans  Th.  Cauvin, 
Documents  relatifs  à  l'histoire  des  corporations  d'arts  et  métiers 
du  diocèse  du  Mans,  pub.  p.  l'abbé  Lochet,  Le  Mans,  1880,  in-12°, 
vm-504  p.  Les  citations  de  textes  du  xvne  siècle  sont  nombreuses 
dans  cet. ouvrage,  p.  ex.  pour  les  apothicaires  (1656,  1661,  1677), 
les  bouchers  (statuts  de  1647),  les  ciriers  (1640),  les  drapiers  (1680, 
1700),  les  ferronniers  (1611,  1624),  les  merciers  (1613),  les  pape- 
tiers (1667),  les  sergers  (1618). 

A  ces  sources,  il  convient  de  joindre  celles  qui  ont  été  pub. 
p.  A.  Bellée,  But.  Soc.  Sar.,  1867-1868,  2e  série,  t.  X,  p.  752,  — 
1869-1870,  t.  XI,  p.  113.  On  trouve,  dans  cet  article,  une  ordon- 
nance du  lieutenant-général  de  police  du  Mans  (14  mai  1704),  qui 
contient  la  liste  des  corporations,  —  des  textes  sur  des  créations 
de  maîtrises  à  diverses  dates,  —  une  analyse  des  statuts  du 
xviie  siècle,  dont  certains  sont  reproduits,  p.  ex.  ceux  des  vinai- 
griers (1694,  18  art.),  —  des  pièces  relatives  à  des  conflits,  p.  ex. 
à  propos  des  potiers  d'étain. 

Toutes  ces  publications  forment  un  ensemble  dont  l'intérêt  est 
indéniable. 

5625.  LIEUVIN.  —  V.  A.  Montier,  Recherches  sur  le  com- 
merce et  la  fabrication,  dans  le  Lieuvin  aux  XVIIe  et  XVUI* 
siècles,  des  toiles  de  lin  dites  Rouens-Fleurets-Blancards,  Pont- 
Audemer,  1874,  in-8°,  70  p.  Ouvrage  consciencieusement  fait  où 
sont  de  larges  extraits  de  l'édit  de  1664,  ordonnant  le  transport  des 
toiles  aux  halles  des  villes  pour  y  être  visitées  et  marquées  ;  —  de 
l'édit  de  1676,  qui  résume  toutes  les  dispositions  antérieures  et 
forme  «  le  code  complet  des  prescriptions  imposées  aux  habi- 
tants »  ;  —  et  une  analyse  de  l'édit  de  1701  promulgué  pour  ré- 
primer les  fraudes. 

5626.  LILLE.  —  Statuts  du  corps  des  marchands  apothicaires 
et  épiciers  de  Lille,  pub.  p.  Dorveaux,  Paris,  1896,  in-8°,  23  p.  ; 
statuts  de  1635  en  46  articles. 

5627.  LIMOGES.  —  Sur  l'orfèvrerie  et  les  orfèvres,  v.  L.  Gui- 
bert,  Bul.  Soc.  Lim.,  1885,  2e  série,  t.  X,  p.  35-112.  Quelques  pièces 
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justificatives    :   lettre    de   maîtrise   et   procès-verbal    de   réception 
(1634),  contrat  d'apprentissage  (1640). 

5628.  LIMOUSIN.  —  Contrats  d'apprentissage,  pub.  p.  G.  Ma- 
thieu, Mëm.  J.  Hayern,  1913,  3e  série,  p.  79-89.  Ces  contrats  con- 
cernent les  souchiers  (1847),  les  piguiers  (1649),  les  papetiers 
(1674),  les  courtepointiers  (1691),  les  armuriers  (1704).  Ils  sont 
passés  par  devant  notaires  et  fixent  le  temps  (un  an,  18  mois, 
deux  ans  suivant  les  cas),  les  prix  (entre  sept  et  trente  livres), 
les  fournitures,   les  dommages  et  intérêts,   s'il  y  a  rupture. 

5629.  LYON.  Règlements-  et  statuts  concernant  le  com- 
merce, art  cl  fabrique  des  draps  d'or,  d'argent  et  de  soie....  qui 
se  font  dans  ht  cille  de  Lyon,  Lyon,  1667,  in-8°.  —  Ant.  édit.  :  — 
Lyon,  1720,  in-8°,  186  p.,  plus  table. 

Ce  recueil  contient  les  actes  de  1667  à  1718  en  67  articles  : 
ceux-ci,  très  développés,  sont  destinés  à  combattre  les  fraudés 
et,  dans  ce  but.  attribuent  de  grands  pouvoirs  aux  gardes  jurés. 
A  la  suite,  sont  de  nombreuses  pièces  touchant  la  fabrication 
étroitement  surveillée  et  réglementée.  Table  chronologique  pour 
aider  les  recherches.  Recueil  important. 

5630.  Déclaration  du  roi  portant  règlement  pour  les  libraires 
et  imprimons  de  la  ville  de  Lyon,  Paris,  1696,  in-4°,  84  p..  plus 
table. 

Déclaration  du  mois  d'avril  1695,  enregistrée  le  7  février  1696. 
Elle  a  été  promulguée  pour  réprimer  les  abus  introduits.  «  soit 
dans  le  choix  des  apprentis,  en  la  réception  des  maîtres  sans  les 
qualités  nécessaires,  soit  dans  l'exercice  de  leur  art  dont  la  per- 
fection a  été  depuis  quelque  temps  négligée  au  préjudice  de 
l'avantage  du  public  et  du  commerce  ».  Divisée  en  13  titres,  sub- 
divisés en  articles  (62  au  total),  elle  traite  de  tout  ce  qui  concerne 
la  corporation  cl  l'organisation  du  travail.  Cette  édition  est  très 
utile  ;  car,  à  propos  de  chaque  article,  elle  cite  ou  analyse  les 
<<  autorités  »,  c.-à-d.  les  actes  antérieurs.  Elle  reproduit,  en  parti- 
culier, la  déclaration  d'août  1686,  faite  pour  les  libraires  et  impri- 
meurs de  Paris. 

5631.  Statuts  proposés  aux  prévôt  des  marchands  et  échëvins 
de  ta  cille  de  Lyon  par  les  teinturiers  de  soie  de  ladite  cille, 
homologués   au   conseil   cl   enregistrés   au  parlement.    Lyon.    1706. 
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m-8°.    Nous    n'avons   pu   découvrir   cet    ouvrage,    signalé    par   le 
Père  Lelong,  u°  37.418. 

Voir:  —  N.  Rondot.  L'ancien  régime  du  travail  à  Lyon,  XI\  e-XVIIe 
siècles,  Lyon.  1897,  in-4°,  89  p.  (peu  d'utilité  pour  le  XVIIe  siècle)  ;  — 
Ch.  Fialon.  Bal.  Soc.  hist.  pharm.,  1922-1924,  t,  III,  p.  155-162  (impor- 
tance minime)  ;  —  Bleton.  L'ancienne  fabrique  de  soieries,  Lyon,  1897, 
in-8f>   (utile). 

5632.  MARSEILLE.  —  V.,  P.  Barthélémy,  Histoire  des  apo- 
thicaires marseillais  du  XIIIe  siècle  à  la  Révolution,  Toulouse, 
1921,  in-8°,  198  p.  :  ouvrage  solide,  mais  où  des  textes  du  xvir3 
siècle  sont  rarement  reproduits, 

5633.  Règlement  de  1628,  pub.  partiellement  p.  Alezais,  Les 
chirurgiens-barbiers  de  Marseille,  Paris,  1901,  in-8°,  216  p.  Règle- 
ment, en  41  articles  :  autres  textes  contre  l'exercice  illégal  de  la 
profession,  extraits  de  statuts,  actes  relatifs  aux  fraudes.  Ouvrage 
sérieux. 

5634.  MEAUX.  —  Règlement  de  la  communauté  des  maîtres 
parleurs  de  grains,  pub.  p.  Th.  Lhuillier,  Mm.  Seine-et-Marne. 
10(11.  p.  112-117  :  le  règlement  est  de  1699,  il  institue  une  sorte  de 
syndicat  professionnel. 

5635.  MILLAU.  —  Documents  sur  les  maîtres  tailleurs,  pub. 
p.  .1.  Artières,  Mém.  Soc.  Aveyron,  1894-1899,  t.  XV,  p.  229  et  sq.  ; 
ces  textes  sont  en  général  de  l'année  170,5,  ils  s'appliquent  à  la 
confrérie  des  tailleurs,  et  non  à  la  corporation  elle-même 

5636.  MONTBÉLIARD.  —  V.  L.  Nardin  et  J.  Ma  u veaux, 
Histoire  des  corporations  d'arts  et  métiers  des  villes  et  comté  de 
Montbéliard,  Paris,  1910.  in-8°,  2  vol.  (Mém.  Soc.  Monthcliard. 
t.  XXXVIII  et  XXXIXj  :  après  avoir  raconté  l'histoire  générale 
et  l'histoire  particulière  des  corporations,  les  auteurs  publient  le 
texte  de  statuts,  règles  et  ordonnances,  pour  les  bonnetiers  (1614), 
les  merciers  (1026),  les  médecins,  les  chirurgiens,  les  apothicaires, 
les  barbiers,  les  sages-femmes  (1687).  Tous  ces  actes  émanent  des 
ducs  de  Wurtemberg,   comtes  de  Montbéliard. 

5637.  MONTBRISON.  —  Statuts  des  cordonniers,  pub.  p. 
L.  J.  (Jras,  Histoire  du  commerce  local  et  des  industries  qui  s'y 
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rattachent  dans  la  région  stéphanoise  et  forézienne,  Saint-Etienne, 
1910,  in-8°,  p.  719  :  acte  de  1668,  comprenant  dix  articles. 

5638.  MONTPELLIER.  —  Règlement  et  statuts  pour  les  apo- 
thicaires, pub.  p.  A.  Germain,  U  apothicairerie  à  Montpellier, 
Montpellier,  1882,  in-4°,  72  p.  (ext.  Mém.  Soc.  arch.  Montp.,  1882). 
Le  règlement  de  1612  doit  être  affiché  en  classe  et  observé  par  les 
compagnons  sous  peine  de  sévères  pénalités.  Les  statuts  de  1631, 
complétant  le  règlement  de  1572,  divisés  en  31  articles,  sont  fort 
importants  :  ils  visent  des  intérêts  à  la  fois  scientifiques  et  reli- 
gieux et  prouvent  l'influence  que  l'évêque  a  reprise  sur  la  com- 
munauté. Ceux  de  1674  sont  une  addition  aux  précédents  pour  com- 
battre la  fraude  dans  la  vente  des  drogues.  Enfin,  le  cérémonial 
de  1712  se  rapporte  à  la  curieuse  façon  dont  se  passent  les 
examens, 

5639.  Pièces  pub.  p.  A.  Germain,  Histoire  du  commerce  de 
Montpellier...,  Montpellier,  1861,  in-8°,  2  vol.  Elles  vont  de  1611 
à  1644  et  sont  d'ordre  divers  :  celles  qui  regardent  l'industrie  sont 
simplement  des  lettres  patentes  envoyées  pour  ratifier  les  statuts 
des  drapiers  en  1611. 

5640.  NANCY.  —  Documents,  pub.  p.  E.  Monal,  Les  maîtres 
apothicaires  de  Nancy  au  XVIIe  siècle,  Nancy,  1917,  in-8°,  237  p. 
Dans  cette  thèse  sérieuse,  composée  d'après  les  sources  conservées 
dans  les  archives  de  Meurthe-et-Moselle,  se  trouvent,  en  appen- 
dice surtout,  des  documents  allant  de  1623  à  1665,  décrets,  règle- 
ments, lettres  patentes,  etc. 

5641.  NANTES.  —  Le  livre  de  Pied,  Les  anciens  corps  de 
métiers  de  Nantes,  Nantes,  1903,  in-8°,  3  vol.,  est  capital.  C'est 
un  véritable  recueil  de  textes  où  de  nombreux  statuts  sont  réim- 
primés :  en  plus,  documents  de  toutes  sortes,  édits,  requêtes,  etc. 

Voir:  —  Espitalié-Lapeyrade,  Assoc.  cathol.,  1881.  t.  XII.  p.  502, 
600,  723. 

5642.  NEMOURS.  —  Statuts  et  règlements  de  la  corporation 
des  marchands  drapiers  et  sergers,  pub.  p.  E.  Thoison,  Ann.  Soc. 
Gât.,  1894,  t.  XII,  p.  123.  Ces  statuts  de  1657,  en  27  articles,  con- 
cernent douze  membres  :  ils  établissent  le  monopole,  règlent 
l'apprentissage,   la  fabrication,   interdisent  le  débauchage,   etc. 
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5643.  NEUFCHATEAU.  —  Statuts  des  tanneurs,  pub.  p.  Cha- 
pelier, dans  Documents  rares  ou  inédits  de  V histoire  des  Vosges, 
rassemblés  et  publiés  au  nom  du  Comité  d'histoire  vosgienne, 
1868,  t.  I,  p.  253.  Ils  sont  de  1662  et  créent  la  maîtrise,  qui  n'exis- 
tait pas  encore,  ce  qui  permettait  à  tout  le  monde  de  «  façonner 
des  cuirs  et  de  les  débiter  »  :  de  là  le  monopole,  l'organisation 
de  la  maîtrise  et  de  l'apprentissage. 

5644.  NEVERS.  —  L'ouvrage  capital  est  celui  de  L.  Guéneau, 
L'organisation  du  travail  {industrie  et  commerce)  à  Nevers  aux 
XVU*  et  XVIW  siècles,  Paris,  1919,  in-8°,  634  p.  :  vaste  docu- 
mentation puisée  dans  divers  dépôts,  à  Nevers  (archives  muni- 
cipales, bibliothèque,  archives  des  hôpitaux,  de  la  Chambre  des 
notaires,  du  tribunal  de  commerce,  du  département  de  la  Nièvre), 
à  Moulins  (archives  de  l'Allier),  à  Paris  (Archives  Nationales  et 
Bibliothèque  Nationale).  Doit  être  consulté  non  seulement  pour 
les  corporations,  mais  pour  toute  l'histoire  économique. 

5645.  NIMES.  —  Noguier  (Claude).  Catalogue  de  divers  maîtres 
chirurgiens  de  la  ville  de  Nîmes,  ext.  pub.  p.  A.  Puech,  Mém. 
Acad.  Nîm.,  1878,  7e  série,  t.  I,  p.  345. 

Ce  registre  manuscrit  du  xvne  siècle,  «  extrêmement  curieux 
et  intéressant  »,  s'arrête  deux  ans  avant  la  révocation  de  l'édit 
de  Nantes  :  il  contient  des  procès-verbaux  des  séances  et  fait 
ainsi  pénétrer  dans  la  vie  habituelle  de  la  communauté.  —  En 
outre,  l'auteur  de  l'étude  reproduit  un  original  d'une  lettre  de 
maîtrise  de  1701  et  s'appuie  sur  d'autres  doc.  inéd. 

5646.  Documents  sur  les  pharmaciens,  pub.  p.  A.  Puech,  Mém. 
Acad.  Mm.,  1879,  t.  II,  p.  255.  Après  avoir  raconté  l'histoire,  si 
agitée  au  xvir3  siècle,  de  cette  corporation,  l'auteur  insère,  en 
appendice,  plusieurs  pièces,  p.  ex.  p.  352,  articles  additionnels 
aux  statuts  de  1574  et  promulgués  en  1626,  —  transaction  entre 
un  chirurgien  qui  n'avait  pas  été  reçu  et  le  syndic  des  apothi- 
caires (1657),  —  analyse  de  l'inventaire  d'une  pharmacie  (1651), 
—  compte  d'apothicaire  pour  1634-1635. 

5647.  ORLÉANS.  —  Statuts  et  règlements  concernant  le  com- 
merce des  étoffes  de  soie,  de  laine,  de  fil  et  de  coton  ou  floret 
mêlés  avec  la  laine,  proposés  par  les  marchands  desdites  étoffes 
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de  la  ville  et  faubourgs  d'Orléans  pour  u  être  observés  sous  le 
hou  plaisir  du  roi,  Paris,  1670,  in-l°,   12  p. 

Les  marchands  ont  demandé  cet  acte  au  gouvernement,*  parce 
que.  <<  ne  faisant  corps  ni  communauté  ».  ils  sont  impuissants  à 
réprimer  les  abus  qui  «  se  commettent  en  la  fabrique  et  en  l'ap- 
prêt desdites  marchandises  ».  Ils  obtiennent  satisfaction  par-  les 
21  articles  de  ces  statuts  ;  ils  sont  constitués  en  communauté  et 
éliront  annuellement  quatre  gardes  ou  jurés,  dont  les  attributions 
sont  nettement  spécifiées  cl  précises,  mais  dont  la  charge  prin- 
cipale sera  de  découvrir  cl  de  poursuivre  les  fraudeurs. 

5648.  PARIS.  —  Recueil  des  édils,  déclarations,  arrêts  et 
règlements  concernant  les  arts  et  métiers  de  Paris  et  autres  villes 
du  royaume,  Paris,  1701,  in-8°,  216  p. 

Ce  recueil  a  été  t'ait  pour  obliger  les  artisans  et  gens  de  métier 
à  se  constituer  en  maîtrises  et  corporations  conformément  à  redit 
d'Henri  HT  (1581).  H  contient  les  édits  ou  arrêts  de  1597  à  1696. 
Ces  actes  préconisent  rétablissement  des  arts  et  métiers  en  com- 
munautés, précisent  la  juridiction  du  lieutenant-général  de  police 
dans  toutes  les  contestations,  organisent,  l'apprentissage  et  les 
maîtrises,  renseignent  sur  diverses  créations,  et  comprennent 
aussi   divers   règlements   particuliers.    Recueil  commode  et   utile. 

5649.  Ordonnances,  etc.,  pub.  p.  Pi.  de  Lespinasse,  Les  mé- 
tiers et  corporations  de  la  ville  de  Paris,  XVIe-XVllle  s.,  Paris, 
1886-1897,  in-i°,  3  vol.  Source  capitale  :  nombreux  textes  pour  le 
xvne  siècle.  La  division  est  la  suivante  :  —  t.  I.  ordonnances  gé- 
nérales, métiers  de  l'alimentation  ;  —  t.  II,  orfèvrerie,  sculpture, 
mercerie,  ouvriers  en  métaux,  bâtiment  et  ameublement  ;  —  t.  III. 
tissus,  étoffes,  vêtements,  cuirs  et  peaux,  métiers  divers. 

5650.  Registres  des  apothicaires-épiciers  de  Paris,  ext.  pub. 
p,  Dorveaux,  Rul.  Soc.  hisl.  pharni.,  1922-1924,  t.  III,  p.  440  et  sq., 
cl  1925- 1927.  t.  IV,  passim.  Sont  publiées  les  plus  anciennes  déli- 
bérations, 1625-1661,  sur  certains  faits  :  réception  des  candidats 
à  la  maîtrise,  réception  sans  examen  de  deux  postulants  parce 
qu'ils  ont  exercé,  pendant  longtemps,  chez  des  veuves  d'apothi- 
caires, obligations  des  veuves  pour  la  tenue  des  boutiques,  diffé- 
rends avec  les  épiciers,  question  des  privilèges. 
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5651.  Statuts  et  ordonnances  pour  les  marchands  apothicaires- 
épiciers  et  les  marchands  épiciers  de  la  ville,  faubourgs  et  ban- 
lieue de  Paris,  Paris,  1750,  in-4°,  120  p. 

Les  statuts  sont  du  28  novembre  1638  et  les  raisons  diverses 
de  leur  promulgation  sont  amplement  exposées  dans  le  préam- 
bule. D'après  les  30  articles,  les  apothicaires-épiciers  et  les  mar- 
chands épiciers  continueront  à  former  un  seul  corps  :  des  pré- 
cautions minutieuses  sont  prises  pour  que  les  drogues  soient 
d'excellente  qualité. 

5652.  Concordat  de  1631,  pub.  p.  R.  Chancerel,  Les  apothi- 
caires et  l'ancienne  Faculté  de  médecine  de  Paris,  Dijon,  1892, 
in-8°,  121  p.  :  accord  entre  médecins  et  apothicaires  qui  sont 
obligés  de  se  soumettre  aux  visites  de  docteurs  de  la  Faculté  de 
médecine  de  Paris,  ce  qu'ils  avaient  refusé  d'accepter  jusqu'alors. 

Voir:  —  P.  Dorveaux.  Inventaire  des  archives  de  la  communauté  des 
marchands  apothicaires  de  Paris  et  du  collège  de  pharmacie,  Paris.  1893, 
in-8°.  120  p.   (abondantes  pour  le  xvne  siècle). 

5653.  Statuts  et  règlements  de  la  communauté  des  maîtres 
et  marchands  bouchers  de  la  ville  et  faubourgs  de  Paris,  Paris, 
1754,  in-12°,  102  p. 

Dans  cette  publication,  après  les  statuts  de  1741,  vient  (p.  59 
et  sq.)  un  recueil,  par  ordre  de  matières,  des  édits  royaux  rendus 
en  faveur  des  bouchers  ou  au  sujet  du  commerce  de  la  boucherie 
ou  sur  toutes  sortes  d'objets  (bergeries,  étaux  et  maisons,  étaliers 
et,  domestiques,  maîtres  et  maîtrises,  vente  des  bestiaux  et  des 
ajbatis,  mesures  contre  les  fraudeurs).  Cette  liste  de  pièces  depuis 
le  xvie  siècle  est  utile  pour  connaître  tous  les  actes  de  la  corpo- 
ration. 

5654.  Sentences,  rendues  en  1685,  pour  obliger  les  chirurgiens 
parisiens,  exerçant  sans  en  avoir  le  droit,  à  servir  d'abord  dans 
les  boutiques  de  chirurgiens  vraiment  pourvus  de  la  maîtrise  : 
ces  deux  pièces  se  trouvent  dans  an  recueil  factice  relatif  aux 
médecins,  B.  Sorb.,  P.  88,   iu-i". 

5655.  Statuts,  ordonnances  et  règlements  de  lu  communauté 
du  corps  des  maîtres  et  marchands  ciseleurs...  de  Paris,  Paris, 
1774.  in-8°,  434  p.  Dans  ce  volume,  les  pièces  du  xvir3  siècle  con- 
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cernent  surtout  les  conflits  entre  fondeurs  et  doreurs  :  transac- 
tions et  sentences,  d'une  utilité  moyenne. 

5656.  Statuts  et  règlements  de  la  communauté  des  maîtres 
cordonniers -sueurs  de  la  ville  de  Paris,  pub.  p.  Lacroix,  Duchesne- 
et  Séré,  Histoire  des  cordonniers,  Paris,  1852,  in-8°,  p.  229.  Les 
42  articles  de  ces  statuts  de  1614  ont  trait  à  l'organisation  inté- 
rieure de  la  corporation  (jurés,  maîtres,  apprentissage  de  quatre 
ans,  vente  dans  la  boutique,  interdiction  du  colportage,  défense 
d'élever  le  prix  des  salaires  pour  éviter  le  débauchage,  série  de 
défenses  pour  «  la  sauvegarde  du  métier  »).  —  Ils  sont  complétés 
(p.  238)  par  les  statuts  de  1659  accordés  à  la  communauté  des 
jurés  et  maîtres  savetiers  (47  articles,  apprentissage  de  trois  ans, 
etc.  ). 

5657.  Statuts  et  règlements  pour  les  marchands  drapiers  de 
la  ville  et  faubourgs  de  Paris,  Paris,  1743,  in-4°,  30  p. 

Ce  recueil  contient  les  statuts,  en  13  articles,  de  février  1646, 
accordés  pour  «  pourvoir  aux  abus  qui  se  commettent  touchant 
les  apprentis  de  leur  corps  et  l'observation  des  jours  de  diman- 
ches, fêtes,  et  fêtes  des  patrons  et  patronnes  de  ladite  commu- 
nauté ».  Rédigés  dans  l'assemblée  des  drapiers,  ils  imposent  trois 
ans  d'apprentissage  et  deux  ans  de  service  avant  de  pouvoir  être 
admis  dans  le  corps  de  la  draperie,  autorisent  un  seul  apprenti 
par  marchand  drapier. 

5658.  Statuts,  ordonnances  et  règlements,  donnés,  concédés 
et  octroyés  aux  maîtres  et  marchands  fabricants  en  draps  d'or, 
d'argent  et  soie  et  autres  étoffes  mélangées  d'établissement  royal 
de  la  ville,  faubourgs  et  banlieue  de  Paris,  Paris,  1667,  in-4°.  — 
Aut.  édit.   :  —  Paris,  1755,  in-4°,  39  p. 

Cette  publication  comprend  plusieurs  sortes  de  documents.  Les 
statuts  de  juillet  1667  (64  articles)  établissent  une  réglementation 
rigoureuse  sur  les  velours,  les  draps  d'or  et  d'argent,  les  taffetas, 
les  moires,  les  soies,  etc.  Les  arrêts  du  conseil  (8  avril  1666,  9  juil- 
let 1667)  sont  rendus  sur  les  différends  avec  les  rubanniers,  qui 
continueront  à  former  un  corps  séparé  des  drapiers.  Une  con- 
vention est  conclue  entre  les  Bénédictins  et  les  maîtres,  en  1665t 
pour  l'établissement  de  la  confrérie  dans  l'église  du  monastère. 
Tout  cela  a  de  l'intérêt. 
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5659.  Règlements  et  statuts  généraux  pour  tes  longueurs,  lar- 
geurs et  qualités  des  draps,  serges  et  autres  étoffes  de  laine  et 
de  fil  et  pour  la  juridiction  des  procès  et  différends  concernant 
les  manufactures,  attribuée  par  le  roi  aux  maires  et  échevins  des 
villes,  Paris,   1661),  in-4°,  80  p. 

Ce  recueil  comprend  plusieurs  parties  :  la  juridiction  (août 
1669),  les  règlements  pour  les  dimensions  des  étoffes  (59  articles), 
les  statuts  pour  les  marchands  teinturiers  et  la  teinture  des  draps 
(longs  et  minutieux,  62  articles),  d'autres  statuts  pour  tous  les 
marchands  teinturiers  (98  art.).  Tout  cela  est  très  copieux,  très 
précis,  et  donne  l'impression,  par  tous  les  détails,  d'un  effort 
énergique  vers  une  réglementation  stricte. 

5660.  Statuts,  privilèges,  déclarations,  ordonnances  et  arrêts 
de  la  communauté  des  maîtres  et  gardes  de  la  marchandise  de 
ganterie  et  parfums  de  celte  ville,  faubourgs  et  banlieue  de  Paris, 
Paris,  1668?,  in-12°.  —  Aut.  édit.  :  1717,  —  1743,  in-4°,  72  p. 
(augmentée). 

Ces  statuts  sont  ceux  de  1656  en  32  articles.  Ils  règlent  les 
fonctions  des  gardes-jurés,  l'apprentissage,  la  maîtrise,  la  fabri- 
cation et  la  vente  des  gants.  On  trouve,  en  outre,  la  confirmation 
de  ces  statuts,  une  déclaration-règlement  du  12  décembre  1705, 
des  sentences,  des  arrêts,  des  lettres  patentes  sur  diverses  ma- 
tières. 

5661.  Raillard  (Claude).  Extraits  des  principaux  articles 
des  statuts  des  maîtres  horlogers  de  la  ville  et  faubourgs  de  Paris, 
Paris,  1746,  m-4°.  —  Aut,  édit.   :  1752,  in-4°,  157  p.,  plus  tables. 

Ancien  garde  visiteur  de  la  corporation,  l'auteur  a  entendu 
«  faire  une  compilation  des  principaux  articles  de  nos  statuts, 
ordonnances  et  règlements  et  y  ajouter  d'ailleurs  ce  que  je  juge- 
rais nécessaire  ».  Ayant  recherché  les  pièces  ignorées  à  son 
époque,  il  a  divisé  son  travail  par  matières  «  pour  apprendre  aux 
jeunes  ou  nouveaux  maîtres  leurs  droits,  leurs  privilèges,  leurs 
devoirs  et  leurs  obligations  ».  Pour  le  xvne  siècle,  on  trouvera, 
dans  cet  ouvrage,  les  statuts  de  1646  et  de  1707,  des  arrêts  de 
1651,  des  lettres  patentes  de  1652  et  1654,  des  sentences  de  police, 
un  règlement  de  1679,  des  ordonnances  de  1681  et  1685,  etc.  La 
division  par  ordre  de  matières  fait  que  beaucoup  de  ces  actes  sont 
coupés   et   répartis   entre   plusieurs   chapitres    :  mais   les   tables 


52  HISTOIRE   ÉCpNQMIQL'E. 

remédient  à  cet  inconvénient.  Cette  compilation,  manuel  pratique, 
est  donc  commode,  sérieuse  et  utile. 

5662.  Bouchel  (Laurens).  liecueil  des  statuts  et  règlements 
des  marchands  libraires  et  imprimeurs  de  Paris,  Paris,  1620. 
in-4°,  72  +  24  ].. 

•  Cet  avocat  au  parlement  s'est  proposé  de  publier  les  statuts 
de  1620,  en  y  ajoutant  des  notes  sur  les  actes  antérieurs.  Ces 
statuts,  «  curieux  »,  dit  le  catalogue  Leber,  sont  divisés  en  15  cha- 
pitres, subdivisés  en  84  articles.  Ils  traitent  à  fond  la  matière  : 
libraires,  imprimeurs,  apprentis,  compagnons,  correcteurs,  maî- 
trises, veuves,  colporteurs,  marchands  forains,  syndic  et  adjoints, 
visite  des  livres,  ouvrages  défendus,  privilèges  pour  l'impres- 
sion, marque,  inventaires,  franchises,  exemptions  et  immunités. 
En  réalité,  ce  ne  sont  pas  les  statuts  eux-mêmes,  mais  un  recueil 
dressé  d'après  les  actes  antérieurs,  qui  sont  cités.  L'exemplaire 
de  la  B.  N.  porte  cette  note  manuscrite,  trop  sévère  :  «  Ce  recueil 
de  statuts  doit  être  lu  avec  précaution  parce  qu'il  est  plein  de 
faussetés  ».  Viennent  ensuite  les  lettres  patentes  pour  le  «  règle- 
ment des  libraires,  imprimeurs  et  relieurs  de  cette  ville  de  Paris, 
vérifiées  en  Parlement  »,  Paris,  1621,  in-4°,  24  p.  :  pour  éviter  les 
fraudes  et  pour  avoir  des  marchands  instruits,  les  libraires  ont 
en  effet  rédigé  une  ordonnance  en  38  articles  que  le  roi  approuve. 

5663.  Traham  (Philippe  Nicolas).  Statuts  et  règlements  de  la 
communauté  des  maîtres  imprimeurs  en  taille  douce  de  la  ville 
et  université  de  Paris...,  avec  le  précis  des  édits,  ordonnances, 
arrêts,  sentences  et  règlements  anciens  et  nouveaux,  Paris,  1754, 
in-12°,  216  p. 

Procureur  au  Châtelet,  Traham  a  composé  un  recueil  utile,  com- 
plété par  une  table  chronologique  et  une  table  des  matières.  Pour 
le  xviie  siècle,  les  documents  vont  de  1692  à  1712  :  le  plus  impor- 
tant est  l'édit  de  1691  (statuts  en  22  articles).  —  On  peut  compléter 
avec  ceux  qui  sont  reproduits  par  Ed.  Tromp,  Étude  sur  l'orga- 
nisation et  Vhisloire  de  la  communauté  des  libraires  et  impri- 
meurs de  Paris,  Nîmes,  1922,  in-8°,  208  p. 

5664.  Sur  le  conflit  entre  l'Université  et  les  libraires,  conflil 
qui  di ne  de  1649  à  1686,  des  pièces  au  nombre  de  16,  s'étendanl 
de  1587  à  1733,  sont  réunies  dans  un  recueil  factice,  conservé  à 
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la  B.  Sorb.,   U,  21,  in-4°   :  elles  fournissent  toutes  les  précisions 
nécessaires. 

5665.  Recueil  de  pièces  contenant  divers  objets  de  règlements 
pour  V administration  des  maîtres  maçons  de  Paris,  Paris,  1762, 
in-4°  (B.  N.,  F.  13023,  avec  un  titre  différent). 

Les  documents  du  xvne  siècle,  concernant  les  maçons,  plâ- 
triers, etc.,  vont  de  la  p.  29  à  la  p.  71  et  s'étendent  de  1616  à  1690  : 
ce  sont  des  arrêts  du  parlement  et  du  conseil,  des  lettres  patentes. 
Il  s'agit  surtout  de  conflits  de  juridiction,  de  la  nomination  du 
<(  maître  des  œuvres  de  maçonnerie,  bâtiments  et  édifices 
royaux  »,  des  compétitions  pour  cette  charge,  de  procès  provo- 
qués par  des  questions  de  paiement.  Les  maçons  parisiens  sem-, 
blent  avoir  été  très  procéduriers. 

5666.  Documents  sur  la  corporation  des  ménétriers,  analysés 
ou  partiellement  reproduits  par  Bernhard,  B.  E.  C,  1843-1  s  ïi, 
t.  V,  p.  254  et  339.  Les  statuts  nouveaux  de  1658,  approuvés  par 
des  lettres  patentes,  diminuent  le  temps  de  l'apprentissage, 
n'exigent  pas  de  preuves  de  capacité  pour  faire  partie  de  la  cor- 
poration, élèvent  les  taxes  d'apprentissage  et  de  maîtrise  et  les 
droits  perçus  par  le  roi  des  violons.  Les  ménétriers  sont  en  pro- 
cès aveic  l'académie  nouvelle  de  danse  et  seront  déboutes  en  1662. 
Trente  ans  plus  tard,  sont  créés  quatre  offices  de  jurés  moyennant 
argent  :  l'administration  devient  vénale  et  héréditaire.  La  déca- 
dence commence.  Sur  tous  ces  faits,  des  ext.  sont  publiés.  — 
Compléter  avec  ceux  que  l'on  trouve  dans  A.  Vidal,  La  chapelle 
Saint-Julien  des  Mênestriers  et  les  Ménestrels  à  Paris,  Paris,  1878, 
in-4°. 

5667.  Registre  des  délibérations  et  ordonnances  du  bureau  du 
corps  de  la  marchandise  de  grosserie,  mercerie  et  joaillerie  de 
celte  ville  de  Paris,  commencé  le  20e  jour  de  juillet  1596,  pub.  p. 
Saint-Joanny,  Paris,  1878,  in-8°,  303  p. 

Ms.  incendié  en  1871  aux  archives  de  la  ville  :  «  reproduction 
textuelle  en  grande  partie,  analytique  parfois  »  :  important  à  par- 
tir de  1622.  Ces  documents  exposent  la  vie  de  la  corporation  des 
merciers  :  élections,  différends  avec  d'autres  métiers,  confrérie, 
droits  qu'il  faut  payer,  gages,  visites  de  cérémonie,  festins,  récla- 
mations, marques.  —  Ce  registre  est  complété  par  des  ext,  de 
celui  des  délibérations  et  des  actes  des  six  corps  :  on  y  voit  qu'ils 
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se  mêlent  à  la  vie  politique  :  p.  ex.  pendant  la  Fronde  (1649  et 
1652)  ils  font  des  démarches  pour  le  retour  du  roi  à  Paris.  —  Des 
ordonnances,  des  arrêts,  des  brevets  de  maîtrise,  etc.,  sont  cités 
par  P.  Vidal  et  L.  Duru,  Histoire  de  la  corporation  des  marchands 
merciers,  grossiers,  joailliers,  Paris,  sd.  [1912],  in-8°,  459  p. 

5668.  Leroy  (Pierre).  Statuts  et  privilèges  du  corps  des  mar- 
chands orfèvres  joailliers  de  la  ville  de  Paris,  Paris,  1734,  in-4°, 
263  p.,  plus  un  catalogue  des  orfèvres  joailliers  qui  ont  rempli  des 
charges  municipales.  —  Aut.  édit.  :  1759. 

Ancien  garde  de  l'orfèvrerie  joaillerie  de  Paris,  Leroy  s'est 
proposé,  comme  Raillard  (n°  5661),  de  faciliter  la  tâche  aux 
gardes,  obligés  jusqu'alors  de  consulter,  avant  de  prendre  une 
décision,  une  foule  de  vieux  parchemins.  Il  entend  aussi  améliorer 
le  Recueil  des  ordonnances  de  Vorfèvrerie,  publié  en  1688  (fautes 
d'impression,  omissions,  longueurs,  ni  sommaire  ni  table  des 
matières).  Il  a  donc  revu  les  pièces,  en  a  extrait  ce  qui  avait  de 
l'intérêt,  puis  a  composé  «  de  ces  matériaux  ainsi  triés  une  suite 
d'articles  clairs  et  concis  en  forme  de  statuts,  lesquels  contien- 
draient tout  ce  qui  constitue  les  privilèges  et  prérogatives  de  notre 
corps  et  tout  ce  qui  établit  sa  police,  sa  discipline  et  ses  divers 
usages  ».  Il  a  été  chargé  de  ce  travail  par  la  corporation  en  1713. 
Il  Fa  divisé  en  seize  titres,  subdivisés  en  articles,  qui  traitent  de 
toutes  les  matières.  Pour  éclaircir  les  points  obscurs,  il  ajoute 
des  remarques  en  général  courtes,  un  sommaire  à  chaque  article 
et  deux  tables. 

D'après  P.  Lacroix,  ce  serait  de  «  simples  notes,  confuses  et 
mal  digérées  ».  Appréciation  d'une  sévérité  excessive  :  si  Leroy 
n'a  pas  obtenu  complètement  le  résultat  qu'il  désirait,  sa  compi- 
lation n'en  rend  pas  moins  des  services. 

5669.  Documents,  pub.  p.  J.  Guifl'rey,  Les  orfèvres  de  Paris 
en  1700...,  Paris,  1879,  in-8°,  30  p.  (ext.  Bul.  Un.  Arts  décor.). 

On  trouve  là  d'abord  l'édit  de  mars  1700  portant  des  restric- 
tions à  la  fabrication  de  l'orfèvrerie  à  cause  des  circonstances, 
et  ordonnant  des  visites  dans  les  boutiques,  ainsi  que  chez  les 
particuliers,  pour  vérifier  si  l'édit  est  respecté.  Viennent  ensuite 
les  procès-verbaux  de  ces  visites,  effectuées  en  avril,  —  des  décla- 
rations de  vaisselle  d'or  et  d'argent  par  des  personnes  de  qua- 
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lité   unarquis  d'Effial,   veuve   de  Louvois,    artistes).   Pièces   d'un 
haut  intérêt. 

Voir:  —  Bichon.   Bul.   Soc.  Hist.   Par.  et  I.-de-F.,   1876.   t.   III,   p.  74 
(sur  le  recueil  de  1688)  ;  —  H.  Nocq.  Renais.  Art  fr.,  1920.  p.  212. 

5670.  Statuts,  ordonnances  et  privilèges  des  maîtres  potiers 
■d'étain,  Paris,  1739,  in-8°,  39  p.  :  statuts  de  1613,  vérifiés  au  par- 
lement en  1615  :  33  articles,  apprentissage,  compagnons,  maîtres, 
jurés  :  analyse  suffisante  des  autres  actes  jusqu'en  1707  :  liste 
<ies  jurés. 

5671.  Statuts  et  règlements  pour  la  communauté  des  maîtres 
relieurs  et  doreurs  de  livres  de  la  ville  et  université  de  Paris, 
Paris.  1750,  in-12°,  213  p. 

Ils  ont  été  rédigés  à  diverses  reprises  par  des  gardes-jurés  de 
la  communauté.  Parmi  eux,  il  convient  de  signaler  redit  de  1686 
qui  ordonne  aux  relieurs  et  doreurs  de  former  une  corporation 
distincte  de  celle  des  libraires  et  imprimeurs.  En  outre,  diverses 
sentences,  surtout  celles  relatives  au  conflit  avec  les  papetiers 
•et  les  peaussiers  (1702,  1714). 

5672.  Statuts  et  ordonnances  des  maîtres  selliers,  lormiers, 
carrossiers  de  la  ville,  faubourgs  et  banlieue  de  Paris,  Paris, 
1770,  in-12°,  120  p.  Statuts  de  1678,  en  48  articles  jugés  «  bons, 
justes  et  raisonnables  »  par  Nicolas  de  La  Reynie,  chargé  de  les 
examiner.  Nouveau  règlement  (1705)  modifiant  les  précédents  en 
ce  qui  touche  les  droits  dus  au  roi. 

5673.  Statuts,  ordonnances  et  privilèges  des  syndics,  jurés, 
bacheliers  et  maîtres  en  l'art  de  la  serrurerie  de  la  ville  et  fau- 
bourgs et  banlieue  de  Paris,  Paris,  1707,  in-12°.  —  Aut.  édit.  : 
1714,  —  1761,  in-8°,  240  p. 

Recueil  de  documents,  en  particulier  les  statuts  de  1652  en 
68  articles  (très  étendus  et  complets  :  multiples  précautions,  parce 
que  la  serrurerie  est  un  art),  —  et  la  déclaration  royale  pour 
<(  unir  et  incorporer  à  la  communauté  des  maîtres  serruriers  les 
offices  de  jurés,  créés  par  l'édit  du  mois  de  mars  de  cette  année  », 
1691   :  offices  héréditaires  moyennant  12.000  livres  au  roi. 

5674.  Documents,  ext.  pub.  p.  P.  Vidal.  Histoire  de  la  corpo- 
ration des  tailleurs  d'habits,  pourpoints,  chaussetiers  de  la  ville 
-de  Paris,  Paris.    1921,  in-i°,  258  p. 
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5675.  Nouveau  recueil  de  statuts  et  règlements  du  corps  et 
communauté  des  maîtres  marchands  tapissiers...  de  la  ville  et 
faubourgs  et  banlieue  de  Paris...,  Paris,  1756,  in-4°,  514  p. 

Dans  une  préface,  longue  et  instructive,  l'auteur  du  recueil 
raconte  toute  l'histoire  de  la  corporation,  celle  des  principaux  tapis- 
siers (Pierre  Dupont)  et  des  principaux  établissements.  Il  explique 
rétendue  de  celle  préface  en  disant  que  «  ce  nouveau  recueil  doit 
en  quelque  manière  tenir  lieu  de  la  collection  générale  et  raisonnée 
qui  devait  être  faite  de  tous  les  anciens  et  nouveaux  statuts,  règle- 
ments, jugements  et  autres  pièces  »,  ce  qui  n'a  pas  été  exécuté. 

Pour  le  xviie  siècle  les  documents  sont  nombreux  :  importants 
sont  ceux  de  1636  qui,  mettant  fin  aux  diverses  catégories  de 
tapissiers,  les  constituent  en  une  seule  corporation.  En  outre, 
sentences  multiples  contre  les  fraudeurs,  —  arrêts  sur  les  conflits 
des  tapissiers  avec  les  menuisiers,  les  fripiers  ou  autres  prin- 
cipalement sur  la  question  des  meubles  neufs  ou  vieux.  —  Table 
chronologique  des  actes  :  table  des  matières.  En  somme,  fait  avec 
soin  et  très  utilisable. 

D'autres  pièces  sont  dans  J.  Deville,  Recueil  de  statuts  cl  de- 
documents  relatifs  à  la  corporation  des  tapissiers  de  1258  à  1875, 
Paris,  1875,  in-8°,  p.  139  et  sq.,  [statuts  de  1618,  1022.  1625,  1627, 
1636  (58  art.),  —  lettres  patentes  de  1656  sur  la  maîtrise  et  sur  la 
confection  du  chef-d'œuvre  :  extr.  ou  publication  intégrale].  —  Un 
contrat  d'apprentissage  d'un  tapissier  à  la  manufacture  des  Gobe- 
lins  (1681)  a  été  pub.  dans  N.  Arch.  Art  fr.,  année  1872  [5  ans 
d'apprentissage,  le  roi  paiera  les  frais,  c.-à-d.  250  livres). 

5676.  Articles,  statuts,  ordonnances  et  règlements  de  la  com- 
munauté des  gardes  jurés,  anciens  bacheliers  et  marchands  ver- 
riers, maîtres  couvreurs  de  flacons  et  bouteilles  en  osier,  faïence 
et  autres  espèces  et  marchandises  de  verre  de  la  ville,  faubourgs, 
banlieue,  prévôté  et  vicomte  de  Paris,  Paris,  1712,  in-4°  (B.  N., 
F.,  22731). 

Statuts  (36  articles)  de  1659  rédigés  par  un  avocat  au  parlement 
et  au  Conseil  d'État,  qui  vante  l'«  honneur  incorruptible  »  des 
verriers  :  apprentissage  de  cinq  ans  et,  ensuite,  deux  ans  de  ser- 
vice, —  réglementation  du  métier.  D'autres  textes  intéressent  cette- 
corporation  dans  l'exemplaire  de  la  B.  N.  :  certains,  en  particu- 
lier,   indiquent    les    indemnités    accordées    aux   jurés    pour   leurs- 
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visites,  ou  encore  les  droits  levés  sur  les  marchandises  :  d'autres 
résolvent  des  conflits  entre  corporations,  des  questions  d'exemp- 
tions de  droits,  ou  sont  des  sentences  contre  des  fraudeurs. 

Voir  encore,  pour  Paris:  —  Ch.  Desmaze,  Les  métiers  de  Parts 
d'après  les  ordonnances  du  Chûtelet.  Paris,  1874,  in-8°  ;  —  Alf.  Franklin, 
Les  Corporations  ouvrières  de  Paris  du  XIIe  au  XVIIIe  siècle,  Paris, 
1884,  in-f°,  13  brochures  (peu  utile  pour  le  xvir3  siècle)  ;  —  Fosseyeux, 
Bul.  Soc.  Hist.   Pur.  et  I.-de-F.,  1913.  p.  36  (maisons  d'apprentissage). 

5677.  POITOU.  —  Le  livre  essentiel  est  celui  de  P.  Boisson- 
nade,  Essai  sur  l'organisation  du  travail  en  Poitou,  Poitiers.  1900, 
in-80,  2  vol.  (Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  t.  XXI  et  XXII)  :  le  considérer 
comme  une  source.  —  Un  autre  livre  excellent  est  celui  de  P.  Ram- 
baud,  La  pharmacie  en  Poitou  jusqu'à  Van  XI,  Poitiers,  1907, 
in-8°,  800  p.  (ext.  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  t.  XXX)  :  nombreuses 
pièces  justificatives  de  toutes  sortes,  p.  ex.  contrats  et  certificats 
d'apprentissage  en  pharmacie,  statuts  des  apothicaires  de  Poi- 
tiers (1628),  Thouars  (1617),  Saint-Maixent  (1613),  Fontenay-le- 
Comte  (1637],  inventaire  de  bibliothèques  ou  de  meubles  d'apothi- 
caires, factures  de  chirurgien,  —  liste  des  apothicaires  du  Poitou. 

5678.  PON TOISE.  —  Statuts  des  maîtres  apothicaires,  pub. 
p.  L.  Broche,  Mém.  Soc.  Pontoise,  1901-1905,  t.  XXVI,  p.  101.  Sta- 
tuts du  30  juillet  1653  ;  seize  articles  pour  garantir  les  apothicaires 
contre  la  concurrence  de  tous  ceux  qui  font  profession  de  méde- 
cine. 

5679.  REIMS.  —  Tous  les  documents  relatifs  aux  corporations 
de  cette  ville  ont  été  pub.  p.  Varin,  Archives  législatives  de  lu 
ville  de  Reims,  statuts,  t.  Il  et  III.  Paris,  in-4°  (G.  D.  I.)  :  publi- 
cation capitale,  faite  avec  beaucoup  de  soin,  et  comprenant  1  unies 
sortes  de  documents,  allant  de  1612  à  170-1. 

5680.  RENNES.  —  Documents,  ext.  pub.  p.  A.  Rébillon,  Ue- 
cherches  sur  les  anciennes  corporations  ouvrières  et  marchan- 
des de  la  ville  de  Rennes,  Paris  et  Rennes,  1902,  in-8°,  247  p.  : 
extr.  de  statuts  relatifs  à  la  réglementation,  —  liste  des  statuts 
dont  beaucoup  sont  du  xvir9  siècle. 

5681.  Comptes  de  la  corporation  des  gantiers  en  1642,  pub. 
p.  Barbier  de  Montault,  Mém.  Soc.  L-V.,  1885,  t.  XVII,  p.  177.  ou, 
à  part,  Rennes,  in-8°,  10  p.  La  recette  est  inférieure  à  la  dépense^ 
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mais  la  corporation  a  un  fonds  de  réserve.  Les  revenus  provien- 
nent de  diverses  sources,  dons,  rentes,  amendes,  réception  de 
membres,  droits  d'apprentissage.  Les  charges  sont  très  variées, 
curieuses  et  caractéristiques  parfois,  p.  ex.  pour  la  sacristie,  les 
secours  aux  compagnons,  les  services  funèbres,  les  traitements, 
etc.  Comptes  publiés  presque  totalement,  ainsi  qu'un  inventaire 
des  archives  et  du  mobilier  de  la  sacristie. 

5682.  ROANNE.  —  Statuts  des  boulangers,  pub.  p.  L.  Gras, 
Histoire  du  commerce  local  et  des  industries  qui  s'y  rattachent 
dans  la  région  sléphanoise  et  forézienne,  Saint-Etienne,  1910,  in-8°, 
p.  713.:  statuts  de  1 71 1  en  16  articles.  —  Quelques  rares  ext.  de 
documents  du  xvne  siècle  sont  dans  M.  Dumoulin,  En  pays  roan- 
nais, études  d'histoire  provinciale,  Roanne,  1892,  in-8°  (les  ou- 
vriers de  l'ancien  régime,  p.  35-48). 

5683.  ROUEN.  —  Documents,  pub.  p.  Ch.  Ouin-Lacroix,  His- 
toire des  anciennes  corporations  d'arts  et  métiers  et  des  confré- 
ries religieuses  de  la  capitale  de  la  Normandie,  Rouen,  1850,  in-8°. 
Parmi  les  statuts  reproduits  à  la  fin  de  cet  ouvrage  sérieux,  ceux 
du  xviie  siècle  sont  les  suivants  :  badestanniers  (1693,  13  art.), 
brodeuses  et  bonnetières  (1709,  29  art.),  cordonniers  (1660,  15  art.), 
écrivains  jurés  et  maîtres  d'école  (1631,  27  art.),  fondeurs  en  terre, 
sable,  brique,  etc.  (1646,  37  art.),  lingères  et  marchandes  de  toile 
(1700,  28  art.),  marchands  de  cidre  et  poiré  (1692,  22  art.),  miroi- 
tiers, lunettiers,  etc.  (1639,  18  art.),  savetiers  (1715,  39  art.).  — 
Cf.  Frère,  Manuel  du  bibliographe  normand,  t.  II,  p.  543  et  sq. 

5684.  Documents,  pub.  p.  E.  Lamelle,  Les  apothicaires  rouen- 
nais,  Rouen,  1920,  in-8°,  98  et  51  p.  :  pièces  dans  le  cours  de 
l'ouvrage,  —  huit  pièces  justificatives  du  xvir6  siècle,  sentences 
contre  les  fraudeurs,  des  baux,  règlement  de  1656  entre  apothi- 
caires et  médecins,  etc. 

5685.  Contrat  d'apprentissage  pour  un  brodeur,  pub.  p.  Ch. 
de  Beaurepaire,  Bul.  Com.  Seine-Inférieure,  1906-1908,  t.  XIV, 
p.  103  :  contrat,  assez  court,  de  1631. 

5686.  Documents,  pub.  p.  Fr.  Hue,  La  communauté  des  chi- 
rurgiens de  Rouen,  Rouen,  1913,  in-8°,  564  p.  :  recueil  de  textes 
dont  un  assez  grand  nombre  du  xvir2  siècle  :  ont  trail  à  la  régie- 
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mentation  clés  examens,  à  des  conventions  avec  les  perruquiers, 
è,  des  stipulations  pour  la  charge  de  juré,  aux  recettes  et  dépenses, 
à  toutes  sortes  de  procès  ;  en  outre,  liste  de  maîtres  à  diverses 
époques. 

5687.  ROUSSILLON.  —  V.  Alph.  Drapé,  Recherches  sur  V his- 
toire des  corps  d'arts  et  métiers  en  Roussillon  sous  V ancien  ré- 
gime, Paris,  1898,  in-8°,  260  p.  :  livre  solide,  établi  sur  les  sources  : 
indique  la  bibliographie. 

5688.  SAINT-ÉTIENNE.  —  Statuts  et  règlements  pour  les 
maîtres  fourbisseurs  de  Saint-Etienne  de  Furan,  pays  de  Forez, 
pub.  p.  L.  J.  Gras,  Historique  de  Varmurerie  stéphanoise,  Saint- 
Étienne,  1905,  in-8°,  ix-289  p.  Ces  statuts  des  armuriers  sont  de 
1658  et  ont  été  confirmés  l'année  suivante.  Autres  documents  : 
demande  des  maîtres  et  jurés  pour  que  la  corporation  soit  sérieu- 
sement organisée  (1682),  —  déclaration  de  deux  fabricants  sur  la 
matière  qu'il  faut  pour  faire  de  bons  canons,  mousquets  et  pisto- 
lets. —  Quelques  lettres  de  Colbert  et  de  l'agent  royal  à  Saint- 
Ëtierme  sur  l'organisation  et  le  rendement  de  la  manufacture 
royal.'  d'armes  (1665-1671). 

5689.  Statuts  et  règlements  des  maîtres  couteliers,  pub.  p. 
L.  J.  Gras,  Essai  sur  Vhistoire  de  la  quincaillerie  et  petite  métal- 
lurgie à  Saint-Etienne  et  dans  la  région  stéphanoise,  Saint-Etienne, 
1904,  in-8°,  xm-209  p.  Ces  statuts  de  1658,  non  numérotés,  règlent 
les  conditions  de  l'apprentissage,  du  chef-d'œuvre,  les  marques, 
les  visites,  etc.  Un  document  curieux  est  la  décharge  de  pièces 
remises  par  les  maîtres  sortant  de  charge  à  leurs  successeurs. 
Divers  actes  de  1705  et  1710  autorisent  le  prévôt  des  marchands 
et  les  échevins  de  Lyon  à  faire  des  inspections  chez  les  couteliers 
dr  Saint-Etienne.  —  Contribution  utile. 

5690.  Règlement  pour  les  tailleurs  d'habits,  pub.  p.  L.  J.  Gras, 
Histoire  du  commerce  local  et  des  industries  qui  s'y  rattachent 
dans  la  région  stéphanoise  et  forézienne,  Saint-Etienne,  1910,  in-8°, 
p.  727.  Acte  de  1655  en  10  articles,  suivi  d'autres  relatifs  à  cette 
corporation. 

5S91.  SAINT-LO.  —  Statuts  des  sergers,  pub.  p.  G.  du  Bosc 
le   Beaumont,   Mém.  Soc.  Ma.,   1898,   t.  XVI,   p.   11.   Ces  statuts 


ou 
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(32  art.),  établis  de  concert  avec  un  délégué  royal,  sont  de  1666 
et  ont  pour  but  de  restaurer  les  manufactures  de  la  ville  :  ils 
organisent  le  travail,  édictent  toute  une  série  de  mesures. 

5692.  SAINT-MAIXENT.  —  Statuts  des  médecins,  pub.  p. 
P.  Rambaud,  But.  Soc.  hist.  méd.,  1920,  t.  XIV,  p.  117-119.  Rédigés 
en  latin  en  1672,  ils  constituent  une  protestation  courte,  mais 
énergique,  contre  Je  nombre  excessif  de  ceux  qui  prennent  indû- 
ment te  titre  de  docteurs  et  indiquent  la  conduite  charitable  à  tenir 
à  l'égard  des  malades  pauvres. 

5693.  SATNT-OMEh.  —  Statuts,  pub.. p.  E.  Pagart  d'Herman- 
sart,  Uciu.  Sô'c.  ahtiq.  M<>r..  Isso-isSI,  t.  XVII,  p.  3-405.  Ce  volume 
contient  de  très  nombreuses  pièces  justificatives  du  xie  à  la  fin  du 
xviiic  siècle.  Celles  du  wir  sont  des  ext.  des  statuts  pour  les 
apothicaires  (1691),  les  boulangers  (1687),  les  brasseurs  (1627,  1648, 
1653),  les  briquiers  (1674,  1699),  les  gantiers  (1616),  les  cbrdiërà 
(1617,  1647),  les  chapeliers  (1632,  1673,  1682),  les  ciriers  (1689),  les 
cordonniers  (1633,  1643,  1691,  1702),  etc.  En  outre,  des  extraits  de 
jugements,  des  règlements  sur  la  fabrication  et  contre  ta  fraude; 
des  salaires,  des  impôts,  des  privilèges.  Ces  documents,  dont 
l'utilité  est  très  grande,  sont  éclairés  par  l'étude  générale,  excel- 
lente, que  l'auteur  a  insérée  dans  le  t.  XVI  des  Mém.  Soc.  antiq. 
Ûor.,   1X76-1879,  1"  partie,  p.  1  et  sq. 

5694.  SAINTONGE.  —  Documents,  pub.  p.  L.  C.  Soudan, 
Arch.  hist.  Saint,  et  Aun.,  1904,  t.  XXXIV,  p.  288-356,  H  1905, 
t.  XXXV,  p.  414-451.  Lettres  patentes  confirmant  les  statuts  des 
boulangers  de  Saint-Jean  d'Angély  (1625),  autres  pièces  pour  la 
même  ville  et  pour  celle  de  Saintes  jusqu'en  1693.  —  T.  XXXV, 
p.  422,  Registre  des  apothicaires  de  la  ville  de  Saint-Jean-d'Angély, 
1679-1804  :  très  bref,  mais  utile  :  —  à  la  fin,  liste  des  maîtres. 

5695.  SENS.  —  Statuts  des  ménétriers,  ext.  pub.  p.  Ch.  Sepot, 
But.  Soc.  Sens,  1903,  t.  XX,  p.  222-232.  Cet  acte  de  1658  accorde 
au  roi  des  violons  le  droit  de  désigner  des  lieutenants  dans  chaque 
ville  du  royaume  pour  veiller  à  l'observation  des  statuts.  En  outre, 
acte  de  réception  d'un  joueur  d'instrument  par  un  de  ces  lieute- 
nants :  il  devra  payer  les  droits  des  confréries  et  ne  jouer  qu'avec 
les  membres  de  la  corporation. 

5696.  SÏÏVERAC.  —  Statuts  et  règlements  que  les  médecins, 
chirurgiens,  apothicaires  du  ressort  de  tout  le  marquisat  de  Sève- 
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rac  doivent  garder  et  observer,  pub.  p.  Molinié,  Mém.  Soc.  Avey- 
ron,  1900-1905,  t.  XVI,  p.  350-360.  Cet  acte,  très  curieux,  est  de 
1691.  Après  un  résumé  des  règlements  antérieurs,  il  est  stipulé 
que  médecins,  chirurgiens  et  apothicaires  formeront  une  seule 
corporation,  mais  que  chacun  exercera  son  métier  sans  empiéter 
sur  celui  des  autres.  Ils  se  réuniront  annuellement  le  27  septembre 
pour  l'élection  des  chefs  de  la  communauté.  Les  apothicaires 
devront  laisser  visiter  leurs  boutiques.  En  tout,  10  articles. 

5697.  SOISSONS.  —  Plusieurs  documents  ont  été  publiés,  tou- 
chant diverses  corporations.  Une  quittance  (28  novembre  1705)  du 
paiement  de  80  livres  pour  droits  fiscaux  mis  par  le  gouvernement 
à  la  charge  des  métiers  est  réimprimée  par  Choron,  But.  Soc.  Sois., 
1882,  2e  série,  t.  XIII,  p.  55-76.  —  Des  archives  du  tribunal  de  com- 
merce, Collet  a  tiré  les  statuts  des  drapiers,  joailliers,  quincail- 
liers et  épiciers  (1650-1651,  25  art.),  les  lettres  de  confirmation  de  la 
confrérie  par  l'évoque  (1653),  —  un  projet  de  statuts  (5  déc.  1686, 
19  art.)  pour  les  pâtissiers,  cuisiniers,  traiteurs  et  rôtisseurs,  un 
avis  favorable  de  la  municipalité,  et  un  extrait  de  l'approbation 
royale  (1688),  —  des  renseignements  sur  les  différends  des  vinai- 
griers, chandeliers  et  huiliers  avec  d'autres  corporations  (But. 
Soc.  Sois.,  1896,  3e  série,  t.  VI,  2e  partie,  p.  59-131,  —  1900,  t.  X, 
p.  103,  —  1901-1902,  t.  XI,  p.  122-138).  —  V.  encore  Fr.  Biscuit, 
Bul.  Soc.  Sois.,  1887,  2e  série,  t.  VII,  p.  35  (bouchers). 

5698.  THIERS.  —  Règles  et  statuts  pour  le  règlement  du 
métier  et  artisage  de  coutellerie  en  la  ville  et  mandement  de  Thiers, 
pub.  p.  G.  Saint-Joanny,  Simples  notes  pour  servir  à  V histoire  de 
la  ville  de  Thiers,  la  coutellerie  thiernoise,  Clermont-Ferrand,  1863, 
in-8°,  p.  14.  Cet  acte  de  septembre  1614  complète  ceux  de  1582  :  ses 
vingt  articles  organisent  le  métier.  Il  est  complété  à  son  tour  par 
les  lettres  patentes  de  1668,  intéressantes  par  les  indications 
qu'elles  donnent  sur  les  nouveaux  moyens  d'arriver  à  la  maîtrise. 
Dans  le  cours  de  l'ouvrage  sont  publiés  d'autres  pièces,  p.  ex.  sur 
les  abus  (1614),  contrats  (1663,  1664,  etc.). 

Cette  publication  doit  être  complétée  par  celle  de  A.  Guillemot, 
Nouveaux  documents  relatifs  à  Vindustrie  thiernoise,  Clermont- 
Ferrand,  1878,  in-8°  (ext.  Mém.  Acad.  Clermont,  1877,  nouv.  série, 
t.  XIX,  p.  372).  Ces  pièces  de  1614-1615  sont  importantes  pour  con- 
naître l'élection  de  maîtres  supplémentaires,  désignés  dans  le  but 
de  réformer  les  statuts  :  ceux-ci  comprennent  vingt  articles  et  sont 
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approuvés  par  les  couteliers  :  on  nomme  des  visiteurs  :  arrêts, 
ordonnances,  signification  aux  couteliers,  publication  par  affiches' 
à  son  de  trompe  aux  carrefours,  par  l'intermédiaire  des  curés,  etc. 
—  Tout  à  fait  curieux  et  intéressant. 

5699.  TOULOUSE.  —  Documents,  extr.  pub.  p.  A.  Du  Bourg, 
Tableau  de  V ancienne  organisation  du  travail  dans  le  Midi  de  la 
France,  Toulouse,  1885,  in-8°,  p.  139  et  sq.  :  nombreux  extr.,  sur- 
Ion  I  des  règlements,  des  instructions  de  Colbert,  etc. 

5700.  Documents  inédits  sur  les  chirurgiens-barbiers,  pub.  p. 
Ed.  Lamouzèle,  Bul.  Soc.  Midi,  série  in-8°,  1903,  t.  XIV,  p.  301-310. 
Ils  sont  de  1643  et  1G47  el  instituent  une  répression  contre  les  abus 
variés  commis  aux  examens. 

5701.  TOURAINE.  —  Documents  sur  la  corporation  des  passe- 
mentiers en  Touraine,  pub.  p.  L.  Bossebœuf,  Bul.  Soc.  Tour., 
1910,  t.  XLIX,  p.  157-262.  Bonne  élude  reposant  sur  les  textes 
inédits,  dont  beaucoup  sont  cités  ou  pub.  :  p.  ex.,  nomination  de 
deux  maîtres  par  Gaston  d'Orléans,  agitation  ouvrière  jusqu'en 
1651,  contrat  d'apprentissage  avec  des  clauses  curieuses  (1681  : 
5  ans),  —  statuts  de  1655  très  complets  en  66  articles,  et  d'autres 
pièces  qui  prouvent  que  les  passementiers  de  Tours  eurent  fré- 
quemment maille  à  partir  avec  la  justice. 

Voir  :  —  A.  Chauvigné,  Histoire  des  corporations  d'arts  et  métiers 
de  Touraine,  Tours,  1885,  in-8°,  64  p.   (bref) . 

5702.  TROYES.  —  Les  études  sur  les  corporations  troyennes 
sont  dues  exclusivement  à  L.  Morin,  qui  a  recherché  les  doc.  inéd.: 
v.  pour  les  cordonniers,  Ann.  A.,  1895,  2e  partie,  p.  51,  —  les 
imprimeurs,  Histoire  corporative  des  artisans  du  livre  à  Troyes, 
Troyes,  1900,  in-8°,  306  p.  (contrats,  procès-verbal  d'examen,  récep- 
tions de  maîtres,  etc.),  et  Les  apprentis  imprimeurs  au  temps 
passé,  Lyon,  1898,  in-8°,  28  p.  (contrat  de  1622,  trois  ans,  versement 
annuel  de  douze  livres  tournois,  etc.),  —  les  encordeurs,  Bul.  Corn. 
Hist.,  section  sciences  économiques,  1901,  p.  187-188  (accord  du 
1er  mai  1629  avec  les  mesureurs  jurés  de  bois  pour  terminer  leur 
différend).  —  Ces  études  n'ont  pas  toutes  la  même  valeur. 

5703.  VALENCIENNES.  —  Documents  sur  les  chirurgiens  bar- 
biers, pub.  p.  E.  Bouton,  La  corporation  des  chirurgiens  barbiers 
à  Valenciennes,   Valenciennes,   1865,   in-8°,   38  p.    :  se  rapportent 
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surlout  à  des  conilits  entre  les  chirurgiens  et  les  simples  barbiers, 
procès  curieux  et  bouffon,  en  1679-1680  p.  ex.  ;  —  requêtes,  etc. 

Voir:  —  Abbé  Cappliez,  Histoire  des  métiers  de  Valenciennes  et  de 
leurs  saints  patrons,  Valenciennes,  1893,  in-8°.  xiii-383  p.  (peu  de  chose 
pour  le  xvne  siècle) . 

5704.  VERMANDOIS.  --  Textes,  pub.  p.  A.  Combier,  Docu- 
ments inédits  pour  servir  à  l'histoire  des  corps  et  communautés 
d'arts  et  métiers  du  Vermandois,  Laon,  1872,  in-8°,  62  p.  Publi- 
cation de  statuts  :  orfèvres  (1645),  imagiers  (1645,  1660,  1677),  ton- 
neliers (1630),  telliers  (1602,  1627),  boulangers  (1651),  imprimeurs 
(1659). 

5705.  VILLEFRANCHE  (Rhône).  —  Statuts  et  règlements  des 
marchands,  maîtres  et  manufacturiers  en  futaine,  pub.  p.  L.  J. 
Gras,  Notices  historiques,  les  toiles  du  Forez  et  du  Beaujolais, 
Saint-Étienne,  1924,  in-8°,  xi-187  p.  Promulgués  en  1680,  ils  com- 
prennent 35  articles  :  ils  organisent  la  corporation,  la  fabrication 
(dimensions  des  chaînes  de  futaine),  s'occupent  de  l'apprentissage, 
des  compagnons,  des  manufacturiers,  indiquent  des  pénalités  pour 
refréner  les  abus. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe,  J.  P.  Mazaroz.  Histoire  des  cor- 
porations françaises  d'arts  et  métiers,  2e  édit.,  1878,  487  p.  (faible)  :  — 
P.  Hubert-Valleroux,  Les  corporations  d'arts  et  métiers  et  les  syndicats 
professionnels  en  France  et  à  l'étanger,  Paris,  1885,  in-8°.  xxi-423  p. 
(surtout  juridique)  ;  —  H.  Blanc,  Bibliographie  des  corporations  de 
métier,  Paris,  1885,  in-8°,  102  p.  ;  —  Martin  Saint-Léon,  Histoire  des 
corporations  de  métiers  depuis  leurs  origines  jusqu'à  leur  suppression 
en  1791,  Paris,  nouv.  édit.,  1920,  in-8°  ;  —  A.  Franklin,  Dictionnaire  des 
arts  et  métiers  de  Paris,  Paris,  1900,  in-4°,  2  vol;  —  Martin  Saint-Léon, 
Le  compagnonnage,  son  histoire,  ses  coutumes,  ses  règlements  et  ses  rites, 
Paris,  1901,  in-16°,  xxviii-374  p.;  —  F.  Husson,  Artisans  et  compagnons, 
Paris,  1901,  in-18°,  21ë  p.  ;  —  G.  Fagniez,  Corporations  et  syndicats,  Paris, 
1905,  in-18°,  p.  44-53;  —  H.  Hauser,  Rev.  hist.  mod.  cont.,  1905-1906.  t.  VII, 
p.  357-387,  et  Les  débuts  du  capitalisme,  Paris,  1S27,  in-16°,  326  p.  :  — 
P.  M.  Bondois,  Mém.  J.  Hayem,  1924,  8e  série,  p.  196-210  (incident 
curieux) . 

3°  Industrie  locale  et  régionale  (*) 

5706.  ABBEVILLE.  —  Privilège  d'octobre  1665,  pub.  p.  M.  Cour- 
tecuisse,  La  manufacture  de  draps  fins  Van  Robais  aux  XVIIe  et 
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XVIIIe  siècles,  AJabeville,  1920,  in-8°,  148  p.  (ext.  Mém.  Soc.  Abbev.). 
Le  privilège  accorde  aux  cinquante  ouvriers  hollandais  le  droit 
d'être  considérés  comme  régnicoles,  la  permission  de  professer 
leur  religion,  des  exemptions  et  des  avantages  multiples.  D'autres 
pièces,  utilisées  dans  le  cours  de  cet  ouvrage  bien  fait,  renseignent 
sur  la  marche  de  la  manufacture. 

5707.  AGEN.  —  Réponse  des  consuls  d'Agcn,  juges  de  police, 
aux  articles  de  la  lettre  à  eux  écrite  par  Monseigneur  de  Besons, 
intendant,  le  27  mars  1691,  largement  utilisée  p.  O.  Granat,  Les 
artisans  agenais  sous  l'ancien  régime,  Agen,  1904,  in-8°.  Elle  est 
précieuse  parce  qu'elle  donne  la  nomenclature  des  diverses  indus- 
tries, existant  dans  la  ville  à  la  lin  du  xvne  siècle. 

5708.  AGENAIS.  —  Sur  l'imprimerie,  v.  J.  Andrieu,  liev.  Ag., 
1885,  t.  XII,  p.  226,  305,  401,  497  :  étude  sérieuse,  mais  pas  de  doc. 
inéd.  :  notions  sur  les  imprimeurs  d'Agen,  de  Nérac  et  de  Sainte- 
Foy-la-Grande  et  sur  les  livres,  sortis  de  leurs  presses. 

5709.  ALAIS.  —  Documents  sur  l'exploitation  du  bassin  houil- 
ler,  pub.  p.  A.  Bardou,  Mém.  Acad.  Nim.,  1897,  7e  série,  t.  XX, 
p.  150-178  :  renseignements  assez  succincts. 

5710.  ALENÇON.  —  Documents  sur  l'industrie  de  la  dentelle, 
dans  L.  Duval,  But.  Soc.  Or.,  1883,  t.  I,  p.  93,  277,  et  t.  II,  p.  181  : 
étude  farte  d'après  les  sources,  dont  beaucoup  sont  signalées,  en 
particulier  l'arrêt  du  3  septembre  1665  :  des  lettres  de  l'intendant 
Marie,  1666-1667,  renseignent  sur  les  difficultés  de  cette  industrie, 
les  enquêtes,  les  procès  contre  des  ouvrières  récalcitrantes  :  intérêt 
indéniable.  —  Ces  indications  seront  complétées  par  celles  four- 
nies dans  le  livre  de  Mme  L.  de  Laprade.  Le  point  de  France  et  les 
centres  dentelliers  au  XVIIe  et  au  XVIIIe  siècle,  Lavaur,  1905, 
in-8°,  395  p.  :  lettres  d'intendants,  de  parents  de  Colbert,  de  ce 
ministre  :  elles  ont  trait  au  commerce,  aux  droits,  aux  fraudes. 

Voir:  —  G.  Despierres,  Histoire  du  point  d' Alençon,  Paris,  1886,  in-8°, 
vni-276  p. 

5711.  Sur  l'industrie  de  l'imprimerie  et  de  la  librairie  à 
Alençon,  quelques  documents,  fort  rares,  mais  assez  curieux,  pour 
le  xvne  siècle  se  trouvent  dans  L.  Duval,  L'imprimerie  et  la  librairie 
à  Alençon  et  dans  le  diocèse  de  Sées,  Alençon,  1900,  in-8°,  100  p. 
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5712.  ANGOULËME.  —  Documents  inédits  pour  servir  à  l'his- 
toire des  arts,  pub.  p.  P.  de  Fleury,  But.  Soc.  Char.,  1881,  5e  série, 
t.  IV,  p.  111-169.  Ce  sont  des  marchés  entre  marchands  et  parti- 
culiers, extraits  de  minutes  notariales  et  conclus  entre  1604  et 
1685  par  des  orfèvres,  des  menuisiers,  des  sculpteurs  sur  bois, 
des  peintres,  des  brodeurs,  des  tapissiers,  des  facteurs  d'orgues. 
Toutes  ces  pièces  prouvent  l'activité  industrielle  de  la  ville. 

5713.  Pour  les  faïences,  v.  Ris-Paquot,  Documents  inédits  sur 
les  faïences  charentaises  d'Angoulême,  L'Houmeau,  Garde  Epée, 
Saint-Eutrope  de  Montmoreau  et  Cognac,  Paris,  1878,  in-8°,  m-96  p.: 
succinct. 

5714.  Des  renseignements  sur  les  imprimeurs,  d'après  les 
documents  d'archives,  mais  sans  publication,  sont  donnés  par 
P.  de  Fleury,  But.  Soc.  Char.,  1900,  6e  série,  t.  X,  p.  1  et  sq. 

5715.  Traité  entre  le  syndic  de  Vhôpital  général  d'Angoulême 
et  Jean  Raimbaud,  maître  passementier  pour  V  établis  sèment  d'un 
atelier  de  passementerie  dans  ledit  hôpital,  pub.  p.  P.  de  Fleury, 
Bul.  Soc.  Char.,  1884-1885,  5e  série,  t.  VII,  p.  lvi.  Pendant  quatre 
ans,  douze  pauvres  de  l'hôpital,  âgés  de  plus  de  neuf  ans,  appren- 
dront le  métier.  Au  bout  de  dix-huit  mois,  l'hôpital  recevra  le 
tiers  des  produits.  Le  monopole  est  concédé  à  Raimbaud  pour  une 
période  de  vingt  ans,  et  exemption  du  logement  des  gens  de  guerre 
lui  est  accordée. 

Voir:  —  D.  Touzaud,  L'organisation  sociale  des  papeteries  d'Angou- 
lême,  Angoulême,  1884,  in-8°  (faible  intérêt  pour  le  xvue  siècle)  . 

5716.  ANGOUMOIS.  —  Documents,  pub.  p.  G.  Babinet  de 
Rencogne,  Bul.  Soc.  Char.,  1878-1879,  t.  XXV,  p.  3  :  ils  concernent 
les  moulins  à  papier,  surtout  ceux  de  La  Couronne,  et  les  pape- 
teries :  intérêt  moyen.  , 

5717.  ANJOU.  —  Privilège  octroyé  par  le  roi  Louis  XIII  pour 
des  recherches  miner alogiques  en  Anjou,  pub.  p.  C.  Port,  Bul. 
Soc.  indust.  Angers,  1858,  2e  série,  t.  IX,  p.  29-30.  Monopole  de 
dix  ans  accordé  en  1641  à  un  lieutenant  d'artillerie  :  celui-ci  peut 
effectuer  toutes  recherches  dans  l'Anjou  et,  en  cas  de  découverte 
sérieuse,  il  jouira  de  toutes  exemptions.  —  Cf.  Ch.  Ménière,  Mém. 
Soc.  Maine-et-Loire,  1878,  t.  XXXIII,  p.  108. 

5718.  ARGENTAN.  —  Registres  du  Conseil  d'État,  extr.  pub. 
I».  Ch.  Ph.  de  Chennevières-Pointel,  Notes  d'un  compilateur  pour 
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servir  à  Vkisioire  du  point  de  France,  Amiens,  1869,  in-8°,  18  p- 
Ces  extraits  sont  du  xvme  siècle,  mais  ils  fournissent  des  détails 
sur  les  efforts  de  Mathieu  Guyard  pour  installer,  à  partir  de  1708r 
l'industrie  de  la  dentelle  à  Argentan  et  autres  lieux  de  la  généralité 
d'Alençon  :  divers  certificats  indiquent  les  villes  où  fut,  alors, 
fondée  cette  industrie. 

5719.  ARRAS.  —  Documents  sur  la  dentelle  à  Arras,  pub.  p. 
A.  de  Cardevacques,  Mém.  Acad.  Arras,  1884,  2e  série,  t.  XVr 
p.  77.  En  1676,  les  sœurs  de  Sainte-Agnès  reçoivent  en  don  un 
terrain  pour  agrandir  les  bâtiments  de  leur  couvent  et  pourront 
ainsi  faire  travailler  un  plus  grand  nombre  de  jeunes  filles.  En 
1688,  une  correspondance  est  échangée  pour  que  le  fermier  renonce 
à  exiger  Je  paiement  d'un  droit  sur  les  dentelles.  En  1704,  le 
magistrat  promulgue  une  ordonnance  interdisant  aux  marchands 
de  vendre  en  même  temps  des  toiles,  des  chemises,  des  dentelles, 
etc.,  et  leur  enjoignant  de  se  borner  à  une  seule  spécialité. 

5720.  Sur  l'imprimerie  et  la  librairie,  v.  A.  d'Héricourt  et 
Caron,  Recherches  sur  1rs  livres  imprimés  à  Arras  depuis  l'ori- 
gine de  l'imprimerie  dans  cette  ville  jusqu'à  nos  jours,  Arras, 
1#51-Ï853,  -■>  | inities  en  un  vol.,  in-8°  :  description,  analyse  et  quel- 
quefois des  extraits  des  livres  imprimés,  avec  les  noms  des  impri- 
meurs :  aucune  référence. 

5721.  AUBUSSON.  —  Marché  passé  entre  Madame  de  La  Boù- 
laye  et  des  fabricants  de  tapisseries  d'Aubusson  et  de  Felletin 
pour  la  façon  d'une  garniture  de  chambre  représentant  l'histoire 
d'Assuérus,  pub.  p.  A.  de  Montaiglon,  N.  Arch.  Art  /r.,  1872, 
p.  191-193.  Ce  contrat  du  8  avril  1619  contient  des  engagements 
très  précis  de  part  et  d'autre  :  il  montre  que  les  tapissiers  d'Aubus- 
son  et  de  Felletin  travaillaient  pour  des  clients  particuliers  hors 
de  leurs  villes,  puisque  Madame  de  La  Boulaye  habitait  à  Fon- 
tenay-le-Comte. 

5722.  Documents,  pub.  p.  C.  Pérathon,  Mém.  Soc.  Creuse, 
1897,  t.  X,  p.  49.  Dans  cette  étude  sur  Evrard  Jabach,  directeur  de 
la  manufacture  royale,  des  pièces  permettent  de  voir  la  marche 
de  l'affaire  pendant  les  années  1671-1673  et,  aussi,  les  obstacles 
qui  l'entravèrent. 

Voir:  —  N°  5577  ;  —  C.  Pérathon,  C.  se.  Fr.,  1859,  28e  session, 
Limoges,  t.  I,  p.  666;'—  de  Grouchy,  N.  Arch.  Art  fr.,  1895,  3«  série, 
t.  XI,  p.  23;  —  E.  Dumonthier,  Renais.  Art  fr.,  1923,  p.  506-511. 
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5723.  AUCH.  —  V.  E.  Forestié,  Bul.  Soc.  T.  G.,  1895,  t.  XXIII, 
p.  105  :  textes  inédits  sur  le  premier  imprimeur  catholique  d'Audi, 
Arnaud  de  Saint-Bonnet,  en  1639-1640  ;  actes  de  mariage,  contrats 
d'association,  reçus,  livres  imprimés.  —  Compléter  avec  l'histoire 
de  l'imprimerie  à  Audi  par  P.  Laff orgue,  Bul.  Corn.  Auch,  1862, 
t.  III,  p.  262  et  482. 

5724.  Acte,  pub.  p.  Ch.  Despaux,  Bul.  Soc.  Gers,  1923,  t.  XXIV, 
p.  282-283  :  par  cet  acte,  la  municipalité  accorde,  en  1699,  à  Jean 
Courbin,  maître  serrurier,  «  fort  habile  et  expert  »,  un  terrain  pour 
qu'il  puisse  bâtir  une  maison  :  ainsi  attachera-t-on  '  à  Auch  ce 
serrurier  d'art. 

5725.  AUTUN.  —  Sur  un  projet  d'établissement  à  Autan  d'une 
manufacture  de  dentelles  en  1666-1667,  v.  A.  Gillot,  Mém.  Soc.  Ed., 
1906,  nouv.  série,  t.  XXXIV,  p.  139-147  :  d'après  les  sources,  mais 
pas  de  documents. 

Voir:  —  A.  de  Charmasse,  L'horlogerie  et  une  famille  d'horlogers  à 
Autun  et  à  Genève,  Autun,  1889,  in-8°,  41  p.  (ext.  Mém.  Soc.  Ed..  1887, 
nouv.  série,  t.  XVI) . 

5726.  AUXERRE.  —  Sur  la  dentelle,  v.  P.  M.  Bondois,  Mém. 
./.  Hayem,  1921,  6e  série,  p.  203-276  :  les  documents  utilisés  mon- 
trent les  efforts  de  Colbert  et  leur  inanité  :  les  causes  de  l'échec 
sont  la  mésentente  entre  les  collaborateurs,  l'indolence  hostile  de 
la  municipalité,  l'obstination  invincible  des  ouvrières  à  vouloir 
travailler  chez  elles,  etc.  :  nombreuses  lettres  de  Colbert,  de  la 
directrice  de  la  manufacture,  de  divers  agents,  —  documents  offi- 
ciels, tableaux  pour  plusieurs  années  des  ouvrières,  de  leurs  tra- 
vaux et  de  la  valeur  de  ceux-ci.  —  Utile  contribution. 

Voir:  —  Mme  L.  de  Laprade,  Le  point  de  France  et  les  centres  den- 
telliers au  XVIIe  et  au  XVIIIe  siècle,  Lavaur,  1905,  in-8°,  395  p. 

5727.  Notions  très  succinctes  sur  l'imprimerie  données  par 
H.  Ribière,  Bul.  Soc.  Y  on.,  1858,  t.  X,  2e  partie,  p.  1-378  :  pas  de 
textes,  catalogue  de  livres  imprimés  (peu  pour  le  xvne  siècle).  — 
Cf.  Challe,  C.  se.  Fr.,  1876,  42e  session,  Autun,  p.  443  (peu  de 
chose). 

5728.  AVIGNON.  —  La  décadence  des  manufactures  de  soie, 
commencée  au  xvie  siècle,  fut  accentuée  au  xvir9  par  la  guerre  de 
tarifs  avec  la  France  :  c'est  ce  que  prouvent  les  sources  utilisées 
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dans  l'étude  solide  de  P.  Achard,  Notice  sur  la  création,  les  déve- 
loppements et  la  décadence  des  manufactures  de  soie  à  Avignon, 
Avignon,  1874,  in-8°,  83  p.  (ext.  Mém.  Soc.  Apt,  1874-1877,  t.  1^ 
p.  107-167). 

5729.  BAGNÈRES-DE-BIGORRE.  —  Documents,  ext,  pub.  p. 
J.  M.  Dejeanne,  Recherches  sur  la  fabrication  et  la  vente  des  draps 
à  Bagnères-de-Bigorre  avant  la  Révolution,  Bagnères,  1888,  in-8°, 
24  p.  (ext.  But.  Soc.  Bamond,  1887,  t.  XXII,  p.  5).  Ils  renseignent 
sur  la  fabrication  et  la  teinture,  et  sur  le  conflit  provoqué  entre 
marchands  et  fermiers  par  la  question  des  droits. 

5730.  BAILLEUL.  —  Mémoire  sur  Vétat  de  Vindustrie  et  du 
commerce  dans  la  châtellenie  de  Bailleul  dans  la  première  moitié 
du  XVIIe  siècle,  pub.  p.  A.  de  Saint-Léger,  But.  Com.  flam.,  1899, 
p.  309-407.  Ce  mémoire  fut  dressé  en  1685  par  les  députés-ordi- 
naires à  la  direction  des  affaires  de  la  ville.  Ils  rappellent  que  les 
guerres  de  religion  ont  ruiné  les  manufactures.  Pour  les  relever, 
ils  proposent  plusieurs  remèdes  :  accorder  des  franchises  et  des 
privilèges  aux  fabricants  qui  viendront  nombreux  s'installer  dans 
la  ville,  laisser  entrer  librement  les  laines,  mais  établir  des 
droits  sur  les  draps  étrangers  et  les  toiles  u  afin  de  tirer  l'argent 
et  faire  subsister  les  ouvriers  et  négociants  »  et  sur  toutes  sortes 
de  produits  venant  du  dehors,  et  enfin  creuser  un  canal  de  Bailleul 
à  la  Lys.  —  Edition  critique  de  ce  mémoire  important, 

5731.  BAYEUX.  —  On  trouvera  de  maigres  indications,  pour 
la  céramique  dans  R.  de  Brébisson,  Mém.  Soc.  Bayeux,  1897, 
t.  IV,  p.  67-123,  —  et  sur  la  dentelle  dans  E.  Lefébure,  Histoire  de 
la  dentelle  à  Bayeux  de  1676  à  1900,  Bayeux,  1913,  in-8°  (ext.  Mém. 
Soc.  Bayeux,  1910,  t.  XI). 

5732.  BÉARN.  —  L'histoire  des  imprimeurs  et  des  libraires 
du  Béarn  a  été  exposée,  d'après  les  archives  des  Basses-Pyrénées 
et  de  Pau,  par  L.  Lacaze,  But.  Soc.  Pau,  1883-1884,  2e  série, 
t.  XVII,  p.  1-244  :  imprimeurs  de  Pau,  d'Orthez  et  de  Lescar, 
leurs  ouvrages  ;  des  textes  sont  publiés  au  cours  de  ce  travail 
très  sérieux. 

5733.  BEAU  VAIS.  —  Sur  les  premiers  imprimeurs-libraires 
de  la  ville  (1615-1694),  v.  abbé  Meister,  Les  origines  de  Vimpri- 
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merie  à  Beauyais,  les  Vallet,  Beauvais,  1927,  in-8°,  24  p.  :  biogra- 
phies et  ouvrages. 

5734.  Ëdit  du  roi  pour  l'établissement  de  manufactures  royales 
de  tapisseries  à  Beauvais,  pub.  p.  Ch.  Davillier.  Une  manufacture 
de  tapisseries  de  haute  lisse  à  Gisprs  sous  le  règne  de  Louis  XIV, 
doc.  inéd.  sur  cette  fabrique  et  sur  celle  de  Beauvais,  Paris,  1876, 
in-8°,  45  p.  Cet  édit,  du  mois  d'août  1664,  en  seize  articles,  est 
promulgué  en  faveur  de  Louis  Hinart,  tapissier  de  Paris.  Une 
subvention  pouvant  aller  jusqu'à  30.000  livres  est  accordée  pour 
la  construction  de  la  fabrique,  qui  portera  le  titre  de  manufacture 
royale  :  elle  est  accompagnée  d'un  prêt  de  30.000  livres.  En 
échange,  Hinart  aura  cent  ouvriers  «  tant  français  qu'étrangers  » 
dont  il  portera  le  nombre  jusqu'à  six  cents,  et  50  apprentis.au 
moins.  Les  ouvriers  étrangers  seront  réputés  «  naturels  français  ». 
Tous  seront  exempts  des  tailles  et  autres  impositions.  Aucun  droit 
ne  sera  levé  sur  les  matières  premières. 

Cette  manufacture  manifesta  une  réelle  activité,  prouvée  par 
deux  pièces  pub.  p.  Badin,  La  manufacture  de  tapisseries  de  Beau- 
vais, Paris,  1909,  in-4°,  p.  3-17.  Ces  pièces  sont  un  État  du  produit 
de  quelques  marchandises  fabriquées  dans  la  manufacture  royale 
de  tapisserie  (vers  1690)  et  un  Mémoire  des  ouvrages  exécutés  par 
un  peintre  pour  cet  établissement  (vers  1711). 

Voir:  —  G.  Varenne.  Ri-un.  Soc.  B.  I.  dép.,  1010.  t.  XXXIV,  p.  115- 
144  (art.  intéressant) . 

5735.  BESANÇON.  —  V.  Ch.  Sandoz,  Les  horloges  et  les  maî- 
tres liorlogeurs  à  Besançon  du  XVe  siècle  à  la  Bévolution,  Besan- 
çon, 1905,  in-8°,  iv-88  p.  :  étude  sérieuse  ;  analyse  et,  parfois, 
publication  partielle  des  sources  :  renseignements  assez  abondants 
et  précis  pour  le  xvir3  siècle. 

5736.  BÉZ1ERS.  —  Les  registres  des  délibérations  du  conseil 
de  ville  ont  été  mis  à  contribution  par  E.  Bonnet,  V imprimerie  à 
Héziers  au  XVIIe  et  au  XVIIIe  siècle,  Béziers,  1897,  in-8°,  107  p.  : 
en  donne  quelques  extraits  :  étude  consciencieuse. 

5737.  BLOTS.  —  Inventaire  d'une  boutique  de  cordonnier  (1647), 
pub.  p.  E.  Develle,  Artisans  blésois,  les  cordonniers,  Blois,  1894, 
in-16°,  32  p.  :  très  court. 

5738.  Délibérations  du  corps  de  ville,  pub.  p.  A.  Dupré,  Bev. 
Soc.  Sav.  Dép..  1877,  6e  série,  t.  VT,  p.  42  :  en  janvier  et  février 
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1667,  ta  municipalité  tient  deux  assemblées  préparatoires  pour 
délibérer  sur  l'établissement  de  manufactures  de  dentelles  et  de 
broderies  :  la  tentative  ne  réussit  pas. 

5739.  Papier  journal  de  la  communauté  des  horlogers  de  Blois, 
utilisé  largement  p.  E.  Develle,  Les  horlogers  blésois  au  XVIe  et 
au  XVIIe  siècle,  Blois,  1913,  in-4°,  375  p.  Ce  journal  s'étend  de 
JfiCi  à  17?r>  :  les  extraits  publiés  sont  le  plus  souvent  curieux  et 
fournissent  de  nombreux  détails  non  pas  tant  sur  la  corporation 
que  sur  l'industrie  elle-même  :  ils  sont  complétés  et  appuyés  par 
des  ext.  d'inventaires  et  de  relations  de  procès.  Tous  ces  docu- 
ments sont  d'un  grand  intérêt. 

5740.  Documents,  tirés  des  archives,  insérés  dans  l'ouvrage  de 
R.  Porcher,  Notice  sur  les  imprimeurs-libraires  blésois  du  XVIe 
au  XIXe  siècle,  Blois,  2é  édil,.  1895,  in-16°,  292  p.  :  détails  biogra- 
phiques, liste  des  imprimeurs  et  (\<>*  ouvrages  publiés  par  eux. 

5741.  BORDEAUX.  -  Contrais,  pub.  p.  Dast  Le  Vacher  de 
Boisville,  Simon  M  illanges,  imprimeur  à  Bordeaux,  Paris,  1897,. 
jii-N".  25  p.  (ext.  Bul.  Corn.  Hist.,  1896).  Ces  contrats  sont  passés 
entre  Millanges  el  des  auteurs,  ou  avec  son  fils  et  son  gendre,  etc.: 
ils  sonl  curieux  parce  qu'ils  mettent,  au  courant  de  toutes  les  ques- 
tions d'imprimerie  e1  de  librairie.  Le  testament  de  ce  marchand 
réputé,  qui  vécu!  de  1540  à  1623,  est  pub.  dans  Arch.  hist.  Gir., 
I.  XXXI.  p.  186-491  :  il  n'est  pas  dénué  d'intérêt  pour  l'historien. 

Voir:  —  Labadie,  Notices  biographiques  sur  les  imprimeurs  et  libraires 
bordelais  des  XVIe,  XV.1I*  et  XVIII*  siècles,  Bordeaux.  1900.  iu-8<\ 
184  p.;  —  Histoire  d'une  imprimerie  bordelaise  (Gouurmilhou)  .  1600-1900. 
Bordeaux,   1901.  in-4°.  665  p. 

5742.  BOUCHAIN.  —  Requête  adressée  au  conseil  privé  de 
Bruxelles,  pub.  p.  E.  Matthieu,  Bul.  Soc.  Cambrai,  1922,  t.  XXII, 
p.  245-248.  Le  gouverneur  et  le  magistrat  de  Bouchain  exposent  la 
situation  fâcheuse  de  la  manufacture  de  retordage  de  filets,  en 
1658.  Ils  protestent  contre  les  difficultés  opposées  par  Valenciennes 
au  transport  de  ses  produits.  Ils  font  valoir  que,  si  elles  n'étaient 
pas  levées,  celle  industrie  et  les  ouvriers  seraient  ruinés,  ce  qui, 
m  outre,  porterait  préjudice  aux  finances  royales.  Ils  demandent 
donc  la  suppression  de  l'interdiction  de  Valenciennes.  Ce  document 
prouve  d'une  façon  caractéristique  la  force  de  l'esprit  partieula- 
riste. 
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5743.  BOURGES.  —  Analyse  et  reproduction  partielle  des  sour- 
ces dans  11.  Boyer,  La  corporation  des  marchands  du  XVIe  au 
XVIIIe  siècle,  Bourges,  1882,  in-8°  (ext.  Mém.  Soc.  Cher,  1882, 
3e  série,  t.  II,  p.  376-406)  :  des  indications,  mais  fort  succinctes. 

5744.  BREST.  —  Sur  l'imprimerie,  v.  L.  Delourmel,  Bul.  Soc. 
acad.  Brest,  1902-1903,  2e  série,  t.  XXVIII,  p.  35-74  ;  —  Toussaint- 
Gautier,  Hist.  de  Vimprimerie  en  Bretagne,  Rennes,  1857,  in-8°, 
62  j».  ;  —  dom  Fr.  Plaine,  Essai  historique  sur  les  origines  et  les 
vicissitudes  de  Vimprimerie  en  Bretagne,  Nantes,  1876,  in-4°,  43  p. 
Avec  l'aide  de  ces  travaux,  on  pourra  réunir  un  certain  nombre  de 
renseignements,  bien  incomplets  encore. 

5745.  BRIOUDE.  —  Liste  de  gentilshommes  verriers,  dressée 
p.  P.  Le  Blanc,  Bul.  Soc.  H.-Loire,  1912,  t.  II,  p.  53-55. 

5746.  CABARDÈS.  —  Arçons  (César  d').  Avis  et  remarques  sur 
les  mines  métalliques  du  Cabardès,  pub.  p.  M.  Esparseil,  Bul.  Soc. 
Aude,  1895,  t,  VI,  p.  72,  —  1896,  t.  VII,  p.  94,  166,  —  et  p.  N.  Gobet. 
Les  anciens  minéralogistes  du  royaume  de  France,  Paris,  1779, 
in-8°  ;  édit.  Japy  et  Charpentier,  Montbéliard,  1903,  2e  partie, 
p.  475  et  sq. 

Cet  ingénieur  fut  envoyé,  en  1667,  par  Colbert  pour  examiner 
les  gisements  de  cuivre  dans  la  région  de  l'Aude.  Il  les  déclare 
inexistants  et  fait  cesser  les  travaux  à  Mas  Cabardès,  parce  que 
•ce  n'est  pus  une  «  mine,  mais  une  caverne  au  naturel  »,  et  il  émet 
une  opinion  aussi  décourageante  pour  les  gisements  de  plomb,  que 
Ton  supposait  exister  au  même  endroit. 

5747.  CADILLAC.  —  Une  manufacture  de  tapisseries  avait  été 
fondée  dans  ce  lieu  par  le  duc  d'Epernon.  Les  documents  les  plus 
importants  pour  son  histoire  ont  été  pub.  p.  Ch.  Braquehaye,  Soc. 
arch.  Bordeaux,  1885,  t.  X,  p.  65-258  et  1-45,  —  et  G.  B.  A.,  1887, 
t.  XXXVI,  p.  328  :  marchés,  naissances,  testament,  arrêts  de 
comptes,  nombreux  jusqu'en  1661,  date  de  la  mort  du  duc,  plus 
rares  ensuite. 

5748.  CAMBRAI.  —  Documents  sur  les  apothicaires,  pub.  p. 
H.  Coulon,  Bul.  Corn.  Hist.,  1904,  t.  XXII,'  p.  207-247  :  ce  sont  des 
requêtes  des  médecins,  des  décisions  des  magistrats,  des  prix  de 
médicaments,   des  règlements   (1615,   1653,   1699). 
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5749.  Inventaires,  pub.  p.  A.  Durieux,  Mém.  Soc.  Camb.,  1874, 
t.  XXXIII,  première  partie,  p.  157-164  :  ces  inventaires,  de  1649  à 
1679,  courts,  constituent  une  énumération,  fort  curieuse  par  son 
mélange,  des  pièces  d'argenterie  et  autres  qui  se  trouvent  à  l'hôtel 
de  ville,  et  renseignent  ainsi  sur  la  situation  de  l'argenterie  au 
milieu  du  xvne  siècle. 

5750.  Sur  la  draperie  cambrésienne,  v.  A.  Durieux,  Mém.  Soc. 
Camb.,  1886,  t.  XLI,  p.  255  :  étude  faite  d'après  les  sources,  textes 
insérés  dans  l'exposé  et  en  appendice. 

5751.  CASTELSARRASIN.  —  Livre  de  comptes  d'un  tailleur, 
ext.  pub.  p.  P.  Du  Four,  Bul.  Soc.  T.  G.,  1895,  t.  XXIII,  p.  80  :  ce 
livre  va  de  1668  à  1686  :  trois  comptes  (1668  et  1670)  fournissent 
une  série  de  prix  sur  les  objets  d'habillement,  ainsi  que  d'autres 
extraits. 

5752.  CASTRES.  —  Documents,  tirés  des  archives  municipales, 
utilisés  par  O.  Granat,  Ann.  M.,  1898,  t.  X,  p.  446-457,  et  1899, 
t.  XI,  p.  56-67  :  étude  sérieuse  sur  l'industrie  de  la  draperie  à  Cas- 
tres au  xvne  siècle  et  sur  la  situation  qui  résulta  pour  elle  de 
l'application  des  ordonnances  de  Colbert  :  mais  citations  rares  et 
fragmentaires. 

Voir:  —  Ch.  Pradel,  Mém.  Acad.  Tout.,  1882,  8<>  série,  t.  IV,  p.  220 
(imprimerie  à  Castres) . 

5753.  CHARLEVILLE.  —  Documents,  reproduits  p.  Albot,  Rev. 
hist.  arden.,  1899,  p.  221.  Ces  pièces,  très  instructives,  sont  insé- 
rées dans  les  biographies  des  imprimeurs  et  tirées  des  archives 
des  Ardennes  :  ce  sont  des  contrats,  des  baux,  des  marchés,  des 
lettres  patentes,  des  inventaires. 

5754.  CHARTRES.  —  V.  n°  5604. 

5755.  CLERMONT-LODEVE.  —  Mémoire  sur  la  manufacture 
de  draps,  pub.  dans  dom  Vaissette,  Histoire  du  Languedoc,  nouv. 
édit.,  t.  XIV,  col.  1258,  doc.  452.  Composé  en  1682,  ce  mémoire 
expose  la  situation  défavorable  de  la  manufacture.  Une  commis- 
sion nommée,  après  avoir  examiné  les  propositions  des  drapiers 
criblés  de  dettes,  les  repousse  :  elle  consent  seulement  à  ce  que 
le  roi  et  les  États  du  Languedoc  accordent  un  fonds  minime  suffi- 
sant pour  assurer  la  marche  de  l'affaire  en  1682  et  en  1683  :  mais, 
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en  lin  de  compte,  elle  déclare  qu'il  ne  faut  pas  s'intéresser  à  une 
si  mauvaise  affaire.  Mémoire  d'une  grande  précision. 

5756.  COMPIÈGNE.  —  L'industrie  alimentaire  a  fait  l'objet  de 
plusieurs  études  d'A.  Bazin,  parues  à  Compiègne  :  les  pâtissiers 
et  les  bouchers  (1897,  119  p.),  —  les  boulangers  et  les  poissonniers 
(1900,  104  p.),  —  les  taverniers  (1900,  181  p.).  Les  documents  utilisés 
sont  ceux  des  archives  de  la  ville.  Pour  chacune  de  ces  industries, 
ce  sont  de  menus  faits,  rangés  par  ordre  chronologique,  et  dont 
quelques-uns  donnent  lieu  parfois  à  de  curieuses  contestations, 
p.  ex.  l'adjudication  d'un  étal  de  boucherie  le  14  mai  1690  :  des 
renseignements  précis  sur  les  prix  des  denrées  et  sur  les  droits. 

5757.  Documents,  pub.  p.  A.  Sorel,  But.  Soc.  Comp.,  1899, 
t.  IX,  p.  14.  Ils  concernent  l'imprimerie.  Mais  les  pièces  les  plus 
importantes,  extraites  du  Registre  des  actes  de  l'hôtel  de  ville, 
(1702-1715),  rapportent  un  différend,  vif  et  caractéristique,  survenu 
entre  deux  imprimeurs  de  la  ville. 

5758.  Sur  l'industrie  des  loi  les,  v.  A.  Coudret,  P.  Soc.  Comp., 
1900,  t.  IX,  p.  109-120  :  élude  d'après  1rs  sources  :  parmi  les  pièces 
justificatives,  un  acte  de  1693  est  très  intéressant  pour  connaître 
Jes  fraudes  qu'il  était  possible  de  commettre  dans  la  fabrication 
et  Je  Iransport  des  toiles. 

5759.  DAUPHINÉ.  —  Sur  l'orfèvrerie,  v.  E.  Pilot  de  Thorey, 
But.  Soc.  ls.,  1892,  t.  XXVII,  p.  153-032.  Dans  le  choix  de  docu- 
ments, qui  suit  l'article,  il  en  est  trois  seulement  du  xvne  siècle, 
et  deux  sont  des  inventaires  d'objets  d'orfèvrerie. 

5760.  DIEPPE.  —  Rares  sont  les  indications  sur  l'imprimerie 
dans  .T.  B.  D.  Cochet,  Histoire  de  V imprimerie  à  Dieppe,  Dieppe, 
1848,  in-8°,  44  p.  :  succincte  et  absence  de  documents.  Compléter 
avec  Sauvage,  T.  Ac.  Bouen,  années  1890-1891  (paru  en  1892), 
p.  423  :  des  indications  sur  les  libraires-imprimeurs  et  leurs 
œuvres. 

5761.  DIJON.  —  Deux  documents  sont  pub.  p.  E.  Marchant, 
\eclicrches  sur  les  faïenceries  de  Dijon,  Lyon,  1885,  in-4°,  71  p.  : 
Lutorisation  à  un  faïencier  nivernais  d'établir,  en  1669,  une  fabri- 

le  à  Dijon,  —  supplique  des  faïenciers,  en  1709,  contre  les  forains 
iui  leur  font  une  concurrence  fâcheuse. 
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Voir:  —  N°  5594  ;  —  Cléinent-Janiii,  Recherches  sur  les  imprimeurs 
digonnais  et  les  imprimeries  du  département  de  la  Côte-d'Or,  Dijon.  1873. 
in-8°,  —  2e  éclit.  1883,  vin-238  p.   (peu  de  chose  pour  le  xvn«  siècle) . 

5762.  F'ERRIÊRES.  —  Sur  les  anciennes  verreries,  v,  A. 
Pezières,  But.  Coin.  Hist.,  se.  économ.,  1905,  p.  35  :  insère,  d'après 
les  archives,  des  actes  de  naissances,  de  mariage,  d'abjuration.  — 
Cf.  Ch.  Vérel,  F  erricr  es -la-Verrerie,  Alençon,  1896,  in-8°. 

5763.  FONTAINEBLEAU.  —  Documents,  pub.  p.  F.  llerbet, 
Recherches  sur  la  céramique  au  XVIIe  siècle,  les  émailleurs  sur 
terre  de  Fontainebleau,  Fontainebleau,  1897,  in-8°,  47  p.  :  étude 
intéressante  d'après  les  sources,  extraits  d'inventaires,  énuméra- 
lion  ries  émailleurs  jusqu'à  la  fin  du  xvnc  siècle 

5764.  Sur  In  tapisserie,  \.  Th.  Lhuillier,  fji  tapisserie  dans  la 
Il ri<>  et  le  Gâtinais,  Paris»,  18X5,  in-8°,  :>1  p.  (ext.  Réun.  Soc.  IJ.  A. 
dép.)  :  étude  sérieuse,  quoique  sans  feextes  :  utile  à  consulter  pour 
Fontainebleau  et  le  château  de  Vaux. 

5765.  Documents  inédits  sur  Antoine  Cléricy,  potier  en  terre 
i'l  ilurrlrur  de  verrerie  à  Paris  et  à  Fontainebleau  (1640-1657), 
pub.  p.  J.  (iuilïivy,  lier.  Art  //•..  189.1,  3e  série,  t.  VII,  p.  74-95  : 
ukIkuIiou  des  documents  :  public  la  permission  donnée  à  Cléricy 
de  créer  une  verrerie  à  Fontainebleau  en  1640  et  deux  autres  pièces 
I  [657,  1658)  en  faveur  de  la  veuve  de  ce  verrier.  —  Compléter  avec 
II.  Requin,  Réun.  Soc.  B.  A.  dép.,  1900.  t.  XXIV,  p.  669  (généalogie 
d'après  les  sources). 

5766.  FONTENÂY^ErCQMTE..  —  V.  B.  Fillon,  Note  pour 
servir  à  l'histoire  de  l'imprimerie  en  Bas  Poitou,  Niort,  1895,  in-8°, 
66  p.  (ext.  A  n n.  Soc.  Ven.)  :  travail  d'après  les  sources  :  biogra- 
phies des  imprimeurs  et  liste  des  ouvrages  sortis  de  leurs  presses  : 
aucune  pièce  publiée. 

5767.  FORGES.  —  Cousinot  (Jacques).  Discours  au  roi  tou- 
chant la  nature,  vertus,  effets  et  usage  de  Veau  minérale  de  Forges, 
Paris,  1631,  in-4°,  48  p.  L'auteur  est  «  docteur  régent  en  la  Faculté 
de  médecine  de  Paris,  conseiller  et  médecin  ordinaire  du  roi  et  son 
professeur  en  médecine  ».  Il  écrit  au  moment  où  Louis  XIII  avait 
l'intention  d'aller  à  Forges  :  il  s'est  proposé  de  lui  rendre  service 
en  le  renseignant  à  l'avance  et  a  composé  un  traité  à  la  fois  tech- 
nique et  pratique. 
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5768.  Linand  (Barthélémy).  Nouveau  traité  des  eaux  minérales 
de  Forges,  Paris,  1697,  in-8°,  136  p.  Ce  docteur  en  médecine  écrit. 
lui,  «  pour  devenir  utile  au  public  ».  Il  critique,  avec  une  sévérité 
-exagérée,  Cousinot  qui  «  n'apprend  presque  rien  de  ce  qu'on  doit 
savoir  touchant  la  nature,  les  propriétés  et  la  manière  de  prendre 
ces  eaux  ».  En  dix  chapitres  il  passe  en  revue  toutes  les  ques- 
tions. A  la  fm,  iî  met  en  garde  les  clients  contre  ceux  qui,  à  Paris, 
leur  vendent  de  l'eau  de  Forges  sans  en  faire  venir  de  cette  station 
thermale  et  proteste  contre  cette  pratique  frauduleuse. 

Voir:  —  F.  Bouquet,  Bev.  Soc.  Sav.  Dép..  1859.  2"  série,  t.  I, 
1er  semestre,  p.  611  (séjour  de  Louis  XIII  à  Forges  en  1633)  . 

5769.  GISORS.  —  Documents,  pub.  p.  Ch.  Davillier,  Une  ma- 
nufacture de  tapisseries  de  haute  lisse  à  Gisors  sous  le  règne  de 
Louis  XIV,...  Paris,  1876,  in-8°,  45  p.  :  publication  intégrale  ou 
partielle  de  pièces  de  1693,  1703,  1708,  1711,  qui  prouvent  que  cette 
manufacture  fut  créée  à  la  fin  du  xvne  siècle. 

5770.  GRENOBLE.  —  V.  Ed.  Maiguien,  Bul.  Acad.  Del,  1883, 
3e  série,  t.  XVIII,  p.  i-cxivet  1-602  :  biographies  des  libraires- 
imprimeurs,  mais  sans  documents  :  puis,  bibliographie  greno- 
bloise (ouvrages  imprimés  à  Grenoble). 

5771.  HAINAUT.  —  Pour  les  mines,  le  livre  essentiel  est  celui 
d'Ed.  Grar,  Histoire  de  la  recherche,  de  la  découverte  et  de  V ex- 
ploitation de  la  houille  dans  le  Hainaul  français,  dans  la  Flandre 
française  et  dans  l'Artois,  Valenciennes,  1847-1850,  in-4°,  3  vol. 
Le  tome  premier  n'est  pas  très  fourni  en  renseignements  pour  le 
xviie  siècle  :  cependant  quelques  pièces  justificatives  se  rappor- 
tent aux  mines,  ou  plutôt  aux  droits  établis  pendant  ce  siècle. 

5772.  HONDSCHOOTE.  —  La  décadence  de  la  draperie  dans 
cette  ville  au  xvnc  siècle  est  expliquée  dans  l'exposé  de  R.  de 
Bertrand,  Ann.  Corn.  FI.,  1858-1859,  t.  IV,  p.  343,  avec  une  abon- 
dance extrême  de  faits   :  mais  aucun  document  n'est  publié. 

5773.  INFREVILLE.  —  Les  registres  des  paroisses  ont  été 
utilisés  par  A.  Montier,  Les  potiers  d'infreville,  Caen,  1904,  in-8°  : 
renseignements  précis  sur  ces  potiers  depuis  le  xvie  siècle  et  les 
ceuvres  qui  restent  d'eux. 
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5774.  LA  BACHELLERIE.  —  Contrat,  pu}),  p.  R.  de  Peyronny, 
But.  Soc.  /V/.,  1890,  t.  XVII,  p.  372.  Un  seigneur  donne  une 
forge  en  fermage  à  un  maître  de  forge  (1668)  :  celui-ci  paiera  une 
redevance  annuelle  de  cinquante  livres,  mais  se  servira  gratuite- 
ment du  bois  indispensable.  Les  détails  de  cet  acte  sont  d'une 
minutie  extrême,  ce  qui  fait  penser  que  la  forge  n'était  pas  en 
bon  état  et  que  le  fermier  prenait  toutes  précautions  pour  éviter 
des  procès  dans  l'avenir. 

5775.  LA  FLÈCHE.  —  Jousse  (Mathurin).  La  fidèle  ouverture 
de  Vart  du  serrurier  où  Von  voit  tes  principaux  préceptes,  dessins 
et  figures  touchant  les  expériences  et  opérations  manuelles  dudit 
art,  ensemble  un  traité  de  diverses  trempes,  La  Flèche,  1627, 
in-f°,  152  p.  Ouvrage  très  rare  d'un  serrurier  de  La  Flèche,  qui 
écrit  un  traité  technique  et  historique,  orné  de  planches.  Mani- 
festant un  réel  amour  pour  son  «  art  »,  il  semble  regretter  que 
la  serrurerie  tende  à  s'industrialiser.  11  en  est  le  premier  histo- 
riographe :  son  livre  est  intéressant, 

Voir:  —  S.  R.  de  La  Bouillerie.  Histoire  de  l'imprimerie  à  Iai  Flèche, 
Mamers,  1896,  in-4°,  101   p. 

5776.  LANGUEDOC.  —  Rapport  sur  les  manufactures,  dans 
dom  Vaisselle,  Histoire  du  Languedoc,  nouv.  édit.,  t.  XIV,  col. 
1473-1179,  doc.  513.  Ce  rapport  important,  dressé  par  des  commis- 
saires, fui  discuté  aux  États  du  Languedoc  dans  la  séance  du 
15  janvier  1695.  L'enquête  montre  que  l'industrie  des  draps  pour 
le  Levant  ne  prospère  pas  pour  diverses  causes,  en  particulier 
parce  que  les  pièces  ne  sont  pas  fabriquées  selon  les  règlements. 
Cependant,  loin  de  l'abandonner,  il  faut  tenter  de  créer  des  manu- 
factures en  accordant  des  conditions  avantageuses  à  ceux  qui  se 
présenteront  et,  en  tout  cas,  demander  au  roi  de  supprimer  les 
droits  ou,  tout  au  moins,  les  diminuer  de  moitié.  —  Des  complé- 
ments sont  fournis  par  E.  Guitard,  Mém.  J.  Haijem,  lre  série, 
p.  9-34  :  sont  publiés  des  accords  de  gratifications  et  de  prêts 
consentis  par  les  Etals  î\  des  drapiers  en  janvier  1697  et  un  Etat 
d'un  prêt  accordé  à  des  manufactures  languedociennes  en  1696. 
—  Il  y  a  profit  à  lire  la  thèse  d'H.  Monin  sur  Lamoignon-Bas ville, 
4e  partie,  chap.  il  —  Enfin  de  nombreux  ext.  de  documents  sont 
insérés  dans  les  articles  de  P.  Boissonnade  qui,  réunis,  forment 
une  histoire  de  cette  industrie  jusqu'en  1683  et  ont  paru  dans 


INDUSTRIE.  77 

Ann.  M..  1002,  t.  XIV,  p.  5-49,  —  1906,  t.  XVIII.  p.  441-472.  —  1909, 
1.  XXI,  p.  169-197. 

5777.  Pour  les  soieries,  v.  H.  Monin,  ouv.  cit.,  4e  partie, 
-chap.  in. 

5778.  Pour  les  verreries,  v.  l'étude,  composée  d'après  les 
sources  d'archives,  de  Saint-Qiiirin,  Bul.  Soc.  Lang.  Géog.,  1904, 
t.  XXVII,  p.  177,  285,  —  1905,  t.  XXVIII,  p.  35,  166,  265,  329, 
—  1906,  t.  XXIX,  p.  35,  149  :  nombreux  renseignements,  quelque 
peu  dispersés,  sur  les  verreries,  sur  les  conditions  de  travail, 
sur  les  prix,  etc. 

5779.  LAUTREC.  —  Sur  la  boucherie  au  xvir3  siècle,  v.  E. 
Thomas,  Rev.  Tarn,  1909,  p.  325-334  :  analyse  des  documents 
d'archives,   dont  des  extr.   sont  insérés  dans  cette  courte  étude. 

5780.  LAVAL.  —  Sources  analysées  et  utilisées  par  A.  Angot, 
■Histoire  de  Vimprimerie  à  Laval  jusqu'en  1789,  Laval,  1893,  in-8° 
(ext.  Bul.  Com.  May.,  1893,  t.  VI,  p.  13)  :  détails  biographiques 
.sur  les  imprimeurs  et  leurs  impressions. 

5781.  LE  CLAON.  —  Acte  de  fondation  de  la  verrerie,  pub. 
p.  Chenet,  A/dm.  Soc.  Bar-le-Duc,  1908,  4e  série,  t.  VI,  p.  lxxxii 
et  lxxxviii.  Analyse  et  ext.  de  cette  fondation  en  1708.  Les  reli- 
gieux de  Notre-Dame  de  La  Chalade  accordent  à  des  gentilshommes 
le  privilège  de  fabriquer  du  verre  sur  les  terres  de  leur  abbaye  et 
l'usage  gratuit  du  bois,  de  la  pierre,  du  sable  et  d'autres  droits  : 
en  échange,  ils  recevront  certains  paiements,  en  argent  ou  en 
nature  (cire,  bouteilles). 

5782.  LE  HAVRE.  —  Livre  de  la  communauté  des  marchands 
libraires  imprimeurs  de  Rouen,  1648-1671,  largement  utilisé  par 
Sï.  D.  Quoist,  Rec.  Soc.  Havr.,  1903,  p.  119-212  :  valable  pour  la 
biographie  des  imprimeurs  et  leurs  travaux  :  —  d'autres  docu- 
ments ont  été,  aussi,  mis  à  contribution. 

5783.  LE  PUY.  —  Mareschal  (Pierre).  Protocoles,  ext.  pub. 
p.  H.  Mosnier,  Mém.  Soc.  H.-L.,  1881-1882,  t.  III,  p.  409.  De  l'œuvre 
de  ce  notaire  du  Puy,  il  a  été  extrait  un  acte  de  1632  concernant 
la  corporation   des  maçons   et  charpentiers    :  les   anciens  -  jurés 
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font  remise  aux  nouveaux  élus  de  toute  une  série  d'objets  ou  de 
documents   :  cette  énumération  est  variée  et  intéressante. 

5784.  LES  ANDELYS.  —  Lettres  patentes  du  25  juin  1715. 
pub.  p.  ■■  G.  de  Beaurepaire,  Ann.  départ.  Norm.,  1894,  t.  LX. 
p.  132-172.  Elles  accordent  aux  frères  Bourdon  le  droit  de  créer 
une  manufacture  de  draps  aux  Andelys  :  le  privilège  est  de  vingt 
ans  et  Le  monopole  s'étend  à  trois  lieues  à  la  ronde  :  chaque  pièce 
fabriquée  portera  Les  mots  manufacture  royale  des  Andelys. 

5785.  LILLE.  Documents,  pub.  p.  J.  Eïoudoy,  Histoire  de 
la  céramique  lilloise.  Paris.  186®,  in-8°,  xi- 1 7J  p.,  e1  Recherches 
.sur  les  manufactures  lilloises  de  porcelaine  et  de  faïence,  Lille; 
1863,  in-8°,  91  p.  '  Ces  ouvrages,  bien  faits,  oui  pour  base  Les 
Résolutions  des  magistrats.  Parmi  les  pièces  :  L'édit  de  Miss 
augmentant  les  droits  de  sortie  sur  la  terre  propre  à  faire  la 
porcelaine,  —  des  requêtes  pour  fonder  une  faïencerie  (1696,  1698, 
170."),  1711).  —  Une  autre  requête  (1668)  se  trouve  dans  Ris-Paquot, 
Histoire  générale  de  la  faïence  ancienne,  française  et  étrangère. ..r 
Amiens  et  Paris,  Î874-1876,   in-i'°. 

5786.  Sur  la  sayetterie,  v.  M.  Vanhaeck,  Histoire  de  la  sayetie- 
rie  à  Lille,  Lille,  1910,  in-8°,  2  vol.,  372  et  416  p.  (Mém.  Soc.  et. 
Çamb.,  t.  XVI  et  XVII)   :  ouvrage  fondé  sur  les  sources  et  doté 

d'une    bibliographie.    Le    to second   esl    un   recueil   de   pièces. 

nos  50  à  112  pour  le  dix-septième  siècle  :  elles  portent  en  parti- 
culier sur  la  réglementa  lion  de  la  fabrication,  sur  les  procès,  sur 
les  métiers,  mais  comprennent  principalement  des  mémoires  im- 
portants des  sayetteurs  et  de  la  Chambre  de  commerce  de  Lille, 
qui  renseignent  a  ver  précision  sur  la  situation  de  cette  industrie  : 
l'utilité  de  ce  recueil  est  indéniable.  Compléter  avec  A.  Levé, 
llul.  Soc.  géog.  Lille,  1910,  t.  LIV,  p.  335-341  :  histoire,  d'après 
les  sources,  d'un  conflit  entre  fabricants,  les  uns  voulant  augmen- 
ter leurs  métiers  et  employer  des  ouvriers  non  francs,  les  autres 
s'y  refusant. 

5787.  Documents,  cités  p.  .1.  Eïoudoy,  Les  tapisseries  de  haute 
lisse  à  Lille,  Lille,  1871,  in-8°,  159  p.  :  en  particulier,  diverses 
requêtes  pour  l'établissement  de  manufactures  en  1625,  1634,  1677 
et  1684,  —  des  marchés  :  ces  actes  prouvent  la  prospérité  de  cette 
industrie. 

Voir  :  —  J.  Flanimermont,  Histoire  de  l'industrie  à  Lille,  Lille,  1897. 
in-16°,  107  p.  (vues  d'ensemble) . 
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5788.  LIMOGES.  —  Quelques  études  sur  l'imprimerie  et  la 
librairie  peuvent  servir  de  point  de  départ.  Un  arrêt  de  1 701  réta- 
blissant plusieurs  imprimeries  supprimées  auparavant  a  été  ]>ul>. 
p.  Fray-Fournier,  Bul.  Soc.  Lim.,  1893,  t.  XL,  p.  16(3  :  un  livre 
de  raison  de  la  famille  des  Barbou  a  permis  à  P.  Ducourtieux 
d'écrire  un  ouvrage  sur  Les  Barbou  imprimeurs,  Limoges,  1894- 
1896,  in-8°,  3  fase.  —  Cf.  Poyet,  Es'sai  de  bibliographie  limousine, 
essai  d'une  histoire  de  Vimprimerie  et  des  imprimeurs  de  Limoges, 
Limoges,  1862,  in-8°   :  édit.  plus  complète,  1881. 

5789.  Inventaire,  pub.  p.  L.  Bourdery,  Une  maison  de  quin- 
caillerie à  Limoges,  Limoges,  1894,  in-8°,  19  p.  :  inventaire  des 
marchandises,  effets  et  valeurs  du  quincaillier  Cibot  :  il  est  curieux 
parce  qu'il  montre  qu'à  la  quincaillerie  ce  négociant  ajoutait  la 
mercerie,  la  bijouterie,  la  coutellerie,  les  articles  de  bazar  et  des 
armes  diverses  :  on  peut  se  rendre  compte  de  l'aisance  que 
pouvaient  obtenir  des  commerçants-industriels  de  ce  genre. 

5790.  LIMOUSIN.  —  Béquart  (Charles).  Enquête  faite  en  avril- 
mai  1618,  analys.  p.  L.  Guibert,  L'orfèvrerie  limousine  au  milieu 
du  XVIIe  siècle,  Paris,  1882,  in-8°.  Conseiller  à  la  cour  des  mon- 
naies, Béquart  fut  chargé,  dans  le  Limousin,  de  vérifier  si  tous 
ceux  qui  exerçaient  la  profession  d'orfèvre  en  avaient  le  droit, 
de  contrôler  leurs  ouvrages,  etc.  Cette  inspection  montra  la  déca- 
dence profonde  de  cette  industrie  :  les  orfèvres  sont  en  très  petit 
nombre  (quatre  seulement  à  Limoges)  ;  ce  ne  sont  plus  des  artistes 
comme  autrefois,   mais  des  artisans-marchands  (v.   n°  5789; 

5791.  LISIEUX.  —  Sur  la  manufacture  d'étoffes  de  laine,  v. 
H.  de  Formeville,  Notice  historique  sur...,  1838,  in-8°  (ext.  Ann. 
départ.  Norm.,  1838,  t.  IV,  p.  131-238)  :  correcte,  mais  pas  de 
documents. 

5792.  LOUVIERS.  —  Documents  sur  l'industrie  du  drap,  pub. 
p.  L.  Barbe,  Bul.  Soc.  Louviers,  1894,  t.  II,  p.  24.  Extrait  du  règle- 
ment de  1669  autorisant  les  étrangers  à  s'établir  à  Elbeuf  ;  — 
ordonnance  de  1681  permettant  la  création,  à  Louviers,  d'une 
manufacture  de  draps  «  façon  d'Hollande  et  d'Angleterre  »  ;  — 
ext.  d'une  histoire  manuscrite  de  Louviers  par  l'abbé  Le  Gendre, 
qui  explique  les  conséquences,  pour  l'industrie,  de  la  concession, 
faite  en  1707  à  Louviers,  de  la  perception  d'un  droit  d'octroi. 
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5793.  LYON.  —  L'industrie  de  la  soie  a  donné  lieu  à  des 
ouvrages  importants.  Il  faut  mettre  à  part  celui  de  J.  Godart, 
V ouvrier  en  soie  de  Lyon,  Lyon,  1899,  in-8°,  542  p.,  qu'il  convient 
de  regarder  comme  ayant  la  valeur  d'une  source.  —  Des  docu- 
ments nombreux  ont  été  pub.  p.  P.  Brossard,  Rev.  Arts  décor., 
1880-1881,  t.  I,  p.  522  ;  —  1881-1882,  t.  II,  p.  20  ;  —  1885-1886,  t.  VI, 
p.  170.  Les  principaux  sont  ?  le  texte  des  débats  entre  Claude 
Dangon  et  les  autres  «  soyeux  »  qui  contestent  vainement  le  pri- 
vilège du  premier  (1611),  —  le  procès-verbal  d'une  visite  de  la 
municipalité  dans  les  ateliers  de  Dangon  (1613),  très  curieux  par 
les  renseignements  fournis  sur  les  divers  procédés  de  fabrication 
((  pour  façonner  les  étoffes  d'or,  d'argent  et  de  soie  ».  Toutes  ces 
pièces  sont  très  utiles  pour  connaître  le  début  de  la  soierie  lyon- 
naise. —  D'autres  ont  servi  à  E.  Parîset,  Histoire  de  la  fabrique 
lyonnaise,  Lyon,  1901,  in-8°,  p.  5 i-1  i9  :  on  y  trouve,  en  parti- 
culier, des  lettres  du  prévôt  des  marchands  de  Lyon  à,  Colbert 
(1665)  pour  l'informer  de  la  situation  industrielle  et  commerciale, 
fâcheuse  depuis  1661  ;  il  vante  la  fabrique  lyonnaise,  çlemande 
et  obtient  en  1667  un  long  règlement  en  65  articles  environ  (ana- 
lysé, ainsi  que  ceux  de  1700  et  1702). 

Pour  les  autres  industries  lyonnaises,  les  renseignements  sont 
épars  et  bien  peu  abondants.  V.  :  —  L.  Guéneau,  Mém.  J.  Hayem, 
1922,  7e  série,  p.  243-268  (émeute  de  bouchers  en  1714)  ;  —  N.  Ron- 
dot,  La  céramique  lyonnaise  du  XIVe  au  XVIIIe  siècle,  Paris,  1889, 
in-8°,  96  p.  (liste  el  biographies  de  faïenciers,  quelques  documents)  ; 

—  A.  Yirjgtrinier,  Histoire  de  V imprimerie  à  Lyon  de  l'origine 
jusqu'à  nos  jours,  Lyon,  1894,  in-8°  (simple  liste  de  noms)  ;  — 
N.  Rondot,  Les  relieurs  de  livres  à  Lyon  du  XIVe  au  XVIIIe  siècle, 
Paris,  1896,  in-8°  (longue  liste)  ;  —  Audin,  Rev.  Ly.,  1923  (impri- 
merie) ;  —  N.  Rondot,  Les  orfèvres  de  Lyon  du  XIVe  au  XVIIIe 
siècle,  Nogent-le-Rotrou,  1888,  in-8°,  101  p.  (simple  liste  de  noms)  ; 

—  C.  Beaulieu,  Histoire  du  commerce,  de  Vindustrie  et  des  fa- 
briques de  Lyon,  Lyon,  1838,  in-8°,  vn-310  p.  (superficiel)  ;  — 
M.  Morand,  But.  Assoc.  fr.  Se,  Cr.,  t.  II,  Lyon,  1873,  p.  960 
(soierie). 

5794.  MANTES.  —  Lettres  patentes,  1668,  pub.  p.  J.  Guiffrey, 
N.  Arch.  Art  fr.,  1889,  3e  série,  t.  V,  p.  193-215  :  elles  permettent 
au  Hollandais  Abraham  Pooeq  de  créer  à  Mantes  une  manufac- 
ture de  faïence  blanche  et  émaillée  :  le  privilège  est  de  vingt  ans  : 
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le  manufacturier  sera  considéré  comme  Français,  bénéficiera  de 
nombreuses  exemptions,  mais  fournira  annuellement  un  état  de 
.ses  ouvriers. 

5795.  MARQUISE.  —  Devis  de  1634,  pub.  p.  R.  Rodière,  Bul. 
Soc.  Boulogne,  1922,  t.  X,  p.  638  :  convenu  entre  deux  bourgeois 
-et  un  tailleur  de  pierre,  il  vaut  par  les  détails  précis  sur  la  façon 
-dont  l'ouvrage  devra  être  exécuté. . 

5796.  MARSEILLE.  —  Arrêt  du  Conseil,  1692,  pub.  p.  Mor- 
treuil,  Tr.  Soc.  statist.  Marseille,  1859,  t.  XXII,  p.  260  et  sq.  :  par 
suite  de  l'abondance  de  la  terre  à  faïence  et  à  porcelaine,  sont 
diminués  les  droits  mis  à  son  exportation  en  pays  étrangers. 

5797.  Documents  sur  Ja  mercerie,  pub.  p.  L.  Bergasse,  Prov., 
1923,  t.  III,  p.  35-63  :  d'après  les  archives  notariales  :  ce  sont  sur- 
tout des  comptes  de  fournitures  faites  à  la  ville  en  1619,  1626, 
1640,  1653,  1654,  robes  et  chaperons  consulaires,  habits  et  man- 
teaux pour  les  serviteurs  des  consuls  :  les  prix  signalés  sont  inté- 
ressants. 

5798.  MELUN.  —  lns  truc  lions  de  Colbert  pour  la  fabrication 
des  étoffes,  dossier  conservé  aux  archives  municipales  et  cité 
p.  G.  Leroy,  Bul  Soc.  Seine-et-M.,  1867,  t.  IV,  p.  199  et  sq. 

5799.  MILLAU.  —  Document  sur  la  draperie,  pub.  p.  J.  Ar- 
tières,  Mém.  Soc.  Aveyron,  1894-1899,  t.  XIV,  p.  300.  Au  commen- 
cement du  xvme  siècle,  la  draperie  est  en  complète  décadence  : 
le  document  publié  est  relatif  à  une  offre  curieuse  faite  par  un 
industriel  à  la  municipalité  pour  tenter  un  relèvement.  —  V. 
n°  5635. 

5800.  MONTARGIS.  —  Sur  l'industrie  de  la  dentelle,  v.  P.  M. 
Bondois,  Mém.  J.  Hayem,  1922,  7e  série,  p.  225-242  :  article  bien 
fait  où  Ton  trouve  un  ext.  d'une  let.  de  l'intendant  Louis  de  Ma- 
chault  (1668),  un  mémoire  sur  la  situation  de  la  manufacture,  un 
autre  du  sieur  Le  Bourgeois  sur  le  commerce  de  la  dentelle  de 
fil  en  France  en  1704  (il  demande  la  diminution  des  droits  d'en- 
trée sur  les  fils  hollandais  nécessaires  pour  la  fabrication  fran- 
çaise). 

5801.  MORLAIX.  —  Acte  de  création  d'une  papeterie,  pub. 
p.  Bourde  de  La  Rogerie,  Bul.  Com.  Hist.,  1911,  p.  312-363  :  créa- 
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tion  à  Glaslan,  près  de  xMorlaix  en  1637,  contrat  très  précis  avec 
le  seigneur  :  —  quelques  autres  actes  relatifs  à  des  moulins  situés 
dans  le  voisinage. 

5802.  NANTES.  —  Inventaire  d'un  fonds  de  librairie,  pub. 
p.  S.  de  La  Nicollière-Teijeiro,  Bul.  Soc.  Bib.  bret.,  1882-1883, 
p.  44-51  :  inventaire  dressé  en  1622,  énumération  fort  curieuse. 
—  Cf.  Granges  de  Surgères,  Contribution  à  V histoire  de  l'impri- 
merie en  France,  Paris,  1898/  in-8°,  43  p. 

5803.  Sur  les  raffineries,  des  ext.  de  documents  et  des  chiffres 
sont  donnés  par  G.  Lerat,  Étude  sur  les  origines,  le  développe- 
ment et  l'avenir  des  raffineries  nantaises,  Paris,  1911,  in-8°,  200  p.  : 
mais  épars,  et  tout  à  fait  fragmentaires. 

5804.  NARBONNE.  —  Boschet  (Balthazar).  Testament,  pub. 
p.  Favatier,  Bul.  Com.  Narbonne,  1891,  p.  340  :  testament  et  in- 
ventaire :  celui-ci  est  une  énumération  très  curieuse  de  deux 
cents  volumes,  principalement  de  liturgie. 

5805.  Documents,  pub.  p.  Favatier,  Bul.  Com.  Narbonne, 
1903,  t.  VII,  p.  336  et  sq.  :  ext.  d'archives  particulières  et  nota- 
riales, ils  concernent  les  orfèvres,  les  tapissiers,  les  musiciens, 
et  sont  des  contrats,  des  commandes,  des  énumérations  de  pièces 
d'orfèvrerie  et  de  tapisseries  :  ils  offrent  une  réelle  utilité. 

5806.  NEUVY-DEUX-CLOCHERS.  —  Contrat  de  1657,  pub.  p. 
Ch.  de  Laugardière,  Mém.  Soc.  antiq.  C,  1869,  t.  III,  p.  159  : 
conclu  entre  un  potier  et  un  marchand  pour  la  fourniture  d'un 
certain  nombre  d'objets  de  poterie,  moyennant  paiement  partiel 
d'avance  et  le  reste  à  la  livraison  :  la  variété  très  grande  des 
ustensiles  mentionnés  prouve  la  prospérité  de  la  céramique  dans 
la  ville. 

5807.  NEVERS.  —  Le  livre  capital  est  celui  de  L.  Guéneau 
(n°  5644).  —  Les  faïenciers  et  les  émailleurs,  dont  les  plus  répu- 
tés furent  les  Conrade,  ont  donné  lieu  à  plusieurs  travaux,  fon- 
das sur  des  doc.  in.  :  —  L.  Du  Broc  de  Segange,  La  faïence,  les 
faïenciers  et  les  émailleurs  de  Nevers,  1873,  in-4°  (p.  74-77,  brevet 
de  faïencier  pour  Conrade  et  contrat  signé  par  lui,  1632-1645  ; 
p.  283-287,   contrat  de  mariage  et  testament   d'un  maître  potier* 
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1664,  1672)  ;  —  abbé  F.  Boutillier,  Bul.  Soc.  Nivern.,  1876,  2e  série, 
t.  VII,  p.  4§  (requête  d'un  émailleur  qui  accepte  de  faire  les  expé- 
riences nécessaires  pour  un  cours  d'émail  au  collège,  mais  ré- 
clame, à  cause  des  dépenses,  des  exemptions  et  des  privilèges, 
1683  ;  un  autre  émailleur,  en  même  temps  chirurgien,  demande 
à  ne  plus  être  receveur  de  l'Hôtel-Dieu  parce  qu'il  a  trop  d'affaires 
et  il  est  déchargé  à  condition  de  soigner  gratuitement  les  pauvres 
de  la  ville  et  de  la  campagne,  1704)  ;  —  M.  Rouvet,  Les  Conrade, 
Nevers,  1898,  in-8°  (doc.  sur  cette  famille)  ;  —  P.  Meunier,  Bul. 
Soc.  Nivern.,  1910,  3e  série,  t.  XIII,  p.  357-362  (inventaire  dressé 
après  la  mort  d'un  potier,  curieuse  énumération  des  pièces  néces- 
saires pour  la  fabrication,  des  marchandises,   etc.). 

5808.  Documents,  pub.  p.  abbé  F.  Boutillier.  Histoire  des 
gentilshommes  verriers  et  de  la  verrerie  de  Nevers,  Nevers,  1886, 
in-8°,  x-167  p.  (ext.  Bul.  Soc.  Nivern.,  1886,  3e  série,  t.  II,  p.  113- 
281)  :  histoire  des  Sarode  (fin  du  xvr-début  du  xvir9  siècle),  de 
Henri  Ponté  et  de  Castellan  au  xvne,  faite  d'après  les  sources. 

5809.  NIMES.  —  V.  l'article  très  précis  de  Dutil,  Rev.  hist. 
mod.  et  cont.,  1908,  t.  X,  p.  318-343,  sur  l'industrie  de  la  soie  : 
indications  d'après  les  archives. 

5810.  NIORT.  —  Quelques  textes  sont  insérés  dans  l'ouvrage 
de  Clouzot,  Notes  pour  Vhistoire  de  l'imprimerie  à  Niort  et  dans 
les  Deux-Sèvres,  Niort,  1891,  in-8°  (biographie  succincte  des  im- 
primeurs, leurs  impressions). 

5811.  NIVERNAIS.  —  Documents  nombreux  sur  les  forges 
et  les  charbons,  pub.  p.  R.  de  Lespinasse,  Bul.  Soc.  Nivern.,  1894, 
3e  série,  t.  VI,  p.  275  à  352  :  ces  documents  commencent  à  l'année 
1680  et  dénotent  l'effort  considérable  tenté  pour  suffire  aux  besoins 
de  la  guerre  :  instructions  du  secrétaire  d'État  à  ses  agents, 
mémoires,  plans,  devis,  relations  d'inspections  multiples.  Ils  cons- 
tatent fréquemment  l'insuffisance  de  l'outillage,  l'ignorance  des 
ouvriers,  la  qualité  inférieure  des  produits,  et  exposent  les  plaintes 
des  inspecteurs.  Publication  très  importante. 

5812.  NORMANDIE.  —  V.  O.  Le  Vaillant  de  La  Fieffé,  Les 
verreries  de  la  Normandie,  les  gentilshommes  et  artistes  verriers 
normands,   Rouen.   1873,   in-8°,    vm-552  p.    :  historique   de  toutes 
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ces  verreries  Tune  après  l'autre  :  appendice  copieux,  contenant, 
pour  le  xvne  siècle,  des  lettres  de  confirmation  de  privilèges,  de 
permission  pour  reconstruire  des  verreries  ou  pour  en  créer  de 
nouvelles,  ainsi  que  des  giaceries  :  ces  lettres  ont  de  l'utilité. 
—  Cf.  A.  Milet,  Histoire  d'un  four  à  verre  de  V ancienne  Norman- 
die, Paris,  1871,  in-8°. 

5813.  ORANGE.  —  V.  Pellechet,  Notes  sur  des  imprimeurs 
du  comtat  Venaissin  et  de  la  principauté  d'Orange  et  catalogue 
des  livres  imprimés  par  eux,  Paris,  1887,  in-4°,  173  p.  :  quelques 
pièces  de  l'appendice  peuvent  être  utilisées  pour  le  xvne  siècle. 

5814.  ORLÉANS.  --  Le  livre  de  Cli.  Cuissard,  Étude  sur  le 
coin  mare  et  l'industrie  à  Orléans  avant  1789,  Orléans,  1897,  in-8°, 
307  p.,  est  sérieusement  fait  :  mais,  pour  le  xvne  siècle,  les  ren- 
seignements sont  épars  et  peu  importants.  —  Il  en  est  de  même 
pour  celui  de  H.  Herluison,  Recherches  sur  les  imprimeurs  et 
libraires  d'Orléans,  Orléans,  1868,  in-8°,  p.  13-19,  44-76,  79-115 
(liste  des  libraires  et  de  leurs  impressions,  avec  de  fort  brèves 
analyses  parfois). 

5815.  PARIS.  —  Privilèges  industriels  concédés  de  1660  à 
1700  pour  l'étendue  de  la  généralité  de  Paris,  pub.  p.  A.  de  Bois- 
lisle,  Mémoire  sur  la  généralité  de  Paris,  t.  I,  append.,  p.  605- 
612  :  relevé  avec  indication  des  références  et  citation  fréquente 
des  textes  ;  ces  privilèges  concernent  toutes  sortes  d'industries, 
teintureries,  porcelaine,  glaces,  blanchisserie,  draperie,  aciérie, 
tapisserie,   chapellerie,  dentelles,   perruquier. 

5816.  Geoffroy  (Mathieu  François),  1644-1708.  Journal,  pub. 
p.  P.  Dorveaux,  Paris,  sd.,  in-8°  (ext.  But.  se.  pharm.,  1906,  t.  XIII, 
p.  505  et  568,  ou  Bul.  Soc.  hist.  méd.,  1906,  t.  V,  p.  72-104).  Maître 
apothicaire  et  échevin  de  Paris,  Geoffroy  a  rédigé  son  journal 
sous  forme  de  mentions  brèves,  par  ordre  chronologique  ;  il  com- 
mence à  sa  naissance,  étend  ses  notes  à  partir  de  1687  et  les.  ter- 
mine en  1702.  Il  ne  signale  pas  seulement  les  maladies  et  les 
morts,  mais  les  événements  de  la  capitale,  et  il  est  bien  placé 
pour  les  connaître  parce  qu'apothicaire  de  la  famille  Le  Tellier- 
Louvois  il  peut  recueillir  des  indications  sûres.  Il  ne  néglige  pas 
davantage  le  point  de  vue  professionnel  .:  il  indique  les  remèdes 
qu'il  livre  et  qui,  parfois,   sont  curieux,   et  prouve  que  ses  cori- 
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frères  allaient  voir  les  malades  comme  les  médecins  et  ne  se 
contentaient  pas  de  vendre  des  drogues.  L'édition  de  ce  journal 
intéressant  est  une  édition  critique,   soigneusement  faite. 

5817.  Documents  de  1659  à  1693,  pub.  p.  P.  M.  Bondois,  Mcrn. 
J.  llayem,  1922,  7e  série,  p.  177-224  :  sept  pièces  justificatives  sur 
l'industrie  du  chocolat  :  monopole  de  fabrication  et  de  vente,  éta- 
blissement de  droits,  procès-verbaux  de  visites,  etc.  :  utile  contri- 
bution. 

5818.  Arrêt  du  Parlement  contre  les  bouquinistes  parisiens, 
pub.  p.  II.  Omont,  But  Soc.  Hist.  Par.  et  L-de-F.,  1891,  t.  XVIII, 
p.  145  ;  arrêt  de  1628,  promulgué  à  la  requête  des  libraires  impri- 
meurs irrités  de  la  concurrence  :  il  ordonne  aux  bouquinistes  de 
ne  plus  faire  étalage  sur  le  Pont-Neuf,  mais  de  vendre  rue  Saint- 
Jacques  où  sont  leurs  confrères  :  sinon,  les  livres  seront  confis- 
qués. 

5819.  Mémoire  de  la  visite  des  syndics  de  la  librairie,  pub. 
p.  H.  Omont,  Bul.  Soc.  Hist.  Par.  cl  l.-de-F.,  1901,  t.  XXVIII, 
p.  07-72  :  inspection  faite  chez  les  imprimeurs  parisiens  les  22 
et  23  décembre  1634  :  liste  des  imprimeurs  et  des  livres  ou  manus- 
crits qui  ont  été  trouvés  chez  eux. 

5820.  Enquête  générale,  pub.  p.  Lépreux,  Bîb,  Mod.,  1910, 
janvier-juin  :  le  nombre  des  maîtres  imprimeurs  s'étani  multi- 
plié outre  mesure,  une  enquête  fut  ordonnée  dès  1638-1639  :  elle 
ne  fut  effectuée  qu'en  1644  (février-mars)  et  porta  sur  75  impri- 
meries :  elle  fait  connaître  la  plupart  des  typographies  de  la  capi- 
tale à  cette  époque.  —  Le  total,  pour  l'année  1645,  est  pub.  p. 
F.  Funk-Brentano,  liev.  Et.  Hist.,  1902,  68e  année,  p.  483-486  :  le 
document  indique,  en  outre,  les  raisons  pour  lesquelles  on  ne  peut 
pas  installer  les  imprimeries  dans  un  ou  plusieurs  collèges. 

5821.  La  Caille  (Jean  de).  Histoire  de  l'imprimerie  et  de  la 
librairie,  divisée  en  deux  livres,  Paris,  1689,  in-1°,  322  p.,  ptus 
tables.  Reçu  imprimeur  libraire  en  1664,  l'auteur  a  voulu  écrire 
l'histoire  de  son  industrie.  Il  s'est  renseigné  à  la  Sorbonne  au- 
près de  Chevillier  (v.  n°  suivant),  mais  ne  dissimule  pas  qu'il  a 
pu  commettre  des  oublis.  Cette  histoire,  dont  le  livre  II  seul 
concerne  le  xvne  siècle,    est,    en  somme,    précise   et  se   termine 


86  HISTOIRE  ÉCONOMIQUE. 

réellement  à  l'année  1643  :  puis,  jusqu'en  1689,  c'est  simplement 
une  liste  des  imprimeurs-libraires.  A  cet  égard,  elle  est  complé- 
tée et  même  remplacée  par  l'ouvrage  de  G.  Lépreux,  Gallia  typo- 
graphica  ou  répertoire  biographique  et  chronologique  de  tous  les 
imprimeurs  de  France...,  Paris,  1911,  in-8°,  2  vol.  pour  la  série 
parisienne  :  livre  de  premier  ordre,  bourré  de  documents. 

5822.  Chevillier   (André),   f   1700.   U origine  de  V imprimerie 

de  Paris,  dissertation  historique  et  critique,  divisée  en  quatre 
parties,  Paris,  1694,  in-4°,  448  p.  Tout  en  déclarant  s'être  ren- 
seigné avec  soin,  l'auteur,  «  docteur  et  bibliothécaire  de  la  maison 
et  société  de  Sorbonne  »,  s'est  proposé  de  composer  un  ouvrage 
de  propagande,  destiné  à  justifier  les  droits  ou  prétentions  de 
l'université  sur  la  librairie  parisienne.  Dès  la  préface  se  montre 
cette  intention  par  la  publication  de  l'arrêt  de  1689  relatif  aux 
plaintes  du  recteur  et  des  régents  de  la  Sorbonne  contre  les 
règlements  accordés  en  faveur  des  imprimeurs  libraires.  La  qua- 
trième partie  de  cet  ouvrage,  celle  qui  concerne  les  droits  de 
l'université,  est  seule  utilisable  :  là  sont  publiés  l'édit  de  créa- 
tion de  quatre  censeurs  des  livres  (1621)  et  un  extrait  de  celui 
de  1629  sur  le  même  objet. 

5823.  Aubouyn  (Pierre).  Relation  de  son  syndicat,  pub.  p. 
M.  Van  der  Haeghen,  Bul.  Soc.  Hist.  Par.  et  l.-de-F.,  1887,  t.  XIV, 
p.  117.  Libraire  imprimeur,  Aubouyn  fut  syndic  de  1690  à  1694  : 
les  faits  qu'il  raconte  ont  trait  principalement  à  des  affaires  de 
libraire,  au  commerce  des  mauvais  livres  :  ce  récit  est  assez 
curieux,  mais  succinct. 

5824.  Des  documents  sont  insérés,  dans  l'exposé  et  en  appen- 
dice, dans  l'ouvrage  solide  de  P.  Delalain,  Les  libraires  et  im- 
primeurs de  V Académie  française  de  I63i  à  1793,  Paris,  1907, 
in-8°,  156  p.  —  Cf.,  du  même  auteur,  Essai  de  bibliographie  de 
V histoire  de  l'imprimerie  et  de  la  librairie  en  France,  Paris,  1903, 
in-8°,  46  p.  :  ajouter  F.  Longchamp,  Bib.  Mod.,  1914-1915,  janvier- 
juillet  (sur  Claude  Barbin). 

5825.  Lettres  patentes  pour  l'établissement  d'une  manufac- 
ture de  bas  de  soie,  de  laine,  etc.,  pub.  p.  G.  Bapst,  Bul.  Soc. 
Hist.  Par.  et  l.-de-F.,  1884,  t.  XI,  p.  55  :  ces  lettres  du  13  mai  1659 
cl  IV'ilil  de  juillel  1664  se  rapportent  au  monopole  concédé  à  l'indus- 
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irïel  Hindret  ou  Indret.  Ces  documents  ont  été  utilisés  et  complétés 
par  beaucoup  d'autres  (en  particulier  lettres  de  ceux  qui  sont 
'chargés  par  Colbert  de  diriger  et  de  développer  cette  industrie) 
par  P.  M.  Bondois,  Colbert  et  la  fabrication  du  bas,  1655-1683, 
Paris.  1929,  in-8°,  56  p.  (ext.  Rev.  hist.  écon.,  1929,  p.  275-329)  :  ils 
renseignent  sur  l'introduction  et  l'extension  de  cette  industrie, 
sur  les  difficultés  financières  et  l'hostilité  des  habitants,  qui  n'em- 
pêchent pas  d'obtenir  des  résultats  notables. 

5826.  Du  Pont  (Pierre),  1577?-1650?.  Stromatourgie  ou  de 
V excellence  de  la  manufacture  des  tapis  de  Turquie...,  Paris,  1632, 
in-4°,  40  p.  :  édit.  crit.  p.  A.  Darcel  et  J.  Guiffrey,  1882,  in-8°. 
xlvii-148  p.  Né  à  Paris,  tapissier  du  roi,  Du  Pont  avait  été  installé 
par  Henri  IV,  vers  1605,  dans  les  galeries  du  Louvre.  Avec  son 
associé  Simon  Lourdet,  il  obtint,  par  un  arrêt  du  conseil  du 
27  avril  1627  (Il  art.),  le  monopole  de  la  fabrication  des  tapis  : 
cet  arrêt  est  partiellement  publié  p.  Lacordaire,  Notice  sur  les 
manufactures  impériales  de  tapisseries  des  Gobelins  et  de  tapis 
de  la  Savonnerie,  Paris,  1853,  in-8°,  203  p.  Lourdet  alla  s'établir 
dans  la  maison  de  la  Savonnerie  près  de  Chaillot  et,  bientôt,  ne 
s'entendit  plus  avec  Du  Pont.  L'ouvrage  de  celui-ci  est  divisé  en 
quatre  livres  ou  parterres  :  l'auteur  définit  le  mot  stromatourgie 
(ouvrage  de  tapis),  vante  l'antiquité  et  l'excellence  de  cette  in- 
dustrie, examine  les  conditions  nécessaires  pour  la  bien  établir, 
et  indique  quels  sont  les  créateurs  de  la  stromatourgie  en  France. 
A  l'ouvrage,  les  éditeurs  ont  ajouté  de  nombreux  documents, 
rassemblés  par  Du  Pont  en  vue  d'une  seconde  édition  :  ces  pièces 
sont  très  précieuses  pour  connaître  la  fondation  de  la  manufacture 
de  la  Savonnerie  et,  par  suite,  les  contestations  entre  les  deux 
associés. 

5827.  Sur  la  période  antérieure  à  la  création  de  la  manufac- 
ture des  Gobelins,  toutes  les  indications  essentielles  sont  fournies 
par  J.  Guiffrey,  N.  Arch.  Art  fr.,  1879,  2e  série,  t.  I,  p.  233,  et  Les 
manufactures  parisiennes  de  tapisseries  au  XVU*  siècle,  Nogent- 
le-Rotrou,  1893,  in-8°,  254  p.  (ext.  Mém.  Soc.  Hist.  Par.  et  l.-de-F., 
1892,  t.  XIX,  p.  43-292)  :  contrats,  brevets,  inventaires,  contrats 
de  mariage,  suppliques,  plaintes,  informations,  enquêtes,  dona- 
tion, listes  d'ouvriers,  telles  sont  les  pièces  qui  font  pénétrer  dans 
la  vie  de  ces  divers  ateliers. 
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5828.  Édit  pour  rétablissement  des  Gobelins,  pub.  p.  A.  de- 
Montaiglon,  Arch,  Art  /'/•.,  1858-1869,  t.  VI,  p.  255  :  —  p.  Lacordaire, 
ouv.  cit.  : — p.  E.  Gerspach,  La  manufacture  nationale  des  Gobelins\ 
Paris,  1892,  in-8°,  271  p.  Les  dix-sept  articles  de  cet  édit  de  novem- 
bre 1667  stipulent  que  cette  manufacture  «  royale  »  est  placée  sous 
les  ordres  du  surintendant  des  bâtiments  (Golbert)  et  sous  la  direc- 
tion de  Lebrun.  Soixante  enfants  y  seront  instruits  :  après  six  ans 
d'apprentissage  el  quatre  années  de  service,  ils  «  pourront  lever 
et  tenir  boutiques  des  marchandises,  arts  et  métiers,  auxquels  ils 
auront  été  instruits  ».  Les  habitations  des  ouvriers  de  la  manu- 
facture ne  sont  pas  assujetties  au  Jogement  des  gens  de  guerre  : 
pas  de  droit  d'aubaine  sur  la  succession  des  ouvriers  étrangers 
décédés  :  les  uns  et  les  autres  sont  exempts  «  de  toutes  charges 
publiques  et  personnelles  »,  de  tailles  et  d'impositions  :  la  manufac- 
ture a  le  monopole  de  la  fabrication  de  la  tapisserie.  —  V.,  en  outre: 
H.  Havard  et  M.  Vachon,  Les  manufactures  nationales,  Paris, 
1889,  ii )-l°,  vi-632  p.  ;  —  J.  Guiffrey,  Les  manufactures  nationales 
de  tapisseries...,  Paris,  1908,  in-8°,  155  p.  ;  —  G.  Geffroy,  La  manu- 
facture des  Gobelins,  Paris,  1923,  in-8°. 

5829.  PÉLUSSIN.  —  Documents,  sur  l'industrie  de  la  soie, 
pub.  p.  abbé  Bathia,  Ann.  Soc.  Loire,  t.  XXVI,  p.  293-306  :  ext. 
des  registres  paroissiaux,  ces  actes  concernent  plusieurs  fileurs  de 
soie  ;  des  concessions  et  surtout  des  contrats  dont  les  conditions 
sont  toujours  précisées  avec  minutie. 

5830.  POITOU.  —  Contrat,  pub.  p.  L.  Desaivre,  llul.  Soc. 
Deux-Sèvres,  1879-1881,  t.  IV  :  contrat  du  23  février  1624,  passé 
entre  deux  marchands  de  toile,  l'un  de  Bayonne,  l'autre  de  La 
Rochelle  :  montre  l'activité  des  échanges  et  le  mode  usité  pour  le 
paiement. 

Voir,  pour  le  Poitou:  —  Fillon,  L'art  de  terre  et  du  verre  en  Poitou, 
Niort,  1864,  in-4°,  216  p.;  —  A.  de  La  Bouralière,  Mém.  Soc.  uutiq.  Ou., 
1904,  2e  série,  t.  XXVIII,  p.  1-512  (imprimerie  et  librairie  à  Poitiers) . 

5831.  PONT  ARCHES.  —  Actes,  pub.  p.  A.  Matton,  But.  Soc. 
Sois.,  1875,  2e  série,  t.  IV,  p.  103  :  il  s'agit  d'une  papeterie  qui 
dure  seulement  jusqu'en  1637  :  les  actes  sont  relatifs  à  son  fonc- 
tionnement. 

5832.  PORTIEUX.  —  V.  A.  Fournier,  La  verrerie  de  Portieuxr 
origine,  histoire,  Nancy  et  Paris,  1866,  in-8°,  85  p.   :  d'après  les- 
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sources  qui  sont  publiées,  depuis  1698,  dans  cet  exposé  bien  fait  : 
elles  montrent  combien  furent  difficiles  les  débuts  de  cet  établis- 
sement, fondé  en  1705. 

5833.  QUIMPER.  —  Documents  sur  la  manufacture  de  faïen- 
ces, pub.  p.  Le  Men,  But.  Soc.  Finistère,  1875-1876,  t.  III,  p.  35  et 
88  :  manufacture  créée  en  1690  par  un  provençal  :  quelques  pièces 
sur  les  faïenciers,  actes  de  naissance,  de  décès. 

5834.  REIMS.  —  Sur  l'industrie  de  la  dentelle,  v.  P.  M.  Bon- 
dois,  Colbert  et  Vindustrie  de  la  dentelle,  le  «  point  de  France  » 
à  Reims  et  à  Sedan,  Paris,  1926,  in-8°,  42  p.  (ext.  Rev.  hist.  écon., 
1925,  p.  367-403)  :  étude  documentée,  au  cours  de  laquelle  sont 
publiées  des  lettres  suggestives  de  la  directrice  du  «  bureau  »  de 
la  manufacture,  et  des  entrepreneurs  :  par  elles  on  voit  clairement 
les  causes  de  l'échec  de  cette  tentative.  —  Cf.  Mme  L.  de  Laprade, 
Le  point  de  France  et  les  centres  dentelliers  au  XVIIe  et  au  XVIIIe 
siècle  Lavaur,  1905,  in-8°,  395  p. 

5835.  Sur  l'industrie  de  la  tapisserie,  v.  Ch.  Loriquet,  Les 
tapisseries  de  Notre-Dame  de  Reims,  Reims,  1876,  in-8°,  lxix- 
230  p.  (ext.  T.  Acad.  Reims,  1873-1874,  t.  LVI,  p.  115-408)  :  pièces 
intéressantes  dans  l'appendice,  p.  ex.  uos  15  et  16,  contrats  pour 
la  confection  de  tapisseries  (1633  et  1637),  —  n°  17,  état  de  pièces 
de  tapisseries  (1640),  —  n°  18,  compte  pour  des  tapisseries  fabri- 
quées (1640). 

5836.  RENNES.  —  Quelques  rares  documents  seront  recueillis 
dans  A.  De  la  Borderie,  Histoire  de  l'imprimerie  en  Bretagne,  les 
Vatar,  Vannes,  1893,  in-8°,  35  p.  (ext.  Rev.  Bret.  Vend.  An/.,  1893, 
I.  X,  p.  405). 

5837.  RIZAUCOURT.  —  Documents  sur  cette  verrerie  champe- 
noise, 1630-1700,  pub.  p.  P.  Euvrard,  Mém.  Soc.  Saint-Dizier,  1906, 
t.  X,  p.  149  et  sq.  :  reproduction  de  nombreux  ext.,  fournissant  des 
renseignements  sur  les  contestations  qui  entravent  la  marche  de 
la  fabrique  :  p.  207,  la  pièce  n°  1  de  l'année  1678  est  très  détaillée 
à  -ce  point  de  vue. 

5838.  —  RODEZ.  —  Actes  concernant  les  imprimeurs  de  Rodez 
et  de  Villefranche-de-Rouergue,  pub.  p.  Affre,  Mém.  Soc.  Aveyron, 
1881-1886,  t.  XIII,  p.  94-108  :  quatre  ou  cinq  imprimeurs  pour  le 
xvite  siècle,  à  partir  de  1624  :  actes  peu  importants. 
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5839.  ROMORANTIN.  —  Sur  la  draperie,  v.  J.  Hayem,  Mém. 
J.  Hayem,  1924,  8e  série,  chapitres  ii-iv  pour  le  xvne  siècle.  Des 
pièces  sont  publiées  p.  113  et'  sq  :  règlement  de  la  draperie  de 
Romorantin,  5  septembre  1665  (45  art.),  —  condamnation  de  dra- 
piers (1668,  1669),  —  arrêt  du  conseil  (1704)  cassant  une  sentence 
du  juge  de  police,  rendue  à  tort  contre  un  drapier  (curieux),  — 
autre  arrêt  (1706)  portant  règlement  pour  la  draperie  (25  art.  : 
comparer  avec  celui  de  1665).  —  En  outre,  p.  181,  est  un  extrait 
des  mémoires  d'un  inspecteur  des  manufactures  à  la  douane  de 
Paris,  De  Lavau,  probablement  rédigés  de  1710  à  1713  :  ils  don- 
nent toutes  sortes  de  précisions  sur  la  situation  de  la  draperie, 
de  la  lutte  organisée  pour  éviter  les  fraudes,  etc. 

5840.  ROUBAIX.  —  Des  études  sérieuses  sur  les  manufac- 
tures de  drap  ont  été  écrites  par  l'abbé  Th.  Leuridan,  Histoire  de 
la  fabrique  de  Roubaix,  Roubaix,  1863,  in-8°  (forme  le  t.  V  de  son 
histoire  de  Roubaix),  et  Bul.  Soc.  Cambrai,  1902,  t.  IV,  p.  26-32. 
Dans  la  première  (chap.  ni  et  iv),  analyse  du  règlement  de  1609 
(28  art.),  —  protestation  des  curés  contre  les  tendances  de  Lille  à 
interdire  l'industrie  de  la  draperie  dans  le  plat  pays,  —  lettres  de 
l'intendant  à  Colbert  sur  ce  sujet,  —  règlement  de  1697  sur  les 
modalités  de  la  fabrication  et  protestation  des  fabricants  roubai- 
siens.  La  seconde  est  consacrée  à  la  lutte  entre  Lille  et  Roubaix 
(1669-1671)  :  ici,  est  publiée  entièrement  la  protestation  du  clergé 
des  districts  manufacturiers,  qui  fait  prévoir  l'exode  des  habitants 
vers  l'Angleterre  et  la  Hollande  où  ils  perdront  la  foi.  Sont  repro- 
duites aussi  les  attestations  particulières  (en  latin)  des  treize  curés 
principaux  et  des  vicaires  généraux  de  Tournai  :  en  1671,  les  Rou- 
baisiens  obtiennent  gain  de  cause.  Ensemble  fort  intéressant. 

5841.  ROUEN.  —  L'histoire  de  l'industrie  faïencière  a  donné 
lieu  à  plusieurs  travaux  composés  d'après  les  sources.  —  A.  Pot- 
tier,  Histoire  de  la  faïence  de  Rouen,  Rouen,  1870,  in-f°,  xn-424  p., 
réimprime  le  privilège  de  1644  accordant  pour  cinquante  ans  le 
monopole  de  cette  industrie  à  un  particulier,  —  l'arrêt  du  parle- 
ment de  Rouen,  les  lettres  patentes  de  1645  et  toute  une  série 
d'actes  pour  obliger  les  magistrats,  qui  ne  voulaient  accorder 
qu'un  privilège  de  vingt  ans,  à  obéir  au  roi  (conflit  persistant  jus- 
qu'en 1648),  —  acte  royal  de  1673,  constatant  qu'une  manufactura 
de  porcelaine  existait  à  cette  date  à  Rouen.  —  une  curieuse  infor- 
mation contre  un  faïencier  et  ses  complices  qui  avaient  tenté  de 
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détériorer  par  drogues  les  produits  cl'Edme  Poterat  (1646-1647,  tout 
à  fait  intéressante  pour  connaître  les  procédés  auxquels  les  con- 
currents n'hésitaient  pas  à  recourir).  —  Milet,  Bul.  Corn.  Seine- 
Inférieure,  1897-1899,  t.  XI,  p.  55-76,  donne  des  ext.  d'actes,  surtout 
de  l'enquête  menée  en  1694  par  l'intendant  Lefebvre  d'Ormesson 
sur  Ja  situation  de  la  faïencerie,  des  lettres  de  d'Aguesseau  pour 
essayer  de  résoudre  des  différends  survenus  entre  des  fabricants 
qui  sont  parents.  —  L'enquête  de  1694  est  pub.  p.  Chavagnac  et 
Êrolliér,  H istoire  des  manufactures  françaises  de  porcelaine,  Paris, 
1906.  in-8°,  967  p. 

5342.  Documents,  pub.  p.  A.  de  Girancourf,  Nouvelle  étude  sur 
la  verrerie  de  Rouen...,  Rouen,  1886,  in-8°,  125  p.  :  ext.  de  docu- 
ments au  cours  de  l'exposé  :  en  appendice,  pièces  de  1605  à  1664, 
ayant  trait  pour  la  plupart  au  privilège  de  créer  de  nouvelles  fabri- 
ques :  renseignements  abondants  sur  les  verriers  de  cette  époque. 

5843.  SAINT-CLOUD.  —  Lettres  patentes,  pub.  p.  Chavagnac 
et  Grollier,  Histoire  des  manufactures  françaises  de  porcelaine, 
Paris.  1906,  in-8°,  967  p.  :  datées  de  1702,  elles  accordent  à  une 
veuve  le  privilège  de  créer  des  manufactures  de  porcelaine  :  en 
outre,  énumération  du  personnel. 

5844.  SAINT-GOBAIN.  —  Des  documents  ont  été  publiés  dans 
plusieurs  travaux  et,  grâce  à  eux,  l'histoire  de  la  manufacture  de 
glaces  est  suffisamment  connue.  Le  règlement  d'octobre  1665  est 
cité  et  analysé  par  Aug.  Cochin,  La  mu  nu  facture  de  glaces  de 
Saint-Gobain  de  1665  à  1865,  Paris,  1866,  in-8°  (ext.  A.  S.  M.  P., 
oe  série,  t.  V,  p.  115,  321).  Dans  A.  Davroux,  Histoire  du  bourg,  du 
château  fort  et  de  la  manufacture  de  glaces  de  Saint-Gobain, 
Chauny,  1880,  in-8°,  198  p.,  se  trouvent  deux  actes  importants  :  le 
procès-verbal  du  subdélégué  de  l'intendant  de  Soissons,  Louis- 
François  Camus,  sur  sa  visite  en  1692,  signale  l'état  de  délabre- 
ment du  château  et  est  accompagné  du  bail  pour  la  fondation  de 
la  manufacture  :  les  lettres  patentes  de  février  1693,  après  avoir 
déclaré  qu'elle  a  été  établie  sur  les  ruines  du  château,  exemptent 
les  ouvriers  de  tailles  et  autres  impositions,  de  tous  droits  de 
passage,  péage,  etc..  Tout  cela  est  complété  par  des  lettres  du 
maître  de  la  verrerie  de  Nevers  Castellan,  de  Colbert,  de  l'inten- 
dant Chamillart,  de  l'ambassadeur  Saint-André  et  par  plusieurs 
actes  officiels,   groupés  par  E.   Frémy,   Cor.,   1909,   t.   CCXXXIV, 
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p.  575  et  Histoire  des  manufactures  de  glaces  en  France  aux  XVIIe 
et  XV1W  siècles,  Paris,  1909,  in-8°,  444  p. 

5845.  SAINT-JEAN-D'ANGÉLY.  —V.  H.  Clouzot,  Les  premiers 
imprimeurs  libraires  de  Saint-Jean-d'Angély,  Paris,  1895,  in-8°, 
17  p.  (ext.  Ilul.  Bib.,  1894,  p.  594-606)  :  acte  d'association  (1649), 
marchés  (1619,  1054  et  1665)  :  pièces  utiles. 

5846.  SAINT-OMER.  -  -  Compte  de  1715-1716  présenté  par 
l'argentier  à  l'intendant,  pub.  p.  Pagart  d'Hermansart,  Mém.  Soc. 
anliq.  Mor.,  1901-1902,  t.  XXVII,  p.  .367  :  fait  connaître  la  qualité 
des  dépenses  et  des  recettes  et  leur  variété  :  article  sérieusement 
fait  contenant  des  renseignements  curieux. 

5847.  Avis  et  mémoire  de  la  ville  de  Saint-Omer,  adressé  aux 
archiducs  concernant  le  rétablissement  des  manufactures  de  draps 
dans  les  Pays-Bas,  février  1641,  pub.  p.  L.  Decamps  de  Pas,  But, 
Soc.  Mor.,  1862-1866,  t.  111,  p.  98  :  prohibition  des  produits  manu- 
facturés de  l'étranger,  défense  de  laisser  sortir  les  laines  du  pays, 
entrée  libre  de  celles  d'Espagne,  pour  la  main-d'œuvre  utiliser 
même  les  vagabonds  et  les  mendiants,  ce  qui  réduira  la  mendicité, 
telles  sont  les  demandes  de  la  ville  afin  d'enrayer  la  décadence 
de  la  draperie. 

5848.  SAINT-QUENTIN.  —  V.  Ch.  Picard,  Saint-Quentin,  de 
son  commerce  et  de  ses  industries,  Saint-Quentin,  1865,  in-8°,  t.  T  : 
une  seule  source  parmi  les  pièces  justificatives,  un  ext.  du  mémoire 
de  l'intendant  Bignon  en  1698  :  peu  important. 

5849.  SEDAN.  —  Lettres,  relatives  à  l'industrie  de  la  dentelle, 
pub.  p.  P.  M.  Bondois  (n°  5834)  :  elles  font  connaître  l'opposition 
des  habitants  à  l'établissement  de  cette  industrie,  les  querelles 
entre  officiers  municipaux  et  royaux  et  éclairent  ainsi  les  causes 
de  l'échec  final.  —  Cf.  Mme  L.  de  Laprade,  Le  point  de  France  et 
les  centres  dentelliers  au  XVIIe  et  au  XVIIIe  siècle,  Lavaur,  \'^)->. 
in-8°,  395  p. 

—  Sur  l'industrie,  si  importante  des  draps,  il  n'existe  qu'une 
vue  d'ensemble,  sans  documents  :  Guyon,  But.  Un.  géog.  Nord, 
1881,  t.  II,  p.  435. 

5850.  Actes  relatifs  à  la  vie  et  au  travail  des  imprimeurs  de 
Sedan,  pub.  p.  J.-B.  Brincourt,  liev.  Ard.  et  Arg.,  1901-1902.  t.  IX, 
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p.  97,  136,  172,  —  1902-1903,  t.  X,  p.  25,  45  et  75  :  il  s'agit  de  Jean 
Jannon  et  de  ses  fils  :  liste  des  ouvrages  imprimés. 

5851.  SENLIS.  —  Article  important  de  Driard  sur  l'industrie 
à  Senlis  sous  l'ancien  régime,  Mém.  Corn.  Senlis,  1899,  p.  215  :  des 
ext.  de  textes  dans  le  cours  de  cet  article  et,  en  outre,  appendice 
copieux  et  utile,  contenant  p.  ex.  la  requête  des  échevins  à  propos 
de  la  décadence  de  la  draperie  (1622),  —  une  sentence  du  bailli 
(1623)  et  le  règlement  de  la  manufacture  de  draps  établie  la  même 
année  (treize  articles  :  important),  —  la  relation  de  l'assemblée 
générale  tenue  au  sujet  du  relèvement  du  commerce  en  1664  (s'élève 
contre  les  maisons  religieuses  qui  accaparent  trop  de  bâtiments, 
de  telle  sorte  qu'il  n'en  reste  plus  pour  l'industrie),  —  deux  autres 
pièces  de  1671  et  de  1690. 

5852.  THIERS.  —  V.  n°  5698  :  dans  l'ouvrage  de  Saint- 
Joanny  sont  des  renseignements  très  utiles  fournis  par  les  pièces 
suivantes  :  tableau  du  prix  des  couteaux  et  des  ciseaux  au  xvne 
siècle,  et  des  matières  premières  d'après  des  inventaires  de  1666, 
1667,  1673,  1675,  1680  et  1694  (p.  96-106),  —  des  textes  relatifs  à  des 
conflits  ou  aux  débouchés  étrangers  de  la  coutellerie,  —  à  la  fin, 
un  tableau  des  prix  de  vente  de  quelques  marques  de  la  fabrique 
thiernoise,  1597-1750, 

5853.  TOULON.  —  V.  Ch.  Ginoux,  Orfèvrerie,  serrurerie  et 
fonderie  d'art  à  Toulon  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1885, 
in-8°,  16  p.,  d'après  les  archives  communales  de  Toulon  :  dans  les 
annexes,  des  pièces  relatives  à  des  marchés  conclus  pour  des  four- 
nitures, à  des  appointements,  à  des  paiements,  fournissent  des 
détails  abondants. 

5854.  TOULOUSE.  —  Arrêt  du  parlement  de  Toulouse  pour  la 
visite  des  boutiques  de  libraires,  26  octobre  1619,  pub.  p.  Desbar- 
reaux-Bernard, Mém.  Acad.  Toul.,  1874,  7e  série,  t.  VI,  p.  330  : 
il  est  suivi  d'un  état  (curieux)  et  de  la  liste  des  ouvrages  saisis,  et 
de  l'arrêt  de  «  condamnation  et  de  brûlement  »  de  divers  ouvrages. 
Tous  ces  actes  officiels  renseignent  avec  précision  sur  T  «  inquisi- 
tion des  livres  »  à  Toulouse.  —  Cf.  de  Castellane,  Mém.  Soc.  arch. 
Midi,  1841-1847,  t.  V,  p.  1  et  sq.  (liste  des  livres  imprimés  à  Tou- 
louse jusqu'en  1700). 

5855.  —  TOURLAV1LLE.  —  Lettres,  pub.  p.  de  Barmon, 
Mém.   Soc.   Cherbourg,   1867,    p.   244    :   en   décembre  1670,   le  roi 


94  HISTOIRE   ÉCONOMIQUE. 

concède  aux  entrepreneurs  de  la  manufacture  de  glaces  des  ter- 
rains dans  la  forêt,  pour  qu'ils  ne  soient  plus  accusés  d'être  des 
«  usurpateurs  »  de  bois.  —  Cf.  A.  Voisin,  Bul.  Soc.  Cherbourg, 
année  1894,  p.  19  (indications  éparses). 

5856.  TOURS.  —  Arrêt  de  1646  pour  «  réglementer  »  la  fabri- 
cation des  soieries  contre  les  industriels  qui  tentaient  de  se  sous- 
traire à  la  surveillance  de  l'administration,  pub.  p.  abbé  L.  Bosse- 
bœuf,  Bul.  Soc.  Tour.,  1900,  t.  XLI,  p.  193-528  :  nombreux  textes 
dans  le  récit,  surtout  au  sujet  du  relèvement  de  la  manufacture 
après  la  guerre  de  Hollande,  ce  qui  échoua.  —  Des  lettres  de 
Launay-Razilly  et  du  marquis  d'Hervaut  à  Mazarin  en  1652  ont 
trait  à  l'industrie  de  la  soierie  à  Tours,  complètent  les  documents 
précédents  et  sont  pub.  p.  Chevalier,  Bul.  Soc.  Tour.,  1880-1882, 
t.  V,  p.  361  et  sq.  —  Cf.  Champoiseau,  C.  se.  Fr.,  1847,  15e  session, 
Tours,  t.  I,  p.  501-512  (vue  d'ensemble). 

5857.  Lettres  patentes,  pub.  p.  .T.  Guiffrey,  Bul.  Com.  Hist., 
section  archéologie,  1884,  t.  II,  p.  102-114  :  datées  de  février  1613, 
elles  accordent  à  deux  industriels  un  privilège  de  quinze  ans  pour 
créer  un  atelier  de  tapisseries  à  Tours  avec  huit  métiers.  Cette 
tentative  ne  réussit  pas  comme  le  prouvent  les  actes  d'achat,  puis 
de  vente  d'une  maison  (1613,  1623,  1625),  pub.  p.  Buisard,  Bul.  Soc. 
Tour.,  1896,  p.  397,  et  surtout  p.  l'abbé  Bossebœuf.  ld.,  1904, 
t.  XLIII,  p.  173-362  (excellent,  bibliographie). 

5858.  TROYES.  —  V.  A.  Babeau,  Imprimeurs,  libraires  et 
relieurs  troyens  d'autrefois,  Troyes,  1883,  in-8°  (ext.  Ann.  A., 
1884,  p.  3-27)  :  documents,  p.  ex.  sur  le  trésor  de  la  communauté 
en  1693,  liste  d'imprimeurs  et  d'apprentis,  biographies  composées 
d'après  les  sources.  —  Cf.  M.  Corrard  de  Breban,  Recherches  sur 
rétablissement  et  V exercice  de  Vimprimerie  à  Troyes,  Paris,  1873, 
in-8°,  200  p.,  3e  édit.  (intérêt  faible). 

5859.  Pour  les  orfèvres,  v.  N.  Rondot,  Les  orfèvres  de  Troyes 
du  XIIe  au  XVIIIe  siècle,  Nogent-le-Rotrou,  1892,  in-8°,  145  p.. 
(ext.  N.  Arch.  Art  fr.,  1891,  3e  série,  t.  VII,  p.  279-393)  :  a  consulté 
les  pièces  originales  :  109  orfèvres  au  xvne  siècle  ;  en  donne  la  liste 
avec  des  indications  biographiques. 

5860.  Documents,  pub.  p.  L.  Morin,  La  corporation  chez  les 
tondeurs  de  grandes  forces  à  Troyes,  Paris,   1904.   in-8°,  11  p.   : 


INDUSTRIE.  95 

analyse  détaillée  d'un  acte  d'association  entre  deux  maîtres  ton- 
deurs, —  d'une  assemblée  où  les  maîtres  tondeurs  décident  l'achat 
de  machines  pour  friser  la  marchandise  :  documents  de  1679,  ext. 
d'archives  notariales. 

5861.  TULLE.  —  Acte  de  fondation  de  la  manufacture  d'armes, 
pub.  p.  G.  Clément-Simon,  But.  Soc.  Cor.,  1894,  t.  XVI,  p.  34  :  un 
maître  canonnier  s'engage  à  exécuter  une  commande  de  canons, 
faite  par  le  roi,  et  conclut  un  accord  avec  des  particuliers  pour 
installer  sa  petite  usine.  Celle-ci  s'accroît  rapidement,  comme  le 
prouvent  les  actes  du  3  décembre  1690  et  du  6  décembre  1691  : 
elle  est  très  active  (état  de  pièces  livrées  en  avril-mai  1693).  En 
outre,  plusieurs  lettres  du  directeur.  —  Dans  le  même  Bulletin, 
1887,  t.  IX,  p.  579,  v.  Un  article  documenté  de  Languepin  sur  la 
fondation. 

5862.  Baluze.  Lettres,  ext.  pub.  p.  R.  Fage,  Le  point  de  Tulle, 
1882,  in-8°,  24  p.  (ext,  Bul.  Soc.  Cor.,  1882,  t.  IV,  p.  117)  :  elles  con- 
cernent l'industrie  de  la  dentelle  à  laquelle  Baluze  s'intéressait  et 
qu'il  protégeait  auprès  de  Colbert.  —  Cf.  Mme  L.  de  Laprade,  Le 
point  de  France  et  les  centres  dentelliers  au  XVIIe  et  au  XVIIIe 
siècle,  Lavaur,  1905,  in-8°,  395  p. 

5863.  Des  noms  d'imprimeurs  et  des  titres  d'ouvrages  sont 
fournis  par  R.  Fage,  Note  pour  servir  à  l'histoire  de  l'imprimerie 
à  Tulle,  Tulle,  1879,  in-8°,  24  p.  (ext.  Bul.  Soc.  Cor.,  1879,  t.  I, 
p.  67)  :  très  succinct  et  pas  de  pièces. 

5864.  VALDONNE.  —  L'histoire  des  mines  de  charbon  de  Val- 
donne  a  été  faite,  d'après  les  actes  originaux,  mais  sans  repro- 
duction, par  H.  de  Gérin-Ricard,  Tr.  Soc.  statist.  Marseille,  1906- 
1910,  t.  XLVII,  p.  203,  et  p.  L.  Auge,  Pag.  lib.,  1909,  t.  XVIII, 
p.  193-206  :  charbonnage  donné  en  bail  à  ferme  en  1639. 

5865.  VALENCIENNES.  —  Sur  l'industrie  des  toiles  fines,  v. 
Malotet,  Bev.  Nord,  1910,  t.  I,  p.  281  :  d'après  les  sources,  mais 
bien  peu  de  renseignements  pour  le  xvir3  siècle. 

5866.  VELAY.  —  Document  sur  la  crise  de  la  dentelle  en  1710, 
pub.  p.  G.  Martin,  L'industrie  et  le  commerce  du  Velay  aux  XVIIe 
et  XVIIIe  siècles,  Le  Puy,  1900,  in-8°,  p.  220.  Les  États  du  Velay 
décident  de  contracter  un  emprunt  pour  l'achat  du  fil  nécessaire 
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à  la  fabrication  :  les  ouvriers  auront  ainsi  du  travail  :  ils  recevront 
le  prix  de  la  façon  des  dentelles,  quand  ils  les  porteront  et  en 
même  temps  une  quantité  égale  de  fil  :  ce  système,  original  pour 
l'époque,  restera  en  vigueur  jusqu'à  la  fin  de  la  crise.  —  Une 
analyse  des  minutes  notariales,  faite  par  J.  Corcelle,  La  dentelle 
dans  le  Velay,  Le  Puy,  1895,  in-8°,  34  p.,  prouve  au  contraire  que 
cette  industrie  avait  été  florissante  au  xvir3  siècle.  —  V.  aussi  : 
Mnie  L.  de  Laprade,  Le  point  de  France  et  les  centres  dentelliers 
au  XVIIe  cl  au  XVIIIe  siècle,  Lavaur,  1905,  in-8°,  395  p. 

5867.  VIENNE.  —  Documents,  pub.  p.  J.  Leblanc,  Recherches 
sur  les  anciennes  familles  d'armuriers  de  Vienne,  Tours,  1880, 
in-<S'\  61  p.  :  textes  sur  la  fabrication  des  armes,  requêtes  pour 
demander  des  mesures  destinées  à  arrêter  la  décadence  (1622), 
nomenclature  des  armuriers  avec  des  pièces  sur  les  magasins, 
les  inventaires  :  a  de  l'intérêt. 

5868.  Y1LLEDIEU-LES-POËLES.  —  Chamillaht.  Mémoire,  pub. 
p.  R.  Sauvage,  But.  Soc.  A.  N.  1921,  t.  XXXIV,  p.  423-428.  L'inten- 
dant adresse  ce  rapport  sur  la  situation  économique  de  Villedieu  à 
Colbert  en  1666.  Comme  cette  manufacture  est  la  seule  en  France 
pour  les  poêles  et  les  chaudrons,  elle  doit  être  favorisée.  Six  cents 
personnes  sont  occupées  à  cette  industrie  :  on  pourrait  y  en 
employer  trois  mille.  Pour  justifier  ses  assertions,  l'intendant 
donne  des  précisions  sur  le  débit  de  la  marchandise,  sur  les  frais 
et  recommande  d'mnéliorer  le  transport  de  la  matière  première. 
Mémoire  sérieux  et  utile. 

5869.  VILLERS-COTTERETS.  —  Document  du  12  mai  1689, 
pub.  p.  E.  Roch.,  Bul.  Soc.  Vil.  Col.,  année  1907,  p.  61-64.  Neuf 
bouchers  et  charcutiers  de  la  ville,  ne  voulant  pas  avoir  de  concur- 
rents, demandent  qu'aucun  autre  ne  soit  autorisé  à  s'y  établir  : 
ils  offrent  de  verser  une  redevance  annuelle  de  cent  livres  à  l'Hôtel- 
Dieu  et  suggèrent  d'envoyer  un  délégué  auprès  de  leur  seigneur, 
Philippe  d'Orléans,  frère  du  roi,  pour  lui  présenter  cette  propo- 
sition. 

5870.  VIVARAIS.  —  Sur  l'industrie  séricicole,  v.  E.  Reynier, 
La  soie  en  Vivarais,  Largentière,  1921,  in-8°,  iv-246  p.  (sérieux).  — 
Cf.  H.  Vaschalde,  Un  mot  sur  Vindustrie  des  soies  dans  VArdèciie, 
Privas,  1876,  in-8°,  23  p. 
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Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe  :  —  Guitard.  Mém.  J.  Hagem. 
1916.  4e  série,  p.  271-319  (apothicaires  privilégiés  en  France)  ;  —  H. 
Havard,  Les  arts  et  V ameublement.  Paris,  1891-1897,  in-8°.  11  vol.  parus 
(utilité  minime)  ;  —  J.  Bataillard,  Hist.  de  Ja  boulangerie,  Besançon, 
1869.  in-32°.  83  p.  (règlement  du  30  mars  1635)  ;  —  P.  Lacroix  et  Séré, 
Histoire  de  la  charpenterie,  Paris,  1851,  in-8°,  31  p.  ;  —  P.  ^Lacroix  et 
A.  Duchesne,  Histoire  des  cordonniers,  Paris.  1852.  in-8°.  328  p.  ;  — 
J.  Seguin,  La  dentelle,  Paris,  1875,  in-8°,  XIX-214  p.  (sérieux)  ;  —  Ph. 
Sagnac.  Rev.  hist.  mod.  et  eont.,  1907,  t.  IX,  p.  24-40  (draperie,  indications 
bibliog.)  ;  —  E.  Garnier.  Histoire  de  la  céramique ,  poteries,  faïences  et 
porcelaines...,  Tours.  1882,  in-8°,  XV-576  p.  ;  —  Marryat,  Histoire  des 
poteries,  faïences  et  porcelaines,  Paris,  1886,  in-8°,  2  vol.  ;  —  H.  Clouzot, 
Rev.  Art  anc.  mod.,  1910,  t.  II.  2e  semestre,  p.  285-300  (émailleurs  ver- 
riers) ;  —  P.  Lacroix,  Ed.  Fournier  et  F.  Séré,  Histoire  de  V imprimerie, 
Paris.  1852.  in-4°,  160  p.;  —  P.  E.  Le  Maguet,  Le  monde  médical  parisien 
sous  le  <jrund  roi,  Paris,  1899,  in-8°.  560  p.  (consciencieux)  :  —  Marquet 
de  Vasselot,  Bibliographie  de  V orfèvrerie  et  de  Vémaillerie,  Paris.  19*25, 
in-8°,  xii-294  p.  ;  —  P.  Lacroix  et  F.  Séré,  Histoire  de  V orfèvrerie- 
joaillerie,  Paris,  1850,  in-8°,  219  p.;  —  Guitard,  Mém.  J.  Hayem,  1924, 
8e  série,  p.  335-360  (élève  en  pharmacie  sous  l'ancien  régime)  ;  —  J. 
Guiffrey,  Hist.  de  la  tapisserie,  Tours,  1886,  in-8°,  viii-535  p..  et  Biblio- 
graphie de  la  tapisserie,  1904,  in-8°  ;  —  E.  Depitre.  La  toile  peinte  en 
France  au  X\  IIe  et  au  XVIIIe  siècle,  Paris,  1912,  in-8°.  xvn-271  p. 
(chap.  i-iii)  ;  —  E.  Garnier,  Histoire  de  la  verrerie  et  de  Vémaillerie, 
1886,  in-8°,  573  p.  ;  —  Gerspach,  Histoire  de  la  verrerie,  Paris,  sd.  [1885], 
in-8°,  etc. 


IV.  —  COMMERCE 

1°  Ouvrages  généraux 

5871.  Avis  au  roi...  ;  —  n°  5563.  — 

5872.  CHAMPLAIN  (Samuel  de).  Traité  de  la  marine  el  du  devoir 
d'un  bon  marinier,  Paris,  1632,  in-4°,  5i  p. 

A  la  fin  de  ses  découvertes,  instruil  par  l'expérience,  Cham- 
plain  a  voulu  écrire  «  pour  son  contentement,  faire  un  petit  traité 
intelligible  et  profitable  à  ceux  qui  s'en  voudraient  servir  »,  c.-à-d. 
à  ceux  qui  iraient  à  travers  les  mers  et  leur  éviter  des  déboires. 
A  son  avis,  un  navigateur  doit  être  «  homme  de  bien  »,  être  accom- 
modant pour  la  nourriture,  robuste,  doux  et  affable,  et  avoir  des 
connaissances  étendues.  A  ce  dernier  point  de  vue,  Champlain 
signale  la  nécessité  des  cartes,  indique  comment  les  utiliser,  faire 
le  point  et  les  diverses  façons  d'effectuer  cette  délicate  opération. 
Il  a  doue  écrit  un  traité  technique,  auquel  se  mêlent  des  considé- 
rations morales. 

S.    H.    F.    XVII.    —    ANDRÉ    7.  7 
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5873.  Eon  (Jean),  -j-  1681.  Le  commerce  honorable,  ou  considé- 
rations politiques  contenant  les  motifs  de  nécessité,  d'honneur  et 
de  profit  qui  se  trouvent  à  former  des  compagnies  de  personnes  de 
toutes  conditions  pour  r entretien  du  négoce  de  mer  en  France..., 
Nantes,  1646,  in-4°,  361  p.  —  Aut.  édit.  :  1651.  —  Il  parut  à  Paris 
en  1659,  in-4°,  un  Extrait  des  considérations  politiques... 

Cet  ouvrage,  dit  le  titre,  a  été  composé  par  un  habitant  de  la 
ville  de  Nantes.  Son  auteur  véritable  est  Jean  Eon,  carme,  en  reli- 
gion Père  Mathias  de  Saint-Jean,  prieur  à  Nantes,  plus  tard  en  Gas- 
cogne, mort  à  Paris.  Secrétaire  ou  protégé  du  gouverneur  de  Bre- 
tagne, le  duc  de  La  Meilleraye,  il  lui  dédie  spn  travail,  pour  lequel 
il  déclare  avoir  recueilli  sa  documentation  dans  les  «  mémoires  des 
principales  villes  de  France,  tirés  des  bureaux  de  chaque  ville  »  : 
il  l'a  composé  pour  répondre  à  un  manifeste  hostile  à  la  constitu- 
tion d'une  compagnie  de  commerce  à  Nantes.  Il  a  voulu  faire  con- 
naître aux  Français  «  l'excès  et  le  danger  du  mal  où  ils  étaient 
par  la  ruine  de  leur  commerce  »  et  relever  leur  esprit  et  leur 
courage.  Il  établit  donc,  avec  chiffres  à  l'appui,  le  bilan  du  com- 
merce des  étrangers,  surtout  les  Hollandais  avec  la  France,  mon- 
tre ce  qu'ils  ont  fait,  les  entraves  apportées  par  eux  au  trafic 
fiançais,  les  fraudes,  les  spéculations.  A  cela  il  oppose  l'inertie 
française  et  propose  comme  remède  au  relèvement  la  création 
«  des  sociétés  et  bourses  communes  de  négoce...  pour  le  grand 
commerce  de  la  mer  ».  Il  avoue  avoir  été  volontairement  prolixe 
parce  qu'il  s'adresse  à  des  «  personnes  sans  étude,  comme  mar- 
chands, négociants  et  autres  semblables  gens  ».  Il  ne  prétend  pas 
viser  à  l'originalité  et  se  borne  à  reprendre  des  idées,  émises 
avant  lui  :  «  mais,  tant  plus  ces  choses  sont  vieilles  et  répétées, 
d'autant  sont-elles  plus  véritables  ».  Cet  ouvrage  de  propagande 
n'eut  pas  le  succès  pratique,  attendu  par  son  auteur. 

Voir:  —  Dugast-Matifeux,  Le  commerce  honorable  et  «on  auteur, 
Nantes,  1857,  in-8°,  70  p.  (ext.  A  un.  Soc.  Nant.,  1854.  t.  XXV.  p.  73.  et 
Rev.  Prov.  0 .,  4e  année) . 

5874.  Lefèvre  du  Grand  Hamel  (Thomas).  Discours  sommaire 
de  la  navigation  et  du  commerce,  jugements  et  pratique  d*iceux...4 
Rouen,  1650,  in-4°,  273  p. 

Conseiller  du  roi,  maître  des  requêtes  du  duc  d'Orléans,  lieute- 
nant en  l'amirauté  de  France  à  Rouen,  l'auteur  a  dédié  son 
ouvrage  à  Anne  d'Autriche.  Dans  un  style  boursouflé  et  précieux, 
il  onlreprend  d'exposer  l'histoire  de  la  navigation  et  du  commerce 
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depuis  l'époque  du  déluge.  Il  connaît  la  question  et,  pour  appuyer 
ses  idées,  il  reproduit  parfois  des  documents  officiels.  Mais  ses 
renseignements  sont  noyés  dans  un  exposé  compact,  désordonné, 
auquel  manque  un  plan  ferme.  Il  est  souvent  cité  par  Fré ville 
(Mémoire  sur  le  commerce  maritime  de  Rouen)  et  par  G.  Fagniez 
(Economie  sociale). 

5875.  Très  humbles  remontrances  au  roi  par  les  sir  corps  des 
marchands  de  la  ville  de  Paris  sur  le  fait  du  commerce  et  sur  plu- 
sieurs impositions,  ordonnées  tant  par  la  déclaration  du  26  janvier 
Hi.'ii  qu'autres  déclarations  et  arrêts  du  Conseil,  pub.  p.  Forbon- 
nais,  Recherches  et  considérations  sur  les  finances  de  France, 
1758,  Liège,  in-12°,  t.  II,  p.  128-143. 

La  déclaration  de  1654  établissait  de  nouveaux  droits  :  or,  «  les 
excessives  impositions  n'ont  jamais  augmenté  les  revenus  de 
V.  M.  ».  Les  protestataires  font  craindre  que  le  commerce  de 
France  ne  se  détourne  vers  Genève  ou  Avignon.  «  Les  anciens 
droits  ont  été  réglés  avec  connaissance  de  la  valeur  des  marchan- 
dises, parce  que  les  négociants  y  étaient  appelés  »  :  mais,  depuis 
que  les  fermiers  tiennent  le  premier  rôle,  les  affaires  vont  mal. 
L'augmentation  sur  les  importations  étrangères  entraînera  des 
représailles  :  or,  les  exportations  françaises  sont  très  nombreuses 
et  très  variées  et  péricliteront.  De  là  le  chômage,  «  le  nombre  des 
inutiles  et  des  mendiants  augmentera  »  et  les  ouvriers  émigreront 
en  pays  étranger.  Les  voisins  de  la  France,  au  contraire,  «  con- 
naissent par  expérience  que  la  liberté,  soit  aux  marchandises,  soit 
aux  personnes,  fait  fleurir  le  négoce  ».  Le  retrait  des  mesures 
nuisibles  est  donc  demandé.  Protestation  nourrie  de  faits. 

5876.  Almanach  ou  Calendrier...,  où  sont  marqués  les  jours 
des  foires,  les  fêtes  qui  se  gardent  au  Palais  et  au  Châtelet,  et  le 
départ  des  courriers  ordinaires  pour  le  dedans  et  le  dehors  du 
royaume,  Paris,  1683,  in-8°. 

Cet  almanach  paraît  jusqu'en  1699,  sauf  pendant  les  années 
1685,  1688.  1G89  et  1691.  En  1700,  il  devient  l'almanach  royal,  titre 
qu'il  portera  depuis  lors.  —  V.  G.  Brunet,  Bul.  Bib.,  1841,  p.  469. 

5877.  Blegny  ( Nicolas  de).  Le  livre  commode  des  adresses  de 
Paris  par  Abraham  du  Pradel.  Paris,  1691,  in-12°.  —  Aut.  édit.  : 
1692  ;  —  1878,  in-12°,  2  vol.,  édit.  critique  p.  Ed.  Foumier. 

L'apothicaire  Blegny  eut  l'idée  de  publier  une  sorte  d'  «  alma- 
nach »  dans  le  but  de  faire  connaître  ses  produits  et  d'y  intéresser 
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les  lecteurs  en  leur  fournissant  des  adresses-réclames  de  commer- 
çants. Devant  le  succès  de  son  livre  auprès  des  Parisiens,  des 
provinciaux  et  des  étrangers  séjournant  provisoirement  dans  la 
capitale,  il  publia  en  1692  une  seconde  édition,  augmentée  :  à  la 
liste  des  marchands,  il  ajouta  les  adresses  des  fermiers,  des  mem- 
bres du  Conseil  d'État,  et  de  particuliers  même.  A  la  suite  de 
nombreuses  plaintes,  le  livre  fut  saisi  et  détruit.  11  ne  faut  pas 
dédaigner  de  le  consulter  :  ou  y  trouvera  des  détails  curieux  et 
amusants. 

5878.  Savary  (Jacques),  1622-1690.  Le  parfait  négociant  ou 
instruction  générale  pour  ce  qui  regarde  le  commerce  des  mar- 
chandises de  France  et  des  pays  étrangers,  Paris,  1075,  in-4°.  — 
Aul.  édit.  :  — Paris  ou  Lyon.  L679,  1688,  1697,  1712,  L713,  1721,  1757 
(augmentée  par  ses  deux  (ils,  in-4°,  2  vol.),  1777,  an  vin.  —  Trad. 
allem.  (1676),  hollandaise  (1683),  anglaise,  italienne. 

Né  à  Doué  en  Anjou,  maître  mercier  à  Paris,  Savary  fut  nommé 
membre  de  la  commission  constituée  pour  la  «  réforme  »  du  com- 
merce, prit  une  part  active  aux  délibérations  au  point  qu'on  le 
considère  comme  le  véritable  inspirateur  de  la  grande  ordonnance 
de  1673  (*),  dont  son  ouvrage  est  le- commentaire.  Dans  la  préface, 
il  explique  qu'ayant,  par  sa  vie  et  ses  emplois,  acquis  des  connais- 
sances sûres  et  étendues,  il  a  formé  le  dessein  «  de  donner  des 
maximes  à  la  jeunesse  qui  voudra  entrer  dans  le  commerce,  afin 
qu'elle  se  puisse  bien  conduire  dans  son  entreprise  et  éviter  les 
malheurs  qui  accompagnent  cette  profession  ».  De  celle-ci,  il  a  le 
culte  et  le  traduit  en  termes  lyriques  :  il  n'est  point,  dit-il,  «  de 
profession  où  l'esprit  et  le  bon  sens  soient  plus  nécessaires  »  :  au 
négociant  il  faut  des  qualités  physiques  et  intellectuelles  :  c'est 
une  éducation  spéciale  à  faire.  Savary,  qui  voudrait  voir  la  noblesse 
se  tourner  vers  le  commerce,  examine  alors  toutes  les  matières 
(ce  que  doit  être  un  bon  vendeur,  la  question  de  la  chance  qui  peut 
seconder  ou  annihiler  les  qualités,  ce  que  doit  être  la  boutique, 
etc.).  Pour  le  commerce  de  gros,  l'association  de  plusieurs  mar- 
chands vaut  mieux  qu'un  seul  et  elle  devrait  avoir  des  commis- 
sionnaires, qui  seraient  en  même  temps  des  banquiers.  Pour  le 
commerce  extérieur,  beaucoup  de  prudence  est  indispensable  : 
comme  il  exige  de  gros  capitaux,  le  système  des  sociétés  sera  le 
meilleur  ;  parmi  les  associés  l'un  résidera  hors  de  France,   etc. 

1.  Pour  cette  ordonnance,   \.    n"    6282. 
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Savary  insère  des  actes  officiels,  règlements,  déclarations,  arrêts, 
etc.  —  Le  t.  II  (édit.  de  1757)  contient  les  Parères  ou  Avis  et  conseils 
sur  les  plus  importantes  matières  du  commerce  (première  édit., 
1688)  :  exemples  d'où  Savary  tire  les  conseils,  arrêts  du  parle- 
ment et  jugements.  —  Levasseur  a  justement  appelé  ce  livre  le 
manuel  du  marchand. 

Voir:  —  Ph.  Bellanger.  Rev.  Anj.  et  M.L.,  1856,  t.  II.  p.  197  et  371; 
—  H.  Hauser,  Les  débuts  du  capitalisme,  Paris.  1927,  iii-16°,  chap.  vu, 
p.  266,  ou  Rev.  hist.  écon.,  1925. 

5879.  MorroiRET  de  Blainville  (Antoine).  Nouveau  traité  du 
grand  négoce  de  Franeq  pour  la  correspondance  des  marchands, 
Rouen,  1698,  in-12°.  —  Aut,  édit.  :  1729,  2  vol.  (augmentée). 

Dans  les  trois  parties  de  son  ouvrage,  l'auteur,  dijonnais,  a 
répandu  beaucoup  de  choses  inutiles.  Il  a  écrit  un  traité  technique 
pour  éviter  les  erreurs  aux  commerçants,  dit-il,  et  ainsi  il  indique 
la  valeur  de  diverses  mesures,  p.  ex.  l'aune,  dans  plusieurs  villes. 
C'est  une  sorte  de  manuel  que  le  négociant  doit  consulter  pour  ne 
pas  perdre  du  temps  à  des  calculs  trop  compliques. 

5880.  Ricard  (Samuel).  Traité  général  du  commerce...,  Amster- 
dam, 1700,  in-4°.  —  Aut,  édit,  :  1705,  1721,  1723,  1781  (in-4°,  2  vol., 
entièrement  refaite  par  M.  de  M.). 

Ce  traité  comprend  deux  parties.  D'abord,  trois  livres,  bourrés 
de  faits  et  d'indications,  forment  le  tableau  du  commerce  des  prin- 
cipaux états  (t.  I,  p.  510  et  sq.  pour  la  France).  Puis  ce  sont  des 
notions  sur  les  monnaies,  poids  et  mesures  dans  le  monde,  sur  les 
changes  dans  les  principales  villes  de  commerce  de  l'Europe,  etc. 
Le  tout  constitue  un  mémento  pour  les  négociants. 

5881.  Pelletier  (Jean).  Mémoires  pour  te  rétablissement  du 
commerce  de  la  France,  1701,  in-12°.  Nous  n'avons  pu  avoir  com- 
munication de  cet  ouvrage,  écrit  au  moment  de  l'enquête  faite  sur 
le  commerce. 

5882.  Bourgogne  (Louis,  duc  de).  Mémoire  sur  Vêlai  financier 
et  économique,  écrit  vers  1709  :  v.  chapitre  Histoire  administrative, 
finances. 

5883.  Huet  (Pierre  Daniel).  Le  grand  trésor  historique  et  poli- 
tique du  florissant  commerce  des  Hollandais  dans  tous  les  étals  et 
empires  du  monde,  Rouen,  1712,  in-12°,  332  p. 
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A  la  fin  du  titre  de  ce  livre  attribué  à  Huet,  on  lit  :  «  ouvrage 
aussi  curieux  que  nécessaire  aux  négociants,  très  propre  à  réta- 
blir le  commerce  de  la  France  ».  Très  sérieusement  fait,  il  contient 
beaucoup  de  notions  précises  sur  le  commerce  hollandais  :  il  a  été 
écrit  pour  exciter  les  Français  à  imiter  leurs  rivaux,  parce  que, 
dans  un  pays,  le  commerce  est  tout. 

5884.  Sa  va  h  y  des  Brtslons  (Jacques).  Dictionnaire  universel 
du  commerce...,  Paris,  1723,  in-f°,  vol.  —  Aut.  édit.  :  Paris, 
1730,  4  vol.  (supplément  de  Philémon  Louis  Savary),  1741  (3  vol.), 
1748  ;  —  Genève,  1750  ;  —  Copenhague,  1759-1765. 

Ce  dictionnaire  fut  commencé  en  1700  par  le  fils  de  l'auteur  du 
Parfait  négociant  sous  l'inspiration  d'Henri  d'Aguesseau.  Avec 
l'aide  de  son  frère,  Savary  des  Bruslons  consulta  les  documents 
qui  lui  furent  communiqués  par  le  conseil  du  commerce,  les  pièces 
administratives  enfermées  dans  les  dépôts,  les  mémoires  dressés 
par  les  intendants  en  1698,  les  rapports  des  consuls,  les  états 
établis  en  1692  et  1693  par  les  inspecteurs  des  manufactures,  Ins- 
pecteur général  à  la  douane  de  Paris,  il  a,  en  outre,  pris  de  nom- 
breuses notes.  De  cette  vaste  documentation  est  sorti  le  diction- 
naire. Il  est  précédé  d'une  préface  étendue,  dissertation  minu- 
tieuse et  fouillée  sur  1'  «  l'état  général  du  commerce  »  dans  le 
monde  depuis  les  temps  les  plus  anciens.  L'auteur  indique  ensuite 
avec  netteté  ses  intentions  :  «  C'est  principalement  pour  leur  (les 
marchands)  faciliter  les  moyens  de  faire  heureusement  ce  com- 
merce tant  au  dedans  qu'au  dehors  du  royaume...  qu'on  leur  offre 
aujourd'hui  le  dictionnaire  universel  du  commerce  ».  Celui-ci,  dans 
lequel  sont  parfois  insérés  des  documents,  fut  une  œuvre  utile  qui 
rend  encore  aujourd'hui  des  services. 

Voir:  —  L.  Vignols,  Ann.  Bret.,  1928-1929,  t.  XXXVIII,  p.  742. 

5885.  Arnoild  (Ambroise  Marie),  1750?-181.  De  la  balance  du 
commerce  et  des  relations  commerciales  extérieures  de  la  France.., 
Paris,  1791,  in-8°,  2  vol. 

Chef  de  bureau  du  commerce  jusqu'en  1794,  émigré  après  le 
13  vendémiaire,  puis  membre  des  Anciens,  des  Cinq-Cents  et  du 
Tribunat,  Arnould  finit  sa  carrière  agitée  comme  maître  des  comp- 
tes. Il  était  bien  placé  pour  avoir  des  renseignements  sûrs  et  nom- 
breux. Son  livre,  très  documenté,  appuyé  sur  les  sources,  est 
sérieusement  fait  et  a  une  réelle  importance. 
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Voir,  pour  ce  paragraphe:  —  H.  Pigeonneau.  Histoire  du  commerce 
de  la  France,  Paris,  1885-1889,  in-8°,  2  vol.;  —  Arnauné.  An.  Se.  Polit., 
1910.  t.  XXV,  p.  1  et  143  (Colbert)  ;  —  E.  Levasseur.  Histoire  du  com- 
merce de  la  France,  Paris,  1911,  in-8°,  2  vol.  (bon)  :  —  H.  Sée,  Bev.  hist. 
mod..  1928,  juillet-août,  p.  283-286. 

2°  Conseil  et  Chambres  de  commerce 

5886.  Colbert.  Mémoire  sur  le  commerce..,  pub.  p.  P.  Clément, 
Lettres  et  instructions  de  Colbert,  t.  II,  p.  cclxiii-cclxxii. 

Ce  long  mémoire  fut  lu  par  le  ministre  «  au  premier  conseil  de 
commerce  tenu  par  le  roi,  dimanche  3  août  1664  ».  Après  avoir 
résumé  l'histoire  commerciale  jusqu'à  Louis  XIV,  Colbert  examine 
s'il  est  avantageux  ou  non  de  s'appliquer  au  rétablissement  du 
commerce,  les  raisons  pour  et  contre,  l'état  fâcheux  auquel  ce 
commerce  était  en  1661,  et  enfin  les  mesures  qu'il  convient  de 
prendre.  Toute  la  politique  de  Colbert  est  exposée  dans  ce  docu- 
ment important. 

5887.  Documents,  pub.  p.  Hutteau  d'Orïgny,  Histoire  du  bureau 
du  commerce  et  du  conseil  royal  des  finances  et  du  commerce, 
Paiis,  1857,  in-8°,  t.  I,  p.  105,  134  et  419.  —  On  trouve  là  l'article  10 
de  l'édit  de  septembre  1664,  créant  le  conseil  du  commerce  ;  — 
l'arrêt  du  29  juin  1700  et  autres  actes  instituant  un  nouveau  conseil 
de  commerce  ;  le  «  département  des  intendants  du  commerce  », 
-divisé  en  deux  bureaux,  l'un  pour  le  trafic  de  l'intérieur  et  de, 
l'extérieur  par  terre,  l'autre  pour  le  commerce  extérieur  et  mari- 
time, année  1706  ;  —  le  règlement  pour  l'instruction  des  affaires 
au  conseil  du  commerce,  année  1708  (9  articles). 

5888.  Inventaire  analytique  des  procès-verbaux  du  conseil  du 
commerce,  1700-171 1,  pub.  p.  Bonnassieux  et  Lelong,  Paris,  1900, 
in-4°,  avec  introduction  et  tables  :  cette  indication  des  sources  est 
un  instrument  essentiel  de  travail. 

5889.  Election  d'un  député  au  conseil  du  commerce,  doc.  pub. 
p.  Ch.  de  Beaurepaire,  Bul.  Soc.  Normandie,  1893-1895,  t.  VII, 
p.  305.  Il  s'agit  de  l'élection  de  Nicolas  Mesnager.  Sont  publiés  le 
texte  de  la  délibération  et  la  liste  des  députés  marchands  qui  y  ont 
pris  part  :  élection  faite  à  l'unanimité. 

5890.  Des  Casaux  du  Hallay  (Jean).  Mémoire  sur  l'état  du  com- 
merce en  1701,  pnb.  p.  A.  de  Boislisle,  Correspondance  des  conlrô- 
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leurs  généraux,   I.  II,  p.  482-499,  et,  en  ext.,   p.   Lebeuf.   Histoire 
du  Commerce  de  Nantes,  Paris,  1857,  in-8°,  p.  133-136. 

Député  de  Nantes  au  conseil  du  commerce  de  1700,  Fauteur 
réclame  la  liberté,  «  ànie  et  élément  du  commerce  »  ;  il  proteste 
contre  l'abus  des  droits  (30  de  Roanne  à  Nantes)  et  propose  une 
série  de  réformes  :  il  se  montre  hostile  aux  privilèges  des  compa- 
gnies de  commerce. 

Voir:  —  J.  Gain,  Rev.  hist.  mod.  et  cont.,  1913,  t.  XVIII. 

5891.  Sur  Je  conseil  de  1700  et  les  chambres  de  commerce,  v. 
n°  5569. 

5892.  Édil  ordonnant  rétablissement  de  chambres  particulières 
de  commerce,  pub.  p.  H.  Léon,  Étude  historique  sur  la  chambre 
de  commerce  de  Bayonne,  Paris,  1869,  in-8°,  p.  163.  Édit  du  30  août 
1701  :  création  dans  dix  villes  du  royaume  pour  recevoir  les 
mémoires  des  marchands  (propositions  ou  plaintes)  :  après  discus- 
sion, les  chambres  enverront,  avec  leur  avis,  ces  mémoires  au 
conseil  du  commerce.  Une  assemblée  préliminaire  devra  être  tenue 
pour  établir  les  modalités  de  l'institution  :  le  procès-verbal  en 
sera  remis  aux  intendants  qui  Je  feront  parvenir  à  Sa  Majesté. 

5893.  BORDEAUX.  —  Sur  la  chambre  de  commerce,  organisée 
en  1705,  v.  les  travaux,  faits  d'après  les  sources,  mais  sans  publi- 
cation de  documents,  de  A.  Brutaiis,  Act.  acad.  Bord.,  1893,  t.  LV, 
p.  255-350,  et  M.  Lhéritier,  Histoire  des  rapports  de  la  Chambre  de 
commerce  de  Guienne  avec  les  intendants,  Bordeaux,  1913.  in-8°r 
chapitres  i  et  il  Importance  de  cette  assemblée  dès  le  début. 

5894.  LA  ROCHELLE.  —  Arrêt  du  21  octobre  1710,  pub.  p. 
Garnault,  Le  commerce  rochelais  au  XVIIIe  siècle,  Paris,  1887, 
in-8°,  p.  15.  C'est  l'arrêt  de  création  de  la  chambre  de  commerce  r 
ses  vingt  articles  en  déterminent  la  composition,  les  attributions, 
etc.  L'installation  n'eut  pas  lieu  pour  l'instant,  peut-être  à  cause 
de  la  guerre. 

5895.  LYON.  —  Arrêt  du  20  juillet  1702,  pub.  p.  E.  Pariset, 
Histoire  de  la  Chambre  de  commerce  de  Lijon,  Lyon,  1889,  in-4°r 
t.  I.  Cet  arrêt  devint  la  «  charte  constitutive  »  de  la,  chambre  :  il 
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fixe  la  composition  (prévôt  des  marchands,  un  échevin  négociant, 
un  ancien  consul,  tous  des  marchands  ou  anciens  marchands  : 
réunion  hebdomadaire,  registre  des  séances,  élections,  envoi  des 
mémoires  importants  au  contrôleur  général,  etc.).  Les  délibéra- 
tions sont  analysées  et  des  ext.  de  la  correspondance  reproduits  : 
en  appendice,  liste  des  prévôts  des  marchands,  des  députés  du 
commerce  et  des  directeurs  de  la  chambre, 

5896.  MARSEILLE.  —  Deux  travaux  solides  ont  été  composés 
sur  la  chambre  de  cette  ville.  —  O.  Teissier,  Inventaire  des  archi- 
ves historiques  de  la  chambre  de  commerce  de  Marseille,  Marseille, 
1878-1882,  in-l*°,  2  vol.,  avec  un  précis  historique.  Dans  ce  précis. 
sont  analysés  les  actes  officiels,  en  particulier  le  règlement  du 
13  novembre  1650  qui  réorganise  le  bureau  du  commerce  et  lui 
donne  le  nom  de  chambre  :  dans  l'inventaire,  des  documents  sont 
intégralement  publiés,  p.  ex.  pour  les  années  1623,  1652,  etc.,  poul- 
ies consulats  et  pour  le  commerce  général.  —  J.  Fournie]-,  La 
Chambre  de  commerce  de  Marseille  et  ses  représentants  à  Paris, 
Marseille,  1920,  in-8°,  334  p.  ;  fait  d'après  les  archives  de  la  cham- 
bre. En  appendice,  quatre  pièces  importantes  :  —  Délibération  pour 
l'élection  des  négociants  qui,  avec  les  échevins,  nommeront  les 
douze  marchands  entre  lesquels  sera  choisi  le  député  au  conseil  du 
commerce,  1700  ;  —  Instruction  de  la  Chambre  au  député  Joseph 
Fabre  (1700)  pour  demander  la  suppression  des  bureaux  créés  pour 
la  levée  de  nouveaux  droits,  l'entrée  libre  des  marchandises,  le 
monopole  du  commerce  du  Levant  pour  Marseille  :  passe  en  revue 
les  divers  produits,  marque  son  opposition  à  Cette,  aux  négociants 
de  Tours  et  de  la  Flandre,  etc.;  —  Compte  de  recettes  et  de  dépenses 
du  député,  curieux  pour  les  dépenses  faites  dans  le  but  d'avoir  des 
agents  secrets  (1704)  ;  —  Lettre  de  recommandation  de  Desmaretz, 
en  faveur  d'un  candidat  à  l'élection  du  député  de  Marseille  au 
conseil  de  commerce. 

5897.  ROUEN.  —  Registre  des  délibérations....,  utilisé  par  H. 
Wallon,  La  Chambre  de  commerce  de  la  province  de  Normandie, 
Rouen,  1903,  in-4°,  395  p.  Chambre  de  commerce  créée  en  juillet 
1703.  Analyse  et  citation  de  documents,  p.  ex.  des  lettres  de  Cha- 
millart  sur  la  constitution  de  cette  assemblée  et  les  élections, 
—  détails  sur  les  délibérations,  —  à  la  fin,  liste  du  personnel. 
Ouvrage  utile. 
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3°  Juridiction  consulaire 


5898.  Documents,  pub.  p.  E.  Genevois,  Histoire  critique  de  la 
juridiction  consulaire,  Paris,  1866,  in-8°,  xiv-307  p.  Dans  cette 
histoire  générale,  on  trouve  la  déclaration  du  2  octobre  1610,  enjoi- 
gnant aux  juges  consulaires  de  ne  pas  sortir  de  leurs  attributions 
et  de  ne  pas  empiéter  sur  celles  des  autres  magistrats,  —  des 
extraits  de  l'ordonnance  de  1667,  modifiant  sur  quelques  points  la 
•procédure  instituée  par  redit  de  1563,  —  des  ext.  de  l'ordonnance 
générale  de  1673,  —  et  l'arrêt  du  13  avril  1679  enlevant  à  la  juri- 
diction consulaire  la  connaissance  des  faits  relatifs  au  commerce 
maritime  et  la  rendant  aux  juges  de  l'amirauté.  Tous  ces  docu- 
ments sont  fort  utiles  pour  connaître  une  institution  encore  peu 
étudiée. 

5899.  Toubeau  (Jean).  Les  institutes  du  droit  consulaire  ou  les 
éléments  de  la  jurisprudence  des  marchands,  Paris,  1682,  in-4°, 
750  p.  —  Aut.  édit.  :  1700,  in-4°. 

L'auteur  fut  à  trois  reprises  prévôt  des  marchands  de  Bourges  : 
il  a  lu  énormément  et  fait  preuve  d'une  grande  érudition  sur  une 
matière  que,  comme  imprimeur  libraire,  il  connaissait  fort  bien. 
Dédiant  son  traité  à  Colbert,  il  expose  avec  netteté  ses  intentions 
pratiques.  Comme  les  juges  et  consuls  «  n'ont  point  eu  comme 
ailleurs  des  collèges  pour  y  être  enseignés  »  et  comme  les  juridic- 
tions consulaires  étaient  tellement  «  énervées  qu'elles  n'étaient 
presque  plus  reconnaissables  »,  Toubeau  a  voulu  combler  cette 
lacune  et  éclairer  le  sujet  «  pour  le  bien  de  l'État  ».  Il  l'a  divisé 
en  deux  livres.  Le  premier  traite  (27  chapitres)  des  juges  et  con- 
suls, de  leurs  charges,  de  la  juridiction,  procédure,  compétence, 
exécution  des  sentences  :  le  second  (12  chapitres),  des  maximes, 
livres-journaux,  sociétés,  change,  commerce  maritime,  banque- 
route, etc.  Il  appuie  son  argumentation  sur  toutes  sortes  de  pièces  : 
«■Je  comprends,  dit-il,  dans  ce  livre  les  édits  et  déclarations  qui 
sont  l'âme  de  l'ouvrage  ;  j'y  joins  les  arrêts  et  les  sentiments , des 
docteurs  français  et  étrangers,  et  je  rapporte  quelquefois  l'usage 
et  les  sentences  des  juges  et  consuls  pour  en  conserver  la  pra- 
tique ».  Cette  compilation  sérieuse,  où  toute  la  matière  est  traitée 
et  qui  fit  autorité,  fut  donc,  comme  l'espérait  Toubeau,  un  «  ouvrage 
d'un  très  grand  secours  au  palais,  utile  à  tous  marchands  et  négo- 
ciants et  nécessaire  aux  juges  et  consuls  ». 
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5900.  Aguesseau  (chancelier  d').  Mémoire  sur  les  juridictions 
consulaires,  dans  Œuvres,  édit.  1783,  t.  XI,  p.  634  :  n'a  pas  d'im- 
portance générale,  discussion  juridique  sur  une  réforme  à  effectuer 
dans  cette  juridiction. 

Voir:  —  A.  Lefas,  Rev.  droit,  1924,  4e  série,  t.  III,  p.  83-120. 

5901.  ANGOULÊME.  —  Procès-verbal,  pub.  p.  L.  Viroulaud, 
Bul.  Soc.  Char.,  1923,  8e  série,  t.  XIV,  p.  cxviu-cxxn  :  procès- 
verbal  de  la  nomination  des  premiers  juge  et  consuls  de  cette 
Chambre  consulaire  établie  en  1710. 

5902.  AUVERGNE.  —  Documents,  pub.  p.  M.  Gohendy,  Mono- 
graphie  historique  de  la  juridiction  consulaire  en  Auvergne,  Cler- 
mont-Ferrand,  1856,  in-8°,  68  p.  On  trouve,  dans  cet  ouvrage,  plu- 
sieurs pièces  intéressantes  :  règlement  très  minutieux  de  l' inten- 
dant en  1618  pour  éviter  les  conflits  de  préséances  et  de  rangs  lors 
des  assemblées  générales,  —  règlement  important  de  1714  pour 
Clermont-Ferrand  sur  la  date  de  nomination  des  juges,  la  céré- 
monie à  cet  égard  fixée  avec  la  plus  grande  précision  dans  ses 
détails  successifs,  la  tenue  des  audiences,  les  fonctions  et  devoirs 
des  juges,  —  édit  de  1701,  déclarant  que  les  nobles  ne  dérogent  pas 
s'ils  font  le  commerce  de  gros  par  terre,  exemptant  le  chef  en 
exercice  de  toute  juridiction  consulaire  du  logement  des  gens  de 
guerre,  de  garde  et  de  guet  ;  —  en  plus,  liste  de  juges  et  consuls. 
Très  utile. 

5903.  AUXERRE.  —  V.  Ch.  Demay,  Bul.  Soc.  Yon.,  1894, 
t.  XLVIII,  p.  153-205  :  étude  d'ensemble  bien  faite,  mais  pas  de 
pièces. 

5904.  BRETAGNE.  —  V.  A.  Briend,  Les  juridictions  consu- 
laires en  Bretagne  avant  la  Révolution,  Rennes,  1924,  in-8°,  xi- 
116  p.  :  étude  d'après  les  archives  de  Nantes,  Saint-Malo  et  Quim- 
per  :  les  documents  montrent  l'opposition  des  Bretons  à  la  création 
et  au  fonctionnement  de  ces  juridictions. 

5905.  DUNKERQUE.  —  Édit  du  roi  portant  établissement  d'une 
juridiction  consulaire...,  dans  Bouly  de  Lesdain,  Histoire  de  la 
juridiction  consulaire  de  Dunkerque,  Dunkerque,  1926,  in-8°,  p.  95  : 
trois  marchands  seront  nommés  par  l'intendant,  ainsi  que  le  gref- 
fier  :  ils  exerceront  pendant  un  an  ;  l'appel  de  leurs  sentences  sera 
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porté  devant  le  parlement  de  Paris  :  redit  de  création  est  de  1700, 
la  juridiction  fonctionnera  en  1776  seulement. 

5906.  LA  ROCHELLE.  —  V.  E.  Garnault,  La  juridiction  consu- 
laire et  la  bourse  de  La  Rochelle,  La  Rochelle,  1896,  in-4°,  xn- 
220  p.  (ext.  C.  arch.  Fr.,  1894,  session  Saintes  et  La  Rochelle, 
p.  342)  :  élude  sérieuse  dé  cette  institution  créée  en  1565  et  de  ses 
divers  locaux  :  niais  pas  de  documents. 

5907.  LILLE.  —  Êdit  de  février  1713,  pub.  p.  H.  Convain,  La 
Chambre  consulaire  de  Lille,  Lille,  1924;,  in-8°,  383  p.  :  édit  de 
création  en  33  articles  «  pour  favoriser  le  commerce  de  leur  ville 
qui  est  considérablement  augmenté  ainsi  que  te  nombre  des  habi- 
tants »  :  un  juge  et  quatre  consuls  élus  annuellement  par  les  magis- 
trats en  charge,  se  renouvelant  par  moitié  tous  les  ans  et  chargés 
de  «  vider  sommairement  les  procès  qui  seront  portés  devant  eux  » 
sans  recevoir  d'épices  :  ils  jugent  définitivement  jusqu'à  500  livres  : 
au-dessus,  appel  au  parlement  de  Flandre  :  personnel,  greffier, 
huissiers,  sergents.  Les  négociants  remercient  par  un  mémoire  le 
roi.  Puis,  étude  faite  d'après  les  registres  du  greffe.  —  Compléter 
avec  A.  Lefas,  La  juridiction  consulaire  de  Lille  et  le  protocole 
d'Adrien  Haillon.  Lille,  1922,  in-8°,  166  p. 

5908.  LYON.  —  Documents,  pub.  p.  J.  Vaesen,  Mém.  Soc. 
Lyon,  1877-1878,  t.  XII,  p.  1-270.  Cette  étude  sur  la  Conservation 
des  privilèges  royaux  des  foires  de  Lyon  peut  être  considérée 
comme  une  source  :  les  édits  du  xvir3  siècle  sont  analysés  a  partir 
de  la  page  62  :  les  pièces  justificatives  (nos  9  et  sq.)  concernent  les 
assemblées  de  notables  tenues  en  1610  et  1615  sur  la  réunion  de 
la  Conservation  au  consulat,  en  1621  sur  les  droits  du  receveur  des 
consignations  ;  —  à  la  fin,  liste  des  conservateurs  depuis  redit  de 
J655.  —  V.  Godart,  La  juridiction  consulaire  à  Lyon,  Lyon.  1905, 
in-i°  (bibliog.). 

5909.  ORLÉANS.  —  Pièces,  pub.  p.  A.  Breton,  Mém.  Soc.  OrL, 
1905,  t.  XXIX.  [).  1-226  :  p.  ex.,  assemblée  du  commerce  du  21  juil- 
let J()55,  let.  du  roi  (1657),  etc.  ;  —  liste  des  juges  consuls. 

5910.  PARIS.  —  Recueil  contenant  les  édits  et  déclarations  du 
roi  sur  rétablissement  et  confirmation  de  la  juridiction  des  consuls 
en  la  ville  de  Paris  et,  autres,  cl  les  ordonnances  et  arrêts  donnés 
en  fureur  de  relie  justice,  Paris  1705,  in-i°,  nouvelle  édition,  mise 
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à  jour  de  recueils  antérieurs,  p.  ex.  celui  de  1652.  Sur  la  façon 
dont  ce  recueil  a  été  formé,  v.  Denière  (n°  suivant)  :  pièces  clas- 
sées en  plusieurs  livres.  On  y  trouve  une  instruction  générale  sur 
la  juridiction  consulaire  avec  les  noms  des  villes  où  elle  fonctionne, 
les  actes  officiels  depuis  1563,  le  règlement  pour  l'élection  du  juge 
et  des  quatre  consuls,  et  le  catalogue  de  ces  magistrats  jusqu'en 
1704.  Recueil  essentiel  et  commode. 

5911.  Documents,  pub.  p.  G.  Denière,  La  juridiction  consulaire 
de  Paris,  Paris,  1872,  in-8°,  588  p.,  ouvrage  qu'il  faut  considérer 
comme  une  source.  Outre  les  documents  insérés  en  pailie  dans 
l'exposé,  l'appendice  constitue  un  recueil  volumineux  :  pour  le 
xvne  siècle,  déclarations  de  1610  et  de  1611,  titre  XVI  de  l'ordon- 
nance de  1667,  titre  XII  de  celle  de  1673,  actes  de  1698  (l'un  du 
lieutenant  civil  pour  délimiter  la  compétence  des  juges  consu- 
laires, l'autre  du  parlement  pour  fixer  les  juridictions  et  éviter  les 
conflits),  ordre  et  cérémonie  de  l'élection,  noms  et  surnoms  ôi>* 
juges  et  consuls  jusqu'en  1704,  liste  complète.  Est  de  première 
importance. 

5912.  Ordre  chronologique  des  juges  et  consuls  de  la  ville  de 
Paris  depuis  leur  établissement,  si.,  1755,  in-4°,  31  p.  :  simple  liste 
de  noms  :  élection  annuelle  d'un  juge  et  de  quatre  consuls  «  deux 
ou  trois  jours  avant  la  Chandeleur  »  :  à  côté  de  chaque  nom  est 
indiquée  la  profession. 

Voir:  —  L.  Glasson.  Les  juges  et  consuls  des  marchands,  Paris.  1897, 
in-8°   (ext.  Nouv.  Bev.  droit  fr.,  janv.-fév.  1897). 

5913.  ROUEN.  —  Recueil  de  ce  qui  s'est  passé  de  mémorable 
en  la  juridiction  des  prieur  et  consuls  de  la  ville  de  Rouen,  large- 
ment utilisé  p.  G.  H.  Faucon,  La  juridiction  consulaire  de  Rouen, 
Evreux,  1905,  in-4°,  xn-302  p.  Ce  recueil  fut  commencé  par  un  gref- 
fier en  1648.  Est  publié  un  arrêt  du  parlement  de  Rouen  (19  fév. 
1715)  pour  l'élection  des  prieur,  juges  consuls  et  syndic  :  250  per- 
sonnes, choisies  par  les  magistrats  en  charge,  feront  les  élec- 
tions. —  Liste  des  élus,  des  greffiers. 

5914.  Recueil  des  édils,  déclarations...  concernant  la  juridic- 
tion consulaire  de  Rouen,  1718,  in-4°.  —  Aut.  édit.,  :  si.,  1775,  in-4°. 
: —  Ce  recueil  essentiel  a  été  utilisé  par  H.  Lafosse,  La  juridiction 
consulaire  de  Rouen,  Rouen,  1922,  in-8°,  vin  —  309  p.  Dans  ce  livre, 
sont  beaucoup  de  documents,   en  particulier  le  Procès-verbal  de 
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l'assemblée  générale  tenue  le  19  août  1632  pour  l'élection  d'un  com- 
mis chargé  de  dresser  les  polices  d'assurances  (détails  minutieux 
sur  les  garanties  à  exiger  de  lui),  des  ext.  des  assemblées  de  1664 
et  1674,  —  une  lettre  de  Mesnager  à  propos  d'un  impôt  sur  les 
cartes  à  jouer  (10  nov.  1701),  etc. 

5915.  TOULOUSE.  —  Becueil  générai  des  édits,  déclarations, 
lettres  patentes  du  roi,  arrêts  du  conseil  et  de  la  cour  du  parlement 
en  faveur  des  prieurs  et  consuls  de  la  bourse  commune  des  mar- 
chands à  Toulouse...,  Toulouse,  1753,  in-4°  :  cité  par  le  Père 
Lelong,  n°  37.790. 

5916.  TOURS.  —  Documents,  pub.  p.  H.  Faye,  Mém.  Soc. 
Touraine,  1904,  t.  XLIII,  p.  1-93  :  renseignements  peu  nombreux, 
mais  très  précis  pour  le  xvne  siècle  :  parmi  les  pièces  justificatives, 
acte  de  1671  (acquisition  du  palais  consulaire,  noms  des  juges  et 
consuls,  élection  des  nouveaux  magistrats)  :  étude  solide. 

5917.  TROYES.  —  Documents,  pub.  p.  J.  Piétresson  de  Saint- 
Aubin,  La  juridiction  consulaire  à  Troyes,  Troyes,  1928,  in-8°, 
157  p.  Cinq  documents  importants  en  appendice  :  sentence  des 
juges  consuls  contre  le  procureur  syndic  qui  n'accomplit  pas  son 
office  (1606),  arrêt  du  parlement  portant  que  les  juges  consuls 
doivent  prêter  serment  devant  le  lieutenant  général  en  la  chambre 

'du  conseil  et  non  devant  les  anciens  juges  (1660),  acte  de  la  muni- 
cipalité (1673),  projet  de  racheter  le  greffe  pour  éviter  l'augmenta- 
tion des  frais  et  de  lever  une  taxe  sur  les  marchands  (1687),  lettre 
de  d'Aguesseau  qui  défend  aux  juges  consuls  de  dépasser  leurs 
attributions  et  d'empiéter  sur  la  justice  ordinaire  (1709).  —  Cf.  :  — 
Ann,  A.,  1848,  2e  partie,  p.  59-72. 

Voir,  en  outre  :  —  J.  Guineau.  Sur  les  progrès  du  commerce  à  Limoges 
et  V établissement  de  sa  juridiction  consulaire,  1822.  in-12°  ;  —  L.  Magnan, 
Hist.  des  juges  consuls  de  Marseille,  1906,  in-8°  :  —  Renoul,  Le  tribunal 
consulaire  à  Nantes,  1870,  in-8°  ;  —  Breuillac-Laydet,  La  juridiction 
consulaire  à  Niort,  1880,  in-8°. 

4°  Tarifs,  douanes  et  péages 

•  5918.  Tarif  général  des  droits  de  sorties  et  entrées  du  royaume 
et  des  provinces  èsquelles  les  bureaux  ne  sont  établis,  -ordonnés 
être  levés  sur  toutes  les  marchandises..,  arrêté  au  conseil  royal  le 
18  septembre  1664  avec  Védit  du  roi  du  même  mois  et  an....,  Paris, 
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1681,  in-4°.  Des  recueils  contenant  cet  édit  et  celui  de  1667  ont  été 
ensuite  publiés,  p.  ex.  celui  qui  parut  à  Rouen,  1758,  in-4°,  2  vol..» 
Ces  édits  se  trouvent  aussi  dans  le  livre  de  J.  Dufresne  de  Fran- 
cheville,  Histoire  générale  et  particulière  des  finances  :  histoire 
des  droits  de  sortie  et  d'entrée  du  tarif  de  I66i,  Paris,  1738,  in-4°, 
2  vol.  Cet  ouvrage  de  premier  ordre  a  été  composé  pour  essayer  de 
mettre  fin  aux  difficultés  soulevées  par  les  actes  relatifs  au  tarif 
de  1664.  C'est,  dit  Fauteur,  «  un  recueil  exact  de  tout  ce  qui  a  été 
ordonné  sur  les  droits  dont  il  s'agit  depuis  leur  origine  ».  Il  Ta 
divisé  en  deux  parties  :  l'histoire  des  droits  de  sortie  et  l'histoire 
de  ceux  d'entrée.  Il  a  accumulé  les  chiffres  et  les  renseignements 
pour  que  les  marchands  trouvent  «  sans  peine,  sans  recherches, 
les  éclaircissements  dont  ils  auront  besoin  ».  —  Le  texte  des  édits 
de  1664  et  de  1667  a  été  aussi  pub.  p.  S.  Elzinga,  Econ.  Hist.  Jaahr., 
1929,  p.  221-273,  qui  a  tenté  d'en  déterminer  les  caractères  particu- 
liers et  respectifs. 

Voir:  —  Amé,  Étude  sur  les  tarifs  de  douanes  et  sur  les  traités  de 
commerce,  Paris,  1876.  in-8°,  t.  I  :  —  A.  Callery.  Histoire  du  système 
général  des  droits  de  douane  aux  XVIe  et  XVIIe  siècles,  Paris,  1882.  in-8°r 
43  p.  ;  —  E.  Thomas.  Recherches  historiques  sur  les  droits  du  roi  aux 
XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1883,  in-16°.  163  p.:  —  G.  Gomien.  La 
politique    douanière    de    Colbert,    Paris,    1903.    iii-8°,    xi-248   p.    (bibliog.) . 

5919.  Recueil  d'édits,  déclarations,  lettres-patentes,  arrêts, 
etc.,  concernant  les  privilèges  des  marchands  fréquentant  la  ri- 
vière de  Loire,  in-8°  :  tel  est  le  titre  manuscrit  que  porte  le  vol. 
de  la  B.  N.  (réserve  F.  1544).  Il  contient  198  documents  imprimés, 
de  1558  env.  à  1682  env.  :  ces  pièces  concernent  principalement 
les  droits  et  péages  sur  lesquels  elles  donnent  des  chiffres,  sur 
les  conflits  que  suscite  la  levée  de  ces  impositions  (v.  p.  ex.  le 
n°  165,  année  1678),  et  se  rapportent  à  la  région  de  la  Loire  et  de 
ses  affluents.  La  réunion  de  tous  ces  documents  en  un  seul  vo- 
lume facilite  les  recherches.  —  V.  n°  5955. 

5920.  Arrêt  de  la  cour  de  Parlement,  pub.  p.  L.  Calendinî. 
Ann.  fléchoises,  1906,  t.  VII,  p.  129-134  :  cet  arrêt  de  1626  se  rap- 
porte précisément  à  un  de  ces  conflits,  qui  met  aux  prises  les 
marchands  fréquentant  la  rivière  de  Loire  et  une  dame  noble, 
prétendant  lever  un  droit  de  péage  parce  qu'elle  était  châtelaine 
et  que  «  le  fleuve  du  Loir  est  un  fleuve  particulier  et  non  royal  »  : 
péripéties  fort  curieuses  de  ce  procès,  gagné  par  les  marchands. 
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5921.  Aglesseau  (Henri  d').  Mémoire  concernant  les  droits  de 
la  douane  de  Lyon,  utilisé  par  S.  Charléty,  Rev.  hist.  Lyon,  1902, 
t.  I,  p.  487,  et  1903,  1.  Il,  p.  126  :  probablement  écrit  par  le  père 
du  chancelier  vers  1689  :  grâce  à  ce  mémoire  et  à  d'autres  docu- 
ments, renseignements  abondants  et  précis  sur  le  régime  doua- 
nier de  Lyon  au  xvne  siècle.  —  Cf.  Poidebard,  Rev.  Ly.,  1892. 

5922.  Droit*  dus  au  seigneur  de  Nogent-V  Artaud,  pub.  p.  Mi- 
Qouflet,  Ann.  Soc.  Château-Thierry,  1901,  t.  XXXVï,  p.  153455  : 
tarif  des  péages  pour  le  passage  sur  Ja  Marne  (1663)  :  liste  très 
longue  des  objets  taxés. 

5923.  Tarif  des  droits  de  pontage,  fait  et  arrêté  en  la  cour  des 
aides  de  Normandie  le  30  niais  KiX9,  Rouen,  1758,  in-12°,  62  p.  : 
v.  Frère,  Manuel  du  bibliographe  normand,  t.  II. 

5924.  Requête  des  consuls  de  Limoges  à  V intendant  de  la  géné- 
ralité au  sujet  des  droits  de  péage  prétendus  par  Vévêque  sur  les 
bois  amenés  par  la  Vienne,  pub.  p.  A.  Leroux,  Soc.  Arch.  Lim., 
1895,  lre  série,  t.  VI,  p.  245  :  requête  de  la  fin  du  xvne  siècle  :  les 
protestataires  se  réfèrent  à  t'ordonnance  de  1669,  «  qui  supprime 
généralement  tous  les  droits  qui  se  lèvent  sur  les  rivières  ». 

Voir,  en  outre  :  —  E.  Delannoy.  Les  ponts  à  péage,  historique,  légis- 
lation, nichât,  Nancy  et  Paris,  1889,  in-8°,  43  p.  ;  —  C.  Guilmoto.  Étude 
sur  les  droits  de  navigation  de  la  Seine,  de  Paris  à  La  Hoche-Cuyon,  du 
XI&  au  XVIIIe  siècle,  Paris.  1881).  in-8°  ;  —  A.  Gouaislin,  État  des  péages 
en  France  et  plus  particulièrement  en  la  prorince  de  Bretagne  sous  l'an- 
cien régime,  Paris,  1924.  in-8°,  117  p. 


5°  Moyens  de  communication 

(Leur  variété  rendant  difficile  le  classement,  voici  Tordre 
adopté  :  routes,  nos  5925-5927,  —  postes  et  messageries,  car- 
rosses, coches,  ponts,  nos  5928-5952,  —  navigabilité  fluviale  et 
canaux,  nos  5953-5973). 

5925.  De  nombreuses  pièces  officielles  sont  publiées  dans 
l'ouvrage  essentiel  de  J.  M.  Vignon.  Etudes  historiques  sur  Vadmi- 
nistration  des  voies  publiques  en  France  aux  XVIIe  et  XVIIIe 
siècles.  Paris,  1862-1880,  in-8°,  4  vol.  Dans  le  tome  1,  est  l'étude  de 
l'administration   (grand  voyer,   trésoriers   de  France,   intendants, 
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péages,  corvée,  routes,  ponts,  navigabilité  des  rivières,  canaux, 
ingénieurs,  dépenses)  :  les  documents  (titre  II)  comprennent  les 
actes  officiels  jusqu'en  1699,  la  correspondance  de  Colbert  et  de 
Claude  Le  Pelletier,  de  1669  à  1684,  et  des  pièces  diverses,  en  parti- 
culier des  ext.  des  registres  des  ponts  et  chaussées,  de  1683  à  1700. 
Dans  le  tome  II,  sont  51  documents  officiels  de  1700  à  1715  et 
d'autres  actes,  p.  ex.  l'ext.  de  l'Almanach  royal  qui  donne  la  liste 
générale  des  routes  de  poste  de  France  (1707).  Le  tome  III  ne  con- 
cerne pas  le  xviie  siècle.  Dans  le  tome  IV  sont  étudiées  les  voies 
publiques  en  Bourgogne  et  en  Bretagne  :  pour  le  premier  de  ces 
pays,  six  documents  (sommes  dépensées,  et  règlement  général  de 
1688  sur  la  réparation  des  grands  chemins).  En  outre  l'appendice 
du  tome  I  comprend  une  longue  note,  d'après  les  comptes  de  Mal- 
let,  pour  les  dépenses  effectuées  de  1600  à  1661  :  au  cours  de  cette 
note  est  publié  un  État  général  pour  les  réparations  des  ouvrages 
publics...  Toutes  ces  pièces  ont  une  importance  capitale  :  —  v. 
n°  5926. 

5926.  Le  Pelletier  (Claude;.  Circulaires  aux  intendants  sur  les 
travaux  publics,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Mémoire  sur  la  généralité 
de  Paris,  t.  I,  appendice  nos  678-683.  Ces  circulaires  ne  se  trouvent 
pas  dans  l'ouvrage  précédent  :  elles  sont  de  l'année  1684.  Elles 
prescrivent  des  visites  annuelles,  l'établissement  de  devis  pour  les 
réparations,  la  tenue  d'un  registre  exact,  les  modalités  des  paie- 
ments, etc.. 

5927.  Ordonnance  des  assises  du  bailliage  de  Troues  sur  la 
réparation  des  chemins,  pub.  p.  Babeau,  Le  village  sous  V ancien 
régime.  Paris,  3e  édit.  1882,  in-12°,  p.  395.  Ordonnance  du  6  juin 
1715  :  défend  aux  seigneurs  d'exiger  des  corvées,  rappelle  au  res- 
pect de  l'ordonnance  de  1673,  prescrit  de  réunir  les  laboureurs  et 
les  manonvriers  pour  leur  faire  exécuter  les  travaux  publics. 

Voir:  —  Lucas,  Etudes  historiques  sur  les  voies  de  communication  en 
France.  1873,  in-8°  ;  —  A.  Debauve,  Travaux  publics  depuis  le  XVIIe 
■siècle,  Paris.  1893,  in-8°,  443  p.  (sérieux)  :  —  A.  Des  Cilleuls,  Origines  et 
développe  nient  du  régime  des  travaux  publics  en  France,  Paris,  1895, 
in-8°,  xxvi-305  p. 

5928.  Le  Quien  de  La  Neuville  (Jean).  Origine  des  postes  chez 
les  anciens  et  les  modernes,  Paris,  1708,  in-12°.  —  Aut.  édit.,  rec- 
tifiée et  augmentée  par  l'auteur,  Usage  des  postes...,  Paris,  1730, 
in-12°,  467  p.,  plus  table.  Le  Quien  dédia  son  livre  à  Torcy,  qui 
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lui  accorda,  peu  après  la  direction  d'une  partie  des  postes  de  la 
Flandre  française.  En  réalité  il  a  composé  un  recueil  des  règle- 
ments, émis  depuis  Louis  XI  jusqu'à  1729  :  malgré  des  lacunes, 
ce  recueil  a  de  l'utilité. 

Voir:  —  N.  L.  Gouin,  Essai  historique  sur  rétablissement  des  postes 
en  France,  Paris,  1823,  in-4°,  15  p.  ;  —  Le  Lièvre  de  La  Morinerie,  Bul. 
Soc.  Nant.,  1863,  t.  III,  p.  165;  —  Ernouf,  Rev.  cont.,  1863,  mars-avril, 
p.  65;  —  E.  Delamont,  Notice  historique  sur  la  poste  aux  lettres,  Bor- 
deaux, 1870,  in-8°,  151  p.;  —  A.  de  Rotschikl,  Histoire  de  la  poste  aux 
lettres...,  Paris,  4e  édit.,  1879,  in-4°,  423  p.  ;  —  A.  Belloc,  Les  postes 
françaises,  Paris,  1886,  in-8°.  p.  59-155  (bon)  ;  —  L.  Paulian.  /.«  poste 
aux  lettres,  Paris,  1887,  in-8°,  249  p.  (vulgarisation)  ;  —  E.  Gallois,  La 
poste  et  les  moyens  de  communication  chez  les  différents  peuples.  Paris, 
1894,  in-16°,  382  p.  (vulgarisation)  ;  —  Ch.  Florange,  Étude  sur  les  mes- 
sageries et  les  postes,  Paris,  1925,  in-4°.  iv-543  p.  (utilisable)  ;  —  A.  de 
Boislisle,  Bul.  Soc.  H.  F.,  1890,  t.  XXVII,  p.  229  (article  excellent  sur 
le  secret  de  la  poste  sous  le  règne  de  Louis  XIV) . 

5929.  Articles  et  conditions  accordées  par  le  roi  en  son  conseil 
aux  maîtres  des  courriers,  tant  français  qu'étrangers,  sur  les  pro- 
positions par  eux  faites  au  roi  pour  retarder  jusqu'au  premier  jan- 
vier-1674-  V exécution  de  Védit  de  la  suppression  desdits  offices  et 
maintenir  lesdits  maîtres  des  courriers  en  la  jouissance  desdits 
droits  pendant  douze  années  suivantes  et  consécutives,  qui  ont 
commencé  au  premier  jour  de  janvier  dernier  et  finiront  le  dernier 
décembre  167 S,  slnd.,  in-f°,  3  p.  Par  cet  acte  du  23  février  1662,  le 
roi  surseoit  à  l'exécution  de  son  édit,  et  recevra  en  échange  100.00Q 
livres  par  an  des  officiers,  qui,  en  1673,  remettront  leurs  titres  au 
trésorier  de  l'Epargne.  Cette  déclaration  n'est  pas  importante  seu- 
lement au  point  de  vue  financier  :  elle  contient  des  détails  sur  le 
service  des  postes  et  les  fonctionnaires  chargés  de  l'assurer. 

5930.  Pièces  relatives  aux  postes,  à  rétablissement  de  coches 
et  de  messageries,  recueil  factice  à  la  B.  N.  réserve  Recueil 
Thoisy,  droit  public  et  civil,  in-f°,  t.  CXLIV.  Ce  volume  contient, 
en  entier,  des  pièces  manuscrites  et  imprimées  jusqu'en  1705  : 
pour  le  xviie  siècle,  la  première  est  de  1612.  Il  y  a  utilité  évidente 
à  consulter  ce  recueil.  —  Cf.  :  B.  N.,  Catal.  de  l'Hist.  de  Fr.,  t.  VII, 
p.  1300  (autres  recueils). 

5931.  Liste  alphabétique  des  villes  et  lieux,  tant  de  ce  royaume 
que  des  pays  étrangers,  où  les  courriers  des  postes  de  France  por- 
tent les  lettres  et  paquets,  Paris,  1675,  in-4°  :  liste  établie  au  temps 
de  Louvois  en  1675. 
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5932.  ARGENTAN.  —  États  de  1637,  pub.  p.  L.  Barbay,  His- 
toire de  la  poste  à  Argentan,  Alençon,  1922,  in-8°,  99  p.  (ext.  Bul. 
Soc.  Or.,  1921,  t.  XL,  p.  137-156).  Ce  sont  des  itinéraires  de  postes 
de  Rouen  à  Saint-Malo  et  à  Alençon,  de  Paris  au  Mans,  —  des 
tarifs  de  1676  et  de  1703  pour  les  lettres  et  les  paquets.  Utile,  vu 
la  rareté  des  documents  de  cette  sorte. 

5933.  BÉZ1ERS.  —  Création  d'un  bureau  de  la  poste,  doc.  pub. 
dans  Bul.  Soc.  Bé.,  1905,  3e  série,  t.  VI,  p.  28-29.  Bureau  créé  le 
8  juillet  1626  :  courrier  une  fois  par  semaine  dans  les  deux  sens, 
vers  Montpellier  et  Toulouse  et  vice-versa  :  prendre  lettres, 
paquets,  argent  et  pièces  relatives  aux  procès. 

5934.  BOURGES.  —  Documents,  pub.  p.  H.  Boyer,  Recherches 
sur  les  anciennes  voitures  publiques  dans  le  Berry  et  surtout  à 
Bourges,  Bourges,  1882,  in-4°,  72  p.  (ext.  Mém.  Soc.  Cher,  1882, 
3e  série,  t.  II,  p.  143).  Nomination  en  1624  d'un  messager  de  Bour- 
ges à  Lyon,  marché  en  1625  pour  la  fabrication  d'un  carrosse  :  en 
outre,  analyse  des  documents  municipaux,  p.  ex.  du  règlement  de 
1652. 

5935.  BRETAGNE.  —  V.  D.  Bernard,  Mém.  J.  Hayem,  1929, 
12e  série,  p.  73-212  :  quelques  pièces  intéressant  le  xvir9  siècle. 

5936.  BRIE.  —  Sur  les  coches,  carrosses  et  diligences,  v.  J. 
Lepoivre,  Bul.  Soc.  Brie  C.  R.,  1898-1901,  p.  91  :  rares  indications. 

5937.  DRAGUIGNAN.  —  Documents,  pub.  en  ext.  p.  Bossavy, 
Bul.  Soc.  Draguignan,  1892-1893,  t.  XIX,  p.  lxx  :  doc.  tirés  des 
archives  communales  et  notariales  :  ext.  de  1662,  1672  et  1680,  sur 
l'organisation  des  courriers  vers  Aix,  contrats,  conventions  :  peu 
nombreux,  mais  précis. 

5938.  GASCOGNE.  —  V.  A.  Breuils,  Rev.  Gasc,  1896, 
t.  XXXVII,  p.  233  :  art.  fait  d'après  les  sources  :  beaucoup  de 
renseignements  pour  le  règne  de  Louis  XIII,  messagers,  port  des 
lettres,  prix,  itinéraires,  etc. 

5939.  GRENOBLE.   —   Règlement.,    sur  rétablissement   d'un 
bureau  de  carrosse  et  messagerie  ordinaire  à  cheval  dans  la  ville 
de  Grenoble,  pub.  p.  J.  Pilot,  Bul.  Soc.  ls.,    1879,  t.  VIII,  p.  439, 
(Cf.  p.  417  pour  les  postes).  Ce  règlement  du  parlement,  promul- 
gué en  1623,  est  très  précis  :  il  fixe  les  étapes  de  Grenoble  à  Lyon, 
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le  nombre  des  voyageurs  par  carrosse  (huit),  le  service  (hebdoma- 
daire) et  sa  durée  (3  jours).  Les  voyageurs  ont  droit  gratuitement 
à  six  livres  de  bagages  et  sont  défrayés  de  toute  dépense  moyen- 
nant le  paiement  d'une  somme  variant  entre  sept  et  neuf  livres, 
etc.  Par  ses  détails,  le  document  présente  un  grand  intérêt. 

5940.  LIMOUSIN.  —  V.  P.  Ducourtioux,  Bul.  Soc.  Lira.,  1912- 
1913,  t.  LXII,  chap.  n  :  renseignements  peu  nombreux. 

5941.  LYON.  —  Lettres  patentes  portant  permission  d'établir 
des  bateaux  ou  coches  pour  descendre  de  Lyon  à  Arles  et  remonter 
d'Arles  à  Lyon  par  eau  par  une  invention  sans  aide  d'hommes, 
vent  ou  chevaux,  pour  François  Mallet,  secrétaire  ordinaire  de  la 
Chambre  du  roi,  pub.  p.  L.  Blancard,  Bev.  Soc.  Sav.  Dép.,  1868, 
4e  série,  t.  VIII,  p.  300.  Cette  pièce,  ext.  des  archives  des  Bouches- 
du-Rhône,  ne  précise  pas  quelle  est  l'invention.  Mallet  obtient  le 
monopole  pour  le  trafic  de  deux  coches,  mais  ne  pourra  pas  empê- 
cher les  particuliers  et  les  mariniers  «  de  se  servir  des  bateaux 
et  voitures  ordinaires  comme  il  a  été  jusqu'à  présent  »,  1663. 

5942.  MONTBELIARD.  —  Documents,  pub.  p.  J.  Mauveaùx, 
Mém.  Soc.  Montbéliard,  1907,  t.  XXXIV,  p.  217-273  :  cinq  pièces  de 
1676  à  1712,  brevets  de  maîtres  de  postes,  exemption  du  logement 
des  gens  de  guerre  pour  l'un  d'eux,  etc.  :  elles  peuvent  rendre 
service. 

5943.  PARIS.  —  L'ouvrage  de  G.  Brunel,  La  poste  à  Paris 
depuis  sa  création  jusqu'à  nos  jours,  Amiens,  1920,  in-8°,  est  fondé 
sur  les  sources  :  il  fournit  des  détails  sur  les  bureaux,  les  taxes, 
les  itinéraires  :  il  renferme  les  documents  concernant  l'établisse- 
ment de  la  poste  en  1653  et  l'instruction  de  M.  de  Villayer  qui  doit 
assurer  le  service,  mais  ne  réussira  pas. 

5944.  Scldéry  (Mlle  de).  Lettre  de  1644,  pub.  p.  V.  Cousin, 
La  société  française  au  XVIIe  siècle,  appendice,  et  p.  F.  Bouquet, 
Bul.  Soc.  Normandie,  1887-1890,  t.  V,  p.  99.  Mlle  de  Scudéry  raconte 
à  une  amie  son  voyage  en  Normandie  d'une  façon  spirituelle  :  elle 
se  moque  du  coche,  de  sa  lenteur,  des  voyageurs,  etc.  :  texte 
amusant  et  curieux. 

5945.  Sur  les  carrosses  à  cinq  sols,  Monmerqué  avait  publié 
des  pièces  dans  son  ouvrage  sur  Les  carrosses  à  cinq  sols  ou  les 
omnibus  au  XVIIe  siècle,  Paris,  1828,  in-12°,  75  p.  :  ext.  du  privi- 
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lège  pour  Givry  (1657),  ordonnance  de  janvier  1(>62  en  faveur  de 
Roannès,  Sourches  et  Crenan,  let.  de  ce  dernier  et  de  Mme  Périer 
à  Pomponne  pour  l'informer  de  l'affaire,  placards  imprimés.  Ces 
indications  doivent  être  complétées  par  les  actes  pub.  p.  de  Grou- 
chy,  Bul.  Soc.  Hist.  Par.  et  I.-de-F.,  1893,  t.  XX,  p.  167  :  ce  sont 
les  contrats  signés  entre  les  associés  en  1661-1662  ;  ils  donneront 
annuellement  2.000  écus  au  roi,  puis  ils  fixent  dans  quelle  propor- 
tion ils  se  répartiront  les  bénéfices  (Roannès  la  moitié,  Crenan^ 
Pascal  et  Pomponne  un  sixième  chacun,  Sourches  6.000  livres  par 
an).  Documents  tout  à  fait  intéressants.  —  V.  :  —  G.  de  Wismès, 
Bul.  Soc.  Nanl.,  1892,  t.  XXXI,  p.  35-151  ;  —  Ed.  Esmonin,  Bul. 
Soc.  H.  M.,  1923,  4e  série,  n°  23,  p.  435  ;  —  Samaran,  J.  D.,  2  jan- 
vier 1912. 

5946.  REIMS.  —  L'ouvrage  de  H.  Jadart,  Les  postes  et  les 
messageries  à  Beims  du  moyen  âge  à  la  fin  de  Vancien  régime. 
Reims,  1893,  in-8°,  96  p.,  peut  être  considéré  comme  une  source. 
Reaucoup  de  documents  sont  analysés  ou  cités  :  ils  sont  tirés  sur- 
tout des  Conclusions  du  conseil  de  ville  (1429-1779)  et  des  comptes 
municipaux  (1423-1690),  puis  des  registres  de  la  capitation,  de  ceux 
des  paroisses,  des  minutes  notariales,  de  divers  mémoires  et 
recueils  de  la  bibliothèque  de  Reims.  Très  utile  contribution. 

5947.  ROMANS.  —  V.  Texier,  Histoire  du  commerce  et  de  Vin- 
dustrie  à  Romans,  Romans,  1904,  in-16°,  p.  22G  :  brevet  de  maître 
de  poste  (1707)  pour  un  habitant  de  la  ville,  qui  a  de  «  l'expérience, 
diligence  et  fidélité  »  et  qui  «  fait  profession  de  la  religion  catho- 
lique ». 

5948.  ROUEN.  —  Caus  (Salomon  de).  Lettres,  pub.  p.  H.  de 
Reaurepaire,  Bev.  Soc.  Sav.  Dép.,  1870,  5e  série,  t.  II,  p.  231.  La 
question  de  la  construction  d'un  pont  en  pierre  à  Rouen  pour  rem- 
placer le  pont  de  bateaux  fut  vivement  controversée  et  souleva 
toutes  sortes  de  difficultés  pendant  les  trente  premières  années  du 
xviie  siècle.  Normand,  ingénieur,  architecte  de  l'électeur  palatin, 
Caus  écrit  plusieurs  lettres  pour  donner  son  avis.  Ces  lettres  sont 
complétées  par  des  pièces  de  1617  à  1633,  mémoires,  projets  de 
baux  et  contrats,  délibérations  du  conseil  des  échevins.  —  D'antres 
documents  ont  été  pub.  p.  Ch.  de  Reaurepaire,  Bul.  Corn.  Seine- 
Inférieure,  1903-1905,  t.  XIII,  p.  247-256  :  ce  sont  les  contrats 
signés  en  1622,  1630  et  1633.  —  Dans  son  livre,  sur  Les  ponts  de 
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Rouen.\.,  Rouen,   1869,  in-8°,  p.  15,   Frère  a  reproduit  le  texte  de 
l'adjudication  de  1625. 

5949.  SAINT-OMER.  -  Documents,  pub.  p.  J.  de  Pas,  Soc. 
Dunk.  Cong.,  1908,  t.  II,  p.  222  et  sq.  :  deux  pièces  du  xvne  siècle, 
à  propos  des  coches  d'eau  de  Saint-Omer  aux  villes  flamandes  : 
délibération  du  magistral  de  la  ville  (1656),  et  conditions  de  l'ex- 
ploitation de  la  barque  de  Saint-Omer  à  Wattendam  (1669),  cette 
dernière  très  intéressante  au  point  de  vue  économique. 

5950.  SAINTONGE.  —  Documents,  pub.  p.  Pellisson,  Rcv. 
Saint,  et  Aun.,  1897,  p.  270.  Trois  textes  de  1670  :  ils  ont  trait  à  la 
création  d'un  service  régulier  de  postes  bi-hebdomadaire  de  Lyon 
à  Saintes  :  contrat  entre  marchands  et  maître  de  postes  pour  le 
prix  des  lettres  et  des  paquets  :  détails  caractéristiques  sur  le 
fonctionnement  et  les  incidents  de  ce  service. 

5951.  TOULOUSE.  —  Règlements  de  1588  à  1629,  pub.  p. 
Douais,  Bul.  Com.  Hist.,  1897,  p.  .304  et  sq.  Ils  se  rapportent  à  la 
réorganisation  du  service  des  messagers  :  celui-ci  est  centralisé 
dans  un  bureau  des  lettres  et  dépêches,  la  taxe  et  l'itinéraire  sont 
fixés.  Le  nombre  des  services  est  augmenté,  occupera  douze  mes- 
sagers sachant  lire  et  écrire,  assurant  un  transport  hebdomadaire 
vers  Paris,  bi-mensuel  dans  les  autres  directions.  Le  règlement 
de  1629  en  23  art.  est  très  minutieux  :  il  est  complété  par  plusieurs 
autres  documents.  Publication  très  utile. 

5952.  TROYES.  —  Documents,  pub.  p.  A.  Babeau,  Ann.  A., 
1887;  2e  partie,  p.  3.  Deux  pièces  :  règlement  fixant  le  prix  des 
lellres  et  paquets  (1602),  —  opposition  de  la  municipalité  à  l'éta- 
blissement des  postes  parce  que  le  messager  a  fait  sa  demande 
an  lieutenant-général  et  non  aux  échevins  (1649). 

Voir:  —  E.  Penard,  La  poste  à  Sens  du  XI  IIe  au  XIXe  siècle,  Sens, 
1908,  in-8°,  16  p. 

5953.  Valban.  Mémoire  sur  la  navigation  des  rivières,  pub. 
A.  de  Boislisle,  Mém.  des  intendants  de  la  généralité  de  Paris, 
t.  I,  appendice  p.  399-415.  Rédigé  probablement  en  1698-1699,  il  est 
très  long  et  très  détaillé.  Si  la  dime  royale,  soutient  Vauban,  était 
adoptée,  les  dépenses  seraient  aisément  supportées  par  le  peuple 
moins  pressuré  cl  l'auteur  se  livre  à  cet  égard  à  de  nombreux 
calculs.  Il  examine  ensuile  les  travaux  qu'il  conviendrait  d'exécu- 
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ter  pour  la  Seine  et  ses  affluents,  les  rivières  normandes,  bre- 
tonnes et  poitevines,  celles  de  Guyenne,  l'Adour,  les  fleuves  médi- 
terranéens, le  Rhône  et  ses  affluents,  les  cours  d'eau  de  l'Alsace  et 
du  Nord.  Si  l'amélioration  qu'il  propose  avait  lieu,  «  le  royaume 
augmenterait  considérablement  ses  revenus  ».  Mais,  ajoute-t-il, 
«  les  peuples  sont  trop  pauvres  et  le  roi  trop  endetté  pour  que  l'on 
entreprenne  tout  à  la  fois  »  :  il  faut  donc  procéder  «  peu  à  peu  et 
avec  ordre  ».  Cette  vue  d'ensemble  est  loin  de  manquer  d'intérêt. 
—  Y    n°  5957. 

5954.  Documents,  pub.  p.  P.  Rambaud,  Bul.  Soc.  A.  0.,  1922, 
3e  série,  t.  V,  p.  454-487  :  art.  fait  d'après  les  archives  de  la  Vienne 
et  les  minutes  notariales  :  beaucoup  de  noms  et  de  produits  variés  : 
la  conclusion  est  que,  par  suite  de  l'absence  d'entretien,  le  Clain 
n'est  plus  navigable. 

5955.  Documents,  pub.  p.  L.  Leroy,  Bul.  Soc.  Or.,  1908-1910, 
t.  XV,  p.  32-41.  Ces  textes,  de  1600  à  1671,  se  rapportent  à  la  navi- 
gabilité de  la  Loire,  dont  ils  montrent  les  irrégularités  :  contrats 
pour  le  transport  de  Blois  à  Paris  par  la  Loire  et  le  canal  de 
Briare,  ou  vers  Digoin.  On  voit  que  les  bateliers  et  les  bateaux  ne 
sont  pas  à  l'abri  des  attaques  de  détrousseurs.  —  Sur  la  corpo- 
ration des  marchands  «  fréquentant  la  rivière  de  Loire  »,  le  livre 
essentiel  est  celui  de  P.  Mantellier,  Histoire  de  la  communauté  des 
marchands...,  Orléans,  1867-1869,  in-8°,  3  vol.  :  dans  les  t.  II  et  III 
on  trouvera  toutes  les  sources  indispensables  sur  l'organisation, 
la  vie,  les  droits,  les  différends  de  cette  association,  et  sur  les 
péages  de  la  Loire,  l'Allier,  le  Cher,  la  Creuse,  etc.  —  V.  n°  5919. 

5956.  Philipon  (Adam).  Bapport  sur  la  navigation  de  la  rivière 
d'Olt  [Lot],  1649,  pub.  p.  L.  Griel,  Bul.  Soc.  Lot,  1896,  t.  XXI, 
p.  239.  Ingénieur  ordinaire  du  roi,  Philipon  a  inspecté  la  rivière 
de  Cahors  à  Villeneuve-d'Agenais  :  il  signale  les  difficultés  qu'il  a 
reconnues,  îles,  rocs  et  graviers,  vieilles  digues  :  énumération 
précise,  sans  forme  littéraire. 

5957.  Vauban.  Mémoire  concernant  la  jonction  de  la  Meuse 
■à  la  Moselle,  pub.  p.  Rochas  d'Aiglun,  Vauban,  sa  famille  et 
ses  écrits...,  Paris,  1910,  t.  I,  p.  577  et  sq.  Vauban  montre  la 
possibilité  d'unir  ces  deux  rivières  vers  Foug  par  un  canal,  et 
aussi  du  côté  de  l'Aisne  par  la  Meuse  :  ainsi  seraient  facilités  le 
transport  des  sapins  des  Vosges,   de  l'ardoise,   du  fer,   des  bes- 
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tiaux,  etc.,  et  aussi,  l'approvisionnement  des  places  fortes.  —  Y.. 
n°  5953. 

5958.  Froidour  (Louis  de)  et  de  Senneville.  Enquête  de  1662, 
put),  en  ext.  p.  Matton,  Bul.  Soc.  Laon,  1867,  t.  XVI,  p.  15,  ou.  plus 
résumé,  Mém.  Soc.  St-Quent.,  1866-1867,  3e  série,  t.  VII,  p.  329. 
Enquête  effectuée  en  décembre  1662  par  Froidour  et  Hugues  Cousin 
de  Senneville  sur  la  possibilité  de  canalisation  de  l'Oise  :  fait 
ressortir  les  difficultés  provenant  des  divergences  d'intérêts  entre 
les  villes.  Cependant  les  enquêteurs  montrent  les  avantages  indé- 
niables qui  résulteraient  de  ce  travail  :  «  C'est  un  moyen  d'établir 
dans  le  pays  le  commerce  et  de  distribuer  par  la  rivière  d'Oise  à 
Paris  et  en  Normandie  le  fer,  l'ardoise,  toutes  sortes  de  marchan- 
dises de  bois  et  de  verreries,  les  laitages,  les  foins,  et  particulière- 
ment le  blé,  avoine  et  autres  grains  ».  Le  canal  fut  en  effet  creusé. 

5959.  Documents,  pub.  p.  Babeau,  Ann.  A.,  1887,  2e  partie, 
p.  3  et  sq.  Pièce  de  1664  indiquant  que  la  ville  de  Troyes  est  hostile 
au  projet  de  rendre  la  Seine  navigable  :  les  canaux  qui  traversent 
la  cité  seraient  asséchés,  de  là  la  peste  et  l'impossibilité  de  com- 
battre les  incendies  :  les  frais  seraient  trop  considérables,  de  là  la 
ruine  du  commerce  et,  aussi,  du  roi  qui  ne  pourrait  plus  lever  de 
droits.  Fait  connaître  une  mentalité  d'esprit  spéciale. 

5960.  Ordonnance  du  roi  contenant  les  articles  accordés  à  Jac- 
ques Guy  on  et  Guillaume  Boutcioue,.  entrepreneurs  du  canal  de 
Loire  en  Seine,  1639,  pub.  dans  Arch.  cur.,  2e  série,  t.  VI,  p.  257- 
274.  Relative  à  la  construction  du  canal  de  Briare,  interrompue  en 
1610,  reprise  en  1638  et  achevée  en  1642.  Lés  deux  entrepreneurs, 
receveurs  des  aides  et  tailles  et  payeurs  des  rentes  des  élections 
de  Beaugency  et  de  Montargis,  exécuteront  le  travail  à  leurs  frais 
en  quatre  ans  :  ils  se  rembourseront  par  le  don  de  la  propriété 
du  canal  et  par  des  péages  (chiffres  donnés)  et,  aussi,  par  l'octroi 
de  haute  et  basse  justice  sur  les  habitants  des  terres.  Très  détaillé, 
minutieux. 

5961.  Projet  d'un  canal  joignant  la  Marne,  la  Seine,  V Aisne  et 
VOise,  pub.  dans  Rero.  rétr.,  1890,  t.  XIII,  p.  306-311.  Mémoire 
adressé  à  Louis  de  Pontchartrain  avant  1699,  «  pour  la  commodité 
publique,  l'abréviation  de  la  navigation  de  ces  rivières,  pour  la 
facilité  du  commerce  à  Paris...  ».  L'auteur  calcule  quel  produit 
pourrait  rapporter  ce  canal  et  son  total  dépasse  deux  millions  de 
livres. 
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5962.  Bernard  (Charles),  -J-  1640.  La  conjonction  des  mers  ou 
Discours  pour  la  communication  de  V Océan  avec  la  Méditerranée 
par  le  moyen  d'un  canal  en  Bourgogne,  si.,  1613,  in-4°,  21  p.  Dédié 
au  président  Jeannin,  ce  traité,  après  onze  pages  de  verbiage  et 
les  renseignements  géographiques,  prône  l'union  de  la  Saône  et 
de  la  Seine  par  l'Ouche  et  l'Armançon  et  montre  les  avantages 
certains  de  ce  canal  :  «  La  mer  de  Levant  se  rendrait  facilement 
commerçable  avec  celle  de  Ponant  ».  Intérêt  fort  réduit  par  les 
longueurs. 

5963.  Richot  (Etienne)  et  Baudan  (Antoine).  Avis  présenté  à 
Mgr.  VEminentissime  cardinal,  duc  de  Richelieu,  pair,  grand 
maître,  chef  et  surintendant  de  la  navigation  et  commerce  de 
France,  pour  la  conjonction  de  la  mer  Océane  avec  la  Méditer- 
ranée, Paris,  1633,  in-4°,  14  p.  L'ingénieur  et  le  maître  des  ouvra- 
ges royaux  en  Languedoc  proposent  de  creuser  un  canal  «  à  pren- 
dre de  la  rivière  de  Garonne  en  celle  d'Aude  ».  On  évitera  ainsi  le 
détroit  de  Gibraltar  «  où  les  rencontres  des  écueils  et  des  pirates 
sont  si  fréquentes  »  et  on  pourra  attirer  «  tout  le  négoce  du  Ponant 
et  du  Levant  et,  par  ce  moyen,  ruiner  celui  d'Espagne  »  :  le  roi 
augmentera  son  revenu  par  les  droits  qu'il  lèvera  sur  les  mar- 
chandises :  enfin  le  transport  des  troupes  et  le  passage  des  galères 
donneront  à  ce  canal  une  importance  stratégique.  Après  avoir 
discuté  et  réfuté  les  projets  jusqu'alors  formés,  ils  offrent  d'effec- 
tuer ce  travail  en  cinq  ans  de  Toulouse  à  Narbonne,  puis  jusqu'à 
La  Nouvelle  dont  le  port  sera  amélioré.  Mémoire  fort  étudié,  rédigé 
par  des  spécialistes. 

5964.  Loysel,  sieur  de  Periers  (Charles).  Cinq  propositions 
au  roi  et  au  cardinal  de  Richelieu,  1633,  Paris,  1636,  in-4°,  116  p. 
L'auteur  soutient  le  projet  d'unir  la  Garonne  et  l'Aude  par  un 
canal  :  il  défend  le  même  itinéraire  que  celui  des  auteurs  précé- 
dents qu'il  résume  et  semble  avoir  copié  pour  cette  partie.  Il  vou- 
drait aussi  que  l'on  construisît  vingt-huit  nouveaux  havres  de 
Calais  à  Port-Louis,  et  d'autres  encore  jusqu'à  Bayonne.  Les  corps 
constitués  ne  manqueront  pas,  pense-t-il,  de  participer  à  ce  relève- 
ment du  commerce  en  faisant  construire  à  leurs  frais  des  vais- 
seaux qu'ils  offriront  au  roi.  Puis  il  parle  de  l'armée  et  du  sel. 
En  somme,  du  désordre,  pas  de  plan  et  pas  d'originalité. 

5965.  Êdit  du  roi  pour  la  construction  d'un  canal  de  communi- 
cation des  deux  mers   Océane  et  Méditerranée  pour  le   bien  du 
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commerce  et  autres  avantages  y  contenus,  Toulouse,  1667.  in-4°  : 
put.,  dans  Bul.  Soc.  Pyr.  Or.,  1885,  t.  XXVII,  lre  partie,  p.  88-101, 
el  dans  dom  Vaissette,  Histoire  du  Languedoc,  nouv.  édit.,  t.  XIV, 
col.  921,  doc.  347.  Édit  d'octobre  1666  pour  la  construction  du  canal 
du  Languedoc  :  après  avoir  indiqué  les  et  iules  préparatoires  de 
Riquet,  il  charge  Clerville  d'établir  les  devis  et  des  experts  de 
fixer  l'indemnité  à  verser  aux  propriétaires  des  I cires  ;  il  érige  le 
canal  «  en  plein  fief..,  relevant  immédiatement  de  notre  couronne  », 
énumère  les  droits  du  bénéficiaire,  les  droits  de  péage  à  lever  sur 
toutes  les  marchandises  pour  l'entretien  de  l'œuvre.  L'édit  est 
donc  curieux  surtout  à  cause  des  coutumes  financières  et  judi- 
ciaires de  l'ancien  régime,  qu'il  nous  fait  connaître. 

Les  principaux  documents  sont  réunis  dans  deux  publications. 
—  Dom  Vaissette,  Histoire  du  Languedoc,  nouv.  édit.,  t.  XIV,  doc. 
n«s  347  —  350,  352,  370,  383,  395,  440  et  446  ;  édit  de  création,  devis 
de  Clerville,  bail  de  l'entreprise  à  Paul  Riquet,  cérémonie  de  la 
pose  de  la  première  pierre,  rapports  sur  les  travaux  et  emprunts 
faits  par  la  province.  —  Lettres,  mémoires  et  instructions  de  Col- 
bert.  pub.  p.  P.  Clément,  t.  IV,  p.  303-409  :  là  se  trouve  la  corres- 
pondance de  Colbert,  de  1662  à  1683,  avec  Riquet,  Clerville,  de  La 
Feuille,  ingénieur  allant  en  Languedoc,  et  les  intendants  de  Lan- 
guedoc, Bazin  de  Resons  et  Henri  d'Aguessean.  —  Ces  deux  sour- 
ces sont  les  sources  indispensables.  —  Cf.  H.  Saint-Marc,  Ann. 
Far.  Bord..  1888.  t.  X.  p.   15  et  200. 

5966.  Auoi  ier  (Pierre  d').  Avis  sur  le  dessein  du  canal  royal 
pour  la  communication  des  deux  mers  Océane  et  Méditerranée  en 
la  province  de  Languedoc,  Toulouse,  slnd.,  in-4°.  —  Aut.  édit.  : 
si.,  1667,  in-4°,  12  p.  —  Le  doyen  des  capitouls  de  Toulouse  vante 
le  projet,  mais  demande  des  modifications  afin  de  «  le  rendre  plus 
avantageux  pour  la  ville  de  Toulouse  »  :  il  indique  alors  avec 
détails  le  tracé  que  devrait  suivre  le  canal  dans  la  traversée  de  la 
cité  et  les  profits  qui  en  résulteraient.  Il  prévoit  les  objections  de 
Riquet  et  s'efforce  d'y  répondre  par  avance.  Mémoire  minutieux 
d'intérêt  purement  local. 

5967.  Froidour  (Louis  de).  Lettre...  contenant  la  relation  et  la 
description  des  travaux  qui  se  font  en  Languedoc  pour  la  commu- 
nication des  deux  mers,  Toulouse,  1672,  in-8°,  101  p.  Froidour  a 
examiné  lui-môme  les  travaux  du  canal  et  du  port  de  Cette  et  il 
renseigne  l'intendant   de  Picardie   par  trois    lettres   de  1671-1672. 
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«  L'auteur  n'a  point  eu  d'autre  dessein  que  de  faire  un  récit  fidèle 
et  comme  une  espèce  de  procès-verbal  de  ce  qu'il  a  vu  et  remar- 
qué »  :  il  a  fait  tirer  des  plans  très  exacts,  et  prendre  partout  des 
mesures.  Il  expose  les  recherches  de  Riquet  et  le  justifie.  Ce  tra- 
vail d'un  témoin  impartial  el  autorisé  est  fort  utile. 

5968.  Clerville  (Louis-Nicolas,  chevalier  de).  Mémoire  sur  ce 
qui  reste  à  faire  au  port  de  Cette...  pour  la  commodité  du  com- 
merce... aussi  bien  que  pour  V ouverture  de  V étang  de  Thau,  Mont- 
pellier, 1677,  in-4°,  47  p.  Plan  du  port  et  plans  particuliers,  devis 
pour  curer  et  entretenir  ce  port,  construire  des  quais,  mettre  en 
communication  avec  l'étang  de  Thau  :  mémoire  technique,  mais 
très  clair,  envisageant  avec  précision  les  possibilités  du  port  de 
Cette. 

5969.  Relation  de  l'état  du  canal  royal  de  communication  des 
mers  en  Languedoc  avec  la  vérification  qui  en  a  été  faite  par  ordre 
de  Sa  Majesté,  Béziers,  1681,  in-8°,  48  p.  Il  s'agit  de  la  vérification 
faite  par  l'intendant  Henri  d'Aguesseau  :  voyage  par  terre  de 
Béziers  à  Toulouse,  et  navigation  au  retour  jusqu'à  Cette.  Rend 
compte  des  particularités  :  cérémonies  officielles  bruyantes, 
poésies  ;  à  la  fin,  autres  poésies  françaises,  latines  et  espagnoles 
en  l'honneur  de  Riquet  et  de  son  œuvre.  La  description  est  extrê- 
mement précise  et  détaillée.  —  Cf.  .7.  S.,  30  juin  168L 

5970.  Mourgues  (Mathieu),  1633-1711.  Ileletion  de  la  seconde 
navigation  du  canal  royal  de  communication  des  mers  en  Lan- 
guedoc, Toulouse,  1683,  in-4°,  27  p.  —  Trad.  italienne,  1685.  —  Pré- 
sent à  la  première  navigation,  le  Père  jésuite  fut  un  des  trois 
commissaires  lors  de  la  seconde  :  il  adresse  en  avril  1683  à  Colbert 
son  rapport,  qui  expose  des  faits  analogues  à  la  relation  précé- 
dente. —  V.  Dom  Vaissette,  Histoire  du  Languedoc,  nouv.  édit.. 
t.  XIII,  p.  515. 

5971.  Vauban.  Mémoire  sur  le  canal  du  Languedoc,  1686,  pub. 
p.  Rochas  d'Aiglun,  Vauban,  sa  famille  et  ses  écrits...,  Paris, 
1910,  t.  I,  p.  548.  Après  l'inauguration,  Vauban  est  chargé  de  faire 
l'inspection  du  canal  et  de  voir  comment  on  peut  le  perfectionner. 
S'il  en  reconnaît  l'utilité,  il  note  des  défauts  par  suite  du  manque 
de  fonds.  Un  ext.  de  ce  mémoire  est  seulement  publié,  mais  celui 
de  1691,  où  la  question  est  étudiée  complètement,  est  reproduit  en 
en  lier.  Vauban,  ici,  critique  le  port  de  Cette  et  le  fait  de  commen- 
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cer  le  canal  à  Toulouse  :  il  préférerait  Bordeaux  et  Bouc  eu  Pro- 
vence. Après  avoir  examiné  d'une  façon  technique  et  détaillée  les 
moyens  de  perfectionner  ce  travail,  il  en  expose  l'utilité  pour  le 
commerce,  la  rapidité  du  trajet,  la  vie  des  provinces  voisines,  le 
passage  des  munitions  de  guerre  et  des  galères,  etc.  Mémoire  fort 
important. 

5972.  Bernier  (François).  Lettre,  1688,  pub.  dans  J.  S.,  1688,  et 
p.  Castonnet  des  Fosses,  Mém.  Soc.  Ang.,  1890,  4e  série,  t.  IV, 
p.  193.  Le  célèbre  voyageur  adresse  à  Mme  de  La  Sablière  une  des- 
cription enthousiaste  du. canal,  qui  «  est  à  venir  voir  du  bout  du 
monde  »  :  mais  il  discute  la  question  de  la  pente  de  l'eau,  ce  qui  a 
pour  résultat  une  vive  polémique  dans  le  Mercure. 

5973.  Sur  le  différend  entre  Riquet  et  l'ingénieur  Andréossy, 
les  documents  ont  été  publiés  dans  deux  ouvrages.  Andréossy 
(général),  Histoire  du  canal  du  Midi,  Paris,  an  VIII,  in-8°,  ou 
an  XIII,  in-4°,  2  vol.,  a  composé  le  sien  pour  attribuer  la  paternité 
de  l'œuvre  à  son  ancêtre,  l'ingénieur  François  Andréossy  (1633- 
1688),  dont  il  analyse  et  reproduit  en  partie  les  mémoires,  les 
devis,  etc.  Les  descendants  de  Riquet  répondirent  par  YHistoire  du 
canal  de  Languedoc,  Déterville,  1805,  in-80,-  399  p.,  composée 
d'après  les  archives  du  canal,  let.  et  mém.  de  Riquet  et  de  Colbert, 
doc.  officiels,  procès-verbaux  des  commissaires  (1664-1665,  très 
longs,  jour  par  jour),  devis  divers,  état  de  ceux  qui  furent  employés 
à  la  construction. 

Voir:  —  J.  Raynal,  Histoire  de  la  ville  de  Toulouse,  Toulouse,  I.759, 
in-4°,  p.  372-378  (précis)  :  —  De  Lalande.  Des  canaux  de  navigation  et 
spécialement  du  canal  de  Languedoc,   Paris,   1778,  in-f°,  588  p.    (solide)  ; 

—  Séry,  Bul.  Soc.  Lang.  Géog.,  1878,  t.  I,  p.  352-358  (recettes  et  dépen- 
ses) ;  —  Desdevizes  du  Dézert,  Mém.  Acad.  Caen,  1881,  p.  454,  —  J. 
Fernay,  Pierre-Paul  Riqiiet  et  le  canal  du  Midi,  Paris,  1884,  in-8°.  251  p.  ; 

—  H.  de  Font-Réaulx.  Riquet  et  le  canal  des  Deux  Mers.  Paris.  1888, 
in-8°,  vi-165  p.;  —  Malavialle.  Bul.  Soc.  Lang.  Géog.,  1891,  t.  XIV, 
p.  240,  et  1892,  t.  XV,  p.  112.  283,  429  (très  solide  et  bibliog.)  :  —  A. 
Breittmayer.  Bul.  Assoc.  fr.  Se,  1895-1896,  t.  XXIV,  2«  partie,  p.  383  (peu 
de  chose) . 

6°  Foires  et  marchés  (x) 

5974.  De  nombreuses  références  sont  données  par  Huvelin. 
Essai  historique  sur  le  droit  des  marchés  et  des  foires,  Paris,  1897, 
in-8°,  620  p.   :  ouvrage  dans  lequel  ont  été  utilisées  les  sources   : 
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très  solide  :  pour  le  xvir3  siècle,  v.  la  première  partie,  chapitre  xi 
et  toute  la  seconde  partie. 

5975.  Document,  ext.  du  Registre  des  provisions  obtenues  du 
roi...,  et  pub.  p.  Mamarot,  But.  Soc.  Ardèche,  1872,  t.  VI,  p.  113. 
Document  de  1611  pour  la  création  de  deux  foires  annuelles  à 
Albenas  (Aubenas),  nécessitée  par  l'augmentation  des  habitants  et 
l'importance  de  la  ville  et  faite  au  bénéfice  du  seigneur  du  lieu, 
Ornano  :  liberté  d'échanges  pendant  ces  foires. 

5976.  Pour  l'Angoumois,  les  lettres  patentes  du  xvne  siècle 
sont  pub.  p.  Babinet  de  Rencogne,  But.  Soc.  Char.,  1877,  t.  XXIV, 
p.  281  :  elles  concernent  les  foires  de  Chadurie,  Champniers, 
Dignac,  La  Couronne,  Rouillac,  Sigognes. 

5977.  Lettres  patentes,  1644,  pub.  p.  A.  Bouchard,  But.  Soc. 
indus  t.  Angers,  1885,  3e  série,  t.  XXVI,  p.  32  :  supprimées  depuis 
les  guerres  de  religion,  deux  foires  de  huit  jours  par  an  sont  réta- 
blies avec  les  privilèges  habituels  :  citation  des  règlements  suc- 
cessifs jusqu'en  1669  :  en  1690,  la  municipalité,  invoquant  le  déve- 
loppement de  l'agriculture,  sollicite  et  obtient  deux  foires  nou- 
velles. 

5978.  Bien  qu'elles  fussent  en  décadence  au  xvir3  siècle,  les 
foires  de  Beaucaire  ont  fait  l'objet  de  plusieurs  études.  Le  Traité 
historique  des  privilèges,  franchises  et  libertés  de  la  foire  de  Beau- 
caire et  des  droits  qui  y  sont  perçus  {1734)  a  été  utilisé  par  Ch.  de 
Gourcy,  La  foire  de  Beaucaire,  Montpellier,  1911,  in-8°,  vi-241  p., 
qui  en  cite  quelques  passages.  Des  documents  relatifs  au  com- 
merce des  barques  marseillaises  qui  viennent  à  Beaucaire  ont  été 
pub.  p.  l'abbé  Chaillan,  C.  Soc.  Sav.  Prov.,  1910,  t.  II,  p.  117-186  : 
ce  sont  des  lettres  royales,  des  accords  entre  marchands  et  le  capi- 
taine de  la  galère  qui  doit  escorter  les  barques  en  prévision  d'une 
attaque  des  corsaires.  D'autres  renseignements  ont  encore  été 
recueillis  par  H.  Rivoire,  Mém.  Acad.  Gard,  1842-1844,  t.  XIV, 
p.  158,  et  p.  J.-L.  Boudin,  C.  arch.  Fr.,  1897,  p.  333. 

5979.  Document,  1633,  pub.  p.  F.  Rabut,  Mém.  Acad.  Chablais., 
1888,  t.  II,  p.  301  :  le  duc  Charles  Emmanuel  de  Savoie  accorde  à  la 
ville  de  Bons  une  foire,  qui  se  tiendra  quatre  fois  par  an,  et  un 
marché  hebdomadaire  :  liberté  d'échanges. 

5980.  Toubeau  (Jean).  Mémoire  adressé  par  ordre  de  messieurs 
les  maire  et  échevins  de  la  ville  de  Bourges  pour  le  rétablissement 
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des  foires  dans  leur  ville,  si.,  1681,  in-l°.  L'ancien  prévôt  des  mar- 
chands expose  les  ressources  de  la  ville,  commerce  des  moutons  et 
des  laines,  draps,  fer,  graines,  chanvre,  huile,  vin.  Mais  tout  lan- 
guit par  manque  des  transactions  :  le  commerce  est  aux  mains  des 
étrangers  qui  enlèvent  à  bas  prix  les  matières  premières  et  reven- 
dent très  cher  les  produits  manufacturés.  Il  n'y  a  qu'un  remède, 
le  rétablissement  des  anciennes  foires,  qui  ramèneraient  la  pros- 
périté. Ce  mémoire,  long,  étoile,  digne  d'attention,  se  trouve  aussi 
à  la  lin  des  Jnstitutes  du  même  auteur  (n°  5899). 

5981.  Lettres  patentes,  1681,  pub.  p.  Durieux,  Mém.  Soc. 
Camb.,  1883-1884,  t.  XL,  p.  25  :  elles  établissent  à  Cambrai,  outre 
la  foire  de  Saint-Simon  et  de  Saint-Jude,  une  «  foire  franche  » 
annuelle  de  huit  jours  au  mois  de  mai  afin  de  favoriser  et  déve- 
lopper le  commerce  :  transactions  libres. 

5982.  Pour  Chartres,  v.  A.  F.  Coudray-Maunier,  La  foire  de 
mai  et  la  foire  de  septembre  à  Chartres,  Chartres,  1884,  in-12°, 
66  p.  :  pas  de  textes  :  chronologie  de  la  foire,  difficultés  soulevées 
par  les  fermiers,  leurs  procès  avec  la  municipalité. 

5983.  Pour  Dijon,  maigres  renseignements  pour  le  xvne  siècle 
dans  E.  Collette,  Les  foires  et  marchés  à  Dijon,  Dijon,  1905.  in-8°, 
182-104  p. 

5984.  Document,  pub.  p.  Ch.  Durand,  Bul.  Soc.  Pér.,  1875.  t.  II, 
p.  168  :  en  1637,  la  municipalité  de  Bergerac  atteste  n'avoir  aucun 
droit  d'opposition  à  la  création  à  Faux  de  deux  foires  annuelles  en 
faveur  du  seigneur,  ainsi  que  d'un  marché  hebdomadaire. 

5985.  Privilèges  des  foires  de  Lyon  octroyés  par  les  rois  très 
chrétiens  aux  marchands  français  et  étrangers,  Lyon,  1649,  in-4°, 
398  p.,  plus  table.  Recueil  édité  par  l'ordre  du  prévôt  des  mar- 
chands et  des  échevins,  auxquels  il  est  dédié.  Le  commerce  de 
Lyon,  dit  l'avertissement,  «  n'est  pas  le  commerce  d'une  seule 
ville  ni  même  d'un  seul  royaume  :  c'est  un  commerce  universel 
qui  se  communique  à  toute  l'Europe,  dont  elle  est  le  centre,  voire 
de  toute  la  terre.  C'est  le  magasin  et  l'entrepôt  du  monde  ».  Dans 
ce  recueil,  les  textes  vont  de  1349  à  1647  :  ceux  du  xvne  siècle 
concernent  le  rétablissement  de  quatre  foires  franches,  les  privi- 
lèges accordés  aux  marchands  étrangers,  et  des  cas  particuliers. 

5986.  Lettres  patentes,  1657  et  168 i,  pub.  p.  A.  Potiquet.  Mém. 
Soc.  Pontoise,  1880,  t.  II,  p.  47  :  en  faveur  de  Nicolas  de  Neufville, 
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maréchal  de  Villeroy,  sont  établis  à  Magny  d'abord  un  marché 
hebdomadaire,  puis  deux  foires  annuelles,  deux  marchés  hebdo- 
madaires et  un  mensuel. 

5987.  Documents,  pub.  en  ext.  p.  G.  Leroy,  Bul.  Soc.  Seine- 
et-M.,  1867,  t.  IV,  p.  199  :  lettres  patentes  de  1665  pour  créer  un 
marché  franc  à  Melun  (ne  dure  que  sept  ans)  :  textes  rares. 

5988.  Ëdit  du  roi  pour  les  privilèges  et  franchises  des  foires 
établies  à  Rouen,  Rouen,  1632,  in-8°,  24  p.  :  v.  Frère,  Manuel  du 
bibliographe  normand.  —  Indications  éparses  dans  Duranvilîe, 
T.  Ac.  Rouen,  1878-1879,  p.  233. 

5989.  Lettres  patentes,  1650,  pub.  p.  A.  Bouchard,  Bul.  Soc. 
industr.  Angers,  1885,  3e  série,  t.  XXVI,  p.  32  et  sq.  :  par  cet  acte, 
les  foires,  tombées  en  désuétude,  sont  rétablies  à  Saumur,  en 
récompense  de  la  fidélité  montrée  par  les  habitants  pendant  les 
guerres  civiles  du  règne  de  Louis  XIII  :  annuellement,  il  y  en  aura 
trois  qui  dureront  chacune  trois  jours. 

5990.  Lettres  patentes,  1628,  pub.  p.  Taillefer,  Bul.  Soc.  T.  G., 
1904,  t.  XXXII,  p.  184-186  :  elles  créent  à  Sauveterre  deux  foires 
annuelles  et  un  marché  hebdomadaire  en  faveur  du  seigneur  : 
comme  pour  les  autres,  liberté  des  échanges  entre  marchands. 

5991.  Pour  Sommières,  v.  I.  Gaussen,  Considérations  sur  les 
foires  et  les  marchés  de  Sommières  en  Languedoc  depuis  les  origi- 
nes jusqu'à  la  Révolution,  Nîmes,  1921,  in-8°,  256  p.  :  fait  d'après 
les  pièces  d'archives  :  ext.  épars  :  quelques  chiffres,  de  1696  à 
1715,  sur  le  prix  des  marchandises. 

5992.  Lettres  et  privilèges  du  roi  pour  les  foires  et  marchés  de 
Tauves,  pub.  dans  Bul.  Auv.,  1886,  p.  81  :  la  dépopulation  avait 
amené  la  suppression  des  foires  et  marchés  :  en  juin  1615,  sont 
rétablis  un  marché  hebdomadaire  et  cinq  foires  par  an. 

5993.  Lettres  patentes,  1625,  pub.  p.  A.  Lascombe,  Ann.  Soc. 
Le  Puy,  1868,  t.  XXIX,  p.  121  :  rétablissement  à  Vourey  du  marché 
ruiné  par  les  guerres  de  religion  :  en  outre,  trois  foires  franches 
par  an  :  construction  par  les  habitants  de  halles,  bancs,  étaux, 
pour  attirer  les  marchands. 
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7°  Villes  et  régions  de  commerce  (x) 

5994.  Mémoire,  1713,  ext.  pub.  p.  L.  Couture,  Reb.  Gasc, 
1871,  t.  XII,  p.  84.  Ce  mémoire  décrit  la  situation  lamentable  du 
commerce  dans  la  généralité  d'Auch  et  de  Montauban  :  les  causes 
en  sont  variées,  longueur  de  la  guerre,  gelée  de  1709,  mauvaises 
récoltes,  cherté  des  vivres,  maladies,  impositions  écrasantes,  droits 
excessifs  sur  toutes  les  denrées.  Il  insiste  sur  ces  derniers  en  parti- 
culier les  péages  et  fournit  des  exemples  caractéristiques.  Pré- 
sente de  l'intérêt. 

5995.  Pour  Bayonne,  les  ouvrages  de  J.  de  Croizier,  Histoire 
du  port  de  Bayonne,  Bordeaux,  1905,  in-8°,  387  p.,  et  de  E.  Ducéré, 
Histoire  maritime  de  Bayonne,  Bayonne,  1895,  in-8°,  xv-395  p., 
ne  donnent  que  des  indications  insuffisantes. 

5996.  Pour  Bordeaux,  on  peut  considérer  comme  une  source 
l'ouvrage  de  Th.;  Malvezin,  Histoire  du  commerce  de  Bordeaux, 
Bordeaux,  1892,  t.  II,  livre  quatrième  :  peu  de  documents  sont 
reproduits  ;  mais  l'exposé  est  fait  d'après  les  archives  de  la  ville 
et  du  département  et  les  sources  imprimées.  —  Quelques  textes 
sont  utilisés  p.  F.-C.  Lane,  Rev.  hist.  Bord.,  1924,  t.  XVII,  p.  169  : 
utiles  pour  connaître  les  relations  de  Colbert  avec  les  commer- 
çants bordelais.  —  Cf.  F.  Michel,  Histoire  du  commerce  et  de  la 
navigation  à  Bordeaux,  Bordeaux,  1867-1870,  in-8°,  2  vol.  (pas  de 
textes). 

5997.  Toubeau  (Jean).  Mémoire  pour  faire  connaître  V utilité,  la 
facilité  et  la  nécessité  qu'il  y  a  de  rétablir  le  commerce  dans  la 
ville  de  Bourges,  slnd.  (1678  ?),  in-4°.  L'auteur  résume  l'histoire 
économique  de  Bourges  dont  il  vante  la  situation.  Le  commerce 
est  ruiné  parce  qu'à  Paris  sont  importés  des  moutons  allemands. 
Pour  changer  cet  état  de  choses,  il  faut  rendre  l'Auron  navigable 
(grands  avantages  amplement  exposés),  établir  des  foires  à  Bour- 
ges (n°  5980),  créer  des  manufactures  de  tapisseries.  Ce  mémoire 
contient  des  détails  abondants  et  précis  d'ordre  économique  sur 
Bourges  et  le  Berry:  il  se  trouve  à  la  suite  des  Institutes  (n°  5899). 

5998.  Clerville  (Louis  Nicolas,  chevalier  de).  Rapport  que  fait 
le  chevalier  de  Clerville  des  observations  générales  et  particulières 
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qu'il  a  faites  dans  le  voyage  qui  lui  a  été  ordonné  par  le  roi  pour 
la  visite  des  ports  et  des  côtes  maritimes  de  Picardie  et  de  Nor- 
mandie, aussi  bien  que  pour  les  choses  qui  regardaient  le  rétablis- 
sement du  commerce.  Chargé  en  1663  par  Colbert  de  rechercher 
les  moyens  de  rétablir  la  navigation  et  le  commerce,  Clerville  mena 
son  enquête  en  avril-mai  de  Calais  jusqu'à  Rouen.  Des  parties  de 
ce  mémoire  ont  été  publiées  dans  divers  ouvrages  :  —  Dareste, 
Histoire  de  l'administration  en  France,  Paris,  1848,  t.  II,  p.  373, 
(considérations  générales  et  Rouen),  et  Rondeaux,  Recueil  de  faits 
divers  concernant  la  Seine  maritime,  Rouen,  1849,  p.  2-15  (repro- 
duction partielle  de  Dareste)  ;  —  Bréard,  Mél.  Soc.  Norm.,  t.  I, 
p.  255  (Dieppe,  Le  Havre  et  Rouen  ;  donne  une  date  erronée)  ; 
Ed.  Esmonin,  édit.  du  Mémoire  sur  la  généralité  de  Rouen,  Paris, 
1913,  in-8°,  appendice  III  (Le  Tréport,  Saint-Valéry,  Fécamp  et 
Honfleur).  Ce  mémoire  important  se  trouve  dans  les  Cinq  Cents 
Colbert,  t.  CXXII. 

5999.  Documents,  pub.  p.  A.  de  Saint-Léger,  Bul.  Un.  Faulc, 
1898,  t.  I,  p.  93-130,  sur  la  franchise  du  port  de  Dunkerque,  d'après 
les  archives  de  la  ville,  les  lettres  de  Colbert,  les  négociations  de 
d'Estrades  et  la  correspondance  administrative.  La  déclaration  de 

1662  autorise  les  marchands  à  trafiquer  «  franchement  et  quitte- 
ment  »  de  tous  droits  d'entrée  et  de  sortie  «  et  autres  quelcon- 
ques »  et  accorde  aussi  aux  marchands  étrangers  «  le  droit  de 
naturalité  ».  Malgré  les  réclamations  hollandaises,   des  actes  de 

1663  à  1665  complètent  la  franchise.  En  1667,  le  magistrat  proteste 
contre  l'établissement  de  barrières  douanières  entre  la  France  et 
la  Flandre  espagnole,  ce  qui  entraverait  le  développement  de  Dun- 
kerque. A  partir  de  cette  date,  la  politique  gouvernementale  est 
indécise,  restrictive  ou  libérale.  Enfin  des  arrêts  et  déclarations  en 
1700  donnent  satisfaction  partielle  aux  Dunkerquois  en  accordant 
la  liberté  du  commerce  par  mer  et  la  création  d'une  chambre  de 
commerce.  Très  intéressant  et  instructif.  —  Cl*.  E.  Bouchet,  Le  port 
de  Dunkerque,  Dunkerque,  1896,  in-8°,  194  p.  ;  —  P.  Masson,  Les 
ports  francs  d'autrefois  et  d'aujourd'hui,  Paris,  1904,  in-8°,  470  p. 

6000.  Pour  Fécamp,  v.  nos  5998  et  6007. 

6001.  Documents  relatifs  à  la  marine  normande  et  à  ses  arme- 
ments aux  XVIe  et  XVIIe  siècles,  pub.  p.  Ch.  Bréard,  Rouen,  1889, 
in-8°,  xiii-293  p.  Ils  sont  relatifs  à  l'activité  commerciale  des 
marins  de  Honfleur  :  les  sources  sont  224  registres  de  tabellion- 
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nage,  contrats  maritimes,  armements  pour  l'Amérique,  l'Afrique 
et  l'Asie  :  ces  pièces,  très  utiles,  ne  dépassent  pas  l'année  1643. 
Elles  peuvent  être  complétées  avec  les  rapports  de  Clerville  et  de 
Duquesne  (nos  5998  et  6007)  et  avec  Ch.  Bréard,  Le  vieux  Hon- 
fleur  et  ses  marins,  1897,  in-8°,  374  p. 

6002.  Lion  (Charles),  f  1720.  Correspondance,  utilisée  et  pub. 
en  ext.  nombreux  p.  P.  Decharme,  Le  comptoir  d'un  marchand  au 
XVIIe  siècle,  Paris,  1910,  in-8°.  Commerçant  de  Honfleur,  à  la  tète 
d'une  importante  maison,  Lion  a  laissé  une  correspondance,  qui 
nous  fait  pénétrer  dans  la  vie  des  marchands  et  connaître  les  prin- 
cipaux objets  du  négoce  :  pièces  instructives  et  variées  en  appen- 
dice. 

6003.  Documents  relatifs  au  commerce  du  Languedoc,  pub.  p. 
Roschach,  édit.  de  ÏHistoire  du  Languedoc  de  dom  Vaissette, 
t.  XIV.  Ces  pièces  sont  ext.  des  procès-verbaux  des  États  du  Lan- 
guedoc :  nos  556,  557,  559,  560,  562,  et  563.  Ce  sont  des  propositions 
pour  rétablir  le  commerce  des  grains,  draps,  vins  et  pastel,  des 
délibérations  sur  celui  de  la  laine  :  elles  sont  des  années  1699-1700 
et  ont  une  réelle  utilité. 

6004.  Documents  utilisés  p.  P.  Boissonnade,  Bul.  Com.  Hist., 
section  de  géographie,  1922,  t.  XXXVII,  p.  1-45  :  enquête  à  La 
Rochelle  en  1664  sur  l'ordre  de  Colbert,  résultats  lamentables  : 
impulsion  ensuite  et  prospérité  à  la  mort  du  ministre  :  des  détails, 
des  noms  et  des  chiffres. 

6005.  Pour  Laval,  v.  J.  M.  Richard,  La  vie  privée  dans  une 
province  de  V Ouest,  Laval  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles.  Paris, 
1922,  in-16°,  397  p.  :  chap.  xi. 

6006.  En  1663,  Clerville  (n°  5998)  constate  le  très  mauvais  état 
du  port  du  Havre  :  les  habitants  se  plaignent  de  la  fréquence  du 
logement  des  gens  de  guerre  :  ils  ne  peuvent  pas  armer  plus  de 
quinze  vaisseaux  pour  la  pêche  des  morues,  seul  objet  du  com- 
merce maritime  :  ils  protestent  contre  l'avidité  des  traitants  :  seule 
la  manufacture  de  dentelles  fait  vivre  beaucoup  de  monde  malgré 
la  concurrence  anglaise. 

6007.  Duquesne  (Abraham).  Mémoire  du  Havre  de  Grâce,  de 
Fécamp  et  de  Honfleur,  ext,  pub.  p.  Ch.  Bréard,  Bul.  Soc.  N.  G., 
1890,  t.  XII,  p.  242  et  1892,  t.  XIV,  p.  112.  Le  célèbre  amiral  fut 
chargé  de  visiter  les  côtes  normandes  et  les  travaux  exécutés  et 
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d'indiquer  ce  qui  restait  à  faire.  Il  signale  la  décadence  du  port 
du  Havre,  dont  les  échevins  se  sont  désintéressés  et  où  aucun 
effort  n'a  été  tenté.  Il  indique  les  travaux  que  l'on  doit  effectuer 
avec  le  moins  de  dépense,  mais  qui  sont  indispensables.  Même 
constatation  pour  Fécamp  et  Honfleur.  —  En  contre-partie  est 
publié  le  procès-verbal  rédigé  en  1668  par  plusieurs  ingénieurs 
moins  pessimistes. 

6008.  Pour  Le  Tréport,  v.  n°  5998. 

6009.  Nicolas  (Jean),  1621-1677.  Mémorial,  ext.  pub.  p.  A.  Le- 
roux, Bul.  Soc.  Lim.,  1891,  t.  XXXVIII,  p.  354.  Fils  d'un  procu- 
reur, Nicolas  fut  marchand  à  Limoges.  Le  mémorial  comprend 
le  livre  de  raison  (1653-1654),  le  livre  de  famille  (1654-1671)  et  la 
continuation  de  celui-ci  par  ses  fils  (1699-1708,  et  1727-1735).  Sont 
publiés  des  comptes  de  négociants  débiteurs,  des  achats  faits  par 
Nicolas  à  Paris  en  1653,  etc.  Très  grande  brièveté,  mais  précision. 

6010.  Vaccon  (sieur).  Les  principales  causes  de  la  ruine  du 
commerce  de  Marseille  et  de  la  diversion  qui  s'en  fait  à  Livourne, 
in-4°  :  nous  n'avons  pu  consulter  cet  ouvrage,  cité  par  le  P.  Le- 
long,  n08  38251  et  38254  S. 

6011.  Marchetti  (François).  Discours  sur  Le  négoce  des  gen- 
tilshommes de  la  ville  de  Marseille  et  sur  la  qualité  de  nobles 
marchands  qu'ils  prenaient  il  y  a  cent  ans,  Marseille,  1671,  in-4°, 
71  p.  Cet  abbé  a  composé  son  ouvrage  à  propos  des  recherches 
de  noblesse.  Il  donne  toutes  sortes  de  raisons  et  cite  toutes  sortes 
d'actes  pour  prouver  que  les  nobles  marseillais  n'ont  pas  dérogé 
en  faisant  du  commerce  et  ne  sont  pas  tombés  dans  la  roture. 
Dans  son  intérêt,  le  roi  ne  peut  pas  s'attaquer  à  la  noblesse  : 
au  contraire,  à  l'imitation  de  ses  prédécesseurs,  il  doit  promul- 
guer un  édit  qui  établira  «  un  mariage  indissoluble  et  une  alliance 
éternelle  entre  la  noblesse  de  Marseille  et  le  négoce  »  :  ce  livre 
contient  une  foule  d'indications  de  textes  antérieurs. 

6012.  Documents,  sur  le  commerce  de  Marseille,  utilisés  p. 
L.  Bergasse,  Prov.,  1921,  p.  16-35  :  pas  de  pièces,  mais  renseigne- 
ments intéressants,  tirés  des  archives  notariales,  sur  les  prix, 
les  modes  de  paiement,  etc.. 

Voir  :  —  Fouque,  Histoire  raisonnée  du  commerce  de  Marseille,  Paris, 
1843,  in-8°,  2  vol.  ;  —  Saint- Yves,  Les  pertes  du  commerce  de  Marseille, 
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168S-Î69H,   Paris.    1897.   in-8°  ;  —  P.   Masson.    Les  ports  francs   d'autrefois 
et  <T aujourd'hui,  Paris,  1904,.  in-8°,  470  p. 

6013.  Lettres  patentes,  1643,  pub.  p.  H.  Sée,  Tijds.  Gesch.. 
1926,  p.  246-260.  Elles  concernent  le  commerce  de  Nantes,  inter- 
disent aux  marchands  étrangers  d'y  tenir  boutique  s'ils  ne  sont 
pas  naturalisés  français  ou  s'ils  n'habitent  pas  dans  la  ville 
depuis  dix  années  consécutives.  Analyse  d'un  mémoire  de  1645 
dans  lequel  les  Nantais  exposent  leurs  doléances  contre  les  négo- 
ciants étrangers,  les  Hollandais  surtout  :  ext.  d'un  arrêt  du  parle- 
ment de  Bretagne,  1656,  leur  défendant  de  troubler  les  commer- 
çanls  étrangers. 

6014.  Procès-verbal  des  dépositions  des  armateurs  et  négo- 
ciants nantais,  pub.  p.  L.  Maître,  Ann.  Bret.,  1902-1903,  t.  XVIII, 
p.  326-344.  L'enquête  laite  en  1664  aboutit  à  des  constatations  peu 
favorables  à  Nantes.  La  flotte  comprend  49  navires  pontés  et  ar- 
més :  le  commerce  de  la  morue  est  le  principal  de  tous  :  mais  il 
a  été  jusqu'alors  peu  actif  à  cause  des  guerres. 

6015.  Le  livre  d'E.  Gabory,  La  marine  et  le  commerce  de 
Nantes  au  XVIIe  siècle  et  au  commencement  du  XVIIIe,  Rennes, 
1902,  in-8°  (ext.  Ann.  Bret.,  t.  XVII)  a  presque  la  valeur  d'une 
source  :  il  est,  en  tout  cas,  très  utile  :  renseignements  abondants 
et  bibliographie  copieuse.  —  Du  même  genre  est  celui  de  P.  Jeu- 
lin,  L'évolution  du  port  de  Nantes,  Paris,  1929,  in-8°,  p.  103-304  : 
pas  de  textes,  mais  composé  d'après  les  documents  des  archives 
de  Paris  et  de  Nantes,  et  bibliographie. 

6016.  Mémoire  sur  le  rétablissement  du  commerce  présenté 
par  les  négociants  de  Paris,  1685,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Mém. 
de  la  généralité  de  Paris,  t.  I,  appendice,  p.  768-781  (C.  D.  L). 
Ce  mémoire  est  très  détaillé  et  très  précis  :  les  commerçants  in- 
sistent sur  la  concurrence  des  étrangers,  les  Hollandais  en  parti- 
culier, et  demandent  des  mesures  énergiques  pour  le  relèvement.  — 
Sur  Pierre  et  Nicolas  Formont,  v.  Ch.  Joret,  Mém.  Acad.  Caen, 
1890,  p.  57,  —  G.  Pages,  Bev.  hist.,  1895,  t.  XLVIII,  —  et  Bul. 
Soc.  Hist.  P.  F.,  t.  XXXIX,  p.  609,  666,  et  t.  LX,  p.  447  :  —  v.  V.  de 
Swarte,  Samuel  Bernard,  Paris,  1893,  in-8°,  70  p. 

6017.  Sur  le  commerce  de  Rouen,  v.  n°  5998  :  les  marchands 
ne  se  montrent  pas  opposés  systématiquement  aux  compagnies 
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créées  et  soutenues  par  l'État  :  mais,  pour  les  commerces  parti- 
culiers, «  que  les  sujets  du  roi  peuvent  faire  sans  aucune  asso- 
ciation )>,  ils  sont  hostiles  à  toute  intervention  gouvernementale 
et  ("mettent  le  principe  que  «  le  commerce  veut  en  France  être 
indépendant  ».  Ils  soutiennent  aussi  que  la  manufacture  de  toiles 
sciait  beaucoup  plus  florissante  sans  l'excès  des  droits  et  les 
tracasseries  des  commis  de  la  douane.  Opinions  qu'il  convient  de 
retenir. 

Voir:  —  A.  Le  Corbeiller.  Histoire  du  port  de  Rouen  et  de  sou 
commerce,  Rouen,  1902.  in-8°,  p.  79-100  (hist.  générale)  ;  —  H.  Labrosse, 
Bul.  Soc.  Normandie,  1921.  t.  XIII.  p.  223-226. 

6018.  Pour  Saint-Malo,  v.  :  —  P.  Masson,  Les  ports  francs 
d'autrefois  et  d'aujourd'hui,  Paris,  1904,  in-8°,  170  p.  ;  —  Dahl- 
gren,   Rev.  hist.,  1905,  t.  LXXXVIII,  p.  225. 

6019.  Pour  Saint-Valéry,  v.  n°  5998. 

6020.  Mémoire  présenté  aux  États  de  Languedoc  pour  fonder 
un  grand  établissement  commercial  à  Cette  [Sète],  pub.  p.  Ros- 
chach,  nouv.  édit.  de  l'Histoire  du  Languedoc  de  dom  Vaissette, 
I,  XIV,  n°  577,  col.  1552.  Document  de  1701  :  on  emploiera  300.000 
livres  à  cette  entreprise  :  une  raffinerie  de  sucre  sera  installée,  des 
vaisseaux  seront  équipés  pour  transporter  les  produits  langue- 
dociens :  «  Il  ne  manque  qu'un  établissement  de  cette  nature  pour 
enrichir  la  province  ».  —  V.  :  —  P.  Masson,  Les  ports  francs 
d'autrefois  et  d'aujourd'hui,  Paris,  1904,  in-8°,  470  p.  ;  —  J.  L. 
Cazalet,  Cette  et  son  commerce  de  vins  de  1666  à  1920,  Montpel- 
lier, 1920,  in-8°,  412  p.  (quelques  notions  éparses  pour  le  xvne 
siècle). 

6021.  Pour  Tulle,  v.  R.  Fage,  La  vie  à  Tulle  aux  XVIIe  et 
XVIIIe  siècles,  Paris,  1902,  in-8°,  chap.  xviii-xix. 

8°  Compagnies  de  Commerce  i1) 

6022.  Dassié  (F.).  Le  routier  des  Indes  Orientales  et  Occiden- 
tales, Paris,  1677,  in-4°,  212  p.  Ouvrage  technique  indiquant  les 
routes  pour  l'Asie  et  pour  l'Amérique,   donnant  des  indications 

1.  Après  les  ouvrages  généraux,  classement  par  compagnies. 
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de  profondeurs  sur  les  côtes  et  dans  les  rades,  etc.,  une  explica- 
tion des  termes,  les  saisons  favorables  pour  cette  navigation. 
Très  précis,  il  expose  les  notions  que  l'on  avait  alors  et  qui  étaient 
fort  incomplètes. 

6023.  Di  Noyer  (François),  sieur  de  Saint-Martin.  Avis, 
moyens  et  raisons,  approuvés  par  les  Etats-Généraux...,  afin 
d'établir  à  Paris,  pour  toute  la  France,  la  royale  compagnie,  Paris, 
1616,  in-4°.  Le  contrôleur  général  du  commerce  avait,  dès  1613, 
proposé  de  supprimer  les  petites  compagnies  qui  se  faisaient  con- 
currence et  périclitaient  et  de  «  les  réduire  toutes  à  une  seule 
sous  l'autorité  du  roi  ».  Malgré  les  approbations  des  Etats-Géné- 
raux, de  la  Chambre  de  commerce  et  du  Conseil  d'État,  il  ne 
réussit  pas  :  il  persista  (v.  n°  suivant). 

6024.  Avis  et  résolution  de  ce  qui  s'est  passé  aux  États  der- 
niers tenus  à  Nantes  sur  le  fait  de  la  royale  compagnie  de  la  navi- 
gation et  commerce  pour  les  voyages  de  long  cours,  sur  les  pro- 
positions faites  en  iceux  par  François  Du  Noyer,  Rennes,  1623, 
in-4°.  En  1622  Du  Noyer'  vint  exposer  ses  projets  aux  États  de 
Brelagne  :  ceux-ci,  n'ayant  pas  confiance,  résolurent  de  rester 
dans  l'abstention.  —  V.  Ch.  de  La  Roncière,  Histoire  de  la  ma- 
rine française,  t.  IV,  p.  481  et  sq. 

6025.  Razilly  (Isaac  de).  Mémoire,  1626,  ext.  pub.  p.  L.  Des- 
champs, Rev.  G.,  1885,  t.  XVII,  p.  373.  Mémoire  général,  adressé 
à  Richelieu,  dans  lequel  le  chevalier  montre  que  la  France,  ne 
possédant  pas  tout  ce  qui  est  nécessaire,  a  besoin  de  «  naviguer  ». 
Cette  publication  est  suivie  d'un  ext.  d'un  mémoire  anonyme  de 
1626.  L'auteur  soutient  que,  pour  augmenter  le  commerce,  il 
faut  se  diriger  d'abord  vers  les  Indes  Orientales,  puis  plus  à 
l'est  vers  la  Chine,  le  Japon  et  les  Moluques  :  il  forme,  dans  ce 
but,  tout  un  vaste  plan  d'alliances,  dirigées  contre  les  Espagnols, 
et  préconise  l'idée  de  constituer  des  compagnies. 

6026.  Êdit  d'août  1626,  créant  la  compagnie  du  Morbihan  ou 
des  Cent  associés,  pub.  p.  E.  B.  Lebeuf,  Histoire  du  commerce  de 
Nantes,  Paris,  1857,  in-8°,  p.  67  et  sq.  :  autres  documents  rela- 
tifs à  la  résistance  opposée  par  les  habitants  de  Nantes,  de  Ren- 
nes et  de  Saint-Malo  et  le  parlement  de  Bretagne,  tandis  que  les 
États  sont  favorables.  Ces  documents  doivent  être  complétés  avec 
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ceux  pub.  p.  Dugast-Matifeux,  Ann.  Soc.  Nant.,  1854,  t.  XXV, 
p.  73  et  sq.  Ces  pièces,  fort  intéressantes,  permettent  de  bien  con- 
naître la  résistance  de  1626  à  1628. 

6027.  Beaulieu  (Augustin  de).  Dessein  touchant  les  Indes 
Orientâtes,  analysé  p.  Ch.  de  La  Roncière,  Rev.  Quest.  HisL, 
1904,  t.  LXXVL  p.  202-203.  Le  navigateur  propose,  en  1626,  au 
maréchal  d'Effiat,  de  reconnaître  les  ports  de  Madagascar,  p.  ex. 
celui  de  Saint-Augustin  et  d'y  former  un  établissement  pour  avoir 
une  escale  sur  la  route  des  Indes.  —  V.  n°  4096. 

6028.  Documents  inédits  relatifs  à  la  constitution  de  la  compa- 
gnie des  Indes  Orientales  de  I6i2,  pub.  p.  H.  Froidevaux,  But. 
Corn.  Mad.,  1898,  p.  481-503.  Cette  compagnie,  connue  sous  le  nom 
de  compagnie  de  Madagascar,  fut  fondée  par  le  capitaine  dieppois 
Rigault.  Les  documents  sont  la  réponse  favorable  de  Richelieu 
à  la  requête  du  fondateur  (29  janvier),  lui  concédant  un  monopole 
de  dix  ans  pour  le  commerce  de  la  grande  île,  —  l'arrêt  du  con- 
seil et  lés  lettres  patentes  (15  février)  qui  confirment  la  conces- 
sion, —  les  statuts  de  la  compagnie  (30  avril),  dont  les  treize 
articles  constituent  l'association  entre  neuf  personnes,  parmi 
lesquelles  Nicolas  Fouquet,  qui  offre  son  logis  pour  la  tenue  des 
■assemblées  des  directeurs.  Ces  documents  complètent  et  recti- 
rient  Malotet,  Etienne  de  Flacourt...,  Paris,  1898,  in-8°. 

6029.  Statuts  de  la  compagnie  de  Madagascar,  1656,  pub.  p. 
Malotet,  ouv.  cit.,  p.  306-314.  Les  statuts  de  cette  compagnie  nou- 
velle sont  à  comparer  avec  ceux  de  la  précédente.  Les  26  articles 
règlent  avec  précision  toutes  les  questions  :  monopole  commer- 
cial de  vingt  ans,  commerce  et  conversion  des  indigènes,  cent 
parts  d'associés  de  10.000  livres  chacune,  assemblée  générale  an- 
nuelle où  seront  nommés  quatre  directeurs,  etc. 

6030.  Sur  la  compagnie  des  Indes  Orientales  de  1664,  l'ou- 
vrage essentiel  est  celui  de  Pauliat,  Louis  XIV  et  la  compagnie 
des  Indes  Orientales,  Paris,  1886,  in-18°,  404  p.,  composé  d'après 
les  documents  des  fonds  divers  des  archives  de  la  marine  et  de 
celles  des  colonies  :  étude  très  détaillée  des  procédés  employés 
pour  la  formation  de  la  compagnie   :  documents  insérés. 

6031.  Recueil  ou  collection  des  litres,  édits,  déclarations,  ar- 
rêts,   règlements   et  autres  pièces   concernant   la  compagnie  des 
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Indes  Orientales  établie  au  mois  d'août  166b,  Paris,  1755-1756,  in-4°. 
Ce  recueil  est  l'œuvre  de  Demis,  chef  du  bureau  des  archives  de 
la  compagnie  :  il  comprend  toute  une  série  de  documents  impor- 
tants. Le  tome  I  embrasse  la  période  1664-1699  :  le  tome  II  va  de 
1700  à  1715.  Il  y  a,  en  outre,  des  Avertissements  historiques  sur 
nie  de  Madagascar  et  sur  la  compagnie  des  Indes  Orientales 
avec  des  pièces.  —  Des  documents  sont  aussi  publiés  p.  J.  Du- 
fresne  de  Francheville,  Histoire  générale  et  particulière  des 
finances,  Paris,  1738,  in-4°,  dont  le  tome  III  est  consacré  à  la 
compagnie  :  Fauteur  a  eu  accès  aux  archives,  et  insère  non  seule- 
ment (les  actes  officiels,  mais  des  extraits  de  mémoires  particu- 
liers, p.  ex.  ceux  de  Marcara  (n°  €036)  :  le  recueil  des  preuves 
comprend  les  documents  de  1604  à  1737,  concessions,  marchan- 
dises, etc.  —  Ces  deux  sources  ont  une  importance  capitale. 

6032.  Pétition  adressée  à  Louis  XIV  en  1663  par  plusieurs 
notables  marchands  de  Tours,  Nantes,  La  Rochelle,  et  autres 
lieux  pour  la  création  d'une  compagnie  des  Indes  Orientales,  dans 
Pauliat,  n°  6030,  p.  383-395.  Ces  marchands,  désirant  le  mono- 
pole du  commerce  avec  l'Inde,  demandent  le  seul  soutien  moral 
du  roi  :  ils  constitueraient  une  compagnie  privée,  sans  ingérence 
du  souverain  ou  de  ses  officiers.  Ils  «  proposent  un  même  dessein 
que  celui  qui  avait  été  accepté  par  M.  Fouquet  quelque  temps 
avant  sa  détention  au  sujet  de  Belle-Isle  »  :  capital  de  cent  mille 
écus,  sans  compter  l'achat  et  l'armement  de  trois  navires  que 
l'on  enverrait  à  Sumatra  ou  à  Java.  Ils  exposent  la  variété  des 
produits  de  ces  pays,  les  avantages  que  le  royaume  tirera  de  ce 
projet,  etc.  En  somme,  ils  veulent  faire  comme  en  Angleterre  et 
en  Hollande  :  cette  tentative  n'a  pas  eu  de  suites  :  elle  n'en  est 
pas  moins  curieuse. 

6033.  Hugo  (Hubert).  Mémoire  présenté  à  Louis  XIV  en  I66ir 
pub.  p.  Ch.  Grandjean,  But.  Soc.  et.  col,  1893,  xvme  année,  p.  5. 
Hugo  était  un  Hollandais  établi  en  France,  au  service  de  la  com- 
pagnie de  Madagascar,  où  il  avait  accompli  récemment  un  voyage. 
Il  cormaît  fort  bien  les  pays  d'outre-mer  et  son  mémoire  semble 
avoir  fait  impression  sur  Colbert  puisque,  dans  son  Discours, 
Charpentier  (n°  6034)  s'est  contenté  de  le  paraphraser  et  que  les 
idées  et  le  plan  d'Hugo  furent  imposés  à  la  compagnie  jusqu'en 
1668.  Ecrit  en  1663  et  traduit  en  janvier  1664,  ce  travail  expose 
les  considération  suivantes  :  utilité  d'un  établissement  à  Madagas- 
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car,  parallèle  entre  cette  île  et  Java,  établissements  à  Java,  à 
Ranca  et  aux  Moluques,  organisation  de  Ja  compagnie  des  Indes 
Orientaies,  son  régime  économique.  Comparer  ces  idées  avec 
celles  du  préambule  de  l'édit  de  création  et  avec  celles  du  mémoire 
sur  le  commerce  présenté  par  Colbert  au  roi  le  3  août  1664  (P. 
Clément,  t.  II,  p.  cclxix). 

6034.  Charpentier  (François),  -J-  1701.  Discours  d'un  fidèle 
sujet  du  roi  touchant  rétablissement  d'une  compagnie  française 
pour  te  commerce  des  Indes  Orientales,  Paris,  1664,  in-4°,  57  p. 

—  Aul.  édit.  :  —  Rouen,  1664.  —  Réimprimé  dans  Demis,  t.  I,  p.  1- 
36  (n°  6031).  —  Relation  de  L'établissement,  de  la  compagnie 
française  pour  le  commerce  des  Indes  Orientales...  avec  le  re- 
cueil de  toutes  les  pièces,  Paris,  1665,  in-4°,  124  p,  —  Aut.  édit.   : 

—  Amsterdam,  in-12°. 

Membre  de  l'Académie  française,  Charpentier  a  rédigé  ces 
ouvrages  de  propagande  à  la  demande  de  Colbert.  Il  vante  les 
efforts  commerciaux  tentés  antérieurement  par  d'autres  peu- 
ples et  excite  les  Fiançais  à  suivre  leur  exemple.  Il  loue  en  par- 
ticulier Madagascar  où  le  commerce  est  facile,  le  climat  sain  et 
les  habitants  «  fort  bonaces  »,  que  l'on  pourra  aisément  convertir. 
Il  tente  de  réfuter  les  sentiments  de  crainte  et  de  défiance  que  le 
public  manifeste  à  l'égard  de  ces  entreprises  lointaines,  lui  pré- 
sente ]a  compagnie  et  conclut  en  s'écriant  :  «  Naviguez  hardiment 
sous  te  pavillon  de  l'auguste  et  de  l'invincible  Louis  ».  Cette  ré- 
clame. Composée  dans  le  style  ((académique»  et  ne  renfermant 
pas  des  idées  originales  de  Charpentier  (n°  6033),  n'eut  pas  un 
grand  succès.  Dans  le  second  ouvrage  sont  les  actes  officiels. 

6035.  Sur  les  efforts  pour  obtenir  de  nombreuses  souscriptions, 
et  sur  l'administration  de  la  compagnie  au  début,  les  documents 
principaux  se  trouvent  dans  les  études  suivantes.  —  P.  Roisson- 
nade,  But.  Soc.  A.  0.,  1907-1909,  t.  I,  p.  423-451  :  let,  du  roi  et  des 
syndics  de  la  compagnie,  délibération  de  la  municipalité  de  Poi- 
tiers. —  C.  Saint- Yves  et  J.  Chavanon,  Rev.  Quest.  Hist..  1903, 
t.  LXXIV,  p.  456-485  ;  let.  de  Colbert  du  Terron,  d'Estrades.  Rel- 
linzani,  liste  des  premiers-  souscripteurs  avec  des  chiffres,  ana- 
lyse de  plusieurs  mémoires  et  états,  ext.  des  procès-verbaux  des 
assemblées.  —  Rev.  Itisi.  col.,  1927,  t.  XX,  p.  432-435  :  noms  de 
87  souscripteurs  parisiens,  dignitaires  ou  haut-fonctionnaires, 
le  monde  des  affaires  s'étant  abstenu.   —  A.   Germain,    Histoire 
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du  commerce  de  Montpellier,  Montpellier,  1861,  in-8°,  t.  II,  pièces 
justificatives  :  lettre  pour  faire  souscrire.  —  Gast.  Martin,  Nantes 
et  la  compagnie  des  Indes,  Paris,  1927,  p.  5  :  liste  des  souscrip- 
teurs marchands  de  Nantes,  maximum  3.000  livres,  en  général 
1.000,  total  faible  138.000.  —  H.  Grolous,  La  compagnie  française 
des  Indes  orientales  considérée  comme  société  de  commerce,  Pa- 
ris, 1911,  in-8°,  vni-159  p.  :  lettre  générale  pour  engager  à  souscrire, 
tableau  de  division  du  travail  entre  les  directeurs,  statuts  de  la 
compagnie  en  48  articles,  analyse  des  comptes  rendus  des  assem- 
blées (1668,  1675  et  1684),  etc. 

6036.  Marcara  (Avanchinz).  Mémoires,  ext.  pub.  p.  Dufresne 
de  Francheville  (n°  6031)  et  p.  l'abbé  Guyon,  Histoire  des  Indes 
Orientales,  Paris,  1744,  in-12°,  3  vol.  :  auraient  paru  à  Paris, 
vers  1675,  in-4°  (P.  Lelong,  n°  39802).  Persan  d'Ispahan,  longtemps 
négociant  dans  les  Indes,  Marcara  fut  chargé  en  1666  par  Colbert 
de  fonder  le  premier  établissement  de  la  compagnie  aux  Indes 
et  au  Japon.  Directeur,  il  se  brouilla  avec  un  de  ses  collègues, 
Caron,  et  fut  révoqué.  Il  se  défend  devant  le  public  par  la  publi- 
cation de  mémoires  apologétiques  sans  doute,  mais  précieux  à 
cause  des  renseignements  abondants  qu'il  fournit  sur  l'action  de 
la  compagnie  au  début,  François  Martin  tient  l'auteur  en  piètre 
estime  (n°  4122). 

6037.  La  source  essentielle  pour  l'histoire  de  la  compagnie 
des  Indes  Orientales  est  le  livre  de  P.  Kœppelin,  La  compagnie 
des  Indes  Orientales  et  François  Martin,  Paris,  1908,  in-8°,  com- 
posé d'après  les  documents  des  archives  nationales,  de  la  B.  N., 
de  divers  ministères  (colonies,  affaires  étrangères)  :  reconstitu- 
tion de  cette  histoire  année  par  année  :  causes  commerciales, 
politiques,  religieuses  de  l'échec. 

Voir:  —  N°  4119  ;  —  Th.  Sauzier,  Bul.  Soc.  et.  colon.,  1884,  p.  203; 
—  Vavasseur,  Rev.  Et.  Hist.,  1888,  4e  série,  t.  VI,  p.  217;  —  Ch.  Mon- 
tagne, L'histoire  de  la  compagnie  des  Indes,  Paris,  1899,  in-12°,  235  p. 
(peu  utile)  ;  —  H.  Weber,  La  compagnie  française  des  Indes,  Paris,  1904, 
in-8°,  xix-698  p.  (sérieux)  ;  —  J.  Sottas,  Une  escadre  aux  Indes  en  1690, 
Paris,  1905,  in-8°,  xvi-496  p. 

6038.  Charte  de  la  Compagnie  des  Indes  occidentales,  1664, 
pub.  p.  L.  Pauliat,  La  politique  coloniale  sous  Vancien  régime, 
Paris,  1887,  in-18°,  p.  221,  et  p.  E.  Benoît  du  Rey,  Recherches  sur 
la  politique  coloniale  de   Colbert,    Paris,    1902,    in-8°,    p.   256-266. 
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Charte  du  28  mai  1664  en  43  articles.  Dans  le  second  de  ces  ouvra- 
ges sont  des  pièces  intéressantes,  p.  ex.  l'édit  de  1661  sur  les  men- 
diants valides,  une  lettre  anonyme  à.  Colbert  pour  lui  proposer  des 
moyens  capables  de  vaincre  les  difficultés  qui  entravent  les  débuts 
de  la  Compagnie.  —  V.  n°  4184. 

6039.  Estrades  (comte  d').  Lettres  à  Colbert,  ext.  pub.  p.  L. 
Cordier,  Les  compagnies  à  charte  et  la  politique  coloniale  sous 
le  ministère  de  Colbert,  Paris,  1906,  in-8°,  vn-305  p.  Estrades, 
nommé  vice-roi  d'Amérique  en  1662,  écrit  au  ministre  pendant  les 
deux  années  suivantes  pour  lui  exposer  la  situation  troublée  des 
Antilles. 

Voir:  —  N°  4192;  —  Ph.  Barrey,  Les  origines  de  la  colonisation 
française  aux  Antilles,  la  compagnie  des  Indes  occidentales.  Le  Havre. 
1918,  m-8°,  224  p. 

6040.  Êdit  portant  nomination  d'une  compagnie  de  commerce 
pour  le  Nord,  pub.  p.  P.  Clément,  édit.  des  Lettres,  instructions 
et  mémoires  de  Colbert,  t.  II,  appendice  vit,  p.  800,  et  Histoire  de 
la  vie  et  de  l'administration  de  Colbert,  pièce  justificative  n°  vu, 
p.  460-461  :  édit.  de  juin  1669. 

6041.  Documents  sur  la  Compagnie  du  Nord,  pub.  p.  P.  Char- 
liat,  Berg.  Hist.  Skrift.,  1927,  n°  33  :  lettre  de  Louis  XIV  au  roi 
de  Danemark  (1669),  mémoires  des  observations  faites  par  les 
directeurs  de  la  compagnie  pendant  leur  voyage  en  Norvège 
(1671).  etc.  :  —  p.  P.  Boissonnade  et  P.  Charliat,  Colbert  et  la 
Compagnie  de  commerce  du  Nord,  Paris,  1930,  in-8°,  180  p.  : 
mémoire  de  Duquesne  sur  les  constructions  de  Courlande  (1661), 
let.  de  Frédéric  de  Gabel,  envoyé  extraordinaire  en  France,  de 
Colbert,  de  Louis  XIV,  du  chevalier  de  Terlon,  de  Seignelay,  et 
divers  actes  relatifs  à  la  fin  de  la  Compagnie.  Tous  ces  documents 
fournissent  des  indications  fort  utiles,  -r-  Cf.  P.  Charliat,  Rev. 
hist.  mod.,  1926,  décembre. 

6042.  Documents,  sur  la  «  compagnie  d'Albouzeme  [Alhuce- 
masj  et  du  bastion  de  France  »,  pub.  p.  E.  Rouard  de  Card,  Une 
compagnie  française  dans  Vempire  du  Maroc  au  XVIIe  siècle, 
Paris.  1908,  in-8°,  72  p.  Cette  compagnie  fut  fondée  en  1664  par 
des  Marseillais,  les  frères  Michel  et  Roland  Fréjus,  pour  faire  le 
commerce  sur  la  côte  algéro-marocaine.  Cinq  actes  de  1664  à  1670 
concernent  l'autorisation,  la  constitution,  l'approbation  royale, 
les  mesures  prises  après  l'échec  :  deux  directions,  l'une  à  Paris., 
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l'autre  à  Marseille,  capital  de  300.000  livres  divisé  en  parts,  etc. 
—  V.  n°  4075. 

6043.  Documents  sur  les  diverses  compagnies  du  Sénégal, 
pub.  p.  F.  Rouget,  Tr.  cong.  col.  Marseille,  1908,  t.  I,  p.  253-271  : 
ext.  du  contrat  de  1681  pour  la  formation  de  la  nouvelle  compa- 
gnie. —  Aut,  documents,  pub.  p.  G.  Saint-Yves,  But.  géog.  hist. 
desc,  1899,  t.  XIV,  p.  217  :  pièces  de  1663  à  1717,  contrats,  re- 
quêtes, lettres  patentes,  arrêts  du  Conseil  d'État.  —  V.  Chemin- 
Dupontès,  Les  compagnies  de  colonisation  en  Afrique  Occiden- 
tale sous  Colbert,  Paris,  1903  (ext.  Rev.  col.,  uouv.  série,  t.  II  et 
III)  ;  —  n°  4092. 

6044.  Charte  de  la  compagnie  de  Saint-Christophe,  1626,  dans 
Pauliat,  La  politique  coloniale  sous  l'ancien  régime,  Paris,  1887, 
in-18°,  p.  257  :  —  v.  nos  4184,  4212  et  4213. 

6045.  Chartes  de  la  Compagnie  des  îles  de  V Amérique,  1635 
et  1642,  dans  Pauliat.  ouv.  cit.,  p.  196  et  203.  —  Lettres  patentes 
confirmant  les  privilèges  accordés  à...,  Paris,  1642,  in-4°.  9  p.  : 
octroyées  en  mars  et  enregistrées  en  décembre,  elles  donnent  aux 
associés,  à  perpétuité,  «  la  propriété  des  îles  situées  depuis  le 
10e  jusques  au  30e  degré  exclusivement  au-deçà  de  la  ligne  équa- 
toriale,  es  côtes  de  l'Amérique  ».  —  V.  n°  4184. 

Voir:  —  G.  Servant.  Rev.  hist.  col..  1913;  t.  T.  p.  385-482  (compagnies 
de  Saint-Christophe  et  des  îles  de  l'Amérique)  . 

6046.  Charte  de  la  Compaq  nie  royale  de  Saint-Domingue^ 
1698  ;  —  v.  nos  4184  el  4208. 

6047.  Statuts  et  règlements  faits  par  la  compagnie  royale  de 
Saint-Domingue...,  pour  la  régie,  police  et  conduite  de  ses  habi- 
tations et  de  son  commerce  dans  Vétendue  de  sa  colonie,  Paris, 
sd.  [1716  ?],  in-4°,  8  p.  Quatorze  articles  pour  assurer  aux  colons 
venus  et  à  venir  la  possession  des  terres  concédées  :  stipulations 
très  minutieuses  sur  les  concessions  et  leur  limitation,  les  droits 
annuels,  la  construction  des  chemins,  les  troupeaux,  les  cultures 
à  développer  (tabac),  l'interdiction  du  commerce  avec  l'étranger. 
Document  d'un  grand  intérêt. 

6048.  Articles  accordés  par  le  roi  à  la  compagnie  de  la  Nou- 
velle-France, 1628,  slnd.,  in-4°  (texte  différent  dans  le  Mercure, 
t.  XIV,  partie  II,  p.  232).  Richelieu  indique  les  conditions  expresses 
du  monopole  :  faire  passer  en  quinze  ans  au  Canada  4.000  Fran- 
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çais,  les  nourrir  pendant  trois  ans  et  leur  donner  des  terres,  être 
catholique  pour  pouvoir  s'établir  dans  la  colonie,  égalité  des  Fran- 
çais et  des  Indiens  convertis.  En  échange,  droit  exclusif  au  trafic 
et  à  la  pêche.  —  Une  liste  des  associés  en  1629  est  dans  la  Collec- 
tion de  ms.  relatifs  à  la  Nouvelle-France,  Quéhec,  1863,  in-4°, 
t.  I,  p.  80. 

6049.  Établissement  de  la  compagnie  du  Canada  sous  le  titre 
de  Nouvelle-France...,  Paris,  1725,  in-4°,  26  p.  C'est  d'abord  un 
exposé  du  dessein ,  de  Richelieu  (conversion  et  commerce)  :  ceux 
qui  ont  obtenu  le  monopole  depuis  sept  ans  n'ont  fait  passer  au 
Canada  que  dix-huit  hommes  et  entravent  le  négoce  :  le  privilège 
est  donc  révoqué  et  le  soin  de  constituer  une  compagnie  de  cent 
associés  est  confié  à  six  personnages.  Suivent  les  actes  officiels  : 
articles  accordés  par  le  roi  à  la  compagnie,  conventions  conclues 
entre  les  associés,  ratification  du  Conseil  d'État,  lettres  patentes, 
consentement  de  Richelieu  (1627-1628). 

Voir  :  —  H.  P.  Biggar,  The  early  trading  Companies  of  New-France, 
Toronto,  1901.  in-8°,  308  p.   (excellent  instrument  de  travail). 

6050.  Compagnie  de  la  France  équinoxiale,  1651   :  n°  4162. 

6051.  Compagnie  de  Chine,  1698  :  n°  4170  ;  —  A.  Madrolle, 
Les  premiers  voyages  français  à  la  Chine,  Paris,  1901,  in-8°  ;  — 
Belevitch,  Le  goût  chinois  en  France  au  XVIIe  siècle,  Paris,  1910, 
in-8°,  272  p.  (cargaison  du  vaisseau  V Amphitrite  en  1703)  ;  — 
les  deux  nos  suivants. 

6052.  Extrait  historique  et  par  ordre  de  date  de  tout  ce  qui 
s'est  liasse  dans  la  compagnie  royale  de  la  Chine...,  Paris,  1719  : 
écrit  composé  pour  exposer  les  difficultés  survenues  entre  cette 
compagnie  et  celle  de  Saint-Malo  dont  Danycan  (n°  6053)  était 
le  directeur  :  montre  combien  ces  discussions  empêchent  d'obtenir 
des  résultats  et  en  fait  retomber  la  responsabilité  sur  les  Ma- 
louins. 

6053.  Danycan  (Noël),  sieur  de  Lépine,  1654-1735.  Critique  d'un 
libelle  intitulé  Extrait  historique...,  Paris,  1720,  in-f°,  xn-128  p. 
Grand  armateur  de  Saint-Malo,  Danycan  répond  aux  accusations 
portées  contre  lui  :  bien  que  son  écrit  soit  un  ouvrage  de  polé- 
mique,   il   est  une   source   capitale   à   cause   des   renseignements 
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abondants  qu'il  contient.  —  Sur  l'auteur,  v.  L.  Vignols,  Rev.  M. 
C,  1894,  t.  CXXIII,  p.  115  ;  —  R.  Kerviler,  Répertoire  général  de 
bio-bibliographie  bretonne,  Rennes,  1899,  t.  XI,  p.  302. 

Voir,  e7i  outre,  pour  ce  paragraphe:  —  P.  Bonnassieux,  Les  grandes 
compagnies  de  commerce,  Paris,  1892,  in-8°,  563  p.  ;  —  J.  Chailley-Bert, 
Les  compagnies  de  colonisation  sous  l'ancien  régime,  Paris,  1898,  in-8°, 
192  p.  ;  —  E.  Levasseur,  Ann.  Se.  Polit.,  1910,  t.  XXV,  p.  441-464;  — 
E.  Doublet,  Le  cardinal  de  Richelieu  et  les  colonies,  Bordeaux.  1926, 
in-8°,  9  p. 

9°  Relations  commerciales  avec  l'étranger  (x) 

6054.  Recueil  des  traités  de  commerce  et  de  navigation  de  la 
France  avec  les  puissances  étrangères  depuis  la  paix  de  West- 
phalie...,  pub.  p.  d'Hauterive  et  de  Cussy,  Paris,  1834-1844,  in-8% 
10  vol.  :  classement  alphabétique  par  noms  de  pays  :  principaux 
actes  insérés  dans  ce  recueil  utile. 

6055.  Mémoire  touchant  le  commerce  avec  V Angleterre,  pub. 
p.  P.  Clément,  Lettres...  de  Colbert,  t.  I,  p.  487-491.  L'éditeur  dis- 
cute l'attribution  à  Colbert  et  la  date  (avant  1651).  D'après  l'au- 
teur, il  faut,  pour  éviter  la  guerre  commerciale  avec  la  Grande- 
Bretagne,  conclure  avec  elle  un  traité  soit  général  soit  sur  des 
points  particuliers,  une  entente  afin  d'assurer  la  sécurité  com- 
merciale en  empêchant  la  course  et  les  pirateries  et  d'obtenir  la 
liberté  du  trafic  par  la  suppression  des  droits  établis  par  les 
Anglais.  —  V.  Wolowski,  A.  S.  M.  P.,  1867,  t.  XII,  p.  59,  161,  — 
et  1871,  t.  XXV,  p.  101,  299. 

6056.  Traité  de  commerce  entre  les  couronnes  de  France  et 
d'Angleterre,  Paris,  1677,  in-4°,  23  p.  Conclu  par  Pomponne  et 
Montaigu,  le  24  février  1677  :  texte  latin  et  français,  comprenant 
16  articles.  Il  distingue,  en  les  énumérant,  les  marchandises  de 
contrebande  et  les  autres,  établit  un  règlement  pour  la  visite  des 
vaisseaux,  édicté  des  mesures  pour  que  les  bâtiments  de  guerre 
ne  fassent  pas  tort  à  ceux  de  commerce,  traite  la  question  des 
prises  et  la  procédure  à  suivre  à  cet  égard.  —  V.  F.  Dumas,  Rev. 
polit,  parlem.,  1909,  t.  LX,  p.  538-555. 

6057.  Pour  la  Barbarie,  v.  n°  4022.  —  Documents,  pub.  p. 
L.  Vignols  et  H.   Sée,  Ann.   Bret.,  1925-1926,  t.  XXXVII,   p.  366- 

1.  Après  le  n°  6054, classement  alphabétique  par  noms  de  pays  ,  Angle- 
terre, Barbarie,  Espagne,  villes  Hanséatiques.  Hollande,  Levant,  Nord 
européen,  Orient  asiatique,  Prusse,  Russie,  Spitzberg,  Suisse,  Terre- 
Neuve,  Turquie) . 
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376  :  sur  les  relations  économiques  de  Saint-Malo  avec  le  Maroc 
à  la  fin  du  xvne  et  au  début  du  xviii6  siècle  :  renseignements  four- 
nis par  un  procès  intenté  à  Danycan  et  la  défense  écrite  par  cet 
armateur  (même  caractère  que  le  document  cité  n°  6053).  —  V. 
A.  Boutin,  Anciennes  relations  commerciales  et  diplomatiques  de 
la  France  avec  la  Barbarie,  Paris,  1902,  in-8°,  xxv-622  p. 

6058.  Documents,  analysés  par  Ch.  de  Beaurepaire,  But.  Com. 
Seine-Inférieure,  1903-1905,  t.  XIII,  p.  421-441  :  renseignements  sur 
les  marchandises  exportées  de  Rouen  (jusqu'en  1629)  en  Espagne 
et  en  Portugal.  —  Pour  les  relations  commerciales  entre  la  France 
et  l'Espagne,  il  convient  de  considérer  comme  une  source  la  thèse 
d'A.  Girard,  Le  commerce  français  à  Séville  et  Cadix  au  temps 
des  Habsbourg,  Paris,  1932,  in-8°,  607  p. 

6059.  Procès-verbal,  1664,  pub.  p.  F.  Pasquier,  Bul.  Soc.  Ar., 
1921,  t.  XV,  p.  193-198  :  épisode  des  relations  entre  la  vallée  de 
Vicdessos  et  les  vallées  voisines  de  la  Catalogne  :  visite  faite  en 
1664  par  le  délégué  des  Espagnols  de  Valferrère  pour  renouveler 
les  conventions  habituelles  sur  les  échanges  commerciaux,  les 
pâturages,  etc. 

6060.  Instruction  pour  le  comte  de  La  Vauguyon,  pub.  p.  P. 
Clément,  Histoire  de  la  vie  et  de  l'administration  de  Colbert,  1874, 
2e  édit.,  doc.  n°  IX,  p.  464-467  :  instruction  donnée  à  un  ambassa- 
deur extraordinaire  en  Espagne,  importante  pour  le  commerce 
entre  les  deux  pays. 

6061.  Articles  convenus  pour  la  facilité  du  commerce  entre 
les  sujets  de  Sa  Majesté  et  les  sujets  du  roi  d'Espagne  dans  les 
Pays-Bas  français  et  espagnols,  Paris,  1703,  in-4°,  18  p.  :  conven- 
tion du  15  novembre  1702  portant  sur  le  transit  des  marchandises 
pendant  la  guerre  :  suivie  des  ratifications,  déclarations  et  arrêts. 

6062.  Sur  le  commerce  de  Bordeaux  avec  les  villes  hanséa- 
tiques,  v.  Oudot  de  Dainville,  Mém.  J.  Hayem,  1916,  4e  série, 
p.  213-270  :  ext.   de  lettres  de  Colbert  et  de  divers. 

6063.  Mémorandums  rédigés  par  les  commissaires  français, 
pub.  p.  J.  de  Boislisle,  édit.  des  Mémoriaux  du  Conseil  de  1661, 
t.  II,  p.  18,  notes  2  et  3.  A  propos  des  négociations  du  traité  de 
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commerce  franco-hollandais  qui  sera  conclu  en  avril  1662.  Ces 
deux  actes  signalent  les  difficultés  provoquées  par  les  Hollandais. 

Pour  les  relations  avec  la  Hollande  de  1660  à  1672,  v.  :  —  S.  Elzinga. 
Het  voorspel  van  den  oorlog  van  1672,  Haarlem,  1926,  in-8°,  xxvi-314  p. 
(fait  d'après  les  sources) . 

6064.  Arrêt  du  Conseil  d'État,  par  lequel  S.  A/.,  pour  donner 
des  marques  publiques  de  la  conclusion  de  la  paix  avec  les  États 
Généraux  des  Provinces -Unies  des  Pays-Bas,  décharge  les  sujets 
desdits  États  de  V augmentation  des  droits  d'entrées  et  de  sorties 

portées  par  le  tarif  du  mois  d'avril  1667,  si.,  in-4°  :  arrêi  du 
30  août  1678,  rendu  au  moment  de  la  signature  du  traité  de  Ni- 
mègue. 

6065.  Documents,  pub.  p.  H.  Sée  et  L.  Vignols,  Econ.  Hist. 
Jaàhr.,  1929,  p.  287-306  :  doc.  de  l'année  1701,  ext.  de  la  chambre 
de  commerce  de  Nantes,  sur  les  rapports  franco-hollandais  au 
début  du  xvme  siècle. 

Voir,  encore,  pour  la  Hollande:  —  P. -M.  Pxmdois.  Hev.  hist.  écon., 
1923.  p.  12-61   (d'après  les  sources  inédites). 

6066.  Pour  le  Levant  méditerranéen,  v.  nos  4019  et  6012  ; 
— •  J.  Hayem,  Mém.  J.  Hayem,  1911,  première  série,  p.  207-242  : 
art.  fait  d'après  les  lettres  des  échevins  et  des  députés  du  com- 
merce de  Marseille  aux  secrétaires  d'État  :  ext.  relatifs  aux  in- 
convénients de  la  piraterie  barbaresque,  aux  charges  pécuniaires, 
à  l'insuffisance  des  consuls  et  des  ambassadeurs  en  Turquie  : 
indications  bibliographiques. 

6067.  Mémoire  sur  la  douane  du  Sund,  pub.  p.  P.  Charliat, 
Rev.  hist.  mod.,  1926,  p.  444  et  sq.  L'auteur  est  un  Irlandais  d'ori- 
gine, agent  consulaire  de  France  à  Elseneur,  qui  écrit  en  1681  :  il 
renseigne  sur  les  droits  à  payer  par  les  vaisseaux  qui  traversent 
le  détroit,  les  formalités  à  remplir,  le  nombre  des  bâtiments  qui 
passent  (huit  français  seulement),  les  ports  vers  lesquels  ils  se 
.dirigent  (surtout  Danzig),  les  marchandises  qu'ils  transportent. 
Il  est  d'une  précision  extrême  et,  par  suite,  fort  intéressant  dans 
sa  forme  fruste. 

6068.  Documents,  pub.  p.  P.  Charliat,  Rev.  M.  C,  1929,  fév., 
p.  152-195  :  pour  les  relations  avec  le  Nord  de  l'Europe  de  1691 
à  1696  :  ext.  des  mémoires  rédigés  par  les  ambassadeurs  français 
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Bonrepaus,  Martangis,  Esneval  et  Chamilly,  et  mémoire  détaillé 
•du  secrétaire  d'ambassade  Adam. 

Voir:  —  O.  A.  Johnsen,  Rev.  hist.  mod.,  11)27.  mars-avril,  p.  27;  — 
A.  Rebsonien.  Recherches  historiques  sur  les  relations  commerciales  entre 
la  F  ru  uee  et  lu  Suède,  Bordeaux.  1921,  in-8°. 

6069.  Sur  les  relations  avec  l'Orient  asiatique,  v.  Ch.  de  La 
Roncière,  Rev.  hist.  col.,  1913,  t.  I,  p.  39-72  (Saint-Malo)  ;  —  A. 
Girard,  Rev.  hist.  mod.  et  cont.,  1910,  t.  XIV,  p.  332-354. 

6070.  Sur  les  relations  avec  la  Prusse,  le  livre  essentiel,  com- 
posé d'après  les  sources,  est  celui  de  P.  Boissonnade,  Histoire 
des  premiers  essais  de  relations  économiques  directes  entre  la 
France  et  VÊtat  prussien  pendant  le  règne  de  Louis  XIV,  Paris, 
1912,  in-8°,  484  p.  :  les  diverses  péripéties  de  ces  relations  sont 
montrées  par  l'auteur  à  la  lumière  des  documents  :  34  pièces  de 
1648  à  1713,  lettres  de  Pierre  et  Jean  Formont,  de  Colbert,  de 
Torcy,  de  Jérôme  de  Pontchartrain  et  de  Mesnager  ;  bibliographie 
abondante. 

6071.  Pour  la  Russie,  v.  L.  Delavaud,  Rev.  se.  polit.,  1912. 
p.  313-332  ;  —  de  Guichen,  Pierre  le  Grand  et  le  premier  traité 
franco-russe,  Paris,  1908,  in-8°,  299  p. 

6072.  Pour  les  tentatives  au  Spitzberg,  v.  n°  4302  ;  —  G. 
Lesage,  Bul.  Soc.  A.  N.,  1921-1923,  t.  XXXV,  p.  490-492  (rapport 
de  1634  publié). 

6073.  Documents,  ext.  pub.  p.  P.  Schweizer,  Jahrb.  Schweiz. 
Gesch.,  1881,  t.  VI,  p.  131-173  :  relations  avec  la  Suisse  depuis 
1623,  et  surtout  depuis  1655  :  les  documents  prouvent  les  diffi- 
cultés des  négociations,  surtout  avec  Colbert  en  1663-1664.  — 
D'autres  pièces  se  trouvent  dans  H.  Wartmann,  Jakob  Hochreu- 
tiners  Gesandtschaftbericht,  Saint-Gall,  1906,  in-8°,  156  p.  :  publie 
le  récit  du  délégué  suisse  sur  sa  mission  à  Lyon  et  à  Paris  et  ses 
tractations  avec  Colbert,  Brienne  et  Lionne  en  1663-1664  :  en  appen- 
dice, des  pièces,  principalement  de  1633,  montrent  que  les  Suisses 
demandent  avec  persistance  la  confirmation  de  leurs  privilèges 
et  exemptions  au  point  de  vue  commercial. 

6074.  Accord  fait  entre  messire  Georges  de  La  Trémoille, 
chevalier,   d'une  part  et  sire  René   Gaston  pour  un  voyage  de 
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Terre-Neuve...,  le  22  décembre  1622,  pub.  p.  M.  Petiteau,  Ann. 
Soc.  Ven.,  1882,  3e  série,  t.  II,  p.  14  :  pour  la  pêche  à  la  morue* 
partage  des  bénéfices,  accord  réalisé  et  voyage  effectué  comme 
le  prouve  la  quittance  du  13  juin  1623. 

6075.  Documents,  pub.  p.  Harvut,  Ann.  Bret.,  1893-1894,  t.  IX, 
p.  16-32  :  il  s'agit  de  la  pêche  malouine  à  Terre-Neuve  depuis 
1640  :  règlement  de  1662  fait  par  les  capitaines  et  mariniers  et 
énumérant  avec  précision  les  lieux  de  pêche  sur  les  côtes  de  l'Ile 
et  le  nombre  d'hommes,  nécessaire  :  autres  extr.  —  Détails  précis 
et  variés  sur  ce  commerce  des  Malouins  à  Terre-Neuve. 

6076.  Lettre  de  Louis  Xlll  au  sultan  Amurath,  pub.  p.  J. 
Fournier,  But.  Com.  Hist,  1909,  t.  XXVII,  p.  515-521  :  lettre  du 
27  décembre  1631,  pour  demander  au  sultan  d'autoriser  l'expor- 
tation des  blés  nécessaires  à  l'alimentation  de  Marseille. 

6077.  Sur  les  relations  commerciales  avec  la  Turquie,  les 
documents  indispensables  se  trouvent  dans  le  livre  excellent 
d'A.  Vandal,  Les  voyages  du  marquis  de  Nointel,  appendices. 

6078.  Les  capitulations  entre  l'empereur  de  France  et  Méhé- 
met,  empereur  des  Turcs...,  Marseille,  1675,  in-4°,  35  p.  :  texte 
du  traité  en  44  articles  ;  en  outre,  les  «  articles  nouvellement 
accordés  »  au  nombre  de  dix-huit  :  question  des  marchands  et 
des  lieux  saints  :  —  v.  n°  précédent. 

Voir,  de  plus,  pour  ce  paragraphe  :  —  P.  de  Ségur-Dupeyron,  Histoire 
des  négociations  commerciales  et  maritimes  de  la  France  aux  XVII6  et 
XVIIIe  siècles,  Paris,  1873,  in-8»,  t.  I  et  II  ;  —  Ph.  Sagnac,  Rev.  hist., 
1910,  t.  CIV,  p.  265  (politique  commerciale  de  1697  à  1715). 


CHAPITRE    XIII 
HISTOIRE    ADMINISTRATIV 


L'histoire  administrative  de  la  France  au  xvne  siècle  n'est  pas 
plus  avancée  que  l'histoire  économique  :  elle  l'est  peut-être  moins. 
A  l'importance  essentielle  qu'on  lui  a  toujours  reconnue  s'oppose 
l'abandon  à  peu  près  complet  dans  lequel  elle  a  été  tenue.  Sans 
doute  des  érudits  estimés  lui  ont  consacré  des  ouvrages  solides, 
mais  généraux,  p.  ex.  Dareste,  Chéruel,  Caillet,  d'Avenel,  Glasson, 
Viollet,  Marion  (x).  Soit  parce  qu'ils  ont  porté  leurs  efforts  sur  une 
période  très  étendue,  soit  parce  que,  sous  la  forme  de  diction- 
naires, ils  ont  dû  se  restreindre,  soit  enfin  parce  que,  sauf  excep- 
tion, ils  n'ont  pas  effectué  des  recherches  minutieuses  et  profon- 
des, les  progrès  de  cette  histoire  restent  négligeables.  Lavisse  a  eu 
raison  de  constater  l'inexistence  d'un  manuel  des  institutions  du 
xvne  sièele,  de  déplorer  que  l'histoire  moderne  soit,  à  cet  égard, 
moins  favorisée  que  celle  de  l'antiquité  et  du  moyen  âge  (2).  Encore 
aujourd'hui  rien  ne  permet  d'avoir  une  opinion  différente. 

De  quels  matériaux  peuvent,  en  effet,  disposer  les  érudits  dési- 
reux d'éclaicir  les  questions  administratives  ?  Ils  ont  un  guide  sûr 
et  commode,  une  bibliographie  précieuse  dressée  dans  la  première 

1.  Saint-Allais.   De   l'ancienne   France,   Paris.    1834,   in-8°    (médiocre)  : 

—  C.  Dareste,  Histoire  de  V administration  en  France  et  des  progrès  au 
pouvoir  royal  depuis  le  règne  de  Philippe- Auguste  jusqu'à  la  mort  de 
Louis  XIV,  Paris,  1848,  in-8°,  2  vol.;  —  A.  Chéruel,  De  V administration 
de  Louis  XIV,  Paris,  1850.  in-8°,  et  Histoire  de  V administration  monar- 
chique en  France  depuis  l'avènement  de  Philippe-Auguste  jusqu'à  la  mort 
de  Louis  AIT,  Paris,  1855,  in-8°,  2  vol.  :  —  Caillet,  De  l'administration 
en  France  sous  le  ministère  du  cardinal  de  Richelieu,   Paris,   1857.   in-8°  : 

—  E.  Bertrand,  Ann.  Soc.  philotech.,  1867.  t.  XXIX,  p.  212:  —  G.  d'Ave- 
nel, Richelieu  et  la  monarchie  absolue,  Paris,  1884-1890.  in-4°,  4  vol.  ;  — 
Gavet,  Sources  et  institutions  de  l'histoire  du  droit  français,  Paris,  1899. 
in-go  .  _  Glasson,  Histoire  du  droit  et  des  institutions  de  la  France,  Paris. 
1903,  t.  VIII,  in-8°;  —  P.  Viollet,  Le  roi  et  ses  ministres,  Paris,  1912, 
in_8o  •  —  m.  Marion.  Dictionnaire  des  institutions  de  la  France  aux  XVIIe 
et  XVIIIe  siècles,  Paris.  1923,  in-8°,  ix-564  p. 

2.  Histoire  de  France,  t.   VII1,  p.  177,  note  1. 
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moitié  du  xvme  siècle  par  A.  G.  Camus  et  tenue  à  jour  par  Dupin. 
Ce  sont,  les  Lettres  sur  la  profession  d'avocat  et  bibliothèque 
choisie  des  livres  de  droit  qu'il  est  le  plus  utile  d'acquérir  et  de 
connaître.  La  cinquième  édition  parut  à  Paris  en  1834,  in-8°  :  dans 
le  second  volume  (surtout  titre  VII,  articles  1-4,  et,  dans  l'article  5, 
paragraphe  4)  sont  réunies  toutes  les  indications  sur  le  droit,  la 
législation,  les  ordonnances,  les  coutumes,  etc.  Il  ne  semble  pas 
que  ce  livre  essentiel  ail  été  sérieusement  utilisé  jusqu'ici. 

Ce  qui  lui  a  porté  préjudice  peut-être,  c'est  la  publication  de 
grandes  collections,  que  nous  avons  déjà  mentionnées  dans  des 
chapitres  précédents  :  lettres,  instructions',  mémoires,  etc.,  de 
Richelieu  (u°  937).  de  Mazarin  (n°  1002).  de  Colberl  (n°  1074),  — 
Correspondance  administrative  (n°  1119),  -—  Correspondance  des 
contrôleurs  généraux  avec  les  Intendants  (n°  1210).  —  ou,  encore, 
mémoires  d'intendants  à  diverses  époques  '  .  etc.  Le  caractère 
officiel  de  ces  documents  diminue  leur  importance.  Exprimant  une 
opinion  unique,  celle  du  gouvernement  ei  de  ses  agents,  ils  ne 
présentent  pas  toutes  garanties  d'impartialité.  Pour  les  compléter 
ei  les  contrôler,  l'historien  peut  et  doit  recourir  à  toutes  sortes  de 
sources,  mémoires,  pamphlets,  qui  ont  été  publiés,  et,  aussi,  à 
des  documents  inédits. 

Il  se  heurte  alors  à  l'un  des  principaux  obstacles,  la  dispersion 
des  pièces.  Dans  un  Essai  sur  révolution  des  institutions  adminis- 
trai ires  en  France  eu  commencement  du  XVIe  siècle  à  la  fin  du 
XVIIe  (*.),  M.  (i.  Pages  y  a  insisté  avec  raison.  Il  marque  judicieu- 
sement le  contraste  entre  la  valeur  extrême  des  «  papiers  des  par- 
lements, des  présidumx,  di's  bailliages,  des  cours  des  aides  »  et 
l'impossibilité  presque  insurmontable  de  les  découvrir  «  dans  un 
océan  de  pièces  où  rien  ne  peut  guider  la  recherche  »,  où  l'histo- 
rien, ne  pouvant  procéder  à  un  dépouillement  méthodique,  ne  doit 
guère  compter  que  sur  le  hasard  seul.  A  cette  difficulté  s'ajoute  la 
perte  ou  la  destruction  de  nombreux  documents,  surtout  pour  la 
période  antérieure  au  gouvernement  personnel  de  Louis  XIV, 
époque  où  leur  conservation  n'était  pas  obligatoire.  Tout  cela  a 
pour  conséquence  fâcheuse  que  «  toute  étude  des  institutions  admi- 
nistratives... repose  sur  une  base  documentaire  insuffisante  ». 

Sans  doute  les  actes  royaux  de  toutes  sortes  (ordonnances, 
édits,  déclarations,  règlements,  arrêts  du  Conseil,  lettres  patentes) 

1.  Voir,  ci-dessous,  paragraphe  Intendants. 

2.  Paris,  1932,  in-8°,  76  p.  (ext.  de  Rev.  hist.  mod.,  1932). 
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sont-ils  fort  nombreux  et  facilemenl  accessibles  soit  à  Ja  Bibliothè- 
que nationale  soil  aux  Archives  nationales,  grâce  aux  inventaires 
qui  oui  été  dressés.  Des  recueils  en  ont  même  été  composés  par 
Fontanon,  Néron  et  Girard,  Guesnois,  Blanchard,  etc.,  au  xvne 
siècle,  par  Isambert  et  ses  collaborateurs  au  xixe.  Mais,  dit  des 
premiers  M.  E.  Bourgeois  :  «  Ces  in-folios,  respectables  par  leur 
âge,  que  l'historien  de  la  monarchie  française  peut  consulter  et 
utiliser  faute  de  mieux,  uni  le  grave  défaut  de  n'avoir  point  été 
faits  pour  son  usage  ».  Etablis  en  effet  par  des  gens  de  loi  pour 
la  plupart,  ils  ont  pour  but  exclusif  de  faciliter  les  «  praticiens  » 
dans  l'exercice  de  leurs  fonctions.  Ce  sont  des  mémentos.,  des 
répertoires  incomplets,  rapportant  seulement  les  actes  principaux, 
classés  tantôt  par  ordre  de  matières,  tantôt  chronologiquement.  Ils 
sont  utiles  pour  «  une  étude  juridique  des  institutions  :  mais  il  est 
rare  qu'ils  nous  permettent  d'apercevoir  les  réalités  ».  Quant  au 
recueil  d'Isambert,  l'idée  politique,  qui  a  présidé  à  sa  formation, 
explique,  en  grande  partie,  ses  graves  lacunes  et  ses  nombre  us. '.s 
inexactitudes.  Toutes  ces  compilations  sonl  donc  des  instruments 
de  travail  médiocres,  mais  auxquels  l'historien  sera  obligé  de 
recourir  jusqu'au  moment  où  le  Recueil  des  ordonnances  des  rois 
de  h'rance  de  la  troisième  race,  qui  s'arrête  actuellement  à  la  fin 
du  règne  de  François  Ier,  pourra  être  continué  (x). 

Ces  ordonnances,  surtout  celles  du  temps  de  Golbert,  furent 
eommentées  et  expliquées,  principalement  au  xvme  siècle,  par 
des  «  officiers  ».  Les  travaux  de  ces  fonctionnaires,  écrits  lourde- 
ment, fondés  sur  une  érudition  vaste  au  point  d'être  encombrante, 
étaient,  eux  aussi,  destinés  à  procurer  aux  agents  royaux  des 
éeluircissements,  à  rendre  aisée  leur  lùehe  journalière  :  ils  avaient 
comme  base  l'utilité  immédiate.  Toutefois  leurs  auteurs,  ayant 
recherché  avec  conscience  les  actes  du  passé,  fournissent  des  don- 
nées précieuses,  qu'il  convient  seulement  d'interpréter  et  de  con- 
trôler avec  soin.  Les  Daniel  Jousse,  les  Valin,  p.  ex.,  injustement 
oubliés,  contribuent  ainsi  à  l'intelligence  de  l'histoire  administra- 
tive du  Grand  Siècle  :  leur  apport  est  sérieux  et,  pour  peu  que 
l'on  ne  se  laisse  pas  rebuter  par  la  forme,  leurs  traités  techniques 
ne  doivent  pas  être  négligés.  Ils  ne  l'ont  pas  été  d'ailleurs  par  des 
spécialistes,  dont  certains  sont  allés  même  jusqu'à  s'approprier  et 

1.  Voir:  —  G.  Pages,  ouv.  cit.:  —  Aucoc  et  E.  Bourgeois,  Notices 
sur  les  recueils  d'ordonnances  des  rois  de  France,  .1.  S.  M.  P.,  1883, 
2e  semestre,  p.  46,  et  1931.  1er  semestre,  p.  287.  —  V.  ci-dessous,  para- 
graphe Ordonnances. 
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copier  intégralement  des  phrases  entières  sans  en  indiquer  la  pro- 
venance originelle.  Toutefois,  dans  l'ensemble,  ils  n'ont  pas  été, 
semble-t-il,  mis  à  contribution  suffisante  par  les  historiens  ;  ce 
dédain  est  loin  d'être  justifié. 

Ces  auteurs  ont,  en  outre,  souvent  procédé  à  une  critique  par- 
fois rigoureuse  d' œuvres  écrites  au  xvne  siècle  par  leurs  prédé- 
cesseurs, comme  eux  officiers  de  justice  et  de  finances.  Des 
ouvrages,  comme  ceux  de  Fournival  sur  les  trésoriers  de  France, 
de  Toubeau,  plusieurs  fois  prévôt  des  marchands  de  Bourges,  et 
beaucoup  d'autres,  qui  seront  indiqués  dans  ce  chapitre,  ont,  pour 
l'historien  de  la  monarchie  sous  Louis  XIII  et  Louis  XIV,  une  réelle 
importance.  Grâce  à  eux,  il  est  possible  de  se  rendre  compte,  tout 
au  moins  partiellement,  de  l'activité  des  divers  corps  de  fonction- 
naires. 

11  ne  paraîtra  donc  pas  paradoxal  d'affirmer  que,  pour  une 
étude  administrative,  les  érudits  ne  disposent  pas  et  ne  dispose- 
ront pas  de  longtemps  encore  des  sources  purement  historiques, 
qu'il  est  convenu  d'appeler  sources  de  premier  ordre.  En  revanche, 
ils  ont,  pour  les  aider,  des  documents  que  l'on  pourrait  qualifier 
de  documents  accessoires.  Avec  eux,  il  rie  leur  est  pas  permis 
d'écrire  une  histoire  administrative  du  xvne  siècle  :  il  leur  est 
seulement  possible  d'en  éclairer  quelques  parties,  d'en  connaître 
certains  détails. 

Dans  son  excellent  Essai,  M.  G.  Pages  présente  d'autres  remar- 
ques sur  les  difficultés  de  composer  cette  histoire.  Insistant  à  bon 
droif  sur  les  relations  qui  existent  entre  les  transformations 
sociales  et  celles  des  institutions  administratives,  il  estime  que 
(<  nous  connaissons  très  mal  la  société  du  xvie  siècle  et  même  du 
xvii9  siècle  ».  Cette  constatation  est  d'importance.  Sous  Louis  XIII 
et  sous  Louis  XIV,  en  effet,  la  royauté  n'est  jamais  intervenue  pour 
procéder  à  des  réformes  brutales,  catégoriques,  dans  les  institu- 
tions. Il  parait  bien  que  sa  tactique,  (si  tactique  il  y  eut),  fut 
d'accepter  les  modifications  qui  s'y  introduisirent  progressivement, 
et  de  leur  donner  seulement,  lorsqu'elle  le  jugea  opportun,  la  forme 
légale.  Quelle  fut  l'influence  de  la  société  sur  ces  changements, 
tout  au  moins  jusqu'à  l'époque  où  l'administration  fut  fortement 
centralisée  et  devint  une  bureaucratie  étroite  et  fermée  ?  On  ne 
saurait,  pour  l'instant,  la  préciser,  en  affirmer  la  plus  ou  moins 
grande  valeur. 

Pour  aborder  et  poursuivie  avec  fruit  cette  étude,  il  convient 
enfin  de  s'abstraire  tout  d'abord  d'une  terminologie  semblable  à 
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celle  du  temps  présent,  de  croire  que  la  France  du  xvir3  siècle  était 
strictement  organisée  comme  la  France  du  xxe.  Les  mots  gouver- 
nement, administration,  institutions  administratives,  «  évoquent 
en  nous  des  idées  qui  nous  sont  à  tel  point  familières  que  nous 
n'en  discernons  plus  l'origine  »,  et  qui  représentent,  chacune,  pour 
nous  une  réalité  particulière  et  précise.  Il  n'en  fut  pas  de  même 
pendant  presque  tout  le  xvne  siècle  :  il  n'existait  pas  alors  de 
cloisons  séparées,  distinctes  :  l'on  disait  seulement  «  l'administra- 
tion de  l'État,  l'administration  de  la  justice,  l'administration  des 
finances  »  ;  et  même,  il  n'y  avait  et  il  ne  pouvait  y  avoir  des  insti- 
tutions proprement  dites,  au  sens  moderne  de  ce  mot  (1). 

A  toutes  ces  difficultés,  d'ordre  si  divers,  s'ajoutent  enfin  celles 
qui  ont  été  indiquées  dans  le  chapitre  précédent  et  sont  applica- 
bles à  l'histoire  administrative,  en  particulier  la  préférence  accor- 
dée presque  jusqu'à  nos  jours  à  l'histoire  diplomatique,  politique, 
militaire  ou  aux  faits  brillants  d'histoire  locale.  On  ne  saurait  donc 
s'étonner  que  l'étude  de  ces  «  institutions  »  soit  encore  à  l'état 
embryonnaire,  bien  qu'elle  soit  «  une  des  branches  les  plus  impor- 
tantes de  l'histoire  nationale  »  (2). 

Sans  doute,  beaucoup,  au  xvne  siècle,  ont  disserté  sur  l'autorité 
du  roi,  de  telle  sorte  que  nous  sommes  amplement  informés  sur  la 
théorie,  le  dogme,  la  religion  de  l'absolutisme.  Mais  comment 
celui-ci  s'exerça-t-il  vraiment,  en  pratique,  dans  la  réalité  ?  Peut- 
on  considérer  comme  définitif  le  savant  travail  d'A.  de  Boislisle 
sur  les  Conseils  ?  Que  furent  les  attributions  de  ceux  que  nous 
appelons  les  ministres  ?  Tout  en  apportant  des  clartés  nouvelles 
et  des  aperçus  originaux,  M.  G.  Pages  dissimule-t-il  les  obscurités 
qui  subsistent  à  propos  des  intendants  et  des  commissaires  dépar- 
tis ?  Si  nous  possédons  des  notions  assez  étendues  sur  les  parle- 
ments, leur  rôle,  à  partir  de  la  fin  du  xvir9  siècle,  nous  échappe 
encore.  Et,  au-dessous  d'eux,  les  présidiaux,  les  baillis,  ont-ils 
perdu  toute  influence,  comme  on  est  porté  à  le  soutenir  ?  D'autre 
part,  il  apparaît  qu'une  évolution  s'est  produite  dans  l'«  adminis- 
tration »  au  cours  des  règnes  de  Louis  XIII  et  de  Louis  XIV  :  mais 
les  modalités  ne  peuvent  encore  en  être  déterminées  avec  une  pré- 
cision satisfaisante.  Il  en  est  de  même  pour  l'organisation  des 
divers  corps,  l'antagonisme  et  les  rivalités  qui,  semble-t-il,  les 
mirent  aux  prises   et  atteignirent   une   certaine   acuité.   Les  pro- 

1.  Lire  les  pages  5-7  de  l'étude  de  M.  G.  Pages. 

2.  Boulatigniev.   dans  Mém.  Soc.  antiq.    Pic,   185"). 
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blêmes  relatifs  aux  divers  «  services  »,  justice,  finances,  forces 
militaires,  assistance,  enseignement,  etc.,  sont,  eux  aussi,  loin 
d'être  résolus.  Le  pouvoir  absolu,  enfin,  n'eut-il  pas  à  vaincre  des 
résistances  ?  Pendant  longtemps  a  été  soutenue  la  théorie  d'une 
majesté  royale,  s'exerçanl  sans  encombre,  surtout  à  l'époque  de 
Louis  XIV,  acceptée  sinon  avec  joie,  du  moins  avec  respect  et  véné- 
ration :  uniformité  vraiment  impressionnante,  mais  théorie  fragile, 
qui  s'est  effritée  peu  à  peu  à  mesure  que  l'on  découvrait  des 
émeutes,  des  révoltes,  des  misères  de  toutes  sortes.  Mais  ici,  répé- 
tons-le, les  renseignements  recueillis  sont  en  trop  petit  nombre 
pour  qu'une  vue  d'ensemble  puisse  être  dégagée.  Telles  sont  quel- 
ques-unes des  graves  questions  que  pose  l'histoire  administrative. 
Cette  énumération,  bien  incomplète  pourtant,  prouve  que  nous 
sommes  mieux  informés  sur  les  règnes  des  premiers  Capétiens 
que  sur  ceux  des   Hourbons  du  XVIIe  siècle. 

N'est-il  donc  pas  possible  de  réduire  L'insuffisance  de  la  docu- 
mentation pour  éclaircir  des  problèmes  dont  il  est  inutile  de  souli- 
gner l'intérêl  et  l'importance  ?  Quel  remède  apporter  à  une 
carence  presque  totale  ?  Après  beaucoup  d'autres,  M.  E.  Bourgeois 
a  proposé  la  continuation,  par  l'Académie  des  Sciences  morales  et 
politiques,  de  la  publication  des  ordonnances.  M.  Pages  pense, 
d'autre  part,  que  <<  seule  une  équipe  d'historiens  serait  peut-être 
en  état  de  poursuivre  »  des  recherches  approfondies  et  indispensa- 
bles dans  les  archives.  C'est  dans  le  but  de  les  faciliter,  de  fournir 
des  points  de  repère,  qu'a  été  établi  ce  chapitre.  Fatalement,  les 
lacunes  y  sont  nombreuses'.  Mais  les  renseignements,  quelque 
épars  qu'ils  soient,  pourront  par  leur  précision  être,  espérons-le 
du  moins,  de  quelque  secours  à  des  historiens,  patients  et  tenaces, 
que  ne  décourage  point  l'étude  de  questions  ardues. 


1.  --  POUVOIR  CENTRAL 

1°  Théorie  du  pouvoir 

6079.  Bionon  Jérôme).  De  l'excellence  des  rois  cl  du  royaume 
de  France...,  Paris.  1610,  in-8°. 

En  1602,  .1.  Valdes  ayant  soutenu  que  les  rois  d'Espagne 
devaient  avoir  la  prééminence,  Bignon,  en  quatre  livres,  vante  la 
situation  privilégiée  de  la  Gaule  aux  points  de  vue  physique  et 
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économique,  ses  peuples  et  leurs  coutumes,  son  gouvernement 
établi  depuis  si  longtemps,  et  enfin  la  tradition  :  il  conclut  donc  que 
l'Espagne  ne  peut  contester  la  préséance  à  la  France.  Cette  étude, 
qui  touche  surtout  à  la  politique  extérieure,  n'en  est  pas  moins 
importante  pour  connaître  ce  que  les  Français,  à  la  mort  d'Henri 
IV,  pensaient  de  leur  souverain  et  de  ses  droits. 

Voir:  —  H.  Sée,  Les  idées  politiques  en  France  au  XVIIe  siècle, 
Paris,  1923.  in-12°,  p.  21. 

6080.  Bedk  de  La  Gormaxdière  (Jean).  Le  droit  des  rois  contre 
le  cardinal  BeUarmin  et  autres  Jésuites,  Franckental,  1611,  in-8°, 
vm-130  p. 

Ange vi m.  calviniste,  avocat  au  Parlement  de  Paris  et  juriste, 
La  Gormandière  a  dédié  au  roi  son  discours  pour  que  les  adver- 
saires de  l'absolutisme  «  apprennent  à  ne  plus  blasphémer  contre 
les  puissances  établies  de  Dieu  seul  ».  Les  dix  chapitres  de  ce 
traité  sont  encombrés  de  citations,  écrits  lourdement  et  sont  d'une 
lecture  pénible.  L'auteur  est  partisan  zélé  de  l'absolutisme  :  «  Dieu 
veut,  dit-il,  que  nous  l'aimions  [le  roi]  plus  que  notre  propre 
sang  ».  Il  accorde -au  souverain  tous  les  droits,  qu'il  expose  lon- 
guement et  repousse  avec  vivacité  les  prétentions  du  pape  à  la 
suprématie  universelle.  Passionné  et  même  sanguinaire,  il 
demande  que  ceux  qui  combattent  le  pouvoir  absolu  «  se  présen- 
tent en  public  la  corde  au  col,  en  l'état  qu'étaient  anciennement  les 
nouveaux  législateurs,  afin  que  sur  le  champ  on  leur  serre  le 
bouton,  au  cas  qu'ils  ne  persuadent  leurs  auditeurs  ».  Cette 
violence  de  ton  s'explique  par  la  polémique  qu'avait  fait  naître 
l'assassinat  d'Henri  IV. 

6081.  Di  Plessïs-Mounay.  Le  mystère  de  Viniquité,  c.-à-d. 
Vhistoire  de  la  papauté,  par  quels  progrès  elle  est  montée  à  ce 
comble  et  quelles  oppositions  les  gens  de  bien  lui  ont  fait  de  temps 
en  temps  ;  oii  aussi  sont  défendus  les  droits  des  empereurs,  rois  et 
princes  chrétiens  contre  les  assertions  des  cardinaux  BeUarmin  et 
Baron  ius,  Saumur,  1611,  in-f°. 

Le  célèbre  polémiste  a  dédié  son  livre  au  roi  de  France  et  une 
traduction  latine  à  celui  d'Angleterre.  Il  l'a  composé,  pendant  que 
les  protestants  étaient  assemblés  à  Saumur,  pour  s'élever  contre  le 
pouvoir  du  pape  et  de  l'Église.  Ce  <<  détestable  livre  »,  suivant  le 
mot  de  Richelieu  (Mémoires,  t.  I,  p.  153),  fut  condamné  en  Sor- 
bonne  le  22  août  1611  et  provoqua  une  vive  polémique  :  sur  celle-ci, 
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v.  Mercure  français,  armée  1611,  î'os  107  et  sq.  et  Puyol,  Edmond 
Richer,  Paris,  1876,  t.  II,  p.  224-228.  --  V.  l'opinion  de  Scipione 
Ammirato,  dans  B.  Zeller,  Marie  de  Médicis  et  Sully,  p.  303. 

6082.  Turquet  de  Mayerne  (Louis),  15507-1635.  De  la  monarchie 
aristodémocratique  ou  le  gouvernement  composé  et  mêlé  des  trois 
formes  de  légitimes  républiques,  Paris,  1611,  in-4°. 

Protestant,  Mayerne  expose  ses  idées  politiques.  Pour  lui,  les 
trois  formes  de  gouvernement,  monarchie,  aristocratie,  démo- 
cratie, doivent  se  faire  équilibre  et  les  Etats-Généraux  être  «  le 
cerveau  de  la  république  ».  Il  soutient  que  les  femmes,  les  enfants 
et  les  étrangers  ne  doivent  pas  être  admis  au  gouvernement  de 
l'État.  Ce  «  livre  séditieux. pour  le  temps  »,  d'après  Richelieu,  fut 
saisi  et  confisqué  et  l'auteur  embastillé  pendant  quelques  mois, 
puis  remis  en  liberté  sur  l'ordre  de  Marie  de  Médicis.  L'impression 
que  cet  ouvrage  produisit  fut  considérable  :  v.  Mercure  français. 
année  1611,  p.  87,  —  Richelieu,  Mémoires,  t.  I,  p.  154,  —  L'Estoile, 
Journaux,  t.  XI,  p.  126,  131,  133,  —  Correspondance  de  Peiresc, 
I.  III,  p.  232  (let.  de  Malherbe),  —  Guy  Patin,  let.  du  16  novembre 
1645. 

La  polémique  est  marquée  par  les  ouvrages  suivants  :  —  J.  Bar- 
ricave,  La  défense  de  la  monarchie  française  et  autres  monarchies 
contre  les  maximes  d'État  des  ministres  calvinistes...,  Toulouse. 
1614,  in-4°.  —  Turquet  de  Mayerne,  Apologie  contre  les  détracteurs 
des  livres  de  la  monarchie  aristodémocratique,  1617,  in-8°  :  réponse 
à  l'ouvrage  précédent.  —  Louis  d'Orléans,  1542-1627  ou  1629,  La 
plainte  humaine  sur  le  trépas  du  roi  Henri  le  Grand  ou  le  traité 
du  rapport  des  hommes  avec  les  plantes  qui  vivent  et  meurent  de 
la  même  façon  et  où  se  réfute  tout  ce  qu'a  écrit  Turquet  contre  la 
régence  et  la  reine  et  le  Parlement  en  son  livre  de  la  monarchie 
aristodémocratique,  Paris,  1612,  in-8°  :  1622,  et  Lyon,  1632  :  œuvre 
d'un  ancien  ligueur  proscrit  par  Henri  IV,  jurisconsulte  et  polé- 
miste. 

6083.  L'Hommeau  (Pierre  dei,  sieur  Du  Verger.  —  Maximes 
générales  du  droit  français,  1612,  in-8°.  Nombreuses  éditions  :  la 
3e  parut  à  Rouen,  1614,  in-8°,  653  p.  :  celle  de  1665,  Paris,  in-4", 
comprend  des  notes  de  Paul  Challine,  avocat  au  Parlement.  Le 
privilège  est  du  13  février  1610,  quelques  mois  avant  la  mort 
d'Henri  IV. 

Dans  cet  ouvrage  d'un  conseiller  du  roi  en  la  sénéchaussée  de 
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Saumur,  le  livre  premier  offre  une  réelle  utilité.  Les  maximes 
émises  par  l'auteur  sont  très  nettes  :  «  La  monarchie  est  un  état 
auquel  la  puissance  souveraine  gît  en  un  seul  prince...  Le  roi  de 
France  est  monarque  souverain,  le  premier  et  le  plus  grand  des 
princes  chrétiens,  qui  ne  reconnaît  rien  de  plus  grand  que  soi- 
même  après  Dieu,  duquel  il  est  l'image  en  terre  et  tient  de  lui  son 
sceptre  et  puissance...  Le  prince  souverain  fait  la  loi,  conséquem- 
ment  est  absous  de  la  loi...  La  loi  ne  dépend  que  du  seul  prince 
souverain  ».  Puis  vient  l'étude  détaillée  de  tous  les  droits  qui 
appartiennent  au  roi.  L'auteur  reproduit  souvent  les  idées  émises 
par  Bodin  'dans  sa  République. 

6084.  Rubys  (Claude  de).  Conférences  des  prérogatives  d'an- 
cienneté et  de  noblesse  de  la  monarchie,  rois,  royaume  et  maison 
royale  de  France  avec  toutes  les  autres  monarchies,  Lyon,  1614, 
in-8°. 

Ouvrage  écrit  pour  Louis  XIII  enfant  dans  le  but  de  lui  appren- 
dre que  les  rois  et  le  royaume  de  France  sont  plus  anciens  et  ont 
une  plus  noble  origine  que  les  autres.  Il  est  divisé  en  deux  parties  : 
dans  la  première,  l'auteur  traite  des  divers  royaumes  et  empires  ; 
dans  la  seconde,  de  la  France.  Ce  n'est  pas  «  un  bon  travail  d'his- 
toire, mais  une  œuvre  de  courtoisie  ».  On  y  glane  cependant  quel- 
ques indications  intéressantes. 

6085.  Savaron  (Jean).  Traité  de  la  souveraineté  du  roi  et  de  son 
royaume,  Paris,  1615,  in-8°,  23  p.  —  Second  traité..,  Paris,  1615, 
in-8°. 

Après  la  réunion  des  États-Généraux,  où  il  joua  un  rôle  actif, 
Savaron  écrivit  divers  opuscules  sur  la  puissance  royale.  Le  sou- 
verain, pour  lui,  tient  sa  couronne  de  Dieu  seul  et,  par  suite,  n'est 
soumis  à  aucune  autorité  temporelle  ou  spirituelle  :  les  sujets  lui 
doivent  serment  de  fidélité  et  d'obéissance. 

De  là  une  polémique.  —  Le  Coq  (Jean),  Examen  du  traité  de 
M.  Jean  Savaron...,  si.,  1615,  in-8°,  accuse  Savaron  d'avoir  voulu 
mettre  le  trouble  dans  les  esprits.  —  Savaron,  Les  erreurs  et 
impostures  de  V examen  du  traité...,  Paris,  1616,  in-8°.  —  Le  Coq 
riposte  par  la  Censure  de  la  réplique  du  sieur  Savaron...,  Paris  et 
Milan,  1617,  in-4°. 

Savaron  fit  ensuite  paraître  le  livre  suivant,  De  la  souveraineté 
du  roi  et  que  Sa  Majesté  ne  la  peut  soumettre  à  qui  que  ce  soit  ni 
aliéner  son  domaine  à  perpétuité.  Paris,  1620,  in-8°.  Il  y  accumule 
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Jes  exemples  pour  servir  de  complément  à  ses  ouvrages  anté- 
rieurs :  il  les  choisit  dans  les  lois,  les  ordonnances,  les  juriscon- 
sultes,  les  historiens,  etc.  En  1622  paraîtra  encore  le  traité  Du 
droit  divin  qu'il  faut  obéir  aux  rois. 

Voir:  —  J.  Meyniel,  Le  Président  Jean  Savaron,  Paris.  1906,  in-8°  \ 
—  Hanotaux,  Richelieu,  t.  II,  p.  25;  —  H.  Sée.  Les  idées  politiques  en 
France  au  XV W  siècle,  Paris.  1923,  in- 12°,  p.  30. 

6086.  Bignon  (Jérôme).  La  grandeur  de  nos  rois  et  leur  souve- 
raine puissance,  Paris,  1615,  in-8°,  vni-250  p. 

Ecrit  sous  le  pseudonyme  Théophile  Du  Jay  pendant  que  les 
États-Généraux  étaient  encore  réunis,  contre  l<is  prétentions  du 
pape.  Bignon  a  composé  son  ouvrage  «  non  pour  offenser  le  saint 
Père,  mais  pour  défendre  la  grandeur  royale  ».  il  Fa  dédié  à 
Louis  XIII  :  <(  Vous  êtes  Dieu  en  terre,  ne  reconnaissant  que  Dieu 
au  ciel,  ici-bas  lieutenant  du  Très  Haut  »  et  il  ajoute  que  les  sou- 
verains sont  les  «  vice-rois  du  roi  des  rois  ».  A  grand  renfort  de 
textes,  il  combat  la  doctrine  opposée  é\  multiplie  les  citations  de 
toutes  sortes. 

6087.  Gournay  (Mademoiselle  de).  L'institution  de  Monsei- 
gneur, frère  unique  du  roi,  Paris,   1619. 

L'auteur  émet  ses  idées  sur  l'éducation  d'un  prince,  en  l'occur- 
rence Gaston  d'Orléans.  Ce  livre  n'a  pas  pu  être  consulté. 

6088.  Roland  (Louis).  De  la  dignité  du  roi,  où  est  montré  et 
prouvé  que  Sa  Majesté  est  seule  et  unique  en  terre  vraiment  sacrée 
de  Dieu  et  du  ciel,  Paris,  1623,  in-8°,  46  p.,  plus  table. 

Docteur  et  professeur  es  arts,  principal  du  collège  de  justice  en 
l'université  de  Paris,  l'auteur  écrit  dix  chapitres  dans  un  style 
ampoulé  et  d'une  lecture  pénible.  Pour  lui,  le  souverain  de  France 
est  au-dessus  de  tous  les  autres  :  «  Votre  règne,  Sire,  est  de  Dieu... 
Le  roi  est  la  vraie  image  de  Dieu,  du  ciel  et  de  la  terre,  père  de 
tous,  père  du  peuple,  pour  nourrir  ses  ci  liants  et  non  pour  être 
par  eux  nourri...  Sa  Majesté  tient  la  lieutenance  du  grand  Dieu 
sur  la  terre  ». 

6089.  Camus  (Jean  Pierre),  1582-1652.  Homélies  diverses,  Rouen, 
1626,  in-8°  :  l'approbation  est  de  1619. 

L'évoque  de  Belley  (n°  1568)  y  soutient  la  théorie  de  la  royauté 
absolue.  Voici  les  phrases  caractéristiques  :  «  Le  roi  est  l'âme  de 
la  monarchie  :  c'est  le  centre  de  l'État  où  tout  aboutit,  le  fonde- 
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ment  et  la  base  de  la  république,  la  maîtresse  pierre  ou  clef  de 
voûte  qui.  soutient  l'État,  le  gouvernail  comme  le  gouverneur  de 
la  barque,  le  cœur  où  se  rapportent  toutes  les  veines  ». 

6090.  Pardieu  (I.  de).  Les  lis  de  France,  prérogatives  et  préémi- 
nences de  la  couronne,   Poitiers,   1627,   in-12°,   107   p..   plus   table. 

Livre  bizarre  d'un  avocat,  qui  se  plaîl  dans  l'enflure  et  la  lour- 
deur. Pour  lui,  le  roi  «  ne  doit  aucune  fidélité  quïi  Dieu  ».  Ji  a  tous 
les  pouvoirs  :  il  «  fait  seul  en  son  royaume  lois,  constitutions  et 
ordonnances  ». 

6091.  Colomby  (François  de),  sieur  de  Cauvigny,  f  1649.  De 
l'autorité  des  rois,  Paris,  1631,  in-4°,  vm-64  p. 

Conseiller  du  roi,  poète,  traducteur  de  Justin  et  de  Tacite, 
parent  de  Malherbe,  membre  de  l'Académie  française,  Colomby 
dédie  à  Louis  XIII  son  ouvrage,  qui  comprend  quatre  divisions.  Il 
existe  trois  formes  de  gouvernement  :  «  Là  où  est  le  prince,  là 
seulement  et  non  ailleurs  est  la  république  ».  La  monarchie  est  la 
plus  digne  de  toutes.  Elle  est  la  plus  naturelle  :  «  Les  princes  sou- 
verains sont  les  vives  images  de  Dieu  ».  Elle  est,  enfin,  la  plus 
juste.  En  somme,  «  l'opinion  qu'on  a  que  leur  puissance  [celle  des 
rois]  est  légitime  les  fait  honorer  comme  des  déités  vivantes  ». 
Tout  cela  est  soutenu  par  des  citations  en  marge  et  par  un  recours 
très  fréquent  à  des  exemples  tirés  de  L'antiquité. 

6092.  Balzac  (Jean  Louis  Guez  de),  1594-1654.  Le  prince,  Paris, 

1631,  in-80.—  Aut.  édit.  :  1634,  1640,  1662  :  —  édil.  Moreau,  Paris, 
1854,  in-12°. 

Sans  doute,  cet  ouvrage  du  célèbre  épistolier  esl  a  va  ni  tout  un 
morceau  d'éloquence  et  un  panégyrique.  Il  est  cependant  utile 
parce  qu'il  est  un  tableau  de  la  France  depuis  la  reddition  de  La 
Rochelle  et  du  gouvernement  royal.  Balzac  fonde  la  souveraineté 
sur  le  droit  divin,  et,  à  défaut  de  celui-ci,  sur  le  droit  naturel  : 
Louis  XIII,  dit-il,  «  devrait  régner  de  droit  naturel,  selon  l'opinion 
d'Aiistote,  quand  il  ne  régnerait  pas  de  droit  divin,  selon  les  prin- 
cipes de  notre  foi  ». 

Voir:  —  J.  Denis,  Mém.  Acad.  Caen,  1866.  p.  301;  —  Declareuil, 
Rev.  dr.  pub.,  1907,  t.  XXIV,  p.  633-674. 

6093.  Le  Bret  (Cardin),  seigneur  de  Flacourt,  1558-1655.  De  la 
souveraineté  du  roi,   de  son  domaine  et  de  sa  couronne,   Paris, 

1632,  in-4°. 
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Avocat  général  au  Parlement  en  1617,  conseiller  d'État,  inten- 
dant de  justice  à  Metz  en  1629,  commissaire,  à  plusieurs  reprises, 
dans  les  procès  politiques  ordonnés  par  Richelieu,  Le  Bret  divise 
son  ouvrage  en  quatre  livres  et  y  expose  la  plupart  des  maximes 
politiques,  mises  alors  en  pratique  par  le  cardinal.  Une  analyse 
et  des  extraits  sont  donnés  par  Caillet,  De  V administration  en 
France  .sous  le  ministère  du  cardinal  de  Richelieu,  p.  9-12.  —  Sur 
l'auteur,  v.  Guy  Patin,  Lettres,  t.  III,  p.  46. 


î.  Béthune  (Philippe  de).  Le  conseiller  d'État  ou  recueil 
général  de  la  politique  moderne,  servant  au  maniement  des  affaires 
publiques,  divisé  en  trois  parties  ;  en  la  première,  il  est  traité  de 
rétablissement  d'un  État  ;  en  la  seconde,  des  moyens  de  le  con- 
server ;  en  la  troisième  des  moyens  de  V accroître,  Paris,  1632, 
in-4°.  —  Aut,  édit.  :  Paris,  1633,  1641,  1665  (par  Eustache  du 
Refuge),  in-12°  ;  —  Amsterdam,  1641,  in-12°. 

Jusqu'en  1065.  ce  traité  fut  publié  sans  nom  d'auteur.  En  1667, 
quand  parut  la  relation  de  l'ambassade  du  comte  de  Béthune  eh 
Allemagne  (n°  3491),  on  y  ajouta  le  môme  traité  sous  un  titre 
différenl  qui  en  explique  l'objet  :  Diverses  observations  et  maximes 
politiques  pouvant  utilement  servir  au  maniement  des  affaires 
publiques,  tant  pour  la  connaissance  que  pour  la  conduite  des 
princes  souverains,  et  particulièrement  pour  le  soulagement  de 
l'esprit  de  ceux  qui  donnent  leur  principale  application  au  gouver- 
nement de  leur  État,  y  joignant  les  considérations  et  les  tempé- 
raments qu'il  y  faut  apporter  pour  les  mettre  en  exécution  et  les 
réduire  ensuite  en  pratique  ordinaire,  afin  de  régner  avec  prudence 
et  avec  justice,  et,  régnant  de  la  sorte,  de  commander  aux  hommes 
sans  violence  et  sans  faiblesse,  qui  est  la  science  la  plus  difficile 
de  toutes  à  acquérir. 

Ce  mémoire  du  frère  de  Sully,  diplomate  souvent  employé  sous 
Henri  IV  et  Louis  XIII,  n'est  pas  une  œuvre  de  polémique,  mais  un 
traité  dogmatique  sur  la  manière  de  gouverner  l'État  :  c'est  une 
sorte  de  manuel  sur  l'éducation  des  princes,  dans  lequel  l'auteur 
donne  une  foule  de  conseils. 

6095.  Fermineau  (François),  sieur  de  Beaulieu.  Traité  des  droits 
de  la  monarchie,  maison,  état  et  couronne  de  France  :  de  l'autorité 
du  roi  dans  la  famille  royale,  aux  mariages  des  princes  du  sang, 
pouvoir  de  la  coutume  de  l'État,  et  intérêts  du  public  sur  ce  sujet, 
Nîmes,  1636,  in-4°,  vi-101  p. 
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Cet  avocat  du  roi  au  présidial  de  Nîmes  a  été  poussé  à  écrire 
à  propos  de  la  discussion  sur  la  validité  du  mariage  de  Gaston 
d'Orléans  avec  une  princesse  lorraine.  A  son  avis,  les  sujets  doi- 
vent complète  obéissance  au  souverain.  La  puissance  de  celui-ci 
est  totale  et  peut  s'exercer  à  propos  des  mariages  princiers  :  même 
au  point  de  vue  religieux,  le  roi  a  le  droit  d'empêcher  les  mariages, 
etc.  Ce  livre,  assez  mal  composé,  écrit  avec  lourdeur,  offre  une 
discussion  ardue  et  parfois  obscure  et  est,  aussi,  déparé  par  la 
tendance  au  panégyrique. 

6096.  La  Mothe-Le  Vayer  (François  de),  1588-1672.  De  Vins  truc- 
lion  de  Monseigneur  le  Dauphin,  Paris,  1610,  in-4°,  ou  dans  les 
Œuvres,   1(15:3,  1056,  1662,  1669,  1756  (in-8°,  t.  I,  partie  i,  p.  1-322). 

Précepteur  de  Philippe  d'Orléans,  puis  de  Louis  XIV,  conseiller 
d'État,  membre  de  l'Académie  française,  l'auteur,  qui  dédie  son 
traité  à  Richelieu,  expose  ses  idées  sur  les  nombreuses  matières 
qui  doivent  être  enseignées  au  prince  :  religion,  justice,  finances, 
armes,  arts,  jeux,  etc.  Il  touche  aussi  à  la  question  de  l'autorité 
royale  :  «  Puisqu'il  n'y  a  point,  dit-il,  de  puissance  temporelle  qui 
ne  vienne  de  Dieu,  il  ne  maintiendrait  pas  vraisemblablement  les 
rois  dans  celle  qu'il  leur  a  donnée  s'ils  manquaient  à  rendre  ce 
qu'ils  doivent  d'honneur  et  de  révérence  aux  personnes  qu'il  a 
établies  ses  lieutenants  en  terre  pour  les  choses  spirituelles  et  qui 
touchent  la  religion  ».  L'auteur  se  montre  ainsi  excessivement 
prudent.  —  Sur  les  autres  traités  qu'il  composa,  v.  Lacour-Gayet, 
L'éducation  politique  de  Louis  XIV,   p.  69. 

Voir:  —  L.  Lacroix.  Quid  de  instituendo  principe  senserit  Vayerius, 
Paris,  1890,  in-8°,  172  p. 

6097.  Marca  (Pierre  de).  De  Concordia  sacerdotii  et  imperii..., 
(n°  4479). 

6098.  Vauquelin  des  Yveteaux  (Nicolas),  1567  ?-1649.  Institution 
du  prince,  Paris,  1643,  et  dans  les  Œuvres  poétiques,  édit.  Blanche- 
main,  Paris,  1854,  in-8°,  p.  101-125. 

Précepteur  de  César  de  Vendôme  et  de  Louis  XIII,  poète 
comme  son  père  Vauquelin  de  La  Fresnaye,  personnage  tout  à 
fait  bizarre,  Des  Yveteaux  émet  des  principes  d'éducation,  parce 
qu'il  espère  devenir  le  précepteur  de  Louis  XIV.  Ce  traité  en 
prose  ne  doit  pas  être  confondu  avec  un  autre  en  vers,,  composé 
pour  son  premier  élève  en  1603  et  publié  l'année  suivante. 
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Les  princes,  dit-il,  sont  «  les  astres  des  peuples  et  les  vrais 
soleils  de  la  terre  ».  Débutant  par  des  conseils  d'ordre  physique, 
—  car  te  physique  influe  sur  le  moral.  —  L'auteur  veut  que  Ton 
fasse  moucher  souvent  Louis  XIV,  qu'on  ne  lui  donne  pas  trop  de 
dragées  e1  de  confitures  qui  écœurent.  Le  précepteur  doit  d'abord 
inspirer  à  sou  élève  «  l'amour  et  Ja  crainte  de  Dieu  »,  parce  que 
«  la  piété  va  devant  toutes  les  autres  vertus  ».  Les  ouvrages  qu'il 
conviendra  d'utiliser  sont  ceux  de  Josèphe,  Justin,  Plutarque, 
Arislole,  Sénèque,  Montaigne,  etc.,  sans  exclure  les  romans  et  les 
poètes  :  «  il  faut  de  la  salade  et  des  fruits  avec  la  nourriture 
solide  ».  L'histoire  est  comprise  d'une  façon  particulière  :  «  Un 
prince  de  bon  esprit  comptera  aussi  aisément  combien  il  y  a  de 
papes,  d'empereurs  et  de  rois,  bons  et  mauvais,  combien  il  y  a  eu 
de  batailles  données  depuis  cent  ans,  combien  il  y  a  de  régiments 
entretenus  en  France,  comme  un  berger  fera  ses  moutons  et  ses 
chèvres  ».  L'image,  cartes  et  médailles,  doit  venir  au  secours  de 
l'enseignement.  La  géographie  intervient  pour  apprendre  le  latin  : 
«  Au  lieu  de  décliner  musa  ou  gallina,  il  sérail  meilleur  de  décliner 
Europa,  Asia,  Africa  et  America,  afin  qu'au  môme  temps  on  lui 
fil  remarquer,  avec  Ions  les  rois  de  l'Europe  et  tous  les  potentats 
d'importance,  toutes  les  choses  utiles  des  quatre  parties  du 
monde  ».  L'arithmétique  et  la  géométrie  ont,  elles  aussi,  un  rôle 
spécial  el  serviront  à  apprendre  combien  il  y  a  de  troupes  en 
France  el  ailleurs,  de  ports  et  de  havres,  de  greniers  à  sel.  de 
recettes  générales,  ce  que  sont  les  cinq  grosses  fermes,  péages, 
taille,  aides,  etc.  En  échange,  le  roi  n'a  pas  à  s'occuper  de  choses 
mécaniques,  d'un  métier  :  ce  n'est  pas  sa  fonction  :  sa  «  science 
principale  est  de  faire  différence  des  hommes,  de  les  bien  con- 
naître et  de  les  employer  selon  la  diverse  capacité  de  leur  mérite  ». 
Les  arts  sont,  de  même,  prohibés,  au  profil  de  la  danse  et  de 
l'escrime.  «  Ce  n'est  pas,  ajoute  l'auteur,  que  je  ne  préfère  à  tout 
cela  la  connaissance  que  son  gouverneur  peut  lui  donner,  sur  une 
feuille  de  papier,  de  toutes  les  provinces  de  son  royaume,  et  ensuite 
des  grandes  et  bonnes  maisons,  lui  faisant  remarquer  celles  qui 
sont  demeurées  fermes  en  leur  devoir  pour  son  service  pendant  les 
révoltes  et  les  rébellions,  afin  d'aimer  et  de  récompenser  ceux  qui 
en  sont  descendus  ».. 

Résumant  ainsi  ses  idées,  l'auteur  montre  que  la  science  du 
prince  comprend  le  maintien  de  son  autorité  au  dedans  et  au 
dehors  par  la  force,  et  l'obligation  de  «  se  savoir  faire  aimer  par 
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la  civilité  et  la  douceur  de  ses  mœurs  dans  la  cour  ».  Livre  exces- 
sivement curieux,  mélange  d'idéologie  et  de  réalisme. 

6099.  Chaulmont  (Jean  de).  Discours  de  V accoutumance  au  rot 
dcdié  à  la  reine  régente,  Paris,  1644,  in-12°,  87  p. 

Ce  conseiller  du  roi  et  garde  des  livres  de  Sa  Majesté  fait  l'éloge 
d'Henri  IV  et  de  Louis  XIV,  qui  surpasse  déjà  son  grand-père  en 
qualités.  Le  roi  a  pouvoir  sur  les  corps  et  sur  les  âmes,  est  le  père 
•commun  des  Français  ou  plutôt  leur  dieu  terrestre.  Conseils  sur 
son  éducation  :  verbiage  énorme,  érudition  indigeste,  enthousiasme 
débordant  et  boursouflure. 

6100.  Péréfixe  (Hardouin  de  Beaumont  de),  lnstitutio  prin- 
vipis,  Paris,  1647,  in-16°,  96  p. 

Le  précepteur  de  Louis  XIV  adresse  son  ouvrage  à  Mazarin.  Il 

résume  avec  méthode  (21  p.)  ce  que  doit  être  l'éducation  du  prince 
jusqu'à  l'âge  de  sept  ans.  Il  s'étend  beaucoup  plus  sur  l'âge  sui- 
vant :  devoirs  envers  Dieu,  envers  soi-même,  envers  les  sujets, 
telles  sont  les  trois  divisions.  «  Respectez  Dieu  de  qui  vous  avez 
reçu  la  couronne...  Il  n'y  a  pas  de  pouvoir  qui  ne  vienne  de  Dieu 
et  il  a  établi  les  princes  comme  ses  vice-rois  et  ses  ministres  ». 
L'auteur  soutient  que  les  hommes  sont  plus  habiles  que  les  femmes 
dans  l'éducation  d'un  prince  :  les  femmes  s'occupent  plutôt  du 
corps  ;  les  hommes  s'efforcent  au  contraire  que  le  prince  soit 
décoré  des  ornements  des  vertus  ! 

6101.  Pendant  la  période  de  la  Fronde,  furent  examinées,  dans 
beaucoup  de  pamphlets,  les  questions  relatives  à  l'étendue  et  au 
caractère  du  pouvoir  royal  :  le  plus  important  est  celui  de  Claude 
Joly,  Recueil  de  maximes...  pour  l'institution  du  roi,  paru  en  1652 
et  dans  lequel  l'auteur  soutient  des  idées  libérales.  —  Pour  cette 
époque,  v.  nos  2893  et  2894  ;  —  Lacour-Gayet,  L'éducation  poli- 
tique de  Louis  XIV,  p.  314  et  sq.  ;  —  H.  Sée,  Les  idées  politiques 
en  France  au  XVIIe  siècle  (pour  Claude  Joly)  :  —  cf.  n°  6540. 

6102.  Amyraut  (Moïse),  1596-1664.  Discours  de  la  souveraineté 
des  rois.  si.  [Charenton?],  1650,  in-4°,  i83  p. 

Le  pasteur  protestant  a  composé  son  ouvrage  après  l'exécution 
de  Charles  Ier  d'Angleterre.  Il  s'élève  contre  ce  régicide  :  car,  les 
lois  <(  sont  l'image  expresse  de  la  divinité,  de  qui  nous  sommes 
persuadés  qu'ils  ont  reçu  leur  puissance   ».   Pour  l'auteur,   l'in- 

S.    H.    F.    XVII.    —    ANDRÉ    7.  1  I 
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violabilité  des  personnes  royales  et  l'obéissance  passive  des  sujets 
sont  des  dogmes,  pour  ainsi  dire  intangibles. 

Voir:  —  A.  Galland.  Bul.  Soc.  Hist.  P.  F.,  1928,  t.  LXXVII.  p.  1-4; 

—  Haag,  France  protestante  ;  —  Bayle,  Dictionnaire,   art.  Amyraut. 

6103.  Senault  (Jean  François),  1601-1672.  Le  monarque  ou  les 
devoirs  du  souverain,  Paris,  1661,  in-4°,  514  p.  —  Aut.  édit.  :  1661, 
in-12°. 

Sous  ce  titre,  le  supérieur  général  de  l'Oratoire  a  compris  huit 
traités,  destinés  à  montrer  les  qualités  du  monarque  parfait.  Après 
avoir  exposé  que,  de  tous  les  gouvernements,  le  meilleur  est  la 
monarchie  et  que  le  royaume  de  France  possède  la  grandeur  la 
plus  belle,  il  examine  quels  sont  les  devoirs  du  roi  envers  Dieu, 
envers  soi-même  (ni  chasse,  ni  jeu,  ni  danse,  ni  maîtresses),  envers 
ses  sujets,  envers  l'Église,  envers  les  ministres  (conseillers,  amis, 
pas  de  favoris),  et  pendant  la  guerre  (n'y  recourir  qu'à  la  dernière 
extrémité).  Ces  divisions  sont  rigoureuses,  comme  s'il  s'agissait 
d'un  sermon.  L'auteur,  pour  les  soutenir,  invoque  constamment 
les  auteurs  ecclésiastiques  et  profanes  (Tacite,  Thucydide,  Platon, 
Aristote,  Xénophon,  Sénèque,  Plutarque,  etc.).  Peut-être  son 
ouvrage  a-t-il  servi  de  guide  et  de  modèle  pour  les  mémoires  de 
Louis  XIV,  à  cause  des  discours  et  des  préceptes  de  morale  qu'il 
contient.  Senault  résume  sa  doctrine  en  ces  termes  :  «  Les  monar- 
ques sont  les  images  de  Dieu  et  c'est  attenter  contre  lui  que  d'en- 
treprendre contre  eux....  Il  semble  que  Dieu  se  rende  visible  en 
leur  personne  sacrée  ».  Ce  n'est  pas  là  flagornerie  à  l'égard  du 
pouvoir  royal.  L'auteur,  se  souvenant  qu'il  était  «  prêtre  »  et  qu'il 
formait  un  «  prince  chrétien  »,  a  parlé  «  avec  liberté  »,  et,  s'il  a 
eu  à  dire  des  vérités,  il  ne  l'a  fait  qu'  «  avec  respect  et  douceur  » 
à  l'égard  du  roi. 

6104.  Fortin  de  la  Hoguette  (Philippe).  Les  éléments  de  la  poli- 
tique selon  les  principes  de  la  nature,  Paris,  1663,  in-8°,  476  p. 

Beau-frère  de  Péréfixe,  il  avait  déjà  publié  le  Catéchisme  royal, 
1645,  in-4°,  98  p.  Dans  son  nouvel  ouvrage,  il  décrit  le  «  métier  du 
prince  »,  c.-à-d.  ses  devoirs  (chap.  xi)  et  soutient  que  le  roi  est 
«  l'image  d'un  Dieu,  visible  sur  la  terre  »  (chap.  xvi,  p.  289,  301-2). 

—  V.  les  deux  ouvrages  déjà  cités  de  Lacour-Gayet,  p.  42,  et  de 
Sée,  p.  183. 

6105.  Le  Moyne  (Pierre),  1602-1672.  L'art  de  régner,  Paris.  1665T 
in-f°,  730  p.,  avec  gravures. 
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Le  Père  jésuite  s'est  décidé  à  écrire  parce  qu'en  cette  matière 
les  auteurs  n'ont  pas  mis  «  le  beau  qui  est  la  fleur  de  la  forme  ». 
Il  adoptera  donc  un  style  hyperbolique,  insérera  des  vers  et  des 
devises  rimées,  ne  fera  pas  de  citations  parce  qu'elles  ne  prouvent 
rien.  Le  prince  est  «  l'image  et  le  lieutenant  de  Dieu  dans  son 
État,...  le  substitut  de  Dieu...,  le  ministre  d'un  plus  grand  prince  ». 
Mais  ce  n'est  pas  pour  lui  qu'il  détient  le  pouvoir,  «  pour  s'en- 
graisser dans  une  oisiveté  respectée  des  grands  et  nourrie  par  les 
petits  ».  Il  a  des  devoirs  stricts,  assurer  le  bien  des  peuples  et  sa 
propre  gloire.  Pour  obtenir  ce  double  résultat,  il  doit  être  pieux, 
probe,  modéré,  éviter  l'orgueil,  la  colère,  le  plaisir  et  l'amour. 
Après  avoir  indiqué  les  sept  moyens  de  bien  gouverner,  il  recom- 
mande au  souverain  de  ne  céder  le  pouvoir  à  personne,  de  con- 
sulter son  conseil,  d'avoir  de  bonnes  finances  et  des  forces  solides. 
C'est  avec  peine  que  l'on  dégage  ces  idées  de  ce  livre  hyperbolique 
dont  certaines  phrases,  cependant,  se  retrouvent  dans  les  mémoires 
de  Louis  XIV  à  l'année  1666. 

Voir  :  —  H.  Chérot,  Études  sur  la  vie  et  les  œuvres  du  Père  Le  Moyne, 
Paris.  1887.  in-8°. 

6106.  Colbert  (Jean  Baptiste).  Mémoire  pour  l'instruction  du 
dauphin,  1665,  pub.  p.  Clément,  Lettres  et  instructions...,  t.  II, 
partie  I,  p.  ccxii-ccxvii. 

Ce  mémoire  du  ministre  se  divise  en  deux  parties  :  Disposition 
des  affaires  de  V Europe  lorsque  le  roi  a  commencé  de  prendre  lui- 
même  le  soin  de  ses  affaires,  —  Poitr  les  finances  (indications  très 
sommaires). 

6107.  Sorel  Charles),  sieur  de  Souvigny.  Divers  traités...  : 
v.  n°  2900. 

6108.  Nicole  (Pierre).  L' éducation  d'un  prince,  Paris,  1670, 
in-12°,  426  p.,  plus  la  table. 

Traité  publié  pour  les  Conti  sous  le  pseudonyme  de  Chante- 
resne  :  peut-être  l'auteur  est-il  Pascal  ?  Trois  parties  :  vues  géné- 
rales, --  avis  particuliers  touchant  les  études,  — ■  divers  traités 
pour  expliquer  quelques  points  précédents.  Pour  l'auteur,  «  un 
jeune  prince  est  un  enfant  de  Dieu,  destiné  par  la  Providence 
divine  à  des  emplois  très  importants,  mais  très  dangereux  ». 
L'éducation  a  pour  but  de  le  préparer  à  l'accomplissement  de  ses 
devoirs.  Car,  «  un  prince  n'est  pas  à  lui  ;  il  est  à  l'État.  Dieu  le 
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donne  aux  peuples  en  le  faisant  prince  :  il  leur  est  redevable  de 
tout  son  temps  ». 

6109.  Bacoue  (Léon).  Delpliinus,  s  eu  de  prima  principis  instilu- 
tione...,  Paris,  1671,  in-4°,  xvm-322  p.  :  —  3e  édit.,  Albi,  1685. 

Publié  sous  le  nom  de  Bacovius.  L'ouvrage  en  vers  latins  de 
cet  évêque  de  Glandèves  est  divisé  en  six  livres.  L'auteur  examine 
successivement  l'origine  des  rois  et  des  royaumes,  la  nécessité 
d'une  droite  institution,  les  vertus,  les  exercices  du  corps,  l'ins- 
truction de  l'âme  par  les  arts  et  les  sciences,  la  religion,  la  piété, 
etc.  Utilité  fort  restreinte. 

6110.  Bossuet  (Jacques  Bénigne).  Politique  tirée  des  propres 
paroles  de  VEcriture  Sainte. 

Bossuet  commença  à  écrire  son  ouvrage  en  1679  et  le  remania 
constamment  jusqu'à  sa  mort.  La  première  édition  fut  donnée  par 
l'abbé  Bossuet  en  1709.  L'évêque  de  Meaux  s'est  proposé  de  recher- 
cher, dans  les  livres  saints,  les  maximes  et  les  exemples  du  bon 
gouvernement.  En  réalité  il  ne  s'est  pas  tenu  à  cette  source  unique: 
il  a  emprunté  aussi  à  des  auteurs  profanes,  p.  ex.  Aristote  et 
Hobbes.  Sa  théorie  bien  connue  est  que  la  monarchie  héréditaire 
absolue  est  la  meilleure  forme  de  gouvernement,  qu'elle  a  le  droit 
d'exiger  une  obéissance  sans  restriction,  mais  que,  de  son  côté, 
elle  a  de  nombreux  devoirs. 

.Voir:  —  Monty,  De  politica  Bossuetii  doctrina,  Paris,  1844;  —  Martin, 
La  monarchie  au  XVIIe  siècle...,  vues  comparées  de  Louis  XIV  et  de 
Bossuet,  1848,  in-8°  ;  —  Nourrisson,  La  politique  de  Bossuet,  Paris,  1867, 
in-12°  :  —  Lanson,  Extraits  des  œuvres  diverses  de  Bossuet,  1899,  in-12°  ; 
—  F.  Puaux,  Rev.  chr.,  1900;  —  E.  K.  Sanders,  Jacques  Bénigne  Bossuet, 
Londres.  1921;  —  H.  Sée,  ouv.  cit.,  p.  150. 

6111.  Jurieu  (Pierre).  Les  idées  politiques  de  Jurieu  ont  varié 
suivant  les  circonstances.  En  1682,  dans  la  Suite  de  la  politique 
du  clergé  de  France  ou  les  derniers  efforts  de  V innocence  affligée, 
2e  édit.,  il  apparaît  comme  un  partisan  de  la  monarchie  absolue  : 
«  Il  n'y  a  point,  écrit-il,  de  protestant  dans  le  royaume  qui  ne 
vénère  et,  je  puis  dire,  qui  n'adore  Votre  Majesté  comme  la  plus 
brillante  image  que  Dieu  ait  posée  lui-même  sur  la  terre  ».  En 
1689,  après  la  Révocation,  dans  les  Soupirs  de  la  France  esclave 
(n°  3084),  si  ce  pamphlet  est  bien  de  lui,  il  s'élève  contre  l'abso- 
lutisme et  lui  oppose  le  droit  des  peuples. 
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Voir:  —  R.  Lureau,  Les  doctrines  politiques  de  Jurieu,  Bordeaux, 
1904,  in-8°,  170  p.  ;  —  P.  Pic,  Les  idées  2?olitiques  de  Jurieu  et  les  grands 
principes  de  1789,  Montauban.  1907,  ia-8°.  90  p.  :  —  F.  Puaux.  Les  défen- 
seurs de  la  souveraineté  du  peuple  sous  le  règne  de  Louis  XIV,  Paris, 
1917,  in-8°,  126  p.;  —  H.  Sée,  ouv.  cit.,  p.  202. 

6112.  Merlat  (Elie).  Traité  du  pouvoir  absolu  des  souverains, 
Cologne,  1685,  in-16°,  336  p. 

Pasteur  de  Saintes,  emprisonné,  puis  réfugié  à  Lausanne,  Mer- 
lat avait  composé  son  ouvrage  en  1681.  C'est  un  théoricien  de  la 
monarchie  absolue  et  il  va  plus  loin  que  Bossuet  lui-même.  «  Les 
souverains,  dit-il,  n'ont  aucune  loi  qui  les  règle  à  l'égard  de 
leurs  sujets  :  leur  seule  volonté  est  leur  loi  ».  S'appuyant  sur 
l'Écriture  sainte  comme  l'évêque  de  Meaux,  il  rejette  tout  contrôle 
des  actes  des  souverains  :  car,  alors,  «  le  lien  est  rompu  et  la 
porte  est  ouverte  à  toutes  les  séditions  ».  Avec  plus  de  vivacité 
encore  repousse-t-il  la  faculté  pour  les  sujets  de  prendre  les  armes 
afin  de  défendre  leurs  convictions  religieuses  :  «  Nous  nions  que 
la  rébellion  puisse  être  aujourd'hui  légitime  pour  cause  de  reli- 
gion ». 

6113.  Régnier-Desmarais  (François  Séraphin).  Description  du 
monument  érigé  à  la  gloire  du  roi  par  le  maréchal  de  La  Feuil- 
lade,  Paris,  1686,  in-4°,  33  p. 

Cet  abbé,  secrétaire  perpétuel  de  l'Académie  française,  a  écrit 
une  relation  très  précise,  au  cours  de  laquelle  il  reproduit  toutes 
les  inscriptions.  —  Compléter  avec  le  Père  Lelong,  n°  34.545. 

6114.  Relation  de  ce  qui  s'est  passé  à  r  érection  de  la  statue 
du  roi  dans  la  ville  de  Poitiers,  le  25  août  1687,  Poitiers,  1687, 
in-4°,  ou  dans  P.  Clément,  Le  gouvernement  de  Louis  XIV  de 
1683  à  1689,  Paris,  1848,  in-8°,  p.  239-267. 

A  été  probablement  rédigée  par  Nicolas  Foucault  :  minutieuse 
et  précise.  Il  semble  que  l'auteur  du  récit  ait  voulu  montrer  que 
le  roi  est  au-dessus  des  hommes  et  doit  être  adoré. 

6115.  Marc  Antoine  de  Foix  (le  Père).  L'art  de  former  l'esprit 
et  le  cœur  d'un  prince,  pub.  p.  le  P.  Galimard,  Paris,  1688,  in-12°. 
—  Seconde  édition,  L'art  d'élever  un  prince,  Paris,  1688,  in-8°, 
xx-290  p. 

Dédiant  son  ouvrage  au  duc  de  Bourgogne,  le  Père  lui  dit  : 
«  Le  livre  favori  que  vous  devez  étudier  avec  toute  sorte  d'appli- 
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cation  doit  être  la  personne  du  roi  ».  L'auteur  célèbre  donc  les 
représentants  de  la  monarchie  absolue  :  «  Les  âmes,  destinées 
à  être  les  maîtresses  du  monde,  sortent,  pour  ainsi  dire,  en  meil- 
leur état  des  mains  de  leur  créateur...,  et  sont,  sans  contredit, 
les  plus  parfaites  copies  de  ce  divin  original  ».  Après  cet  accès 
d'enthousiasme,  il  expose  les  principes  pour  l'éducation,  si  diffi- 
cile, des  princes  :  52  paragraphes  pour  la  formation  de  l'esprit, 
29  pour  celle  du  cœur.  Il  constate  que,  souvent,  les  princes  sont 
rebelles  à  la  discipline.de  l'éducation  :  peut-être  songeait-il  au 
caractère  du  duc  de  Bourgogne.  Quoi  qu'il  en  soit,  il  aurait  pu 
réduire  grandement  son  travail. 

6116.  Louville.  Mémoire  sur  Véducation  des  ducs  de  Bour- 
gogne, d'Anjou  et  de  Berry,  dans  Ledit,  de  Saint-Sulpice  des 
Œuvres  de  Fénelon,  t.  VII,  p.  517  et  sq.  :  longuement  analysé  par 
d'Haussonville,  La  duchesse  de  Bourgogne,  t.  I,  p.  347  et  sq. 
Rédigé  probablement  en  1696  :  détails  curieux  sur  le  régime  suivi 
par  le  prince  :  la  direction  est  attribuée  à  Beauvillier,  et  Fénelon 
est  laissé  dans  l'ombre. 

6117.  Fénelon.  Dans  Ledit,  de  ses  Œuvres,  se  trouvent  plu- 
sieurs écrits  relatifs  au  gouvernement  :  Examen  de  conscience 
sur  les  devoirs  de  la  royauté,  —  Directions  pour  la  conscience 
d'un  roi  composées  pour  l'instruction  de  Louis  de  France,  duc 
de  Bourgogne,  —  Les  aventures  de  Télémaque,  etc.  Il  est  inutile 
d'insister  sur  les  idées  politiques,  bien  connues,  de  l'archevêque 
de  Cambrai  :  ses  critiques,  directes  ou  indirectes  de  la  monar- 
chie absolue,  seront  en  grande  faveur  au  xvnr3  siècle.  —  Pour  la 
bibliographie,  v.  n°  1651. 

6118.  Bourgogne  (Louis,  duc  de).  Mémoires  sur  les  devoirs 
d'un  roi,  dans  l'abbé  Proyart,  Vie  du  dauphin,  père  de  Louis  XV, 
Paris,  1825,  t.  II,  passim,  en  particulier  p.  116-118. 

Le  duc  expose  la  théorie  du  droit  divin,  mais  aussi  les  obli- 
gations que  le  souverain  a  vis-à-vis  de  son  peuple  :  cf.  d'Hausson- 
ville, La  duchesse  de  Bourgogne,  t.  IV,  p.  286  et  sq. 

6119.  Saint-Simon.  Projets  de  gouvernement  du  duc  de  Bour- 
gogne, dauphin,  pub.  p.  Mesnard,  Paris,  1860,  in-8°.  Travail  attri- 
bué à  Saint-Simon,  qui  en  parle  longuement  dans  ses  mémoires  : 
peu   apprécié   par  d'Haussonville,    ouv.    cit.,    qui   lui   préfère   les 
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Plans  de  gouvernement  concertés  avec  le  duc  de  Chevreuse  pour 
être  proposés  au  duc  de  Bourgogne  :  v.  les  analyses  et  les  discus- 
sions, t.  IV,  p.  257  et  sq.,  283  et  sq. 

Voir,  pour  ce  paragraphe,  outre  les  ouvrages  plusieurs  fois  cités  de 
Lacour-Gayet  et  de  Sée  :  —  J.  Denis,  Mém.  Acad.  Caen,  1891,  p.  3;  — 
F.  Funck-Brentano,  Rev.  hebd.,  1899,  2«  série,  t.  XII,  p.  416-428;  — 
E.  Nys.  Les  théories  politiques  et  le  droit  international  en  France  jusqu'au 
XVIIIe  siècle,  2e  édit.,  Bruxelles,  1899,  in-8°,  chap.  vu  et  vin  ;  — 
Hitier,  Ann.  Grenoble,  1903.  t.  XV,  p.  37,  417  (bon)  ;  —  A.  Dunning, 
A  history  of  political  théories  from  Luther  to  Montesquieu,  New-York  et 
Londres,  19*05,  in-8°,  (p.  325  pour  Bossuet)  ;  —  A.  Lemaire,  Les  lois  fon- 
damentales de  la  monarchie  française  d'après  les  théoriciens  de  l'ancien 
régime,  Paris,  1907,  in-8°,  iv-336  p.  (bon)  :  —  M.  Lange,  La  Bruyère 
critique  des  conditions  et  des  institutions  sociales,  Paris,  1909,  in-8", 
424  p.  :  —  G.  Trésa,  Les  doctrines  et  les  reformes  de  droit  public  en 
réaction  contre  V absolutisme  de  Louis  XII  dans  l'entourage  du  duc  de 
Bourgogne,  Paris,  1909,  in-8°,  196  p.  (bibliog.)  ;  —  F.  Puaux,  Bul.  Soc. 
Hist.  P.  F.,  1913,  p.  386  et  481  (bon) . 


2°  Ministres 

6120.  Silhon  (Jean  de),  -j-  1667.  Le  ministre  d'État  avec  le 
véritable  usage  de  la  politique  moderne,  Paris,  1631,  in-4°.  —  Aut. 
édit.  :  —  Paris,  1641,  1642,  -1643,  1648,  1655,  1665  (in-12°,  592  p.)  ;  — 
Leyde,  1643  ;  —  Amsterdam,  1662.  —  Trad.  italienne  :  1639. 

Silhon,  secrétaire  de  Richelieu  et  polémiste  (n°  2653),  a  écrit 
cet  ouvrage  pour  indiquer  les  qualités  nécessaires  à  un  ministre 
d'État,  c.-à-d.  à  un  premier  ministre.  Lenglet-Dufresnoy  (t.  II, 
40,  466,  et  t.  III,  52)  en  fait  un  vif  éloge,  en  vante  la  solidité  du 
raisonnement  et  l'utilité  non  seulement  pour  les  ministres,  mais 
pour  tous  ceux  qui  le  liront,  et  déclare  que  l'auteur  eut  communi- 
cation des  «  mémoires  nécessaires  pour  travailler  sur  cette  partie 
générale  du  gouvernement  ».  Choisissant  ses  exemples  dans  l'his- 
toire antérieure,  Silhon  montre  que  le  ministre  doit  régler  sa 
conduite  sur  l'intérêt  de  l'État  et  du  prince  :  celui-ci  consultera 
un  Conseil  qui  sera  composé  de  peu  de  personnes.  Evidemment 
l'auteur  est  dominé  par  l'idée  d'exposer  que  le  gouvernement  de 
■son  maître,  Richelieu,  est  le  modèle  que  l'on  devra  suivre,  et  ne 
résiste  pas  à  la  tendance  laudative,  et  d'autre  part  il  se  perd  par- 
fois dans  les  digressions.  Malgré  ces  taches,  son  traité  n'en  est 
pas  moins  un  document  intéressant  pour  l'historien. 
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6121.  Gombault  (Charles  de),  baron  d'Auteuil.  Histoire  des 
ministres  d'État  qui  ont  servi  sous  les  rois  dits  de  la  troisième 
lignée,  Paris,  1642,  in-f°.  —  Aut.  édit.   :  1668,  1680. 

L'histoire  elle-même  n'intéresse  pas  le  xvne  siècle.  Mais  elle 
contient  des  discours  sur  les  ministres  d'État,  le  connétable,  le 
chancelier,  le  chambellan  :  ils  sont  fort  peu  importants. 

6122.  Breuché  de  La  Croix  (Edmond).  L'entretien  du  sage 
ministre  d'État  sur  Végalité  de  sa  conduite  en  faveur  et  en  dis- 
grâce, Leyde,  1645,  in-12°.  —  Aut.  édit.   :  1652,  in-12°,  xvi-103  p. 

Cet  ouvrage,  coté  8°  *E  776  à  la  B.  N.,  manque  à  cette  biblio- 
thèque. Nous  n'avons  pu  le  découvrir  ailleurs. 

6123.  Miraulmont  (Pierre  de),  sieur  de  La  Mairie.  Traité  de 
là  chancellerie  avec  un  recueil  -des  chanceliers  et  gardes  des 
sceaux  de  France,  Paris,  1610,  in-8°,  182  p. 

Sans  doute,  dans  cet  ouvrage  d'un  conseiller  du  roi,  lieutenant 
général  en  la  prévôté  de  l'hôtel,  il  n'y  a  pas  de  textes  du  xvn* 
siècle.  On  peut  seulement  y  connaître  ce  qu'est  le  service  de  la 
chancellerie,  ceux  qui  y  sont  employés,  comment  sont  scellés  les 
actes.  L'importance  est  minime. 

6124.  Peleus  (Julien).  Le  chancelier  de  France,  Paris.  1611t 
in-8°,  64  p. 

Erudition  excessive  d'un  avocat  au  Parlement,  qui  remonte 
jusqu'à  l'antiquité  et  mêle  les  vers  à  la  prose.  Style  hyperbolique  : 
((  L'état  de  chancelier  est  aujourd'hui  le  plus  haut  sommet  des 
honneurs...,  quasi  le  solstice  de  l'ambition  des  hommes...  Le  chan- 
celier est  le  gardien  de  la  justice,  l'interprète  des  lois  et  de  la 
volonté  du  prince,  la  poitrine  duquel  lui  est  ouverte  ». 

6125.  Tessereau  (Abraham),  f  1691.  Histoire  chronologique 
de  la  grande  chancellerie  de  France,  contenant  son  origine,  l'état 
de  ses  officiers,  un  recueil  exact  de  leurs  noms,  depuis  le  com- 
mencement de  la  monarchie  jusqu'à  présent,  Paris,  1676.  in-f°. 
—  Aut.  édit.   :  1679,  1706,  1710  (2  vol.). 

Né  à  La  Bochelle,  secrétaire  du  roi,  obligé  à  vendre  sa  charge 
parce  qu'il  était  protestant,  retiré  à  Londres  dès  1683,  Tessereau 
écrivit  cette  histoire  jusqu'en  1679  :  le  chancelier  ordonna  au 
syndic  des  secrétaires  du  roi,  René  Le  Conte,  de  la  continuer 
jusqu'en  1706.  La  documentation  de  l'auteur  est  sérieuse   :  il  a 
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consulté  les  titres,  les  ouvrages,  insère  de  nombreux  textes,  lettres 
patentes,  édits,  règlements,  et  donne  des  chiffres.  Il  traite  des 
chanceliers,  des  secrétaires  du  roi  et  autres  officiers  de  justice. 
Parlant  de  l'auteur,  l'abbé  Le  Gendre  dit  :  «  Il  rapporte  sans 
ennuyer  l'origine,  le  progrès,  les  privilèges,  les  fonctions  de  ces 
différents  officiers  ».  Ainsi  que  le  Père  Lelong,  il  loue  l'exacti- 
tude de  cet  ouvrage. 

C'est  une  opinion  contraire  qu'exprime  Gorneau  (P.  J.),  avocat 
à  la  cour,  dans  l' Examen  historique  des  offices,  droits...  des  con- 
seillers du  roi,  rapporteurs  et  référendaires  des  chancelleries  près 
les  cours  souveraines  et  conseils  supérieurs  du  royaume,  Paris, 
1777,  in-4°,  vm-335  p.  «  Il  y  a,  dit-il,  des  erreurs  considérables 
dans  ce  compilateur,  qui  sont  rectifiées  par  cet  Examen  »,  et  il 
publie  diverses  pièces,  omises  en  effet  par  Tessereau. 

6126.  Du  Chesne  (François),  -j-  1693.  Histoire  des  chanceliers 
et  gardes  des  sceaux  de  France  aepuis  Clovis  7er  jusqu'en  1677, 
Paris,  1680,  in-f°,  844  p.,  plus  la  bibliographie  des  auteurs  anté- 
rieurs et  les  noms  des  chanceliers  et  gardes  des  sceaux. 

Après  un  discours  préliminaire  sur  la  charge  de  chancelier 
et  son  importance,  le  fils  d'André  Du  Chesne  raconte  l'histoire 
de  ces  ministres  jusqu'à  Michel  Le  Tellier  (les  200  dernières  pages 
concernent  le  xvne  siècle).  A  propos  de  la  vie  de  chacun,  il  insère 
des  actes,  p.  ex.  lettres  de  provision,  testaments,  inscriptions 
funéraires,  etc.  Ouvrage  sérieusement  fait,  mais  qui  n'est  pas 
dispensé  de  toute  vérification. 

6127.  La  seule  histoire  importante  sur  Le  contrôleur  général 
des  finances  sous  l'ancien  régime  est  celle  d'H.  de  Jouvencel, 
Paris,  1901,  in-8°,  430  p.,  où  sont  analysés  ou  cités  des  documents. 
On  y  trouve,  p.  ex.,  la  commission  de  contrôleur  général  des 
finances  pour  Claude  Le  Pelletier  (6  septembre  1683).  Celle-ci  est, 
aussi,  dans  la  Correspondance  des  contrôleurs  généraux,  pub. 
p.  A.  de  Boislisle,  t.  I,  p.  541-542.  Dans  ce  dernier  recueil  sont  des 
documents  de  l'année  1699,  t.  II,  appendice  i,  p.  463-470  :  mémoire 
de  Louis  de  Pontchartrain  au  roi,  partage  des  attributions  du 
commerce  et  des  manufactures  entre  le  secrétaire  d'État  de  la 
marine  et  le  contrôleur  général  des  finances. 

Voir:  —  De  La  Jonquière,  Bul.  Soc.  Or.,  1897,  t.  XVI,  p.  5  (sur 
Bullion)  ;  —  G.  Depping,  Rev.  hist.,  1879,  t.  X,  p.  285-338,  et  t.  XI, 
p.  63-80   (sur  Herwarth)  :  —  Montyon,   Particularités  et  observations  sur 
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les  ministres  des  finances  de  France  les  plus  célèbres  depuis  1660  jusqu  en 
1791,  Paris,  1812;  —  A.  Courtois,  J.  E.,  1871,  3*  série,  6«  année,  t.  XXI, 

p.  288:  —  A.  de  Foville,  Econ.  jr.,  1898,  26*  année  (I).  p.  803;  —  et  l'ou- 
vrage du  comte  de  Luçay,  indiqué  au  numéro  suivant. 

6128.  Fauvelet  du  Toc  (Antoine).  Histoire  des  secrétaires 
d'État,  contenant  l'origine,  le  progrès  et  V établissement  de  leurs 
charges,  avec  les  éloges,  les  armes,  blasons  et  généalogies  de 
tous  ceux  qui  les  ont  possédées  jusqu'à  présent,  Paris,  1668,  in-4°, 
336  p. 

«  Depuis  plus  de  vingt-trois  ans,  dit  au  lecteur  le  secrétaire 
des  finances  de  Monsieur,  que  je  suis  auprès  d'un  secrétaire 
d'État  »...  ;  bien  placé,  il  a  consulté  les  sources  et  écrit  son  ou- 
vrage pour  imiter  Le  P'éron  et  Blanchard.  Les  biographies  des 
secrétaires  d'État  sont  nombreuses,  mais  ont  le  caractère  de 
panégyriques  :  l'information  n'est  pas  toujours  étendue  :  la  préci- 
sion est  insuffisante. 

A  propos  des  «  départements  »  des  secrétaires  d'État,  ce  livre 
peut  être  complété  par  celui  de  Briquet,  De  Vorigine  et  du  progrès 
des  charges  des  secrétaires  d'État,  La  Haye,  1747,  in-8°,  89  p.  — 
Il  a  été  entièrement  remplacé  par  l'ouvrage  du  comte  de  Luçay, 
Les  secrétaires  d'État  depuis  leur  institution  jusqu'à  la  mort  de 
Louis  XV,  Paris,  1881,  in-8°,  647  p.  :  fait  d'après  les  sources,  do- 
cuments insérés,  surtout  des  règlements  concernant  les  attribu- 
tions à  diverses  époques. 

6129.  Colbert  de  Croissy  (Charles),  1625-1696.  Lettres,  pub. 
dans  Rev.  P.,  1910,  17e  année,  t.  II,  p.  346-368. 

Ce  sont  des  conseils  adressés  du  4  février  1684  au  7  juin  1686 
par  le  secrétaire  d'État  à  son  fils  Torcy,  pendant  que  celui-ci 
voyage  dans  diverses  parties  de  l'Europe.  Ces  lettres  montrent 
comment  il  comprenait  les  fonctions  dont  il  était  chargé. 

Voir:  —  A.  Cans,  Rev.  hist.  mod.  et  cont..  1902-3,  t.  IV,  p.  257-269 
(maison  du  roi)  ;  —  L.  Le  Grand,  Mém.  Soc.  Hist.  Par.  et  I.-de-F.,  1927, 
t.  XLIX,  p.  31  (maison  du  roi  et  guerre)  ;  —  R.  Durand.  But.  Soc.  H.  M., 
1922.  p.  155-160,  190-191;  —  P.  Viollet,  Le  roi  et  ses  ministres,  Paris, 
1912.  in-8°. 

3°  Conseils 

6130.  Guillard  (René).  Histoire  du  Conseil  du  roi  depuis  le 
commencement  de  la  monarchie  jusqu'à  la  fin  du  règne  de  Louis 
le  Grand  par  rapport  à  sa  juridiction,  Paris,  1718,  in-4°,  vm-855  p. 
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Cet  avocat  au  Conseil  expose  d'abord  l'histoire  de  cette  assem- 
blée. Il  consacre  la  seconde  partie  aux  arrêts,  rendus  par  elle, 
«  pour  en  connaître  la  jurisprudence  »  :  ces  décisions,  sur  toutes 
sortes  de  matières,  sont  surtout  nombreuses  à  partir  de  1661. 
L'auteur  s'est  attaché,  dit-il,  à  l'exactitude  et  à  se  rendre  intelli- 
gible :  il  a  le  soin  de  citer  ses  sources.  Son  recueil  de  documents 
a  été  établi  sérieusement  et  il  est  très  utile. 

6131.  Règlements  relatifs  à  V organisation  du  Conseil  d'État 
aux  XVIe  et  XVIIe  siècles,  pub.  p.  Chéruel,  Histoire  de  l'admi- 
nistration  monarchique  en  France,  t.  I,  p.  344-386. 

Publication  faite  d'après  les  mémoires  d'André  d'Ormesson  : 
pour  le  xviie  siècle,  v.  p.  356  et  sq.  Les  règlements  reproduits 
sont  ceux  de  1622,  1624,  1626,  1628  et  1630  (ce  dernier  très  impor- 
tant). 

6132.  État  des  Conseils  du  roi,  Paris,  1659,  in-4°  :  noms  des 
membres  qui  en  font  partie  et  des  maîtres  des  requêtes. 

6133.  Règlement  fait  par  le  roi  pour  être  observé  en  son 
Conseil  d'État,  Paris,  1673,  in-32°,  ou  dans  Vidaillan,  Histoire 
des  Conseils  du  roi  depuis  l'origine  de  la  monarchie  jusqu'à  nos 
jours,  Paris,  1886,  in-8°,  t.  II,  p.  194. 

C'est  le  règlement  du  3  janvier  1673  :  par  ses  90  articles  il 
donne  une  organisation  fixe  au  Conseil,  et  fournit  beaucoup  de 
détails  sur  les  fonctions.  —  Compléter  avec  Aucoc,  Le  Conseil 
d'État  avant  et  depuis  1789,  Paris,  187G,  in-8°,  434  p. 

6134.  Une  étude  très  détaillée  des  Conseils  sous  Louis  XIV  a 
été  faite  par  A.  de  Boislisle,  Paris,  1884,  in-8°,  ou,  mieux,  édit. 
des  Mémoires  de  Saint-Simon,  t.  IV,  p.  377,    —  t.  V,  p.  437-492, 

-  t.  VI,  p.  477-512,  —  t.  VII,  p.  405-443,  637-647  :  de  nombreuses 
références  sont  indiquées  et  se  rapportent  non  seulement  à 
l'époque  de  Louis  XIV,  mais  aussi  à  la  période  antérieure  :  utilité 
incontestable. 

6135.  Mémoriaux  du  Conseil  de  1661,  pub.  p.  J.  de  Boislisle, 
P.,  1905-7,  in-8°,  3  vol.,  avec  un  complément  dans  Bul.  Soc.  H.  F., 
1912, 

Ce  sont  les  comptes  rendus  des  délibérations  du  Conseil  de- 
puis la  mort  de  Mazarin  jusqu'à  l'arrestation  de  Fouquet  (9  mars- 


172  HISTOIRE    ADMINISTRATIVE 

3  septembre  1661)  :  ils  ont  été  rédigés  d'abord  par  Brienne  le  fils, 
puis  par  Michel  Le  Tellier.  Ils  touchent  à  toutes  les  questions 
administratives,  religieuses,  politiques  et  font  connaître  comment 
fonctionna  le  gouvernement  de  Louis  XIV  à  ses  débuts.  On  y 
trouve  de  nombreuses  lettres  de  Louis  XIV,  Michel  Le  Tellier, 
Hugues  de  Lionne,  Brienne  le  père,  et  de  leurs  correspondants, 
p.  ex.  Clerville,  Condé,  Courtin,  Gravel,  etc.  ;  état  des  ambassa- 
deurs et  ministres  de  1658  à  1661  avec  le  détail  de  leurs  appointe- 
ments. Source  précieuse. 

6136.  Du  Chesne  (François).  Le  nouveau  style  du  Conseil 
d'État  et  privé  du  roi,  ample,  exact  et  en  bel  ordre,  selon  qu'il 
se  pratique  à  présent  depuis  le  règlement  intervenu  audit  Conseil 
le  27  février  1660  :  ensemble  ledit  règlement,  avec  un  traité  som- 
maire des  fonctions,  rangs,  dignités,  prérogatives,  prééminences 
et  emplois  des  officiers  qui  composent  les  Conseils  de  Sa  Majesté, 
Paris,  1662,  in-4°,  742  p.,  plus  table. 

Dédié  au  chancelier  Séguier  par  l'auteur  :  celui-ci  rend  hom- 
mage à  son  prédécesseur  Lazare  Du  Crot,  qui  avait  composé 
toute  une  série  de  Vrais  styles.  Il  a  divisé  son  travail  en  trois 
parties.  Il  traite  d'abord  de  la  procédure  à  suivre  pour  instruire 
une  instance  devant  le  Conseil.  Il  explique  ensuite  les  diverses 
affaires  qui  s'y  traitent,  Enfin  il  parle  des  diverses  sortes  de 
Conseils  et  de  leur  personnel  :  chancelier,  conseillers  d'État, 
maîtres  des  requêtes,  secrétaires  du  roi,  avocats,  greffiers,  huis- 
siers, Conseil  royal  des  finances,  intendants  desdites  finances  et. 
secrétaires  d'État.  Très  nombreuses  formules-modèles  dans  les 
deux  premières  parties.  Dans  la  troisième,  les  notions  sont  suc- 
cinctes, mais  précises  :  liste  de  conseillers,  de  maîtres  des  re- 
quêtes, édits  relatifs  à  la  création  d'offices  d'avocats  du  roi  et 
liste  de  ceux-ci  pour  1662,  —  règlement  du  Conseil  du  roi  du 
27  février  1660.  Ouvrage  très  sérieux. 

6137.  Gauret  (Jacques).  Style  du  Conseil  du  roi,  Paris.  1,700, 
in-4°,  584  p.  plus  la  table. 

Ce  traité  ne  ressemble  pas  complètement  au  précédent.  Dans 
le  titre  I,  l'auteur  s'occupe  des  diverses  juridictions  ordinaires  et 
extraordinaires  :  dans  le  titre  II,  des  évocations  :  dans  le  titre  III, 
des  instances  par  requêtes  respect! ves,  etc.  Il  parle  ensuite  des 
dépens,   des  intendants  de  province  et  de  leur  ministère   (liqui- 
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dation  des  dettes  des  communautés,  imposition  de  la  taille,  re- 
cherche des  usurpateurs  des  titres  de  noblesse,  question  des  sub- 
délégués). Enfin  il  publie  les  règlements  concernant  la  procédure 
du  Conseil  de  1660  à  1687.  Beaucoup  de  désordre  dans  cet  ouvrage, 
mais  des  renseignements  utiles. 

6138.  Pour  le  Conseil  privé  ou  des  parties,  des  règlements 
de  1660,  1673  et  1687,  sont. signalés  seulement  par  G.  Vacher  de 
Lapouge,  Essai  historique  sur  le  Conseil  privé  ou  Conseil  des 
parties,  Poitiers,  1878,  in-8°,  34  p.  (discours). 

6139.  Êdit  du  17  septembre  1661,  pub.  p.  Hutteau  d'Origny. 
Histoire  du  bureau  du  commerce  et  du  Conseil  royal  des  finances 
et  du  commerce,  Paris,  1857,  in-80}  t.  I,  p.  97  :  c'est  l'édit  qui 
institue  le  Conseil  des  finances. 

6140.  Sur  le  Conseil  du  commerce,  v.  chapitre  Histoire  écono- 
mique, nos  5886-5891. 

6141.  Documents  sur  le  Conseil  des  prises,  pub.  p.  A.  Dumas, 
Nouv.  Rev.  droit  fr.,  1905,  p.  317,  477,  613. 

Sont  publiées  six  pièces,  en  particulier  un  mémoire  adressé  à 
Richelieu  vers  1626,  et  deux  de  1704  sur  les  contestations  entre 
le  secrétaire  d'État  de  la  marine  Jérôme  Pontchartrain  et  l'amiral, 
comte  de  Toulouse  :  le  règlement  de  1704  accorde  de  grands  avan- 
tages au  second.  Autres  documents  reproduits  en  note  ou  dans 
le  texte  de  cette  étude  faite  d'après  les  sources,  actes  officiels, 
lettres,  etc. 

4°  Offices  et  Grands  Officiers 

6142.  Loyseau  (Charles),  1564-1627.  Cinq  livres  du  droit  des 
offices,  Paris,  1610,  in-f°.  —  Aut.  édii.  :  1613,  in-4°,  vm-762  p., 
plus  table. 

L'auteur  a  eu  une  grande  réputation  et  son  ouvrage,  composé 
d'après  les  sources,  a,  pendant  longtemps,  fait  autorité.  C'est 
un  traité  technique,  juridique,  compact,  complet,  d'une  riche  éru- 
dition. Il  est  divisé  en  cinq  livres  :  des  offices  en  général,  hérédi- 
taires, vénaux,  non  vénaux  et  des  seigneurs.  Pour  l'appréciation, 
v.  J.  Lelong,  La  vie  et  les  œuvres  de  Loyseau,  Paris,  1909,  in-8°, 
vin-323  p.    ;  —  Ch.    Normand,    La   bourgeoisie   au  XVIIe  siècle, 
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Paris,  1908  ;  —  H.  Sée,  Les  idées  politiques  en  France  au  XVII* 
siècle,  Paris,  1923,  p.  22. 

6143.  Mémoires  à  Messieurs  des  États  pour  parvenir  à  ôter 
la  vénalité  des  offices,  tant  de  judicature  que  de  finance,  tirant, 
gages  de  Sa  Majesté,  et  les  moyens  pour  faire  en  douze  années 
le  remboursement  actuel  iïiceux,  si.,   1614,  in-8°,   15  p. 

L'auteur  prône  le  remboursement  des  offices  en  douze  années. 
On  commencera  par  les  gens  de  finance,  qu'on  remplacera  par 
des  «  personnes  auxquelles  on  donnera  des  gages  suffisants  et 
honnêtes  »,  et  ainsi  «  un  homme  seul  en  une  élection  fera  aisé- 
ment l'exercice  de  huit,  qui  ne  sont  que  l'épuisement  des  finances 
de  Sa  Majesté  et  foule  de  son  peuple  ».  Il  passe  en  revue  les  finan- 
ciers, les  commissaires  des  guerres,  les  parlementaires.  Pour 
pouvoir  effectuer  le  remboursement,  il  sera  levé  deux  nouveaux 
impôts  pendant  douze  années.  Au  bout  de  ce  temps,  la  justice  sera 
rendue  sans  paiement  d'épices,  les  frais  en  matière  de  finances 
seront  réduits  de  cinq  sixièmes,  et  le  roi  pourra  mettre  en  réserve 
chaque  année  cinq  millions  de  livres. 

6144.  Savaron  (Jean).  Traité  de  V annuel  et  vénalité  des  offices, 
Paris,   1615,  in-8°,  22  p. 

Savaron  s'élève  contre  les  «  vices  »  de  la  vénalité  :  il  appuie 
sa  démonstration  sur  l'opinion  des  écrivains  français  depuis 
Grégoire  de  Tours  et  sur  les  décisions  de  nombreux  États-Géné- 
raux. Il  supplie  Louis  XIII,  à  qui  il  dédie  son  livre,  d'«  ôter  »  la 
vénalité. 

6145.  Mathieu  (Malgrin).  V établissement  des  états  et  offices 
de  la  Maison  et  couronne  de  France,  recherché  dans  les  anciens 
manuscrits  des  abbayes  royales,  Paris,  1616,  in-8°,  125  p. 

L'auteur  a  composé  une  série  de  chapitres  particuliers,  consa- 
crés aux  officiers  les  plus  importants  :  il  délaisse  «  un  tas  de 
petits  officiers,  qui  ne  sont  dignes  d'être  employés  à  barbouiller 
le  papier  ».  L'exposé  est  assez  succinct,  mais  clair  en  général  : 
il  peut  fournir  quelques  notions  de  détail  sur  ces  institutions 
(connétable,  maréchaux,  amiral,  chancelier,  maîtres  des  requêtes, 
parlement,  trésoriers  de  France,  etc.),  si  peu  connues,  au  début 
du  xviie  siècle. 

6146.  Requête  au  roi,  à  ce  qu'il  plaise  à  Sa  Majesté  dispenser 
de  la  règle  des  quarante  jours  les  officiers  à  présent  pourvus  et 
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y  assujettir  ceux  qui  seront  ci-après  pourvus   en  leur  lieu,   si., 
1617,  in-40,  4  p. 

Dans  un  style  prétentieux,  l'auteur  soutient  que  la  majorité 
des  officiers  de  justice  et  de  finances  demeure  «  d'accord  que  la 
vénalité  des  offices  et  l'introduction  du  droit  annuel  ont  causé  de 
très  pernicieux  effets  dans  l'État  et  voudrait  que  l'un  et  l'autre 
fût  entièrement  aboli  ».  Mais  c'est  un  «  mal  tellement  enraciné  » 
que  les  remèdes  seraient  encore  plus  dangereux  :  le  roi  doit  donc 
choisir  «  entre  une  âpre  sévérité  et  une  molle  indulgence  »  :  ne 
pas  appliquer  la  suppression  à  ceux  qui  ont  acheté  leurs  charges 
très  cher  et  seraient  ruinés,  appliquer  la  règle  aux  futurs  ache- 
teurs. Il  y  aura  ainsi  compensation  :  car  «  ce  que  le  père  perdra 
vendant  son  office,  ce  père  le  gagnera  achetant  des  offices  à  ses 
enfants  ». 

6147.  Les  privilèges  anciens  et  nouveaux  des  officiers  domes- 
tiques et  commensaux  de  la  maison  du  roi,  de  la  reine,  enfants 
de  France  et  autres,  Paris,  1620,  in-8°,  160  p. 

Recueil  de  textes  depuis  1548,  relatifs  aux  exemptions,  aux 
rangs,  et  sentences  de  toutes  sortes  :  ils  montrent  le  nombre  et 
la  variété  de  ces  officiers  domestiques  et  commensaux. 

Des  éditions,  tenues  à  jour,  furent  publiées  par  Pinson  de 
La  Martinière  à  Paris  en  1645  et  en  1660.  En  1720  parut  le  Code  des 
commensaux  ou  Recueil  général  des  édits,  déclarations,  ordonnan- 
ces, lettres  patentes,  arrêts  et  règlements  portant  établissement 
et  confirmation  des  privilèges,  franchises,  libertés,  immunités, 
rangs,  etc.,  des  officiers  domestiques  et  commensaux  de  la  maison 
du  roi,  des  maisons  royales  et  de  leurs  veuves,  Paris,  in-12°, 
540  p.  Ce  code  fut  publié  pour  mettre  fin  aux  contestations  que 
faisait  naître  la  question  des  commensaux  :  c'est  un  «  composé 
général  de  tous  les  édits,  déclarations  du  roi,  arrêts  et  règlements  » 
relatifs  aux  privilèges  :  il  est  disposé  par  ordre  chronologique 
de  1317  à  17J9. 

6148.  État  de  la  maison  du  roi  Louis  XIII,  de  celles  de  sa 
mère,  Marie  de  Médicis,  de  ses  sœurs,  Chrétienne,  Elisabeth  et 
Henriette  de  France,  de  son  frère  Gaston  d'Orléans,  de  sa  femme 
Anne  d' Autriche,  de  ses  fils  le  Dauphin  et  Philippe  d'Orléans.  — 
Supplément  à  la  maison  du  roi  Louis  XIII  comprenant  le  règle- 
ment général  fait  par  le  roi  de  tous  les  états  de  sa  maison  et 
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Vétat  général  de  paiement  fait  en  1624,  —  Ecurie,  vénerie,  fau- 
connerie et  louveterie  du  roi  Louis  XIII.  —  Maison  de  la  Grande 
Mademoiselle  et  de  Gaston  d'Orléans.  —  Le  tout,  pub.  p.  E.  Gri- 
selle,  Paris,  1912,  in-8°,  4  vol. 

Avant  la  publication  de  l'État  de  la  France  (v.  ci-dessous), 
les  ((  officiers  »  domestiques  n'étaient  mentionnés  sur  aucun 
recueil  imprimé  :  cette  publication  supprime  donc  une  lacune. 
Grâce  à  elle,  beaucoup  de  personnages  peuvent  être  identifiés  ; 
on  est  renseigné  sur  certaines  charges  peu  connues  ;  on  se  rend 
compte  de  l'importance  de  tous  ces  services  si  coûteux,  des  pri- 
vilèges et  <(  prééminences  »  qu'ils  accordaient  à  leurs  détenteurs, 
p.  ex.  grand  écuyer,  grand  veneur,  grand  fauconnier,  etc. 

6149.  Arrerac  (Jean  d').  De  la  vanité  des  dignités  et  gran- 
deurs et  des  offices,  le  tout  divisé  en  deux  livres,  Bordeaux,  1625, 
in-4°,  292  p. 

L'ouvrage  de  ce  conseiller  au  Parlement  de  Bordeaux,  qui 
accable  le  lecteur  de  son  érudition  lourde  et  indigeste,  n'a  pas  de 
valeur  historique. 

6150.  La  Rocque  (sieur  de).  Opinions  différentes  sur  la  multi- 
plicité des  offices,  survenues  ensuite  des  édits  faits  par  Sa  Ma- 
jesté, tenant  son  lit  de  justice  à  Paris,  en  mars  1626,  Paris,  1626, 
in-8°,  15  p. 

Style  extraordinaire  :  «  C'est  une  maxime  très  utile  en  l'état 
monarchique...  que  les  charges  soient  distribuées  en  plusieurs 
membres,  comme  est  le  corps  humain,  lequel  serait  monstrueux 
s'il  n'était  composé  d'une  diversité  de  membres  qui  l'embellit 
merveilleusement  par-dessus  toutes  les  créatures  qui  vivent  sous 
le  ciel  )).  L'auteur  constate  qu'il  s'est  formé  deux  partis,  «  l'un 
approuvant  la  multiplicité  des  offices,  l'autre  la  supprimant  sinon 
d'effet,  du  moins  de  vive  voix  »  :  après  avoir  exposé  les  raisons 
invoquées  par  chacun  d'eux,  il  se  prononce  pour  la  multiplicité. 

6151.  Bardin  (Jean),  f  1637.  Le  grand  chambellan  de  France, 
livre  où  il  est  amplement  traité  des  honneurs,  droits  et  pouvoirs 
de  cet  office,  Paris,  1633,  in-f°,  vm-59  p. 

Cet  académicien  a  rédigé  son  ouvrage  sur  les  instructions  du 
grand  chambellan,  le  duc  de  Mayenne,  et  le  dédie  au  successeur 
de  celui-ci,  le  duc  de  Chevreuse.  Après  avoir  montré  que  l'érection 
des  grands  officiers  «  était  nécessaire  pour  le  bien  de  l'Etat  »  et 
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parlé  de  l'antiquité  de  l'office  de  grand  chambellan,  l'auteur  ex- 
plique en  quoi  consiste  cette  charge,  sa  juridiction,  ses  officiers 
et  domestiques.  Il  remonte  jusqu'à  l'époque  romaine  et  cite  ses 
sources  en  marge.  Mais  son  exposé  est  noyé  au  milieu  de  disser- 
tations particulières,  qui  encombrent  l'ouvrage.  Ainsi,  beaucoup 
de  longueurs,  et  quelques  renseignements  permettant  de  voir  ce 
qu'était  devenue  cette  charge  au  xvne  siècle. 

6152.  Girard  (E.).  Trois  livres  des  offices  de  France,  Paris, 
1638,  in-f°,  2  vol.  —  Aut.  édit.   :  1644. 

Cet  ouvrage  bien  connu  d'un  avocat  a  été  revu,  augmenté  et 
vérifié  par  un  confrère,  Jacques  Joly,  et  c'est  seulement  dans  les 
additions  de  celui-ci  que  se  trouvent  des  documents  du  xvne  siècle. 
Le  premier  livre  traite  des  parlements  et  de  leurs  officiers  ;  le 
second,  des  chanceliers,  gardes  des  sceaux,  conseils,  secrétaires 
d'État,  etc.  ;  le  troisième,  des  baillis,  sénéchaux,  prévôts,  du 
Châtelet,  des  présidiaux,  etc.  Ce  traité,  sérieusement  compose,  a 
fait  longtemps  autorité. 

6153.  Formulaire  de  lettres  de  François  1er  à  Louis  XIV  et 
État  de  la  France  dressé  en  1642,  pub.  p.  E.  Griselle,  Paris,  1919, 
in-8°,  267  p. 

Cet  État  de  la  France  est  le  premier  connu  (p.  227  et  sq.)  et 
a  été  publié  après  la  bataille  de  La  Marfée,  avant  la  mort  de 
Richelieu.  Il  contient  une  foule  de  renseignements  :  monarchie 
absolue,  sacre  et  cérémonie,  famille  de  France,  princes  du  sang, 
officiers  de  la  maison  du  roi,  officiers  de  la  couronne,  gouverne- 
ment et  direction  des  finances,  conseils,  chanceliers,  maîtres  des 
requêtes,  Grand  Conseil,  Parlements,  Chambre  des  comptes,  cour 
des  aides,  diverses  justices,  gouverneurs  des  provinces,  asselnblée 
des  États,  église  gallicane. 

6154.  Du  Peyrat  (Guillaume),  f  1645.  Histoire  ecclésiastique 
de  la  cour,  ou  les  antiquités  et  recherches  de  la  chapelle  et  ora- 
toire du  roi  de  France,  Paris,  1645,  in-f°,  886  p.,  plus  table. 

Travail  entrepris  sur  l'ordre  d'Henri  IV  et  de  Louis  XIII,  peut- 
être  pour  remplacer  ou  compléter  l'ouvrage  de  l'avocat  melunois 
Rouillard,  Le  grand  aumônier  de  France,  Paris,  1607,  in-8°.  L'au- 
teur, aumônier  de  Louis  XIII  sur  la  piété  duquel  il  renseigne 
amplement,  déclare  avoir  consulté  les  documents.  Le  premier 
livre  (79  chap.)  traite  de  l'origine  de  la  chapelle,  de  ses  officiers, 
de   leurs    prérogatives    et   fonctions,    des    grands    aumôniers    de 
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France,  des  aumôniers  du  roi,  etc.  Dans  le  second  (67  chap.)  est 
le  détail  des  cérémonies,  des  processions,  etc.  Le  troisième  (11 
chap.)  expose  les  droits  et  privilèges  des  officiers  de  la  chapelle. 
Traité  compact,  bourré  de  citations,  parfois  inexact  :  très  succinct 
pour  ce  qui  concerne  le  xvne  siècle.  —  V.  nos  6161  et  6162. 

6155.  Etat  de  la  France,  comme  elle  (Hait  gouvernée  en  1648. 
où  sont  contenues  diverses  remarques  et  particularités  de  Vhis- 
toire  de  notre  temps,  si.,  1649,  in-12°.  Se  trouve  aussi  dans  Arch. 
cur.,  2e  série,  t.  VI,  p.  385-471. 

C'est  le  premier  d'une  série,  qui  parut  toujours  irrégulière- 
ment. Malgré  quelques  modifications,  ces  états  furent  publiés 
sur  le  môme  plan.  Il  suffira  donc  d'indiquer  le  contenu  du  pre- 
mier. Les  renseignements  portent  sur  :  les  Conseils,  secrétaires 
d'État,  princes  étrangers,  ducs  et  pairs,  officiers  de  la  couronne, 
seigneurs  «  les  plus  considérables  »,  officiers  laïques  et  ecclésias- 
tiques de  la  maison  du  roi,  —  chancelier,  garde  des  sceaux, 
maîtres  des  requêtes,  trésoriers  de  l'épargne  et  des  parties  ca- 
suelles,  surintendant  des  finances,  intendants,  —  domaine,  tailles, 
aides,  gabelles,  —  division  de  la  France  en  trois  états,  ordres  de 
chevaliers,  gouverneurs  de  province  et  de  villes  frontières,  — 
armée,  justice  et  parlements,  cours  souveraines,  prévôté  de  Pa- 
ris, —  généralités,  etc.  Les  renseignements  sont  en  général  très 
brefs,  mais  très  précis  :  pas  d'appréciation  sur  les  personnages, 
indications  sur  leur  parenté,  leur  fortune,  les  charges  qu'ils  ont 
remplies. 

Les  éditeurs  de  ces  in-120  furent  successivement  Pinsson  de 
La  Martinière  (1649-1650),  le  sieur.de  Lingendes  ou  Lalande  (1651), 
Antome  Marchais  (1652),  Gilbert  Saulnier  Du  Verdier  (1654),  N. 
Besongne  (1656-1698),  L.  Trabouillet  (1699-1718)  :  la  publication, 
alors  arrêtée,  reprend  en  1722  et  sera  remplacée  ensuite  par 
l'Almanach  Royal.  Il  manque  les  années  1649,  1655,  1657,  1659-60, 
1662,  1664,  1666-68,  1670-71,  1673,  1675,  1679,  1681,  1685,  1688,  1690-1, 
1693,  1695-6,  1700-1,  1703-7,  1709-11,  1713-15.  Malgré  ces  lacunes 
nombreuses,  cette  publication  présente  un  réel  intérêt. 

Voir:  —  Le  Père  Lelong,  Bibliothèque  historique;  —  Barbier,  Dic- 
tionnaire des  ouvrages  anonymes;  —  Catalogue  de  la  B.  N.,  t.  IV,  col. 
606-8;  —  But.  Bib.,  1891,  p.  287. 

6156.  Le  FéRON  (Jean).  Histoire  des  connétables,  chanceliers 
et  gardes  des  sceaux,  maréchaux,  amiraux,  surintendants  de  la 
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navigation  et  généraux  des  galères  de  France,  renie  ci  continuée 
jusqu'à  présent  par  Denis  Godefroy,  Paris,  1658,  in-f°. 

Pagination  spéciale.  De  l'auteur  du  xvie  siècle,  son  continua- 
teur dit  :  «  Son  entreprise  n'est  pas  tout  à  fait  à  mépriser  ».  Ce 
sont  les  additions  de  Godefroy  qui  importent  pour  le  xvir3  siècle  : 
elles  sont  peu  nombreuses,  mais  utiles  (provisions,  règlements, 
relations,  etc.). 

6157.  Pinsson  de  La  Martimère  (J.).  État  général  des  officiers 
domestiques  et  commensaux  de  la  maison  du  roi..,  avec  le  recueil 
des  privilèges  et  exceptions  accordés  par  Sa  Majesté  en  faveur 
des  officiers  des  maisons  royales,  vérifiés  en  la  cour  des  aides, 
Paris,  1657,  in-8°. 

Il  semble  qu'il  y  ait  eu  des  éditions  en  1644  et  1649.  Celle  de 
1657  comprend  plusieurs  parties  ayant  chacune  une  pagination 
particulière.  Listes  de  ces  officiers  innombrables  avec  leur  qualité 
et  leurs  appointements  ;  recueil  des  privilèges  pour  les  gardes 
du  corps,  les  archers  de  la  prévôté,  les  officiers  des  maisons  prin- 
cières  ;  arrêts  du  22  novembre  1656  et  du  24  janvier  1657. 

6158.  État  des  offices  de  la  généralité  de  Rouen  en  1665,  pub. 
p.  E.  Esmonin,  édit.  du  Mémoire  sur  la  généralité  de  Rouen, 
Paris,   1013,  in-8°,  append.  v,  p.  207-235. 

Cet  état,  envoyé  à  Colbert  par  le  bureau  des  finances  de  Rouen, 
est  un  tableau  complet  donnant  les  noms  des  offices,  leur  nombre 
(1219),  les  gages,  la  valeur  réelle,  etc.  :  très  utile  au  point  de 
vue  administratif  et  de  la  vénalité. 

6159.  Anselme  (le  Père)  :  v.  n°  1404. 

6160.  Étal  et  menu  général  de  la  dépense  ordinaire  de  la 
Chambre  aux  deniers  du  roi  en  Vannée  1683,  pub.  p.  J.  A.  Le  Roy, 
Rev.  Soc.  Sav.  Dép.,  1872,  5e  série,  t.  III,  p.  71-166. 

État  très  détaillé,  complet,  des  dépenses  de  la  table  du  roi  et 
des  commensaux  :  instructif. 

16161.  Archon    (Louis).    Histoire   de    la   chapelle    des    rois    de 
France,  Paris,  1704-1711,  in-4°,  2  tomes  en  un  vol. 
Pour  le  xvne  siècle,  v.  le  tome  II  (dernier  chapitre).  Chapelain 
du  roi  et  de  la  duchesse  de  Bourgogne,  «  le  plus  ancien  ecclésias- 
tique »  de  la  chapelle,  l'auteur  a  recouru  aux  sources,  à  des  ma- 
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nuscrits  particuliers,  à  divers  auteurs,  comme  le  prouvent  ses 
citations.  Pour  l'histoire  de  la  chapelle  sous  Louis  XIII,  son 
guide  est  Du  Peyrat,  dont  il  ne  cite  pas  tous  les  faits  rapportés 
par  cet  auteur.  Archon  a  rédigé  un  chapitre  historique,  relatant 
les  événements  d'ordre  général  qui  touchent  à  la  chapelle  :  les 
détails  qu'il  donne  sur  les  grands  aumôniers  et  les  confesseurs 
sont  intéressants.  —  V.  nos  6154  et  6162. 

6162.  Oroux.  Histoire  ecclésiastique  de  la  cour  de  France 
où  Von  trouve  tout  ce  qui  concerne  V histoire  de  la  chapelle  et 
des  principaux  officiers  ecclésiastiques  de  nos  rois,  Paris,  1776-7, 
in-4°,  2  vol. 

Après  avoir  reconnu  les  obligations  qu'il  doit  à  Du  Peyrat 
(n°  6154)  et  Archon  (n°  6161;,  ce  chapelain,  passant  au  crible 
leurs  ouvrages,  les  critiques  avec  une  rigueur  excessive.  Lui,  au 
contraire,  a  recueilli  «  tout  ce  que  l'histoire  des  rois...  nous  four- 
nit d'exemples  de  vertus,  de  pratiques  pieuses,  de  traits  édifiants  ». 
Il  répond,  tout  au  moins,  «  de  sa  bonne  volonté  ».  Et,  en  effet, 
dans  les  livres  vu  et  vin  du  tome  II,  il  raconte  surtout  l'histoire 
religieuse  des  rois,  tandis  que  les  renseignements  sur  la  chapelle 
sont  épars.  Au  début  est  le  tableau,  qui  sera  utile,  des  principaux 
officiers  (grand  aumônier,  premiers  aumôniers,  maîtres  de  l'ora- 
toire, de  la  chapelle,  musique,  confesseurs).  Intérêt  fort  inégal. 

6163.  Documents,  dont  certains  concernent  le  xvn°  siècle,  in- 
sérés par  Guyot  et  Merlin  dans  leur  Traité  des  droits,  fonctions, 
franchises...,  annexés  en  France  à  chaque  office,  Paris,  1786-7, 
3  vol. 

Voir,  en  outre  :  —  L.  Lucas,.  Étude  sur  la  vénalité  des  charges  et 
fonctions  publiques...,  Paris,  1882,  m-8*'.  2  vol.;  —  J.  Ecorclie ville,  Mém. 
Soc.  Pontoise,  1906,  t.  XXVII,  p.  107-114  (musique  de  la  chapelle)  :  — 
H.  du  Halgouet,  Rev.  hebd.,  1911,  20e  année,  t.  I,  p.  108-126  (vénerie  sous 
Louis  XIII)  ;  —  De  La  Roche,  Rev.  Et.  Hist.,  1928,  avril-juin.  p.  137 
(écuries) . 

II.    —   INTENDANTS 

6164.  Des  listes  d'intendants,  générales  ou  particulières,  ont 
été  dressées  dans  de  nombreux  ouvrages  ou  articles.  Bien  qu'elles 
ne  méritent  pas  une  entière  confiance  et  qu'on  doive  les  contrôler, 
nous  donnons,  dans  le  but  de  faciliter  rétablissement  d'une  liste 
sûre  et  définitive,  celles  que  nous  avons  pu  rencontrer. 
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A.  —  P.  Clément,  édit.  des  Lettres  et  instructions  de  Colbert, 
t.  II,  lre  partie,  p.  cclxxv-cclxxix  (d'après  le  Journal  des  bien- 
faits du  roi,  le  Dictionnaire  des  bienfaits  du  roi,  la  Généalogie 
des  maîtres  ordinaires  de  l'hôtel  du  roi,  la  correspondance  de 
Colbert).  —  C.  Godard,  Les  pouvoirs  des  intendants  sous 
Louis  XIV,  particulièrement  dans  les  pays  d'élections,  Paris, 
1901,  in-8°,  543  p.  —  Abbé  de  Dangeau,  Méthode  de  géographie, 
atlas,  Paris,  1697,  in-4°  (année  1687).  —  Louis  Chasot  de  Nanti- 
gny  (?),  Tablettes  de  Thémis,  Paris,  1755,  in-12°,  2  vol.  —  Boyer 
de  Sainte-Suzanne,  Les  intendants  de  la  généralité  d'Amiens, 
Paris,  1865,  in-8°,  p.  506  et  sq.,  et  Le  personnel  administratif 
sous  V ancien  régime,  dans  Notes  d'un  curieux,  Monaco,  1878, 
p.  115-237.  —  G.  Hanotaux,  Origines  de  l'institution  des  intendants 
des  provinces,  Paris,  1884,  in-8°,  388  p.  —  Il  convient  de  consulter 
aussi  les  introductions  dans  les  Inventaires  des  séries  C  des  ar- 
chives départementales,  ayant  des  fonds  d'intendance  (liste  dans 
Langlois  et  Stein,  Archives  de  l'Histoire  de  France,  p.  83),  et  les 
Annuaires  départementaux  ou  les  anciens  almanachs  des  pro- 
vinces (p.  ex.  celui  de  Lyon). 

B.  —  Alençon  :  —  L.  Duval,  État  de  la  généralité  d'Alençon 
sous  Louis  XIV,  Alençon,  1890,  in-i°,  préface.  —  Alsace  :  —  Chr. 
Pfister,  Rev.  hist.,  1916,  t.  CXXIII,  p.  54  et  sq.,  et  Van  Huffel, 
Documents  inédits  concernant  l'histoire  de  France...,  Paris,  1840, 
in-8°  (commissions  de  1645  et  1656,  p.  181,  185  et  212,  —  liste, 
p.  190).  —  Auvergne  :  —  G.  Bonnefoy,  Histoire  de  l'administration 
civile  dans  la  province  d'Auvergne,  Paris,  1895,  in-8°,  t.  I,  p.  17. 

—  Béarn  et  Navarre  :  —  P.  Raymond,  Bul.  Soc.  H.  F.,  1865,  t.  III, 
p.  183.  —  Berry  :  —  J.  Néraud,  Les  intendants  de  la  généralité 
de  Berry,  Paris,  1922,  in-8°,  p.  258-9.  —  Bretagne  :  —  A.  Rebillon, 
Les  états  de  Bretagne  de  1661  à  1789,  Paris-Rennes,  1932,  in-8°, 
p.  186,  note  4.  —  Canada  :  —  Munro,  Ara.  Hist.  Rev.,  1906-7, 
t.,  XII,  p.  15-38.  —  Champagne  :  —  D'Arbois  de  Jubainville,  L'ad- 
ministration des  intendants  d'après  les  archives  de  l'Aube,  Paris, 
1880,  in-8°,  p.  15,  et  Poinsignon,  Histoire  générale  de  la  Cham- 
pagne et  de  la  Brie,  (listes,  t.  II,  p.  581-3,  et  t.  III,  p.  92-3  :  com- 
mission de  1636  en  particulier,  t.  III,  p.  605,  607).  —  Dauphiné   : 

—  Brun-Durand,  Le  Dauphiné  en  1698,  p.  8,  note  6,  et  Ed.  Esmo- 
nin,  Ann.  Grenoble,  1923,  t.  XXIV,  p.  37-90.  —  Flandres  :  —  A. 
de  Saint-Léger,  La  Flandre  maritime  et  Dunkerque  sous  la  domi- 
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nation  française,  Lille,  1900,  in-8°,  471  p.,  —  [L.  Lefebvre],  Les 
gouverneurs...,  les  intendants  de  Flandre,  Lille,  1881,  in-16°,  49  p., 
et  P.  Thomas,  Rev   Nord,  1932,  t.  XVIII,  p.  30.  —  Franche-Comté  : 

—  Pigallet,  édit.  du  Mémoire  de  1700,  Paris,  1914,  in-8°,  p.  15.  — 
Guyenne  :  —  Tholin,  Rev.  Ag.,  1884,  t.  XI,  p.  123-5,  et  330,  note  1. 

—  La  Rochelle  :  —  Rec.  Com.  Char.-înf.,  1893-4,  4e  série,  t.  II, 
p.  108,  et  Babinet  de  Rencogne,  édit.  du  Mémoire  de  Jean  Gervais 
sur  l'Angoumois,  Paris,  18G4,  in-S°,  p.  413  (pour  La  Rochelle, 
Limoges  et  Poitiers).  —  Paris  :  —  A.  de  Boislisle,  Mémoire  des 
intendants...,  t.  I,  p.  lxxii  et  sq.  —  Poitou  :  —  Tliibaudeau,  His- 
toire du  Poitou,  —  A.  BonvaJIet,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1883  (trop 
complète),  et  Barbier,  ld.,  1902,  1.  XXVI  (jusqu'en  1648).  —  Sois- 
sons  :  —  A.  Matton,  flirt.  Soc.  Sois.,  1859,  t.  XIII,  p.  19,  et  Dubuc, 
L 'intendance  de  Sois  sons  sous  Louis  XIV,  Paris,  1902,  in-8°,  p.  31, 
note  1.  —  Tourahie,  Maine  et  Anjou  :  —  abbé  Uzureau,  Andega- 
viana,  15e  série,  Paris,  1914,  in-8°,  p.  343. 

Voir:  —  Ed.   Esmonin,    But.   Soc.   H.   M.,   1907-1910.   t.   II.   p.   145-147. 

1°  Jusqu'en  166i 

6165.  Commission  d'intendant  de  la  justice  en  Poitou  et 
Guyenne  pour  Marc  Antoine  de  Gourgue,  dans  Hanotaux,  p.  234, 
et  puk  p.  Barbier,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1902,  2e  série,  t.  XXVI, 
p.  398-9,  (Cf.  p.  572,  pièce  justificative  n°  6).  Gourgue,  15757-1629 
premier  président  au  Parlement  de  Bordeaux,  est  chargé  d'exa- 
miner les  plaintes  formulées  contre  l'inobservation  des  édits  et 
ordonnances  et  contre  les  malversations.  A  quelle  date  cette  com- 
mission a-t-elle  été  délivrée  ?  Pour  Hanotaux  et  Barbier,  1616  ; 
pour  Caillet,  1626  ;  pour  M.  Esmonin,  mars  1623.  —  V.  Hanotaux, 
p.  94,  note  1. 

6166.  Commission  et  lettres,  adressées  à  Jean  Bochart  de 
Champigny  (1561-1630),  pub.  p.  Hanotaux,  —  et  p.  Barbier,  Mém. 
Soc.  antiq.  Ou.,  1902,  2e  série,  t.  XXVI,  p.  403  et  sq.  (Cf.,  p.  575-7). 
Les  lettres,  de  janvier  à  mai  1617,  sont  de  Louis  XIII,  Richelieu  et 
Du  Plessis-Mormiy  cl  se  rapporlenl  à  ] 'administration  et  aux  divers 
événements  politiques.  La  commission  ne  contient  pas  le  mot 
intendant  :  est-elle  du  3  juillet  1616  ou  du  début  de  1617  ? 

6167.  Monthelon  (de).   Commissions  d'intendant  de  la  justice 

{2  sepl.)  cl  des  finances  (3  sept.),  pub.  p.  Hanotaux,  p.  237-243,  et 


INTENDANTS  183 

p.  Barbier,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1902,  2e  série,  t.  XXVI,  p.  579- 
582  (Ci*,  la  correspondance  avec  Du  Plessis-Mornay,  p.  422-9).  Dans 
ces  commissions,  Monthelon,  conseiller  d'État,  est  qualifié  d'inten- 
dant et  est  envoyé  en  Poitou.  S'agit-il  de  François  (Hanotaux, 
p.  97,  note  3),  ou,  plus  vraisemblablement,  de  son  fils  Guillaume 
(Barbier,  et,  en  outre,  Ouvré,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1855)?  La  date 
probable  de  la  commission  est  1617  comme  le  soutiennent  les 
auteurs  précédents.  Cependant,  le  texte  de  ces  documents  porte 
1627  (v.  Hanotaux  ;  —  en  outre,  D.  G.,  t.  XIII,  n08  87  et  88  ;  — 
A.  N.,  0\  11,  f°  34).  Il  y  a  là  un  problème  à  élucider. 

6168.  Bermond  (Baptiste  de),  f  1631.  Procès-verbal  d'une  tenue 
d'audience  au  bailliage  et  présidial  de  Troyes^  le  20  janvier  1620, 
pub.  p.  A.  Babeau,  Rev.  Soc.  Sav.  Dép.,  1876,  6e  série,  t.  IV, 
p.  154.  Dans  cet  acte,  il  déclare  avoir  été  «  commis  et  ordonné 
intendant  de  la  justice  es  provinces  de  Champagne  et  de  Brie  ». 

6169.  Pour  d'Autry  Séguier,  maître  des  requêtes  et  plus  tard 
•chancelier,  il  a  été  pub.  p.  Hanotaux,  p.  244  et  248,  une  commission 
d'intendant  de  justice  en  Auvergne  du  27  avril  1621,  et  une  autre 
d'intendant  de  justice,  police  et  finances  dans  l'armée  de  Limou- 
sin, Saintonge  et  Aunis  du  4  juillet  1621.  Dans  G.  Tholio,  Doléances 
du  tiers  état  du  pays  d'Agenais,  p.  114-117,  ou  Rev.  Ag.,  1884, 
t.  XI,  p.  119,  on  trouve  des  Lettres  patentes  du  roi  contenant 
commission  au  sieur  d'Autry  pour  l'intendance  de  la  police  et  de 
la  justice  en  Guyenne,  du  18  décembre  1622  :  le  maître  des  requêtes 
doit  «  servir  au  maniement  et  conduite  des  affaires  concernant  le 
fait  de  la  justice  et  en  autres  occurrences  qui  se  pourraient  pré- 
senter audit   gouvernement  pour   notredit  service   ». 

6170.  Commission  d'intendant  de  justice,  police  et  finance  en 
la  ville  cl  gouvernement  de  La  Rochelle,  pays  d'Aunis,  Poitou, 
Saintonge,  etc.,  pub.  dans  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1902,  2e  série, 
t.  XXVI,  p.  446-452.  Elle  est  donnée  à  Gaspard  Coignet  de  La  Thuil- 
lerie  (1596-1653),  futur  ambassadeur  à  Venise,  Italie,  Hollande, 
pays  du  Nord  de  l'Europe.  Elle  est  du  16  novembre  1628,  c.-à-d. 
postérieure  à  la  prise  de  La  Rochelle  :  elle  est  très  longue  et  très 
détaillée  et  attribue,  pour  une  durée  de  trois  ans,  un  pouvoir 
étendu  sur  une  région  fort  vaste. 

6171.  Instruction  aux  sieurs  de  La  Potlierie  et  d'Aubray 
enroues  commissaires  en  Provence,  pnb.  p.  Hanotaux,  p.  295.  Les 
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deux  commissaires  sont  envoyés  pour  aider  à  la  répression  des 
troubles  qui  ont  éclaté  dans  la  province.  Dreux  d'Aubray  est  le 
f n fur  lieutenant-civil,  père  de  la  marquise  de  terinvilliers,  empoi- 
sonné et  mort  en  1670.  La  mission  dure  de  1630  à  1634  :  elle  con- 
siste, dit  le  roi,  à  établir  1'  «  intendance  de  la  justice  et  finances 
ta  ni  en  son  pays  do  Provence  qu'en  l'armée  que  Sa  Majesté  y 
envoie  pour  châtier  la  rébellion  de  ceux  de  la  ville  d'Aix  ».  Dans 
les  procès-verbaux  des  états  tenus  à  Tarascon,  les  commissaires 
sont  nommés  «  intendants  de  la  justice,  police  et  finances  en 
l'armée  du  roi  en  Provence  »  :  —  v.  F.  de  Marin,  Tr.  Soc.  statist. 
Marseille,  1880,  t.  XL,  p.  237. 

6172.  Commission  d'intendant  de  la  justice  aux  pays  de  Limou- 
sin, de  Haute  et  Basse-Marche,  d' Auvergne,  etc.,  pour  servir  près 
Monseigneur  Le  Prince,  à  M.  d'Argenson,  pub.  p.  Hanotaux, 
p.  316.  La  commission  est  du  12  août  1632.  Neveu  de  Sublet  de 
Noyers,  René  de  Voyer,  seigneur  d'Argenson  (1596-1651),  resta 
dans  ces  pays  pendant  deux  ans.  Intendant  à  l'armée  d'Italie,  il 
lui  fait  prisonnier  en  1639.  Libéré  l'année  suivante,  il  fut  envoyé 
en  Catalogne  et  fut  ensuite  nommé  intendant  en  Poitou,  Angou- 
mois,  A  unis,  Saintes  et  Cognac.  Cette  dernière  intendance,  1644-6, 
a  été  étudiée  par  Barbier,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1902,  2e  série, 
t.  XXVI. 

6173.  Laffemas  (Isaac  de),  1584.1657.  Lettres,  pub.  p.  G.  Mon- 
grédien,  Le  bourreau  du  cardinal  de  Richelieu,  Paris,  1929,  in-16°, 

178  p. 

Laffemas  exerça  diverses  intendances  de  1633  à  1636  surtout 
près  des  armées  à  l'est  de  Paris  pour  y  exercer  principalement 
des  fonctions  judiciaires.  Ses  lettres,  fort  nombreuses,  adressées 
pour  la  plupart  au  chancelier  Séguier,  font  connaître  la  procédure, 
parfois  expéditive,  qu'il  employait  et  donnent  aussi  des  détails 
sur  les  complots  contre  Richelieu  (1633)  et  le  mauvais  état  de 
l'armée  (1635-6). 

6174.  Villémontée  (François  de),  1598-1670.  Sur  cet  intendant 
en  Poitou,  Saintonge  et  Aunis,  de  1632  à  1644  et  de  1646  à  1648r 
plus  tard  évêque  de  Saint-Malo,  v.  n°  1015.  —  En  outre  une  com- 
mission d'intendant  de  justice,  police,  finances  et  marine,  «  tant 
et  si  longuement  que  nous  le  jugerons  nécessaire  pour  le  bien  de 
notre  service  »  (27  mars  1635)  et  des  lettres  adressées  à  cet  inten- 
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fiant  ont  été,  avec  d'autres  documents,  pub.  p.  Barbier,  Mérn.  Soc. 
àntiq.  Ou.,  1902,  2e  série,  1,  XXVI,  p.  609,  616-18,  020-22  :  en  plus, 
analyse  de  l'intendance,  p.  454  et  sq. 

Voir:  —  H.  Renaud,  Bul.  Soc.  Arch.  Saintonge,  1880-2,  t.  III.  p.  145; 
—  Delavaud,  Troubles  en  Poitou,  Saintonge,  Aunis  et,  Angoumois,  La 
Rochelle,  1891,  in-8°,  80  p.  ;  —  Arch.  hist.  Po..  1901,  t.  XXXI,  p.  394-401 
(attaques  contre  l'intendant) . 

6175.  Richelieu.  Instruction  que  te  roi  a  commandé  être  mise 
entre  les  mains  des  commissaires  envoyés  aux  provinces  pour 
Vexécution  de  ses  lettres  de  déclaration  en  forme  d'édit  du  mois 
de  janvier  dernier  contenant  Vordre  et  règlement  que  Sa  Majesté 
veut  et  entend  être  observé  à  Vavenir  pour  le  soulagement  de  ses 
sujets  au  fait  de  la  levée  et  imposition  de  ses  tailles,  pub.  p.  Lazare 
Du  Crot,  Traité  des  aides,  tailles  et  gabelles,  Paris,  1636,  in-8°, 
p.  476-488. 

Circulaire  générale  dont  Colbert  s'inspirera  probablement  plus 
tard.  Les  commissaires  sont  envoyés  «  par  toutes  les  provinces  de 
son  royaume  »  pour  s'informer  des  abus  commis  au  point  de  vue 
ri  i  lancier.  Ils  feront  une  enquête  auprès  des  fonctionnaires  de 
chaque  élection,  procéderont  à  des  informations,  corrigeront  les 
abus.  La  circulaire  est  du  16  mai  1631  et  comprend  18  articles.  — 
V.  n°  6177. 

6176.  Pour  l'année  1634,  dans  le  Bourbonnais,  un  intendant 
jusqu'alors  inconnu  est  qualifié  de  la  façon  suivante  :  «  Jacques 
Le  Fèvre,  chevalier,  seigneur  de  Saint-Pol,  conseiller  du  roi  en  ses 
conseils  d'État  et  privé,  maître  des  requêtes  ordinaire  de  son 
hôtel,  intendant  de  justice,  police  et  finances  en  toute  l'étendue  de 
la  généralité  de  Bourbonnais  »  :  v.  F.  Claudon,  Bul.  Soc.  Bour- 
bonnais, 1901,  t.  IX,  p.  143. 

6177.  Commission  aux  commissaires  allant  dans  les  provinces 
pour  l'imposition  de  V emprunt  ordonné  sur  les  villes  pour  la  sub- 
sistance et  la  solde  des  troupes,  pnb.  dans  Mém.  Soc.  antiq.  Ou., 
1902,  2e  série,  t.  XXVI,  p.  611-613. 

Circulaire  générale  du  31  mars  1637  (v.  n°  6175).  Les  commis- 
saires sont  envoyés  pour  cette  raison  financière  :  en  outre,  pour 
pourvoir  aux  abus  «  et  désordres  et  garantir  nos  sujets  des  exac- 
tions qu'ils  souffrent  et  remédier  par  même  moyen  »,  le  roi  a 
estimé  qu'  <<  il  était  à  propos  d'envoyer  en  chacune  de  nosdites 
provinces  des  personnes  de  qualité  et  autorité  des  principaux  de 
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notre  conseil  avec  plein  et  entier  pouvoir  d'intendant  de  justice, 
police  et  finances  ».  Cette  phrase  a  pu  faire  penser  que.  depuis 
lors,  il  y  eut  des  intendants  dans  tout  le  royaume. 

6178.  Commission  d'intendant  de  justice  et  police  de  Metz, 
pub.  dans  Guyot  et  Merlin,  Traité  des  droits,  fonctions  (n°  6163), 
t.  III,  p.  123,  note  1.  Elle  est  donnée,  en  1637,  au  sieur  Rigault, 
conseiller  d'État,  anciennement  procureur  au  Parlement  de  Metz 
et  procureur  général  au  conseil  souverain  de  Nancy.  D'autres 
pièces  sont  publiées  à  la  suite,  prouvant  les  empiétements  de  l'in- 
tendant en  matière  dé  justice,  protestations  du  Parlement,  justifi- 
cation de  l'intendant. 

6179.  Mesgrigny.  Mémoire  sur  V Auvergne,  pub.  p.  Bouillet, 
Tablettes  historiques  de  V Auvergne,  t.  III,  p.  145-194. 

Ce  mémoire  fut  dressé,  le  2  décembre  1637,  par  l'intendant  en 
réponse  à  la  circulaire  de  Richelieu  de  1634  (n°  6175).  Les  ques- 
tions traitées  sont  les  suivantes  :  gouvernement,  assemblées  du 
pays,  état  ecclésiastique,  administration  de  la  justice,  officiers  de 
finance,  domaine1  du  roi,  gentilshommes,  principaux  habitants  des 
villes,  notaires  et  sergents.  L'auteur  passe  rapidement  sur  les 
institutions,  s'étend  au  contraire  sur  les  abus.  L'édition  n'est  pas 
satisfaisante  :  incorrections  et  peu  de  fidélité.  C'est  jusqu'à  pré; 
sent  le  seul  mémoire  connu,  dont  la  circulaire  de  1634  ait  provo- 
qué la  rédaction. 

6180.  Pour  l'étude  de  l'intendance  de  Soissons  de  1643  à  1715, 
le  livre  essentiel,  d'après  les  sources,  est  celui  de  P.  Dubuc, 
L'intendance  de  Soissons  sous  Louis  XIV,  Paris,  1902,  in-8°, 
502  p. 

6181.  Bosquet  (François),  intendant  de  Guyenne,  puis  du  Lan- 
guedoc, évêque  de  Lodève  et  de  Montpellier  :  —  v.  nos  1064  et 
1544. 

6182.  Commissions  d'intendant  du  Dauphiné,  pub.  p.  Ed. 
Esmonin,  Ann.  Grenoble,  1923.  t.  XXXIV,  p.  37-90.  La  première 
est  pour  Denis  de  Hère,  sieur  de  Vaudois  (1647)  ;  la  seconde,  pour 
François  Bochart  de  Saron  Champigny  (1658),  qui,  déjà  intendant 
de  Lyon  depuis  cinq  ans,  le  sera  en  même  temps  à  Grenoble. 

6183.  Sur  les  intendants  de  Champagne  de  1647  à  1654,  v.  M. 
Poinsignon,  M'ém.  Soc.  Marne,  année  1890-1,  t.  XXXV,  p.  121-7  : 
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article  fait  d'après  les  archives  municipales  sur  Mole  de  Champlâ- 
treux  (Edouard),  1647-49,  1652-53,  —  Paget,  1650,  —  Denis  Talon, 
conseiller  d'État,  1653. 

6184.  Déclaration  du  roi  portant  suppression  des  intendants,- 
juillet  1648,  pub.  dans  Guyot  et  Merlin  (n°  6163),  dans  Godard, 
p.  451,  etc.  Les  intendants  sont  supprimés  partout,  sauf  en  Lan- 
guedoc, Bourgogne,  Provence,  Lyonnais,  Picardie  et  Champagne, 
où  ils  «  ne  pourront  se  mêler  de  l'imposition  de  nos  deniers,  ni  y 
faire  aucune  fonction  de  la  juridiction  contentieuse  »,  mais  seule- 
ment être  dans  les  provinces  «  près  des  gouverneurs  pour  les 
assister  en  l'exécution  de  leurs  pouvoirs  ». 

6185.  Procès-verbal  de  la  visite  faite  par  Charles  Maignart  de 
Bernières,  pub.  p.  J.  Félix,  T.  Ac.  Rouen,  1876-7,  p.  169.  Bernières, 
membre  zélé  de  la  Compagnie  du  Saint-Sacrement,  fut  chargé, 
comme  maître  des  requêtes,  d'une  inspection  temporaire  dans  le 
Vexin.  Il  visita  en  1648  Mantes,  Vernon,  Les  Andelys,  Pont  de  Lar- 
che,  Gisors  et  Pontoise.  Son  enquête  sérieuse  met  en  relief  les 
plaintes  formulées  contre  les  tailles,  le  logement  des  gens  de 
guerre,  l'évasion  de  prisonniers  de  guerre,  le  mauvais  état  des 
prisons  où  l'on  ne  donne  même  pas  du  pain.  Ces  constatations 
■sont  à  retenir,  au  moment  de  la  Fronde.  Le  procès-verbal  n'est 
pas  publié  en  entier  :  il  y  a  seulement  des  extraits,  intéressant 
l'administration  provinciale. 

6186.  Sur  Foulé  (Etienne),  intendant  des  finances,  envoyé  en 
1650  en  Limousin,  et  sur  ses  exactions,  v.  R.  Fage,  Un  terroriste 
au  XVII*  siècle,  1906,  in-8°  (ext,  de  Bul.  Soc.  Lim.,  1906-7,  p.  5-27, 
et  Bul.  Corn.  Hist.,  1906,  t.  XXIV,  p.  160). 

6187.  Colbert  de  Croissy  (Charles).  Mémoire  sur  V Alsace, 
(657,  pub.  p.  Ch.  Pfister,  Bul.  Com.  Hist.,  1915. 

Intendant  d'Alsace  de  1655  à  1663,  le  frère  de  Colbert  a  rédigé 
sur  ce  pays  un  mémoire  en  1657  et  un  rapport  au  roi  (pour  celui-ci, 
v.  n°  6192),  Le  mémoire  est  divisé  en  six  parties  :  état  ecclésias- 
tique, possessions  de  la  noblesse,  tiers  état,  engagements  de  la 
maison  d'Autriche,  préfecture  des  dix  villes  impériales,  chambre 
souveraine  d'Ensisheim.  L'éditeur,  qui  en  donne  seulement  des 
)arties,  déclare  à  juste  titre  qu'il  est  «  l'ouvrage  fondamental  sur 
'Alsace  au  lendemain  de  la  réunion  à  la  France  ».  —  Cf.  Rev. 
nst..  1916.  t.  CXXIII,  p.  55. 
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6188.  Bochart  de  Saron  Champigny  (Jean).  Notes  sur  les  offi- 
ciers des  cours  souveraines  de  Normandie,  pub.  p.  E.  Esmoniru 
édit.  du  Mémoire  sur  la  généralité  de  Bouen,  Paris,  1913,  in-8°T 
append.  6,  p.  236-243. 

Ces  notes,  extraites  des  Mélanges  Colbert,  t.  VII,  ont  été  attri- 
buées à  Saron  Champigny,  qui  fut  intendant  de  Rouen  de  1659  à 
1663  et  rédigées  cette  dernière  année.  Elles  concernent  les  mem- 
bres du  Parlement,  de  la  Chambre  des  comptes  et  de  la  cour  des 
aides.  Edit.  meilleure  et  plus,  complète  que  celles  de  Depping, 
Correspondance  administrative,  t.  II,  p.  121,  et  d'O'Reilty,  Mé- 
moires sur  Claude  Pellot,  t.  II,  p.  37.  A  la  suite,  p.  244-250,  sont 
des  notes  rédigées  par  le  commis  des  gabelles,  De  Benoist,  sur  les 
officiers  des  greniers  à  sel  de  la  généralité  de  Rouen. 

6189.  Sur  l'intendance  de  la  Flandre  maritime  depuis  1659, 
v.  A.  de  Saint-Léger,  n°  6164. 

6190.  Pour  l'intendance  de  Bourgogne  depuis  1661,  l'ouvrage 
essentiel  est  celui  de  A.  Thomas,  Une  province  sous  Louis  XÏV, 
situation  politique  et  administrative  de  la  Bourgogne,  Paris,  1844, 
in-8°,  458  p.  :  œuvre  des  intendants  Bouchu,  Ferrand,  Pinon  et 
La  Briffe.  —  Cf.  :  —  T.  Foisset,  Mém.  Acad.  Dij.,  1845-6,  t.  XLVTT. 
p.  35. 

6191.  Sur  Pellot  (Claude),  1619-1683,  intendant  en  Dauphiné, 
Limousin,  Poitou,  Montauban  et  Bordeaux,  et  premier  président 
du  Parlement  de  Rouen,  v.  nos  1133  et  1837. 

6192.  Colbert  de  Croissy  (Charles).  Rapport  fait  au  roi  et  à 
nos  seigneurs  de  son  conseil  royal...  des  emplois  qu'il  a  plu  nous 
conférer  depuis  Vannée  1656  jusques  en  1663  tant  dans  V Alsace  que 
dans  la  généralité  de  Metz,  pub.  p.  Ch.  Pfister,  Un  mémoire  de 
Vintendant  Colbert  sur  V Alsace,  Belfort,  1895,  in-8°,  43  p.  (ext. 
de  Rev.  Als.,  1895,  p.  196-212,  291-308). 

Publication  de  la  partie  relative  à  l'Alsace  :  comparer  avec  le 
n°  6187  :  comprend  en  réalité  deux  parties,  Alsace,  et  Trois 
Ëvêchés  et  Lorraine.  L'auteur  expose  les  points  suivants  :  géogra- 
phie, état  ecclésiastique,  gouvernement  d'Alsace,  principales  mai- 
sous  de  la  province,  justice,  finances,  fortifications,  forêts.  Il  a 
donc  omis  des  points  importants  :  mais,  sur  ceux  qu'il  a  traités, 
il  se  montre  précis  et  donne  des  chiffres.  Ce  rapport  a  peut-être 
suggéré  à  Colbert  l'idée  de  son  enquête. 
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6193.  Colbert  de  Croissy  (Charles).  Mémoire  sur  les  Trois 
Êvêchés,  pub.  partiellement  p.  Ch.  Pfister,  Bul.  Com.  Hist.,  année 
1916,  p.  227  et  sq. 

Mémoire  probablement  confidentiel,  plus  étendu  que  celui  de 
l'Alsace.  Les  parties  publiées  concernent  les  matières  suivantes  : 
état  ecclésiastique  des  diocèses  de  Metz,  Toul  et  Verdun,  aliéna- 
tions et  engagements  pris  par  les  évêques,  finances  et  commerce 
(très  succinct),  places  acquises  en  1659  et  1661  (Thionville,  Mar- 
ville,  Montmédy,  Chauvency,  Damvillers,  Carignan,  Sierck,  Phals- 
bourg  et  Sarrebourg)  :  dans  cette  dernière  partie,  beaucoup  de 
détails  peu  connus.  —  Trois  fragments  relatifs  à  Verdun  se  trou- 
vent dans  Roussel,  Histoire  ecclésiastique  et  civile  de  Verclan, 
p.  239,  250,  251. 

2°  De  1664  à  1697 

6194.  Mémoire  que  Sa  Majesté  a  ordonné  être  envoyé  à  Mes- 
sieurs les  maîtres  des  requêtes,  commissaires  départis  dans  les 
provinces,  pub.  p.  Boulainviiliers  (avec  une  erreur  de  date),  État 
de  la  France,  t.  I,  p.  1-14-  ;  —  Chéruel,  Histoire  de  V administration 
monarchique  en  France,  t.  II,  p.  455-4-80  ;  —  P.  Clément,  Lettres  et 
instructions  de  Colbert,  t.  IV,  p.  27.  —  Sur  les  défauts  de  ces  trois 
publications,  v.  Ed.  Edmonin,  édit.  du  Mémoire  sur  la  généralité 
de  Rouen,  Paris,  1913,  introd.  p.  vu. 

Circulaire  générale,  un  peu  antérieure  au  17  mars  1664,  par 
laquelle  Colbert  établit  le  vaste  programme  d'une  enquête,  qui 
-devrait  être  achevée  en  l'espace  de  4  ou  5  mois.  Les  intendants 
ont,  chacun  dans  sa  généralité,  à  faire  relever  les  cartes  anciennes 
et,  si  possible,  les  rectifier.  Ils  se  renseigneront  sur  l'état  ecclé- 
siastique, le  gouvernement  militaire,  la  noblesse,  la  justice,  les 
finances,  la  situation  des  provinces,  le  commerce,  la  marine  et  la 

I navigabilité,  les  canaux,  les  ponts  et  chaussées,  les  eaux  et  forêts, 
les  haras,  la  ferme  générale  et  les  gabelles,  la  fausse  monnaie,  etc. 
Ils  enverront  au  contrôleur  général  leurs  rapports.  Ceux  qui  ont 
été  imprimés  sont  indiqués  ci-après. 
6195.  Colbert  de  Croissy  ^Charles).  Rapport  sur  V Anjou  et  le 
Maine  (1665),  pub.  p.  P.  Marchegay,  Arch.  Anjou,  t.  I,  1843,  p.  121- 
181,  et,  en  partie,  p.  abbé  Uzureau,  Andegaviana,  1928,  2e  série, 
p.  22-35  :  —  cf.  Rev.  hist.  nobl.,  1841,  t.  I,  p.  335  et  380. 

Le  frère  du  ministre  a  suivi  le  plan  du  programme  fixé  :  avec 
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une  grande  précision  et  des  chiffres,  il  fournit  beaucoup  de  détails, 
et  donne  aussi  son  opinion  personnelle,  p.  ex.  dans  des  observa- 
tions générales  sur  les  provinces  de  Touraine,  d'Anjou  et  du  Maine. 
Son  inspection  a  été  sérieuse. 

6196.  Colbert  de  Croissy  (Charles).  Rapport  au  roi  et  mémoire 
.sur  te  clergé,  la  noblesse,  la  justice  et  les  finances  du  Poitou,  1665, 
pub.  p.  Dugast-Matifeux,  Fontenay-le-Comte,  1865,  in-8°  (avec 
l'instruction  de  Colbert,  p.  1)  ;  —  Cf.  Hev.  hist.  nobl.,  t.  II,  p.  122. 

Si  l'exposé  sur  le  clergé  est  inégal,  la  situation  de  la  noblesse 
n'est  pas  dissimulée  et  les  abus  de  la  justice  sont  décrits  avec 
abondance  :  aussi  Croissy  demande-t-il  de  nouveaux  Grands  Jours. 
Le  domaine  royal  est  ;i  peu  près  réduit  à  rien  par  aliénations  ou 
usurpations  :  les  finances  sont  fort  mal  réparties.  Mêmes  qualités 
que  dans  Ja  partie  précédente  :  édit.  correcte. 

6197.  Colbert  de  Croissy  (Charles).  Rapport  à  faire  au  roi  sur 
la  généralité  de  Tours,  1664,  pub.  p.  Ch.  de  Sourdeval,  Tours,  1863, 
in-8°,  172  p.  :  —  Cf.  Rev.  hist.  nobl.,  1841,  t.  I,  p.  380. 

Publication  partielle,  comme  les  précédentes,  du  mémoire 
entier  :  même  genre  que  les  deux  autres  parties.  Croissy  insiste, 
en  outre,  sur  la  situation  des  villes,  Tours,  Chinon,  Loches, 
Aiiiboise,   Richelieu,  Loudun,  Langeais,  Montrichard. 

6198.  Po.mereu  (Auguste  Robert  de).  Des  extraits  de  son  Rap- 
port (1604)  ont  été  pub.  p.  De  Quirielle,  Ann.  Bourb.,  1889,  t.  III, 
]).  312,  347,  365,  et  p.  Chambon,  La  justice  civile  en  Bourbonnais. 
Moulins,  1899,  in-8°,  54  p.  La  première  publication  est  faite  d'après 
une  copie  incomplète  et  fautive  et  comprend  l'ensemble.  La  seconde, 
plus  correcte,  porte  seulement  sur  la  partie  judiciaire  :  le  procès- 
verbal  des  abus  de  justice  et  l'état  des  officiers  de  justice  sont  très 
précis  et  instructifs.  —  Des  Remarques  sur  la  généralité  de  Mou- 
lins ont  été  pub.  p.  G.  Grassoreille,  But.  Soc.  Allier,  1886,  t.  XVII. 
p.  235-241.  Elles  ont  été  rédigées  par  Pomereu,  qui  fut  intendant 
de  1657  à  1669  :  brèves,  mais  cependant  utiles,  elles  forment  un 
complément  au  mémoire.  —  V.  n°  6207. 

6199.  Voysin  de  la  Noiraye,  1620V-1672.  Mémoire  sur  la  géné- 
ralité de  Rouen  (1665),  analysé  et  pub.  en  extraits  p.  Ed.  Esmonin. 
Paris,  1913,  in-8°,  290  p. 

Père  du  futur  chancelier,  «  bon  administrateur  »,  mais  «  pas 
un  grand  esprit  »,  Voysin  n'a  pas  procédé  à  une  inspection  com- 
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plète  :  il  s'est  servi  de  mémoires  particuliers  qui  lui  ont  été 
envoyés.  Par  suite,  «  compilation  »  et  «  inégalité  de  valeur  »  dans 
les  parties.  Malgré  des  lacunes,  il  renseigne,  en  général,  avec 
exactitude  :  son  mémoire  est  supérieur  à  celui  de  1698-9. 

6200.  Machault  (Louis  de),  1623-1695.  Mémoire  sur  la  géné- 
ralité de  Champagne  (1665),  analysé  et  pub.  en  extr.  p.  À.  Cans, 
T.  Ac.  Reims,  année  1910-11,  t.  CXXIX,  p.  277,  ou,  à  part,  Reims, 
1911,  19  p. 

Intendant  de  Châlons  de  1663  à  1666,  Machault  a  rédigé  un 
rapport  volumineux,  s 'attachant  surtout  à  l'agriculture,  aux  finan- 
ces et  à  la  démographie,  beaucoup  moins  aux  autres  points  du 
questionnaire  de  Colbert,  en  particulier  à  l'industrie  et  au  com- 
merce. —  Sur  cet  intendant,  v.  M.  Marion,  Machault  dWrnou- 
ville,  p.  2. 

6201.  BotCHU  (Claude).  Lettres,  pub.  p.  N.  Garnier,  Mém.  Soc. 
bourg.,  1895,  t.  XI,  p.  399-456. 

Ces  lettres  de  l'intendant  sont  adressées  à  Colbert  ou  à  Condé, 
gouverneur  de  Bourgogne.  Elles  se  rapportent  à  toutes  sortes  de 
Questions  administratives,  et  s'étendent  de  1667  à  1671.  Elles  seront 
complétées  par  les  documents  statistiques  sur  le  bailliage  d'Aval- 
Ion,  utilisés  et  pub.  p.  E.  Petit,  Avallon  et  VAvallonnais,  Auxerre, 
1867,  in-8°,  p.  439.  Ce  sont  des  extraits  d'un  travail  que  Bouchu, 
sur  Tordre  de  Condé.  avait  fait  préparer  :  renseignements  précis 
et  nombreux.  —  Cf.  Ch.  Arbassier,  L'absolutisme  en  Bourgogne, 
Vintendant  Bouchu  et  son  action  financière,  Paris,  in-8°  (extraits 
de  la  correspondance  inédite).  —  Pour  Auxerre,  v.  Ann.  Yonn., 
1853. 

6202.  Bouchu  (Claude).  Statistique  dressée  en  1670  pour  la 
Bresse,  ext.  pub.  p.  L.  de  Combes,  Historiettes  et  documents  inédits 
sur  la  Bresse  au  XVIIe  siècle,  Lyon,  1899,  in-8°,  195  p.  Rédigée  sur 
l'ordre  du  roi.  La  partie  publiée  concerne  l'assiette  et  la  répartition 
de  la  dîme.  Ce  sont  des  tableaux  (p.  154-163,  172-181)  contenant 
seulement  des  noms  et  des  chiffres,  mais  très  utiles,  que  l'éditeur 
commente  longuement. 

6203.  Sur  Charles  Tubeuf,  intendant  de  Touraine  de  1674  à 
1680,  v.  Bonnery,  BuL  Soc.  Tour.,  1897-8,  t.  XI,  p.  438. 

6204.  Aguesseau  (Henri  d'),  Description  du  Languedoc,  ext. 
pub.  p.  J.  de  Lahondès,  Bul.  Soc.  Ar.,  1886-7,  t.  II,  p.  129. 
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La  partie  publiée  est  relative  aux  diocèses  de  Mirepoix  et  de 
Rieux,  à  la  suite  de  l'enquête  faite  en  1674.  Elle  est  assez  succincte, 
mais  précise  avec  des  noms,  des  chiffres.  Puis  vient  un  extrait  du 

mémoire  de  Bas  ville  (1697). 

6205.  Sur  l'administration  de  Nicolas  Joseph  Foucault,  inten- 
dant à  Montauban  de  1674  à  1684-,  v.  M.  J.  Baudel,  Bul.  Soc.  Lot, 
1879,  t.  V,  p.  217  (article  général). 

6206.  Rapport  confidentiel  sur  le  Haut-Vivarais  à  la  fin  du 
XVIIe  siècle,  pub.  p.  J.  Régné,  Aubenas,  1914,  in-8°,  41  p.  (ext.  de 
Rev.  Vil).). 

Rédigé  entre  1674  et  1679  par  le  subdélégué  de  l'intendant  du 
Languedoc,  Henri  d'Aguesseau,  à  qui  il  fut  envoyé.  Il  fournit  des 
détails  sur  l'organisation  municipale  d'Annonay,  de  Tournon,  etc., 
sur  les  états  particuliers,  sur  les  personnes  notables.  Il  est  d'une 
extrême  précision. 

6207.  Commission  d'intendant  de  justice,  police  et  finances  en 
V armée  de  Bretagne,  pub.  p.  S.  Canal,  Ann.  Bret.,  1908-9,  t.  XXIV, 
p.  497-527.  Elle  est  adressée  à  Auguste  Robert  de  Pomereu 
(n°  6198),  nommé  intendant  d'armée  lors  de  la  révolte  du  papier 
timbré  :  elle  est  datée  du  30  novembre  1675.  La  publication  com- 
prend aussi  des  lettres  de  cet  intendant,  de  Louvois  et  du  duc  de 
Chaulnes. 

6208.  Documents  des  Archives  nationales  relatifs  à  la  généra- 
lité de  Limoges,  pub.  p.  E.  Lyon,  Bul.  Soc.  Lim.,  1908-9,  t.  LVIII, 
p.  588  et  sq.  Documents  sur  des  affaires  diverses,  correspondance 
des  intendants  de  1678  à  1687,  en  particulier  de  Jubert  de  Bou- 
ville  (1678). 

6209.  Recueil  des  ordonnances,  décrets,  règlements,  etc.,  pour 
le  Roussillon,  depuis  1681,  pub.  p.  H.  Aragon,  Les  intendants  du 
Rous sillon  et  les  inondations  à  Perpignan,  Perpignan,  1924-25  in-8% 
t.  I.  Il  s'agit  surtout  des  travaux  à  effectuer  pour  empêcher  les 
ravages  de  la  Têt  :  toutes  sortes  de  pièces  émanant  des  intendants 
Trobat  (1681-98)  et  Laneuville  (1711-15).  —  Cf.  G.  Stivil,  Le  régime 
administratif  du  Roussillon  depuis  le  traité  des  Pyrénées  jusqu'à 
la  Révolution,  Perpignan,  1927,  in-8°,  123  p.  (général). 

6210.  Le  Pelletier  de  Souzy  (Michel),  1640-1725.  Instructions 
rédigées  pour  son  successeur  M.  de  Breteuil  en  lui  remettant  Vin- 
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tendance  de  Flandre  en  décembre  1683,  pub.  p.  Desplanques,  Bul. 
Corn.  Nord,  1868,  t.  X,  p.  373-450. 

Frère  du  contrôleur  général,  futur  directeur  des  fortifications, 
Le  Pelletier  de  Souzy  fut  intendant  de  la  Flandre  wallonne  de  1668 
à  1683.  Son  mémoire  est  fort  important  :  non  seulement  il  expose 
l'état  de  l'intendance  en  1683,  mais  il  indique  confidentiellement  les 
réformes  à  effectuer  dans  la  plupart  des  branches  de  l'administra- 
tion. —  Des  lettres  de  cet  intendant  remarquable,  de  Colbert,  de 
Michel  Le  Tellier  et  de  Louvois,  1668-1683,  sont  insérées  dans  le 
livre  d'A.  Croquez,  La  Flandre  wallonne  et  les  pays  de  l'intendance 
de  Lille  sous  Louis  XIV,  Paris,  1912,  in-8°  (très  sérieux). 

6211.  Ménars  (Jean  Jacques  Charron,  marquis  de).  Rapports 
de  V intendant  de  la  généralité  de  Paris  sur  les  élections,  1684,  pub. 
p.  A.  de  Boislisle,  Mémoire  des  intendants...,  t.  I,  p.  700-737. 

Beau-frère  de  Colbert,  intendant  de  la  généralité  de  Paris  de 
1681  à  1691,  Ménars  inspecta  les  élections  en  1684  et  rédigea  les 
résultats  de  son  enquête  :  il  s'agit  des  élections  de  Montfort, 
Dreux,  Mantes,  Beauvais,  Compiègne,  Senlis,  Coulommiers,  No- 
gent,  Sens,  Joigny,  Saint-Florentin,  Vézelay,  Nemours,  Melun, 
Etampes.  La  précision  et  la  minutie  sont  les  caractères  prépondé- 
rants de  ces  rapports. 

Voir:  — ■  R.  Conte,  L'administration  de  la  généralité  de  ■Paris  à  la 
fin  du  règne  de  Louis  XIV,  Lille,  1926,  in-8°,  234  p. 

6212.  Lamoignon-Basville.  —  Sur  son  administration  dans  le 
Languedoc  à  partir  de  1685,  v.  H.  Monin,  Essai  sur  V histoire  admi- 
nistrative du  Languedoc  pendant  r  intendance  de  Basville,  Paris, 
1884,  in-8°  (d'après  les  sources)  :  —  pour  le  mémoire  de  l'intendant 
en  1698,  v.  le  paragraphe  suivant. 

6213.  Argouges  (Florent  d').  Procès-verbal  de  la  généralité  de 
Moulins,  dressé  en  1686,  pub.  p.  A.  Vayssière,  Moulins,  1892,  in-8°, 
xn-292  p. 

Intendant  de  Moulins  de  1686  à  1688,  Argouges  a  parcouru  sa 
généralité.  Il  a  divisé  son  travail,  consciencieusement  fait,  de  la 
façon  suivante  :  renseignements  généraux,  élections  de  Moulins, 
Nevers,  Gannat,  Montluçon,  Gnéret,  Evaux,  Château-Chinon.  Ce 
sont  surtout  des  statistiques  :  énormément  de  chiffres,  grande  pré- 
cision. Ce  mémoire  semble  avoir  servi  de  modèle  pour  celui  de 
1698. 

S.    H.    F.    XVII.    —    ANDRÉ    7.  13 
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6214.  Buijchu  (Etienne  Jean),  1655-1715.  Mémoires  adminis- 
tratifs, rares  extr.  donnés  p.  Rey,  Un  intendant  de  province  à  la 
fin  du  XVIIe  siècle,  Grenoble,  1896,  in-8°.  Bouchu  fut  intendant  du 
Dauphiné  de  1686  à  1702  :  v.  ci-dessous,  paragraphe  m,  année 
1698,  n°  6232. 

6215.  Mémoire  des  commissaires  du  roi  sur  la  misère  des  peu- 
ples et  sur  les  moyens  d'y  remédier,  1687,  pub.  p.  A.  de  Boislisle, 
Mémoire  de  la  généralité  de  Paris,  t.  I,  appendice  p.  781-6.  Les  com- 
missaires envoyés  à  l'ouest  de  Paris  furent  Henri  d'Aguesseau  et 
Antoine  François  de  Paule  Le  Fèvre  d'Ormesson  :  ils  rédigèrent 
probablement  ce  rapport  à  leur  retour  du  Maine.  Trois  ans  après 
la  mort  de  Colbert,  la  misère  est  prouvée  par  la  dépopulation  des 
campagnes,  la  tristesse  des  habitants,  la  disparition  de  l'argent 
liquide,  la  diminution  de  la  consommation  de  la  viande,  la  nudité 
des  habitations,  etc.  Tout  cela  provient  de  l'excès  des  droits  levés, 
surtout  la  gabelle  et  les  aides  :  «  Il  ne  reste  plus  d'argent  pour  les 
particuliers  ».  Deux  remèdes  sont  proposés  :  «  soulager  les  peuples, 
rétablir  la  consommation  et  le  commerce  ». 

6216.  L'œuvre  administrative  des  intendants  d'Orléans  de  1686 
à  1713  a  été  étudiée,  d'après  les  sources,  par  Ch.  de  Beaucorps, 
Mém.  Soc.  OH.,  1911,  t.  XXXIII,  p.  37-500.  Il  s'agit  des  intendants 
Jean  de  Creil  (mai  1686-janvier  1694),  André  Jubert  de  Bouville 
(janvier  î694-août  1709  :  v.  paragraphe  suivant,  année  1698),  et 
Yves  de  La  Bonrdonnaye  (août  1709-avril  1713). 

6217.  Nointel  (Louis  de  Béchameil,  marquis  de),  intendant  de 
Champagne.  Mémoire  de  1689,  analysé,  ainsi  que  celui  de  l'inten- 
dant Larcher  en  1698,  par  H.  Sée,  Mém.  J.  Hayem,  1926,  10e  série, 
p.  221-9  :  analyse  de  la  partie  économique  seule. 

6218.  Ormesson  (Antoine  François  de  Paule  Lefèvre  d'Ormes- 
son). Observations  sur  Vétat  de  la  généralité  de  Riom  et  province 
d' Auvergne  pour  Vannée  1696,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Correspon- 
dance des  contrôleurs  généraux,  t.  I,  append.  xi,  p.  574,  et  p.. Ed. 
Vimont,  Auvergne  historique,  littéraire  et  artistique,  1893-94, 
p.  25-35. 

Second  fils  de  l'auteur  des  mémoires,  commissaire  en  1687 
(n°  6215),  d'Ormesson  fut  intendant  d'Auvergne  de  1695  à  1703. 
Ses  remarques  portent  sur  les  élections  de  Riom,  Clermont-Fer- 
rand,  Issoire,  Brïoude,  Saint-Flour  et  Aurillac.  La  description  est 
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géographique.  L'auteur  insiste  plus  sur  les  ressources  ou  plutôt 
sur  l'absence  de  ressources  :  il  ne  dissimule  pas  la  disette  qui 
a  pour  conséquence  l'émigration  des  habitants  vers  l'Espagne. 
Ces  observations  serviront  à  l'intendant  pour  la  rédaction  de  son 
mémoire  en  1698,  dont  elles  forment  le  complément  (v.  paragraphe 
suivant,  année  1698). 

3°  De  1697  à  1715 

6219.  Mémoire  de  M.  le  duc  de  Bourgogne  envoyé,  par  ordre 
de  Sa  Majesté,  à  MM.  les  m  (titres  des  requêtes,  départis  dans  les 
provinces,  1697,  pub.  p.  Proyart,  Vie  du  dauphin,  père  de 
Louis  XV,  édit.  de  1792,  t.  I,  p.  311-318.  Circulaire  générale,  comme 
celle  de  Colbert,  ordonnant  une  enquête  et  précisant  les  moda- 
lités. —  Cf.  H.  Leclercq,  Histoire  de  la  régence...,  Paris,  1921, 
t.  I,  p.  xxiv.  —  Sur  les  mémoires  publiés  en  1698  à  la  suite  de 
cette  instruction,  v.  A.  de  Boislisle,  Bul.  Soc.  H.  F.,  1873,  p.  149, 
167. 

6220.  Pomereu  (Jean  Baptiste  de),  1656-1732.  Mémoire,  1698, 
largement  utilisé  par  L.  Duval,  État  de  la  généralité  d'Alençon 
sous  Louis  XIV,  Alençon,  1890,  in-4°,  xcvi-429  p.  Pomereu,  inten- 
dant d'Alençon  de  1689  à  1700,  sacrifie  la  partie  historique,  qui  est 
assez  inexacte  :  il  s'étend  beaucoup  plus  sur  la  statistique  et  l'ad- 
ministration, le  commerce  et  l'agriculture.  Comme  dans  les  autres 
mémoires,  la  vérité  n'est  pas  exposée  complètement  :  le  tableau 
est  atténué. 

Voir:  —  V.  Desdiguères,  Bul.  Soc.  A.  N._,  1875-7.  t.  VIII,  p.  448;  — 
Desdevizes  du  Dézert,  J.  B.  de  Pomereu,  intendant  de  la  généralité 
d'Alençon,  Alençon,  1891,  in -8°,  20  p. 

6221.  La  Change  (Jacques  de),  1643-1710.  Mémoire  sur  l'Alsace, 
1698,  pub.  partiellement  p.  Lehr,  Description  du  département  du 
Bas-Rhin,  1858,  t.  I,  in-8°  et  p.  J.  Hayem,  Mém.  Hayem,  1921, 
6e  série,  p.  153-202. 

La  Grange,  «  le  conquérant  civil  de  l'Alsace  »,  où  il  fut  inten- 
dant de  1673  à  1698,  n'est  pas  le  rédacteur  de  ce  mémoire,  dont 
le  titre  est  Description  de  la  province  d'Alsace...,  par  ordre  du 
roi,  pour  V instruction  de  Monseigneur  le  duc  de  Bourgogne.  Il  en 
a  laissé  la  rédaction  à  ses  secrétaires  d'après  les  renseignements 
du  prêteur  royal  de  Strasbourg  et  les  rapports  envoyés  par  des 
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fonctionnaires.  Ce  travail  a  été  qualifié  de  «  monumental  »,  de 
«  manuel  administratif  de  l'Alsace  pour  les  générations  succes- 
sives de  fonctionnaires  français  ».  Il  a  été  largement  utilisé  par 
R.  Reuss,  L'Alsace  au  XVIIe  siècle  et  Histoire  d'Alsace.  Il  a  été 
ensuite  modifié  et  mis  sous  le  nom  de  Le  Pelletier  de  La  Houssaye 
(v.  Pfister,  Rev.  hist,  1916,  t.  CXXIII,  p.  57,  note  2,  —  et  ci- 
dessous  année  1701).  —  De  nombreuses  lettres  de  cet  intendant 
ont  été  pub.  p.  J.  R.  d'Anthenay,  Le  premier  administrateur  de 
V Alsace  française,  Paris  et  Strasbourg,  sd.  [1930],  in-8°,  157  p.  : 
on  en  trouve  aussi  de  Vauban,  Louvois,  Louis  XIV,  Colbert, 
Coudé,  Huxelles,  Barbezieux,  Gûntzer  et  Obrecht.  Tout  cela 
forme  un  utile  complément. 

6222.  Bignon  (Jérôme),  1657-17:25.  Mémoire  sur  la  généralité 
d'Amiens,  1698,  extr.  pub.  dans  Mém.  Hayem,  1911,  lre  série, 
p.   149-206. 

Petit-fils  du  grand  Jérôme  et  frère  de  l'abbé,  Bignon  fut  inten- 
dant à  Rouen  en  1694,  en  Picardie,  Artois  et  Boulonnais  de  1694 
à  1708,  prévôt  des  marchands  de  Paris  en  1708.  L'extr.  publié 
est  relatif  à  l'industrie  :  pour  un  autre  extr.,  v.  n°  5848.  Son 
travail,  compte  rendu  assez  exact,  mais  sans  grande  envergure, 
a  servi  de  base  à  Boyer  de  Sainte-Suzanne,  Les  intendants  de 
la  généralité  d'Amiens,  Paris,  1865,  in-8°.  —  Cf.  H.  Macqueron, 
Mém.  Soc.  Abbev.,  1884-6,  p.  91,  ou,  à  part,  1886,  in-8°. 

6223.  Miromesnil  (Thomas  Hue  de),  -J-  1702.  Mémoire  sur 
l'Anjou,  1698,  pub.  p.  Marchegay,  Arch.  Anjou,  1843,  t.  I,  p.  3-90. 

Intendant  à  Poitiers  en  1671,  à  Châlons  de  1673  à  1689,  à  Tours 
en  1689,  Miromesnil  a  rédigé  un  rapport  mal  proportionné  et, 
parfois,  désordonné,  en  particulier  dans  la  vue  d'ensemble  du 
début.  En  adoptant  le  plan  d'une  description  par  élections,  il  a 
laissé  subsister  des  lacunes.  Il  examine  successivement  les  élec- 
tions d'Angers,  Baugé,  Château-Gontier,  La  Flèche,  Montreuil- 
Bellay,  Richelieu,  Saumur  :  dans  chacune  d'elles,  il  s'étend  sur 
les  duchés,  comtés,  marquisats,  et,  pour  Angers,  sur  l'état  du 
diocèse.  Ce  mémoire  manque  d'étoffe.  —  Extr.  pub.  dans  Aii\. 
hist.,  1927,  t.  XXVII,  p.  129. 

6224.  Pour  l'Artois,  la  partie  du  mémoire  de  l'intendant,  1698, 
relative  aux  États  de  ce  pays,  a  été  pub.  p.  Depping,  Corresp. 
administrative,  t.  I,  p.  559-564. 
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6225.  Ormesson  (Antoine  François  de  Paule  Lefèvre  d'),  1652- 
1712.  Mémoire  concernant  la  province  d'Auvergne,  1697-8,  pub. 
p.  Bouillet,  Tablettes  historiques  de  l'Auvergne,  1844,  t.  V,  p.  529- 
660. 

D'Ormesson  (nos  6215  et  6218)  décrit  longuement  l'Auvergne 
au  point  de  vue  géographique,  expose  avec  précision  l'état  ecclé- 
siastique, raconte  l'histoire  de  beaucoup  de  familles  nobles,  mais 
est  d'une  brièveté  excessive  sur  la  justice,  les  finances,  le  com- 
merce, les  manufactures,  les  haras.  Lacunes  nombreuses. 

6226.  Pinon  (Anne).  Mémoire  sur  le  Béarn,  1698,  pub.  p.  Sou- 
lice,  Bul.  Soc.  Pau,  1905,  2e  série,   t.  XXXIII,   p.  33-54. 

Intendant  du  Béarn  et  de  Basse-Navarre  du  8  août  1694  au 
30  novembre  1699,  Pinon  n'a  pas  suivi  exactement  le  question- 
naire officiel.  Il  parle  succinctement  du  Béarn,  des  habitants,  de 
l'histoire,  des  États,  du  protestantisme,  de  l'état  ecclésiastique, 
du  gouvernement  militaire,  de  la  milice,  de  la  justice,  des  mon- 
naies, de  la  maréchaussée,  des  maisons  nobles  :  à  peu  près  rien 
sur  les  finances  et  la  situation  économique.  —  Le  mémoire  sur 
la  Basse-Navarre,  pub.  ld.,  p.  153-7,  est  encore  plus  résumé  et 
incomplet  :  description,  États,  état  ecclésiastique,  justice,  milice, 
maisons  nobles.  —  Partie  relative  aux  États,  pub.  p.  Depping, 
Corresp.  administrative,  t.  T,  p.  603-8. 

6227.  Ferrand.  Description  des  pays  de  Bresse,  Bugey  et 
pays  de  Gex  dressée  par  V intendant  de  Bourgogne  en  1698,  pub. 
dans  Bul.  Soc.  Ain,  1891,  p.  16,  33,  87,  120,  172  et  207. 

Les  parties  publiées  sont  les  suivantes.  Pour  la  Bresse,  géo- 
graphie avec  cultures,  terres  titrées,  protestants,  rivières,  che- 
mins, ponts,  état  ecclésiastique,  assemblée  de  noblesse,  de  tiers 
état,  des  trois  ordres,  villes.  Pour  le  Bugey,  géographie  et  res- 
sources, état  ecclésiastique,  assemblées,  impositions,  gentilshom- 
mes, villes.  Pour  Gex  comme  pour  le  Bugey,  mais  plus  succinct. 
La  logique  n'a  pas  présidé  à  la  confection  de  ce  mémoire  et  les 
indications  ne  sont  précises  que  dans  certaines  parties.  —  Ce 
qui  concerne  les  États  provinciaux  se  trouve  dans  Depping, 
Corresp.  administrative,  t.   I,   p.   418. 

6228.  Dey  de  Seraucourt  (Louis  François),  1645-1744.  Mémoire 
sur  la  généralité  de  Bourges,  pub.  p.  De  Girardot,  Bourges,  1844, 
in-8°,  98  p. 
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Fils  de  Charles  Colbert.  intendant  de  Bourges  de  1682  à  1699, 
Seraucourt  a  composé  un  mémoire  fort  incomplet.  Ce  qui  touche 
à  l'état  ecclésiastique  est  sacrifié  :  rien  ou  à  peu  près  sur  le 
gouvernement  militaire  et  la  justice  ;  peu  de  chose  au  point  de 
vue  économique.  Ce  mémoire  est  analysé  dans  Néraud,  Les  in- 
tendants de  la  généralité  du  Berry,  Paris,  1922,  in-8°,  p.  130  et  sq. 

6229.  Nointel  (Louis  de  Béchameil,  marquis  de),  f  1703.  La 
partie  de  son  mémoire  de  1698,  concernant  les  États  provinciaux 
de  Bretagne,   est  pub.  p.   Depping,   Corresp.   administrative,  t.   I, 

p.  461-8. 

6230.  Foucault  (Nicolas  Joseph),  1643-1720.  Foucault  fut  in- 
tendant pendant  32  ans,  à  Montauban  (1674),  Pau  (1684),  Poitiers 
(1685)  et  Caen  de  1689  à  1706.  Des  ext.  d'un  mémoire  rédigé  sur 
son  ordre  par  un  Coutançais,  contemporain  de  Huet,  sur  les  élec- 
tions de  l'Avranchin  en  1697  sont  donnés  par  Deschamps  du  Ma- 
noir, Mém.  Soc.  Avr.,  1873,  t.  IV,  p.  99-132.  Mais  on  ne  distingue 
pas  ce  qui  appartient  à  l'auteur  ou  à  l'éditeur.  C'est  un  précis 
intéressant  sur  Avranches,  Vire,  Mortain  et  Coutances.  —  Pour 
le  Mortainais,  qui  faisait  partie  de  la  généralité  de  Caen,  v.  H. 
Sauvage,  Rev.  Mortainais,  1922,  p.  741-760  (d'après  les  mss.  de 
Foucault). 

Voir:  —  Nos  868.  1178.  6205:  —  Desdevizes  du  Dézert,  Mrm.  Acad. 
Caen,  1875.  p.  381-401. 

6231.  Larcher  (Michel),  marquis  de  Baye.  Mémoire  sur  la 
Champagne,  1698,  analysé  p.  A.  Cans,  Le  mémoire  de  l'intendant 
sur  la  généralité  de  la  Champagne,  1911,  in-8°,  17  p.  (ext.  de  T. 
Acad.  Reims,  t.  CXXVII,  p.  229-245). 

Intendant  à  Châlons  de  1692  à  1699,  Larcher  a  confié  la  rédac- 
tion au  doyen  du  présidial,  Edme  Baugier,  qui  s'en  déclare  l'au- 
teur dans  ses  Mémoires  historiques  de  la  province  de  Cham- 
pagne, Châlons,  1721,  in-12°,  2  vol.  (mémoires  qui  sont  une 
extension  du  rapport).  Celui-ci  est  bref  :  le  rédacteur  ne  s'é- 
tend guère  que  sur  les  ressources  du  sol,  sur  les  finances,  sur  les 
revenus  ecclésiastiques.  Par  suite,  beaucoup  de  lacunes.  —  Tra- 
vail analysé  par  H.  Sée,  n°  6217,  et  par  Poinsignon,  dans  son 
Histoire  de  la  Champagne. 

6232.  Bquchu  (Etienne  Jean),  1655-1715.  Mémoire  sur  le  Dau- 
phiné,   1698,   pub.   p.    Brun-Durand,   Le  Dauphiné  en   1698,   Lyon, 
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1874,   in-8°,   11-225  p.   (ext.   de  Bul.   Soc.   Dr.,   1866-1874   :  cf.   ld., 
1905,  t.  XXXIX,  p.  233-252,  406-433). 

Bouchu,  intendant  de  Grenoble  de  1686  à  1702,  a  rédigé  un 
mémoire  copieux,  qui  touche  à  toutes  les  matières  :  mais  la  publi- 
cation est  fautive  et  incomplète. 

Voir:  —  N°  6214;  —  A.  Bénet.  La  retraite  et  la  mort  de  Jean 
Etienne  Bouchu,  1883,  in-8°  (ext.  de  Anv.  Acad.  Mâcon,  1883,  2e  série. 
t.  IV,  p.  261). 

6233.  Madrys  (De).  Mémoire  sur  la  Flandre  maritime,  1697, 
pub.  p.  Desplanque,  Bul.  Corn.  Nord,  1871,  t.  XI,  p.  251-328. 

Le  rédacteur  de  ce  travail  est  l'ingénieur  du  roi,  Jean  Anténor 
de  Caligny  (1657-1731).  Il  s'est  attaché  surtout  à  exposer  les  faits 
historiques  et  le  point  de  vue  économique.  Beaucoup  de  rensei- 
gnements utiles,  mais  des  lacunes. 

6234.  Dugué  de  Bagnols  (Dreux  Louis).  Mémoire  sur  la  Flandre 
wallonne,  1697,  pub.  p.  Desplanque,  Bul.  Com.  Nord,  1868,  t.  X, 
p.  450-545. 

Dugué  de  Bagnols,  intendant  de  1684  à  1709,  neveu  par  alliance 
de  Michel  Le  Tellier,  a  confié  le  soin  de  la  rédaction  au  gardien 
des  archives  de  la  Chambre  des  comptes  de  Lille,  Jean  Godefroy, 
fils  de  Denis.  L'auteur  a  divisé  sa  description  par  villes  et  châ- 
tellenies  :  pour  chacune,  il  expose  tout  ce  qui  est  nécessaire.  Mé- 
moire sérieux  d'un  esprit  réfléchi.  —  V.   Croquez,   n°  6210. 

6235.  Vaubourg  (Jean  Baptiste  Desmaretz  de),  1648-1740.  Mé- 
moire sur  la  Franche-Comté,  1698,  pub.  p.  A.  Fourtier,  T.  Soc. 
Jura,  année  1863,  t.  XXIX,  p.  23-37. 

Intendant  de  1698  à  1700,  Vaubourg  est  l'auteur  probable  de 
cette  étude  fort  brève  qui  porte  sur  les  églises,  le  gouvernement 
militaire,  les  finances  (précision)  et  le  commerce.  —  V.  n°  6240. 

6236.  Bazin  de  Besons  (Louis).  Deux  parties  du  mémoire  dressé 
par  l'intendant  de  Guyenne  en  1698  ont  été  publiées.  —  L'une, 
p.  Soulice,  Bul.  Soc.  Pau,  1905,  2e  série,  t.  XXXIII,  p.  202-215  : 
elle  a  trait  au  Labourd  et  à  la  Soûle.  L'ordre  adopté  est  bizarre  : 
situation  et  étendue,  rivières,  ports  de  mer,  description,  état  ecclé- 
siastique, gouvernement  militaire,  places  fortifiées,  justice, 
finances,  ports  de  mer  et  commerce  :  sauf  pour  cette  dernière 
partie,  très  bref.  —  L'autre,  p.  Dujarric-Descombes,  Ann.  Soc. 
Dord..  1874,  t.  XXXV,  p.  467,  et  p.  Villepelet,  Bul.  Soc.  Pér.,  1903, 
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t.  XXX,  p.  360-379  (partielle)  :  même  genre  que  l'autre  partie. 
Boulainvilliers  dit  de  ce  mémoire  que  c'est  «  l'un  des  plus  impar- 
faits qui  ait  été  dressé  dans  les  provinces  »  :  peut-être  y  a-t-il 
exagération. 

6237.  Lamoignon-Basville  (Nicolas  de),  1648-1724.  Mémoires 
pour  servir  à  l'histoire  de  Languedoc,  Amsterdam,  1734,  in-12°. 
—  Aut.  édit.    :  1736,  in-12°,  334  p. 

Intendant  de  1685  à  1719,  le  «  roi  du  Languedoc  »  indique  son 
plan  dès  le  début.  Il  développera  cinq  parties  :  géographie  et 
histoire,  le  gouvernement  (ecclésiastique,  militaire,  judiciaire, 
etc.),  les  droits  du  roi  (impositions  et  domaine),  le  commerce 
(toute  la  situation  économique),  les  ouvrages  faits  ou  à  faire.  C'est 
un  travail  consciencieux,  renfermant  beaucoup  de  notions  pré- 
cises, fait  par  un  homme  de  métier  qui  n'hésite  pas  à  donner  son 
avis,  à  montrer  son  hostilité  contre  le  Parlement  et  les  Etats. 
Cette  indépendance  entraîna  la  suppression,  par  ordre  ministé- 
riel, de  ces  mémoires.  —  La  partie  relative  aux  États  est  dans 
Depping,   Correspondance  administrative,  t.   I,  p.  3-11. 

Basville  rédigea  aussi  des  Mémoires  secrets,  qu'il  donna  à  son 
successeur  Bernage  pour  l'instruire  ;  ils  sont  pub.  dans  Chro- 
niques du  Languedoc,  1877,  t.  III,  appendice,  16  p.,  complètent 
les  mémoires  officiels  dont  ils  corrigent  la  tendance  à  l'éloge. 
C'est  une  critique  fort  dure,  destinée  à  servir  de  guide  à  l'in- 
tendant, auquel  l'auteur  recommande  la  sévérité.  Les  points  exa- 
minés sont  :  religion  (protestantisme),  commerce,  domaine,  fermes 
et  régie,  capitation,  péages,  travaux  publics,  parlement,  Chambre 
des  comptes.  Le  tout  est  fort  utile.  —  V.  n°  6212. 

6238.  Bégon  (Michel),  1638-1710.  Mémoire  sur  la  généralité 
de  La  Rochelle,  1698,  pub.  p.  G.  Musset,  Arch.  hist.  Saint,  et  Aun., 
1875,  t.  II,  p.  17-175  (à  part,  Tours,  in-8°,  vm-159  p.)  et  p.  Bul. 
Soc.  géog.  Jioch.,  1892,  t.  XIV,  p.1-67. 

Bégon  fut  intendant  de  La  Bochelle  de  1694  à  1710.  Son  mé- 
moire comprend  deux  parties  :  1°  généralités,  religion,  adminis- 
tration, commerce  (publication  partielle  et  incorrecte  dans  Bou- 
lainvilliers, État  de  la  France,  t.  IV,  p.  268-307),  —  2°  liste  des 
paroisses  de  la  généralité  avec  le  chiffre  de  la  taille.  Sérieux, 
mais  des  lacunes. 

/Voir:  —  N°  1203:  —  L.  Charpentier,  Rev.  M.  C,  1926,  nouv.  série, 
t.  LXXIII,  p.  38. 
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6239.  Bernage  (Louis  de),  seigneur  de  Saint-Maurice.  1660- 
1737.  Mémoire  de  la  généralité  de  Limoges,  1698,  pub.  p.  A.  Le- 
roux, Documents  historiques  bas  latins,  provençaux  et  français, 
concernant  la  Marche  et  le  Limousin,  1885,  t.  II,  et  But.  Soc.  Lim., 
1885,  t.  XXXII,  p.  149-258. 

Intendant  du  Limousin  depuis  1694,  Bernage  n'a  pas  rédigé 
un  mémoire  complet,  malgré  sa  longueur  :  il  existe  beaucoup 
de  lacunes  dans  ses  énumérations  (état  ecclésiastique,  collèges, 
hospices).  Il  pourrait  seulement  être  un  point  de  départ  pour  une 
étude  future  du  Limousin.  —  Compléter  avec  :  —  A.  Leroux,  But. 
Soc.  Lim.,  1885,  t.  XXXII,  p.  259  ;  —  A.  Laveix,  Bul.  Soc.  scient. 
Cor.,  1879-1880,  t.  II,  p.  581. 

6240.  Vaubourg  (Jean  Baptiste  Desmaretz  de),  1648-1710.  Mé- 
moire concernant  les  états  de  la  Lorraine  et  du  Barrois,  1697, 
pub.  p.  l'abbé  Marchai,  Recueil  de  documents  sur  Vhistoire  de 
Lorraine,  1859,  t.  IV,  p.  1-94. 

Le  frère  aîné  de  Nicolas  Desmaretz  resta  intendant  en  Lorraine 
de  1691  à  1697.  Son  travail,  analysé  par  Boulainvilliers  d'une 
façon  fautive  et  incomplète,  est  sec,  mais  précis,  et  fournit  d'utiles 
indications.  Les  statistiques  ont  été  établies  avec  soin.  Les  divi- 
sions sont  :  géographie  physique  et  économique  (ressources), 
politique,  administrative,  religieuse,  gouvernement.  —  Sur  l'au- 
teur, v.  E.  Duvernoy,  Ann.  Soc.  Lor.,  1929,  p.  31-32  (appréciations 
curieuses).  —  V.  n°  6235. 

6241.  Lambert  d'Herbigny  (François),  f  1704.  Mémoire  sur 
le  gouvernement  de  Lyon,  pub.  p.  Mme  M.  Chavannes,  Lyon,  1902, 
in-8°,  122  p.  (ext.  de  Rev.  hist.  Lyon). 

Fils  d'un  intendant,  intendant  lui-même  à  Montauban,  puis 
à  Lyon  (1694)  et  Rouen  (1700),  d'Herbigny  a  pris  de  sérieuses  in- 
formations :  la  base  de  son  travail  est  formée  par  les  recherches 
de  la  noblesse  de  1667  et  1668  et  surtout  par  les  réponses  des 
curés  au  questionnaire  qu'il  avait  envoyé  dans  toutes  les  pa- 
roisses. L'une,  tout  au  moins,  de  ces  réponses  a  été  pub.  dans 
Arch.  hist.  Rhône,  1827,  t.  VII,  p.  141-145  :  des  renseignements 
précis  sont  donnés  par  le  curé  de  la  paroisse  de  Vaise  :  ils  ne 
sont  peut-être  pas  tout  à  fait  surs,  le  prêtre  ayant  bien  pu,  par 
intérêt,  exagérer  la  misère  et  la  pauvreté.  Grâce  à  ces  données, 
le  mémoire  est,  dit  Boulainvilliers  qui  n'est  pas  flatteur,  «  un  des 
plus  exacts  et  des  plus  précis  ».  Il  y  a  cependant  des  inégalités  : 
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l'état  ecclésiastique  est  exposé  complètement,  la  justice  et  la  po- 
lice avec  soin,  et  les  notions  sur  le  commerce  sont  intéressantes  : 
il  y  a,  en  revanche,  de  la  confusion  dans  les  finances  et  de  la 
brièveté  pour  le  gouvernement  militaire  .Peut-être,  comme  les 
autres  intendants,  l'auteur  n'a-t-il  pas  voulu  tout  dire  :  peut-être 
les  renseignements  lui  ont-ils  manqué  sur  certains  points. 

6242.  Le  Vayer  (Jacques).  Mémoire  de  la  généralité  de  Mou- 
lins, 1698,  pub.  p.  P.  Flament,  Moulins,  1906,  in-8°,  xvi-214  p. 

Intendant  de  Moulins,  l'auteur  apprécie  son  œuvre  :  «  Ce  petit- 
ouvrage,  dit-il,  se  ressent  de  la  faiblesse  de  l'auteur  et  de  l'em- 
barras de  ses  autres  occupations  pressantes  qui  l'ont  beaucoup 
distrait  ».  Boulainvilliers  l'accable  quelque  peu  :  «  ignorance  sou- 
vent grossière,  brouillerie  des  choses,  redite  importune,  du  dé- 
tail, de  l'esprit,  des  vues  pour  le  bien  public  ».  Le  plan  est  le 
suivant  :  généralités,  villes,  clergé,  gouvernement  militaire,  jus- 
tices, finances,  commerce  et  manufactures  ».  Sécheresse  adminis- 
trative, chiffres  parfois  peu  vraisemblables,  lacunes  sur  les  foires 
et  les  marchés  :  cependant  quelque  souci  du  sort  des  paysans.  — 
La  partie  relative  au  Bourbonnais  a  été  pub.  p.  Grassoreille,  Rev. 
bourb.,  1885-7  ;  celle  relative  au  Nivernais,  p.  R.  de  Lespinasse, 
BuL  Soc.  Nivern.,  1899,  3e  série,  t.  VIII,  p.  483. 

6243.  Jubert  de  Bouville  (André).  Mémoire  sur  la  généralité 
d'Orléans,  1698,  largement  utilisé  par  Ch.  de  Beaucorps,  Mém. 
Soc.  Or!.,  1911,  t.  XXXIII,  p.  37  et  sq.  :  —  v.  n°  6216.  —  La 
partie  relative  au  Vendômois  a  été  pub.  p.  Trémault,  BuL  Soc. 
Vendôm.,  1866,  t.  V,  p.  141  et  194  :  sur  les  diverses  matières 
traitées  l'intendant  donne  des  indications  intéressantes  et  des 
chiffres.  —  Un  subdélégué,  Jean  Mercier,  est  probablement  l'au- 
teur du  Mémoire  sur  Vélection  de  Pithiviers  en  1698,  pub.  p.  J. 
Devaux,  Ann.  Soc.  Gât.,  1889,  t.  VII,  p.  112  :  travail  incomplet, 
mais  curieux,  différent  de  celui  de  l'intendant  qu'il  était  chargé 
de  renseigner  :  la  division  adoptée  est  la  description  par  localités 
et  l'indication,  pour  chacune,  de  renseignements  de  toutes  sortes. 

6244.  Phélypeaux  (Jean),  1646-1711.  Mémoire  sur  la  généra- 
lité de  Paris,  1698,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Mémoire  des  inten- 
dants..., Paris,  t.  I,  1881,  in-i°  (C.  D.  I.). 

Le  frère  de  Louis  de  Pontchartram  fut  intendant  de  Paris  de 
1691    à    1709.    D'après   Boulainvilliers,   le  mémoire  est  très  mau- 
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vais  :  selon  Boislisle,  l'auteur  véritable  serait  Pierre  Rolland,  sieur 
de  Parthenay,  trésorier  de  France,  général  des  finances  et  grand 
voyer  en  la  généralité  de  Paris  (f  1712).  L'ordre  du  questionnaire 
n'a  pas  été  observé  :  géographie,  état  de  l'Église,  gouvernement 
militaire,  population,  justice,  finances,  économique,  maisons 
royales  et  châteaux.  La  chronologie  est  défectueuse  ;  la  confusion 
des  noms,  fréquente.  Toutefois  des  renseignements  précis  d'ordre 
statistique.  Edition  critique  avec  de  nombreuses  pièces  en  appen- 
dice. —  Un  des  travaux  qui  ont  servi  à  la  confection  de  ce  mé- 
moire est  le  rapport  du  subdélégué  de  l'élection  de  Provins,  pub. 
p.  A.  de  Boislisle,  Idem,  p.  750  :  le  questionnaire  est  suivi  article 
par  article  :  les  statistiques  sont  précises. 

6245.  Maupeou  d'Ableiges  (Gilles),  1650?-1727.  Mémoire  con- 
cernant la  province  du  Poitou,  1698,  pub.  p.  Dugast-Matifeux, 
État  du  Poitou  sous  Louis  XIV,  Fontenay-le-Comte,  1865,  in-8°, 
p.  393-427. 

Intendant  du  Poitou  de  1695  à  1703,  l'auteur  de  ce  travail, 
qui  ne  parait  pas  avoir  connu  celui  de  Colbert  de  Croissy  (n° 
61961,  s'est  borné  à  dresser  une  statistique  :  Boulainvilliers  a 
remanié  ce  mémoire.  —  Cf.  A.  Leroux,  But.  Soc.  Lim.,  1885,  t. 
XXXI I,  p.  259.  —  Un  des  rapports,  qui  ont  servi  à  la  rédaction 
du  mémoire  de  l'intendant,  est  celui  composé  par  l'avocat  Sa- 
muel Levesque  sur  l'élection  de  Saint-Maixent  et  pub.  p.  A. 
Richard,  Mém.  Soc.  D.  S.,  1873-4,  t.  XXXIII,  p.  1-190  :  par  pa- 
roisses, statistique  développée  et  précise,  complétée  avec  les 
documents  ajoutés  par  l'éditeur. 

6246.  Lebret  (Pierre  Cardin),  16397-1710.  Mémoire  sur  la 
Provence,  1698,  largement  utilisé  par  Marchand,  Un  intendant 
sous  Louis  XIV,  étude  sur  V administration  de  Lebret  en  Pro- 
vence. Paris,  1889,  in-8°.  Deux  rédactions  successives  de  ce  mé- 
moire. —  V.  n°  1220. 

6247.  Sanson  (Claude  Joseph),  intendant  de  Soissons.  Une  par- 
tie de  son  mémoire  de  1698  a  été  utilisée,  pour  l'élection  de  Châ- 
teau-Thierry, p.  A.  Corlieu,  Ann.  Soc.  Château-Thierry,  année 
1873  'paru  en  1874),  p.  249. 

6248.  Le  Clerc  du  Flécher  a  y.  Mémoire  sur  le  comté  de  Laval, 
169*,  Laval,  1888,  in-8°,  106  p. 
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Ce  mémoire  d'un  avocat  fiscal  au  siège  de  Laval  a  été  rédige 
pour  l'intendant  de  la  généralité  de  Tours.  Si  le  plan  est  peu  mé- 
thodique, les  renseignements  sont  nombreux  et  utiles.  L'auteur, 
bien  informé,  entre  dans  les  détails  et  traite  les  questions  sui- 
vantes :  géographie,  ressources,  population,  clergé,  noblesse, 
justice,  magistratures,  agriculture,  industrie  et  commerce,  douanes, 
péages,  gabelle,  étapes,  logement,  etc.,  chemins  et  ponts,  foires 
et  marchés.  Il  n'est  pas  exagéré  de  considérer  comme  remar- 
quable ce  travail  non  daté,  mais  probablement  composé  en  1698. 

6249.  Barkntin  (Charles  Honoré  de).  Mémoire  concernant  la 
situation  de  la  Flandre  maritime  en  1699,  pub.  p.  A.  De  Saint- 
Léger,  Ann.  Est  et  Nord,  1907,  t.  ITT. 

Mémoire  particulier  composé  afin  d'obtenir  des  conditions 
meilleures  pour  le  commerce  de  Dunkerque  :  sur  ces  circons- 
tances, v.  Pierre  Faulconnier,  Description  historique  de  Dun- 
kerque, Bruges,  1730,  in-f°,  t.  II,  p:  213.  L'auteur  trace  un  tableau 
excellent  du  commerce  intérieur  et  extérieur  de  la  Flandre  mari- 
time et  fournit  des  indications,  intéressantes  par  leur  précision, 
sur  l'agriculture  et  l'industrie. 

6250.  Le  Pelletier  de  La  Houssaye  (Félix).  Mémoire  sur  la 
généralité  de  Montauban,  1699,  ext.  pub.  p.  J.  J.  M.  Morel,  Rev. 
Com,.,  1886,  t.  II,  p.  80.  Cet  extrait  concerne  les  élections  de  Com- 
minges  et  de  Rivière-Verdun,  le  pays  de  Nébouzan  et  les  Quatre- 
Vallées  :  renseignements  parfois  assez  succincts  fournis  par  cet 
intendant  sur  la  plupart  des  points  fixés  par  le  questionnaire.  — 
Un  autre  extrait  a  été  pub.  p.  Combarieu,  Annuaire  du  Lot.  1897, 
3e  partie,  p.  1  :  il  a  trait  aux  élections  de  Montauban,  de  Cahors 
et,  de  Figeac  :  indications  assez  étendues,  statistiques  précieuses  : 
pour  le  reste,  l'exactitude  est  parfois  contestable.  L'éditeur  ne 
dit  pas  si  ce  mémoire  est  dû  à  l'intendant  ou  à  un  subordonné. 

6251.  Marouys  (André  de).  Mémoire  sur  la  Franche-Comté, 
1700-2,  pub.  p.  Pigallet,  Paris,  1914,  in-8°,  143  p. 

D'après  l'éditeur,  l'auteur  de  ce  travail  serait  l'intendant  lui- 
même  :  d'après  Gauthier,  ce  serait  l'avocat  Muyard  de  Moirans. 
Ce  mémoire  a  été  postérieurement  retouché  puisqu'il  y  est  fait 
allusion  à  des  faits  de  l'année  1717.  Il  est  sec,  sans  idées  générales 
et  sans  vues  d'ensemble  :  c'est  une  «  sommaire  description  de  la 
province  ».  La  géographie  est  traitée  rapidement   :  peu  d'indica- 
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Wons  sur  le  gouvernement  militaire  :  brièveté  au  point  de  vue  éco- 
nomique. 

6252.  Le  Pelletier  de  La  Houssaye  (Félix).  Mémoire  de  Vétat 
présent  de  V Alsace,  1701,  1703  ou  1707,  pub.  p.  H.  Weisgerber, 
Rev.  Als.,  1897,  p.  433-459,  et  1898,  p.  26-46,  et  par  Boulainvilliers 
(inexactitudes). 

Intendant  d'Alsace  de  1700  à  1716,  le  futur  contrôleur  général 
s'est  borné  à  modifier  le  travail  de  La  Grange,  (n°  6221)  :  il  a 
seulement  suivi  un  nouvel  ordre  de  matières,  et  ajouté  quelques 
indications,  p.  ex.  sur  le  gouvernement  militaire  :  il  est  bref  sur 
la  géographie,  la  situation  religieuse  et  le  commerce  :  il  ne  dit 
rien  de  l'industrie. 

Voir:  —  H.  Weisgerber.  L'Alsace  au  commencement  <ln  XVIIIe  siècle, 
Neuillv  et  Belfort,  1897-8:  —  Ch.  Pfister.  Rev.  hist.,  1916,  t.  CXXIII, 
p.  58-9. 

6253.  Lebret  (Cardin).  Mémoire  sur  le  Béarn  et  la  Basse- 
Navarre,  pub.  p.  Soulice,  Bul.  Soc.  Pau,  1905,  2e  série,  t.  XXXIII, 
p.  55  et  sq. 

Intendant  de  Béarn  du  3  avril  1701  au  24  juillet  1704,  succes- 
seur de  son  frère  en  Provence,  Lebret  commence  son  mémoire 
par  une  longue  notice  historique  :  il  expose  ensuite,  souvent  avec 
précision,  chacun  des  points  indiqués  dans  le  questionnaire.  Son 
mémoire  est  beaucoup  plus  détaillé  que  celui  de  Pinon  (n°  6226). 

6254.  Sur  l'intendance  de  Claude  Le  Blanc  dans  la  Flandre 
maritime  de  1708  à  1715,  v.  n°  1284,  et  Herlaut,  Bul.  Un.  Faulc, 
1927,  t.  XXV,  p.  1-200. 

6255.  Lamoignon  de  Courson  (Guillaume  Urbain  de),  1674-1742. 
Mémoires  sur  la  généralité  de  Bordeaux,  1715,  pub.'  p.  Faugère- 
Dubourg,  Rev.  Ag.,  1884,  t.  XI,  et  1885,  t.  XII,  et  p.  Milliès-La- 
croix,  Bul  Soc.  Borda,  1928,  t.  LU,  p.  158-170. 

Intendant  de  Guyenne  de  1709  à  1720,  Lamoignon  a  composé 
ces  mémoires  sur  la  demande  du  duc  du  Maine.  Les  extraits, 
dans  la  première  publication,  concernent  principalement  l'Age- 
nais  :  après  avoir  donné  une  idée  générale  de  l'intendance  de 
Bordeaux,  l'auteur  examine  l'état  ecclésiastique,  le  gouvernement 
militaire,  la  justice,  les  finances  et  le  commerce  :  dans  un  style 
lourd,  il  montre  que  la  misère  et  la  désolation  existent  partout, 
et  il  n'est  pas  indulgent  pour  ses  administrés.   Dans  la  seconde 
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publication,  les  extraits  portent  sur  la  géographie,  la  ville  de  Dax, 
le  clergé,  les  juifs  commerçants,  les  idées  des  peuples  sur  les 
cagots   :  l'intérêt  est  variable. 

6256.  Gervais  (Jean).  Mémoire  sur  VAngoumois,  pub.  p.  G. 
Babinet  de  Rencogne,  Paris,  1864,  in-8°. 

Bien  que  ce  mémoire  d'un  lieutenant  criminel  au  présidial 
d'Angoulôme,  maire  de  cette  ville,  soit  de  1725-6,  il  peut  servir 
pour  les  dernières  années  du  règne  de  Louis  XIV,  sur  lesquelles 
il  renseigne  parfois.  C'est  un  travail  très  sérieux,  œuvre  d'un 
homme  qui  connaît  à  fond  le  pays.  L'édition  est  bonne. 

6257.  Boulainvilliers  (Henri,  comte  de),  1658-1722.  État  de  la 
France  dans  lequel  on  voit  tout  ce  qui  regarde  le  gouvernement 
ecclésiastique,  le  militaire,  la  justice,  les  finances,  le  commerce, 
les  manufactures,  le  nombre  des  habitants,  et  en  général  tout  ce 
qui  peut  faire  connaître  à  fond  cette  monarchie...,  Londres.  1727-8, 
in-f°,  3  vol.  —  A  ut.  édit.  :  1737,  1752. 

Boulainvilliers  a  eu  communication  des  mémoires  composés 
par  les  intendants  à  la  suite  de  la  circulaire  de  1697.  Dans  sa 
préface,  il  se  plaint  de  leur  insuffisance  qu'il  attribue  à  l'igno- 
rance, l'inapplication  ou  la  paresse  de  ceux  qui  les  ont  dressés. 
Aussi  a-t-il  pris  des  libertés  avec  les  textes,  «  réparant  les  fautes 
et  les  omissions,  soit  en  suppléant,  soit  en  corrigeant,  sans  relever 
les  erreurs,  sauf  celle  de  la  morale  »,  condensant  et  résumant  les 
renseignements  fournis  par  le  texte  officiel.  Le  tome  I  comprend 
les  Mémoires  sur  l'histoire  du  gouvernement  de  la  France  dès 
le  commencement  de  la  monarchie  et  les  extr.  des  mémoires  des 
généralités  de  Paris,  Picardie,  Soissons,  Orléans,  Trois-Ëvèchés, 
Lorraine,  Champagne,  Franche-Comté,  Alsace  et  Flandre.  Le 
tome  II  contient  la  suite  et  la  fin  des  extr.  des  mémoires  pour  les 
généralités  de  Rouen,  Caen,  Alençon,  Perche,  Bretagne,  Poitiers, 
La  Rochelle,  Limoges,  Tours,  Bourges,  Bourbonnais,  Riom.  Mon- 
tauban,  Perpignan,  Bordeaux,  Pau,  Lyon,  Dauphiné,  Provence, 
Languedoc.  Dans  le  tome  III  sont  des  Lettres  sur  les  anciens  par- 
lements de  France  que  l'on  nomme  États-Généraux,  un  Abrégé 
chronologique  de  l'histoire  de  France,  les  Mémoires  présentés 
au  duc  d'Orléans,  et  la  Table  générale  des  matières.  —  V.  A.  de 
Boislisle,  Ann.  Soc.  H.  F.,  1873,  t.  X,  p.  155  :  —  H.  Sée,  Les  idées 
politiques  en  France  au  XVIIe  siècle,  p.  271  ;  —  n°  6557. 
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Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe:  —  Nos  937.  1002,  1056,  1074, 
1119,  1210,  6137,  6163;  —  Astre.  Mém.  Acad.  Tout,  1859-1861.  1868, 
1871,  et  Rec.  Acad.  Lég.  Tout.,  1873,  t.  XXII,  p.  185  (Languedoc)  ;  —  P. 
Raymond,  Notice  sur  l'intendance  en  Béarn  et  sur  les  états  de  cette  pro- 
vince, Paris,  1865,  in-4°  ;  —  J.  Ferrand,  Mém.  Acad.  Caen,  1873,  p.  308;  — 
L.  Creutzer,  Des  intendants  de  Lorraine  et  de  leur  action  sur  l'instruction 
primaire,  Nancy,  1881,  in-8°  :  —  Avenel,  Rev.  hist.,  1889,  t.  XL,  p.  241, 
et  1890,  t.  XLI,  p.  38  (Richelieu)  ;  —  A.  Barbier,  Les  intendants  du 
Poitou,  Poitiers,  1885.  in-8°.  15  p.  (conférence)  :  —  A.  Des  Cilleuls, 
C.  R.  A.  S.  M.  P.,  1911,  2e  semestre,  t.  CLXXVI,  p.  405-418;  —  S.  Canal, 
Ann.  Bret.,  t.  XXVII  et  sq.  ou,  à  part,  Paris,  1911,  in-8°  ;  —  Crémieux, 
Marseille  et  la  royauté  pendant  la  minorité  de  Louis  XIV,  Paris.  1917, 
in-8°,  p.  115,  467  et  sq.  (Provence)  ;  —  A.  de  Boislisle,  édit.  des  Mém. 
de  Saint-Simon,  t.  III,  p.  509-516;  —  J.  Ficheroulle,  Notes  et  documents 
relatifs  aux  intendants  de  la  Flandre,  Bailleul,  1912,  in-8°,  18  p.  :  — 
A.  Dufresne,  Bul.  Soc.  Moselle,  1858,  t.  I,  p.  61  (Trois-Ëvêchés)  :  — 
E.  Esmonin,  Bul.  Soc.  hist.  mod.,  1907-10,  t.  II,  p.  122,  —  1931.  juin, 
p.  54,  et  Rev.  hist.  mod.,  1932,  mai-juin,  p.  272;  —  G.  Pages,  Essai  sur 
l'évolution  des  institutions  administratives  en  France  du  commencement 
du  XVIe  siècle  à  la  fin  du  XVIIe,  Paris,  1932.  in-8°,  76  p.  (ext.  de 
Rev.  hist.  mod.).  —  Sur  les  subdélégués:  —  A.  Baudouin,  Mém.  Acad. 
Tout.,  1882.  8e  série,  t.  IV.  p.  282;  —  L.  Milhac.  Les  subdélégués  en 
Champagne  sous  l'ancien  régime,  Paris.  1911,  in-8°.   107  p.   (bibliog.)  . 


III.  —  ORDONNANCES 

6258.  Fontanon  (Antoine).  Les  édits  et  ordonnances  des  rois 
de  France  depuis  Louis  VI  dit  le  Gros  fusques  à  présent,  Paris, 
1580.  —  Aut.  édit,  :  1611,  1  tomes  en  3  vol.  in-f°. 

Ce  recueil,  composé  par  un  avocat  au  Parlement  de  Paris  avec 
l'aide  de  Pierre  Pithou,  a  été  continué  jusqu'en  1611  par  Gabriel 
Michel  de  La  Rochemaillet,  Il  a  été  établi  pour  faciliter  la  tâche 
des  parlementaires  et  des  avocats.  Aussi  est-il  disposé  par  ordre 
de  matières,  de  telle  sorte  que  les  ordonnances  sont  morcelées. 
D'autre  part,  la  transcription  est  souvent  défectueuse,  et  la  con- 
fusion dans  les  titres  entre  ordonnances,  édits,  déclarations  ou 
lettres  patentes,  n'est  pas  toujours  évitée.  Enfin  seuls  les  actes 
royaux  les  plus  importants  sont  mentionnés  :  il  y  en  a  peu  pour 
le  xviie  siècle. 

6259.  Guénois  (Pierre).  La  grande  conférence  des  ordonnances 
et  édits  royaux,  distribuée  en  XII  livres.  Paris,  1596,  in-f°.  —  Aut. 
édit.  :  1620,  par  Laurent  Bouchel,  avocat  au  Parlement,  in-f°, 
1772  p.  plus  la  table,  —  1677,  in-f°. 
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Même  genre  que  l'ouvrage  précédent  :  destiné  plus  encore  aux 
praticiens  et  contenant  surtout  des  actes  de  législation  civile  et 
criminelle. 

6260.  Corbin  (Jacques).  Code  Louis  Xlll  contenant  ses  ordon- 
nances et  arrêts  de  ses  cours  souveraines,  Paris,  1628,  2  tomes 
en  un  vol.  in-f°,  792  et  599  p.,  plus  la  table. 

Conseiller  et  maître  des  requêtes  de  la  reine,  avocat  au  Parle- 
ment,  l'auteur,  en  termes  ampoulés,  dédie  son  recueil  au  roi.  Chez 
lui,  les  actes  ne  sont  pas  morcelés,  et  des  tables  facilitent  les 
recherches.  Dans  le.  tome  I,  sont  les  ordonnances  ((concernant 
l'ordre  de  la  justice  »  :  dans  le  tome  II,  celles  «  regardant  le 
domaine  et  les  droits  de  la  couronne  ».  Corbin,  après  avoir  cri- 
tiqué ses  prédécesseurs  et  déclaré  vouloir  faire  mieux  qu'eux, 
publie  non  seulement  les  actes  de  Louis  XIII  jusqu'en  1627,  mais 
des  actes  antérieurs  pour  servir  de  commentaires. 

6261.  Ordonnance  de  Louis  XIII  sur  les  plaintes  et  doléances 
faites  par  les  députés  des  États  de  son  royaume,  convoqués  et 
assemblés  dans  la  ville  de  Paris  Van  161  i  et  1615,  et  sur  les  avis 
donnés  à  Sa  Majesté  par  les  assemblées  des  notables  tenues  à 
Rouen  en  Van  1617  et  à  Paris  Van  1626,  publiés  en  Parlement  le 
15  janvier  1629,  Paris,  1629,  in-8°,  303  p. 

C'est  le  Code  Michau,  ainsi  appelé  parce  que  le  garde  des 
sceaux,  Michel  de  Marillac,  en  fut  l'instigateur.  Ses  461  articles 
touchent  à  toutes  les  branches  de  l'administration.  Il  fallut  un  lit 
de  justice  pour  obliger  le  Parlement  de  Paris  à  l'enregistrer  :  la 
harangue,  prononcée  à  cette  occasion  par  Marillac,  est  dans  le 
Mercure,  t.  XV. 

6262.  Néron  (Pierre)  et  Girard  (Etienne).  Les  édits  et  ordon- 
nances drs  très  chrétiens  rois  François  Ier,  Henri  H...,  avec  anno- 
tations, apostilles  et  conférences  sous  chacun  article.  La  quatrième 
édition  de  ce  recueil,  dû  à  deux  avocats  au  Parlement,  parut  en 
1635,  in-8°.  Vinrent  ensuite  des  éditions  en  1647,  1656  et  1666,  en 
divers  formats.  Jusqu'à  cette  date  les  actes  sont  rangés  par  ordre 
de  matières.  En  1720,  Claude  Ferrière  et  Eusèbe  Laurière, 
publièrent  une  dernière  édition  en  2  vol.  in-f°  sous  le  titre  de 
Recueil  d'édits  et  ordonnances  royaux,  augmenté  d'un  très  grand 
nombre  d'ordonnances  et  de  quantité  de  notes,  conférences  et  com- 
me ni dires.  Tci  les  ordonnances  sont  reproduites  selon  l'ordre  chro- 
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nologique  et  tout  entières,  avec  des  extraits  de  commentateurs 
connus.  Malgré  son  étendue,  ce  recueil,  lui  aussi,  comporte  beau- 
coup de  lacunes. 

6263.  Nau  (Jean).  Abrégé  des  ordonnances  royales  par  ordre 
alphabétique  avec  annotations  et  conférences  sur  plusieurs  arti- 
cles, 3e  édit.,  Paris,  1664,  in-4°,  640  p. 

Le  dessein  de  ce  conseiller  au  Parlement  a  été  de  «  réduire  en 
abrégé,  avec  un»  ordre  facile  à  trouver  et  à  retenir,  tout  ce  qui  est 
présentement  observé  des  ordonnances  de  ce  royaume  ».  Il  dresse 
une  table  chronologique  des  ordonnances  jusqu'à  l'année  1648. 
Puis  c'est  le  dictionnaire  alphabétique  :  pour  chaque  terme,  sont 
donnés  des  extraits  des  ordonnances. 

6264.  Blanchard  (Guillaume).  Compilation  chronologique  conte- 
nant un  recueil  abrégé  des  ordonnances,  édits,  déclarations  et  let- 
tres patentes  des  rois  de  France,  Paris,  1688,  in-4°.  —  Aut.  édit. 
augmentée  :  1715,  in-f°,  2  vol. 

Cet  avocat,  érudit  et  scrupuleux,  a  rédigé  ce  travail  pour  son 
usage  personnel  et  celui  de  ses  confrères.  Cette  table  contient, 
depuis  Hugues  Capet  jusqu'à  la  mort  de  Louis  XIV,  l'indication 
de  20.000  ordonnances  ou  actes  royaux  et  l'auteur  ne  se  flatte  pas 
que  son  dénombrement  soit  complet,  malgré  des  recherches  cons- 
ciencieuses dans  les  archives,  registres  du  Parlement,  mémoriaux 
de  la  Chambre  des  comptes,  recueils  divers. 

6265.  Chasles  (François  Jacques).  Dictionnaire  chronologique 
et  historique  de  justice,  police  et  finances,  par  ordre  de  matières, 
contenant  Vindication  des  édits,  déclarations,  lettres  patentes  et 
arrêts  du  Conseil  d'État,  rendus  depuis  Van  600  jusques  et  compris 
1720,  Paris,  1725,  in-f°,  3  vol. 

La  source,  à  laquelle  a  puisé  cet  avocat  au  Parlement,  est  cons- 
tituée par  les  greffes  des  cours  souveraines.  L'ordre  adopté  est 
celui  des  matières,  rangées  alphabétiquement  :  dans  chacune 
d'elles,  énumération  de  documents  de  toutes  sortes  :  justice,  fer- 
miers généraux,  aides,  gabelles,  villes  et  communautés,  univer- 
sités, académies,  noblesse,  église,  armée,  marine,  commerce,  etc. 
C'est  un  utile  instrument  de  travail  pour  les  praticiens. 

6266.  Pijon  (J.i.  Recueil  des  édits,  déclarations  et  ordonnances 
du  roi,  arrêts  du  Conseil,  du  Parlement  de  Toulouse  et  autres  cours, 
concernant   Vordre  judiciaire   et   les   matières   publiques    les   plus 

S.    H.    F.    XVII.    —    ANDRÉ    7.  -  14 


210  HISTOIRE    ADMINISTRATIVE 

importantes,   depuis    1539  jusqu'en   1784-,    Toulouse,    1782-4,   in-4% 
7  vol.,  et  supplément,  1786. 

Les  matières  traitées  sont  excessivement  nombreuses  :  p.  ex. 
aides,  banque,  eapitation,  collecteurs,  commerce,  dîme,  domaine, 
fermes,  gabelles,  grains,  manufactures,  monnaies,  rentes,  tailles, 
etc.  Le  supplément  contient  les  grandes  ordonnances  du  roi  de 
1536  à  1681. 

6267.  Recueil  général  des  anciennes  lois  françaises  depuis  Van 
hW  jusqu'à  la  révolution  de  1789,  pub.  p.  Isambert,  Jourdan, 
Decrusy  et  Taillandier,  Paris,  1822-7,  in-8°,  29  vol. 

Pour  le  xvne  siècle.,  v.  les  volumes  XVI-XX.  —  C'est  le  recueil  le 
plus  maniable  de  tous,  auquel  les  historiens  de  la  France  moderne 
sont  tenus  de  recourir.  Les  éditeurs  sont,  tous,  des  avocats,  d^esprit 
pratique,  qui  ont  été  conduits  à  «  entreprendre  un  recueil  général 
de  la  législation  monarchique  française  pour  servir  à  la  confection 
des  lois  par  les  législateurs  de  la  Restauration,  à  leur  interpréta- 
tion par  les  jurisconsultes  et  les  avocats,  tous  les  hommes  en  un 
mot  livrés  à  la  pratique  des  lois  ».  De  là,  fatalement,  un  choix,  un 
«  triage  »  parmi  les  documents,  et,  en  conséquence,  de  graves 
lacunes,  auxquelles  s'ajoutent  de  nombreuses  inexactitudes,  sou- 
vent signalées.  —  V.  les  notices  de  MM.  Aucoc  et  Emile  Bour- 
geois, indiquées  en  note  dans  l'introduction  de  ce  chapitre  ;  — 
Aucoc,  Le  Conseil  d'État  avant  et  depuis  1789,  Paris,  1876,  in-8°  ; 
—  Lamé-Fleury,  De  la  législation  minérale  sous  V ancienne  monar- 
chie, Paris,  1857,  in-8°.  Dans  ces  ouvrages  sont  signalées  avec  pré- 
cision les  omissions  du  Recueil  d'Isambert. 

6268.  Ordonnance  des  eaux  et  forêts  (1669),  v.  n°  5545.  —  Pour 

les  ordonnances  sur  la  justice,  l'armée,  la  marine,  v.  les  paragra- 
phes ci-dessous. 

IV.  —  JUSTICE  f1) 
1°  Ouvrages  généraux 

6269.  Du  Noyer  (François),  sieur  de  Saint-Martin.  Articles  que 
présente  au  roi  F.  D.  N.  pour  établir  une  compagnie  afin  de  rendre 
la  justice  gratuitement  en  France  et  régler  les  bénéfices,  ôter  la 

1.  Pour  les  Cours  des  comptes,  des  aides,  des  monnaies,  v.  ci-après 
paragraphe  Finances;  —  pour  la  connétablie  et  la  maréchaussée,  v.  ci- 
après  paragraphe  Armée. 
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vénalité  des  offices  et  charges,  avec  les  moyens  pour  y  parvenir, 
approuvés  par  les  États-Généraux,  naguère  tenus  en  la  ville  de 
Paris,  Paris,  1616,  in-8°,  42  p. 

Ce  réformateur,  qui  s'attaqua  à  toutes  sortes  de  matières,  en 
particulier  à  la  situation  économique,  traite  ici  de  la  justice  et  des 
finances  à  la  fois.  Il  est  partisan  de  la  suppression  de  la  vénalité 
par  remboursement.  Puis  sera  constituée  une  compagnie  qui  ne 
touchera  pas  d'épices,  rendra  la  justice  sans  frais  et  dont  les  offi- 
ciers serviront  pendant  six  mois  seulement.  Exposé  confus  d'où 
émergent  quelquefois  des  idées  nouvelles. 

6270.  Chappi  zeai;  (Charles).  Traité  des  diverses  juridictions  de 
France,  des  évocations,  règlement  de  juges,  privilèges  de  juridic- 
tions..., Paris,  1618,  in-8°,  126  p.  —  Aut.  édit.  :  —  Paris,  1620,  in-8°, 
vin-207  p.,  —  Lyon,  1626,  in-12°,  167  p. 

«  Je  me  suis  contenté,  dit  cet  avocat  au  Conseil  du  roi,  parlant 
de  chacune  juridiction  en  particulier,  de  traiter  simplement  son 
établissement  et  ce  qu'elle  doit  connaître  selon  les  ordonnances  de 
nos  rois  ».  Son  exposé  porte  sur  le  Grand  Conseil,  la  prévôté  de 
l'hôtel,  les  prévôts  des  maréchaux,  Parlements,  Grands  jours, 
chambres  de  l'édit,  requêtes,  baillis  et  sénéchaux,  présidiaux,  juri- 
dictions ecclésiastiques,  juges  de  la  bourse,  chambres  de  com- 
merce, table  de  marbre,  amirauté,  trésoriers  de  France,  cours  des 
monnaies,  des  aides,  etc.  En  tout,  34  chapitres  où  l'exposé  est  fort 
succinct. 

6271.  Rymon  (Emmanuel  Philibert  de).  Traité  de  la  juridiction 
royale  et  des  cas  royaux  et  privilégiés  d'icelle,  desquels  les  juges 
châtelains,  prévôts,  baillis,  lieutenants,  sénéchaux,  présidiaux  et 
tous  autres  magistrats  royaux  connaissent  tant  en  première  ins- 
tance que  de  cause  d'appel,  entre  ecclésiastiques,  nobles  et  plé- 
béiens privativement,  et  à  Vexclusion  de  tous  les  officiers  des  sei- 
gneurs haut  justiciers  de  ce  royaume,  Paris,  1618,  in-8°,  99  p. 

Le  lieutenant  général  f/our  le  roi  en  Charolais  a  écrit  sur  l'ordre 
de  Louis  XIII.  Il  énumère  les  cas  royaux,  cite  en  marge  les  lois 
et  les  jurisconsultes  :  à  titre  d'exemple,  il  donne,  à  la  fin,  des 
extraits  des  registres  des  Parlements  de  Paris  et  de  Bourgogne. 
Lecture  ardue. 

6272.  Girard  (E.)  :  n°  6152.  —  Comparer  avec  les  Tablettes 
de  Thémis  (Paris,  1755,  in-12°,  2  vol.),  attribuées  par  P>arbier  à 
Louis  Chasot  de  Nantigny. 
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6273.  Recueil  des  édits...  concernant  la  justice  et  les  personnes 
qui  t'administrent,  Paris,  1638,  in-4°.  Recueil  officiel  publié  par 
l'ordre  du  chancelier.  —  Aut.  édit.  :  1682  (Michel  Le  Tellier),  1690 
(Boucherat),  1712  (Louis  Pontchartrain). 

6274.  Nouveau  recueil  des  édits...  rendus  depuis  François  /Pr 
jusqu'à  présent  concernant  ce  qui  doit  être  observé  pour  V admi- 
nistration de  la  justice,  Paris,  1664,  in-12°. 

6275.  Domat  (Jean).  Mémoire,  1664,  extr.  pub.  p.  F.  Monnier, 
Le  chancelier  d'Aguesseau,  Paris,  sd.,  in-8°,  append.  6. 

J bornât,  avocat  du  roi  au  présidial  de  Clermont-Ferrand,  écrivit 
sou  mémoire  pendant  la  tenue  des  Grands  jours  d'Auvergne.  Il 
signale  les  abus  et  indique  les  remèdes.  Les  extr.  publiés  sont 
courts,  mais  utiles  pour  étudier  la  question  de  la  réformation  de 
la  justice  qui  se  pose  alors. 

6276.  Colbert.  Mémoire  sur  la  réformation  de  la  justice,  pub. 
dans  lier,  rétr.,  2e  série,  t.  IV,  p.  248,  et  p.  P.  Clément,  Lettres  et 
instructions  de  Colbert,  t.  VI,  p.  5-13  ;  —  complété  par  les  Notes 
pour  M.  de  Comont,  Jd.,  p.  13-14. 

La  date  du  mémoire  est  le  15  mai  1665.  Le  ministre  indique  la 
façon  dont  on  devra  procéder  et  les  noms  des  membres  de  la 
future  commission  :  il  fixe  enfin  le  programme  des  matières  à 
traiter. 

6277.  Procès-verbal  des  conférences  tenues  devant  Louis  XIV 
pour  la  réformation  de  la  justice,  pub.  p.  P.  Clément,  Let.  et  inst. 
de  Colbert,  t.  VI,  append.  v,  p.  369.  Le  titre  exact  du  manuscrit 
est  :  Délibération  du  conseil  de  la  réformation  de  la  justice.  Il  s'agit 
en  effet  seulement  des  séances  royales  qui  se  tinrent  en  septembre- 
octobre  1665. 

6278.  Extrait  abrégé  des  mémoires  de  MM.  du  conseil  pour  la 
réformation  de  la  justice,  pub.  p.  P.  Clément,  ld.,  t.  VI,  p.  18-22. 
Ces  extraits  sont  tirés  des  mémoires  du  conseiller  clerc  au  Parle- 
ment Charles  d'Aligre  (f  1695)  et  des  conseillers  d'État  Lemattre 
de  Bellejamme  (f  1666),  Claude  Gobelin  (f  1666),  Louis  Boucherat 
(futur  chancelier),  Alexandre  de  Sève,  Laisné  de  La  Marguerie 
(f  1680),  Michel  de  Marillac  (f  1681  père  de  l'intendant  du  Poitou) 
et  Pussort  (oncle  de  Colbert). 
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6279.  Procès-verbal  des  conférences  tenues  par  ordre  du  roi 
pour  V examen  des  articles  de  V ordonnance  civile  du  mois  d'avril 
1667  et  de  l'ordonnance  criminelle  du  mois  d'août  1670,  pub.  p. 
Claude  Brossette,  Lille  [Lyon],  1697,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  —  Louvain 
[Lyon],  1700  ;  —  Paris,  1709,  1724,  1740,  1776  (la  meilleure). 

Ce  procès-verbal  a  été  rédigé  par  le  greffier  Joseph  Foucault, 
père  de  l'intendant.  «  Ce  livre,  lit-on  dans  l'avertissement,  contient 
l'histoire  secrète  de  l'ordonnance  civile  et  de  l'ordonnance  crimi- 
nelle :  l'on  y  découvre  non  seulement  les  motifs  généraux  de  ces 
ordonnances,  mais  on  y  trouve  encore  les  raisons  particulières  de 
chacun  des  articles  ».  Pussort  est  un  «  grand  homme  »,  Guillaume 
de  Lamoignon  l'«  âme  de  la  conférence  »,  et  l'avocat  général  Talon 
a  fait  preuve  d'une  «  profonde  érudition  et  solidité  de  jugement  ». 
Les  paroles  des  commissaires  sont  résumées.  En  réalité,  ce  procès- 
verbal  met  en  lumière  l'hostilité  du  conservateur  Lamoignon  et  du 
progressiste  Pussort. 

Voir:  —  F.  Monnier.  Guillaume  de  Lamoignon  et  Colbert,  Paris,  1862, 
in-8°,  175  p.;  —  E.  Duval,  Lu  préparation  des  ordonnances  de  1667  et  de 
1670  et  Guillaume  de  Lamoignon,  Paris,   1897,  in-8°,   108  p. 

6280.  Ordonnance  donnée  à  Saint-Germain-en-Laye  au  mois 
d'avril  1667,  Paris,  1667,  in-4°,  222  p.,  plus  tables.  —  Code  de  procé- 
dure civile  en  35  titres  subdivisés  en  articles. 

6281.  Ordonnance  donnée  à  Saint-Germain-en-Laye  au  mois 
d'août  1670,  Paris,  1670,  in-4°,  165  p.,  plus  tables.  —  Code  de  procé- 
dure criminelle  en  28  titres' subdivisés  en  articles. 

6282.  Ordonnances  données  à  Saint-Germain-en-Laye  au  mois 
de  mars  1673,  Paris,  1673,  in-4°,  120  p.,  plus  table.  —  Code  mar- 
chand en  12  titres  divisés  en  articles  :  en  plus,  des  règlements  et 
diverses  formules.  —  V.  n°  5878.  —  Sur  la  préparation,  v.  le 
Procès-verbal  d'une  séance  de  la  commission,  tenue  chez  Pussort 
le  4  février  1671,  pub.  p.  H.  Lévy-Bruhl,  Rev.  droit,  décembre 
1931  :  document  très  important. 

Ces  grandes  ordonnances  ont  donné  lieu  à  des  traités  et  à  des 
commentaires,  que  l'historien  peut  utiliser  et  dont  les  principaux 
sont  les  suivants. 

6283.  Bornier  (Philippe).  Conférences  des  ordonnances  de 
Louis  XIV  avec  les  anciennes  ordonnances  du  royaume,  le  droit 
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et  les  arrêts,   annotations   et  décisions  importantes,   Paris,    1678. 
in-4°.  —  Aut.  édit.  :  1694,  1703,  1719,  1737,  etc. 

L'auteur  est  conseiller  du  roi,  lieutenant  particulier  en  la  séné- 
chaussée, gouvernement  et  siège  présidiai  de  Montpellier.  Son 
ouvrage  comprend  deux  parties.  Dans  la  première  sont  traitées  les 
matières  civiles  :  dans  la  seconde,  les  matières  criminelles,  les 
duels,  le  règlement  des  maréchaux  de  France,  le  commerce,  la 
procédure  du  conseil. 

6284.  Biarnoy  de  Mer  ville  (Pierre).  Les  ordonnances  de 
Louis  XIV  sur  la  procédure  civile  et  criminelle  dans  leur  ordre 
naturel,  avec  des  observations  de  pratique  sur  chaque  article, 
Paris,  1717,  in-4°,  379  p. 

Le  dessein  de  l'auteur  est  «  d'en  faciliter  la  lecture,  la  suite  et 
le  sens  ».  Il  reproduit  les  articles  de  ces  ordonnances,  il  explique 
et  commente  chacun  d'eux.  —  Il  a  fait  de  même  dans  le  Traité  des 
matières  criminelles,  suivant  l'ordonnance  du  mois  d'août  1670, 
contenant  les  différentes  questions  qui  peuvent  naître  sur  cette 
matière,  avec  les  édits  et  déclarations  du  roi,  arrêts,  etc.,  inter- 
venus depuis  l'ordonnance,  Paris,  1732,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  1741, 
1744,  1751,  1757,  1769  (édit.  donnée  par  l'avocat  au  Parlement,  Guy 
Du  Rousseaud  de  La  Combe,  in-4°,  xvi-834  p.).  Le  commentaire  est 
compact  et  étendu.  La  quatrième  partie  contient  les  actes  officiels, 
pains  avant  et  après  1670. 

6285.  Boutaric  (Fr.  de),  Explication  de  l'ordonnance  de  Louis 
XIV  sur  les  matières  civiles,  si.,  1743,  in-4°,  n-518  p.  —  Explica- 
tion  sur  les  matières  criminelles,  si.,  1743,  in-4°,  vi-444  p. 

Ce  professeur  de  droit  à  l'Université  de  Toulouse  appuie  son 
commentaire  sur  les  documents  législatifs.  Dans  le  premier 
volume,  il  insère  des  arrêts,  des  édits,  etc.,  promulgués  après 
1009  :  dans  le  second,  depuis  1672. 

6286.  Joisse  (Daniel).  Nouveau  commentaire  sur  l'ordonnance 
ci  rite  du  mois  d'avril  1667,  Paris,  1753,  in-12°,  xxx-610  p.  Aut.  édit.: 
1757,  1767.  —  Nouveau  commentaire  sur  les  ordonnances  des  mois 
d'août  1670  et  mars  1673...,  Paris,  1756,  in-12°,  2  vol. —Aut.  édit.  : 
1701. 

Conseiller  au  présidiai  d'Orléans,  Jousse  fut  un  jurisconsulte 
réputé  et  d'une  vaste  érudition.  «  On  s'étonnera,  dit-il,  que,  ces 
ordonnances  de  1667  et  1670  étant  d'une  si  grande  importance  pour 
l'administration  de  la  justice,  il  y  ait  si  peu  de  personnes,  même 
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parmi  celles  destinées  au  barreau,  qui  s'appliquent  sérieusement  à 
les  étudier  ».  Il  a  donc  voulu  remédier  à  cet  inconvénient  et  faci- 
liter cette  étude  par  un  commentaire  solide  et  clair.  C'est  dans  le 
même  but  qu'il  écrivit  le  Traité  de  la  justice  criminelle,  Paris,  1771, 
in-4°,  4  vol.  Ce  traité  est  divisé  en  quatre  parties  :  des  crimes  et 
des  peines,  justice  (différents  tribunaux  ordinaires  et  extraordi- 
naires, compétence  des  juges),  procédure,  de  «  tous  les  crimes  et 
délits  en  particulier  ».  Au  cours  de  cet  exposé  complet,  il  cite  ses 
références  et  fait  preuve  d'un  savoir  remarquable. 

6287.  Salle.  L'esprit  des  ordonnances  de  Louis  XIV,  1755-8, 
in-4°.  2  vol. 

Cet  avocat  au  Parlement  veut  agir  autrement  que  ses  prédé- 
cesseurs, qui  se  sont  bornés  à  donner  des  notes  isolées  sur  quel- 
ques points  seulement  de  chacun  des  articles.  Il  entend  former 
«  un  système  suivi  et  un  corps  lié  de  principes  de  procédure  tant 
en  matière  civile  que  criminelle  ».  Texte  et  commentaire  des  ordon- 
nances de  1667,  1669,  1670,  1673,  des  édits  de  1669  et  1695. 

6288.  Rodier  (Marc  Antoine).  Questions  sur  V ordonnance  du 
mois  d'avril  1667,  relatives  aux  usages  des  cours  de  Parlement  et 
principalement  de  celui  de  Toulouse,  Toulouse,  1761,  in-4°.  —  Aut. 
édit,  :  1769,  1777  (corrigée). 

Cet  avocat  au  Parlement  de  Toulouse  a  voulu  composer  un 
manuel  pour  «  aider  les  jeunes  gens  dans  l'étude  de  l'ordonnance 
et  par  conséquent  des  règles  de  la  procédure  ».  Il  ne  paraît  pas 
avoir  fait  œuvre  utile. 

6289.  Serpillon  (François).  Code  criminel  ou  commentaire  sur 
V ordonnance  de  1670,  Lyon,  1767,  in-4°,  2  vol.  —  Aut.  édit.  :  1784.  — 
Code  civil  ou  commentaire  sur  V ordonnance  du  mois  d'avril  1667, 
Paris,  1776,  in-4°,  777  p. 

Lieutenant  général  criminel  au  bailliage  et  siège  présidial 
d'Autun,  Fauteur  a  écrit  des  ouvrages  dans  le  genre  de  ceux  de 
Biarnoy  de  Merville  (n°  6283)  :  mais  il  est  beaucoup  plus  com- 
plet. 

Voir:  —  E.  Paringault.  Rev.  droit,  1858.  t.  IV.  p.  264-303  (très 
détaillé)  :  —  R.  Lajoye,  Études  sur  le  code  pénal,  Paris,  1879,  in-8°, 
Vlll-250  p.  ;  —  Destourbet,  La  procédure  criminelle  au  XVIIe  siècle, 
Paris.  1881,  in-8°,  224  p.  (ext.  de  Rev,  prat.  dr.  ./>..  1880  et  1881)  :  — 
G.  Bressolles,  Rec.  Acad.  Lég.  Toul.,  1881.  t.  XXX.  p.  97:  —  P.  Viollet, 
Précis  de  l'histoire  du  droit  français,  Paris.   1884-6,   in-8°.   p.   184-190;  — 
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Id.,  Histoire  du  droit  civil  français,  3e  édit.,  Paris,  1905,  in-8°  (bibliog.)  :  — 
A.  Esmein,  Histoire  de  la  procédure  criminelle  eu  France,  Paris,  1882, 
in-8°,  2e  partie,  chap.  i. 

6290.  Recueil  général  des  édits  et  déclarations,  arrêts  du  con- 
seil... :  n°  5123. 

6291.  Borjon  (Charles  Emmanuel).  Des  offices  de  judicature  en 
particulier,  où  il  est  traité  des  Parlements,  des  requêtes  du  palais, 
des  présidiaux,  des  baillis,  Paris,  1682,  in-12°.  —  Aut.  édit.  :  1683, 
in-12°,  397  p.,  plus  la  table. 

Sorte  de  manuel  bien  fait  avec  renvoi  aux  documents.  L'auteur 
a  voulu  que  Ton  sache  trouver  rapidement  ce  dont  on  a  besoin  :  il 
a  réussi. 

6292.  Simon  (Denis).  Nouvelle  bibliothèque  historique  et  chro- 
nologique des  principaux  auteurs  et  interprètes  du  droit  civil,  cano- 
nique et  particulier  de  plusieurs  États  et  provinces,  Paris,  1692, 
i  n-12°. 

Dans  cet  ouvrage  d'un  conseiller  au  présidial  et  assesseur  en 
la  maréchaussée  de  Beauvais,  on  trouvera  des  détails  sur  les 
jurisconsultes  du  xvne  siècle. 

6293.  Bourgogne  (Louis,  duc  de).  Mémoire  sur  les  lois  et  l'admi- 
nistration de  la  justice,  pub.  p.  Proyart,  Vie  du  dauphin,  père  de 
Louis  XV,  édit.  de  1825,  t.  I,  p.  314-321. 

L'auteur  expose  le  rôle  judiciaire  du  souverain,  est  partisan  de 
la  simplification  de  la  jurisprudence,  signale  les  abus  commis  par 
les  gens  de  justice,  est  hostile  à  l'intervention  judiciaire  dans  les 
affaires  domestiques. 

6294.  Bertrand  (François),  seigneur  de  Fréauville.  Les  préro- 
gatives de  la  robe,  Paris,  1701,  in-16°. 

Ce  conseiller  honoraire  au  Parlement  de  Paris  a  composé  dix 
chapitres.  Pour  lui,  une  des  plus  belles  fonctions  du  roi  est  la 
justice  :  la  robe  est  «  un  habillement  qui  marque  la  dignité  »,du 
Parlement  :  vénalité  des  charges,  qualités  de  maître,  messire, 
sire  et  seigneur,  de  la  noblesse  et  de  la  bourgeoisie,  de  la  «  noblesse 
de  messieurs  du  Parlement  »,  des  assemblées  (de  notables  en 
particulier),  différence  avec  les  Parlements,  de  l'avantage  des 
gens  de  justice  sur  les  gens  d'epée.  Tout  cela  n'offre  qu'une  valeur 
très  restreinte. 
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6295.  Peïjt-Pied  (Nicolas).  Traité  du  droit  et  des  prérogatives 
des  ecclésiastiques  dans  V administration  de  la  justice  séculière, 
Paris,  1705,  in-4°. 

Écrit  par  un  conseiller  clerc  au  Châtelet  de  Paris  pour  «  sou- 
tenir avec  zèle  les  droits  d'un  corps  si  considérable  ». 

Voir,  en  outre  :  —  CE.  Caraoin  de  Vence,  La  magistrature  française..,. 
Paris,  1862,  in-8°,  p.  103-171;  —  E.  Bos.  Les  avocats  du  conseil  du  roi, 
Paris,  1881.  in-8°,  568  p.  (peu  de  chose  pour  le  xvif  siècle)  ;  —  Ch. 
Bataillard  et  E.  Nusse,  Histoire  des  procureurs  et  des  avocats,  Paris.  1882, 
in-8°,  2  vol.  (sérieux)  ;  —  R.  Dareste,  La  justice  administrative  en  France, 
2e  édit.,  1897.  in-8°  (utilité  faible)  :  —  E.  Glasson.  Nouv.  Rev.  droit  fr., 
1902,  t.  XXVI.  p.  711.  et  1903,  t.  XXVII,  p.  76. 

2°  Parlements  et  Conseils  souverains  (x) 

6296.  La  Roche-Flavin  (Bernard  de).  Treize  livres  des  Parle- 
ments de  France,  es  quels  est  amplement  traité  de  leur  origine  et 
institution,  et  des  présidents,  conseillers,  gens  du  roi,  greffiers, 
secrétaires,  huissiers  et  autres  officiers,  Bordeaux,  1617,  in-f°, 
928  p.  —  Aut.  édit.  :  —  Genève,  1621,  in-4°,  1216  p. 

Ce  conseiller  d'État  a  «  fureté  »  pendant  36  ans  dans  plus  de 
200  registres  du  Parlement  et  dans  les  ouvrages  de  nombreux 
auteurs.  Consciencieux,  il  en  a  extrait  beaucoup  de  notions  inté- 
ressantes. Il  y  a  peu  à  glaner  pour  le  xvne  siècle,  sauf  dans  les 
considérations  sur  les  qualités  des  magistrats.  L'auteur  soutient 
que  les  actes  royaux  n'ont  aucun  effet,  «  s'ils  ne  sont  vérifiés  aux 
cours  souveraines  et  par  la  libre  délibération  d'icelles  »  ;  car  les 
anciens  rois  «  ont  donné  le  pouvoir  à  leurs  Parlements  de  les 
[les  lois]  vérifier,  homologuer,  refuser,  limiter  ou  restreindre  » 
(liv.  XIII,  chap.  xvin).  On  ne  sait  pas  pourquoi  le  Parlement  de  Tou- 
louse rendit  un  arrêt  contre  ce  livre.  —  V.  n°  6337. 

6297.  Jovet  (Laurent).  La  bibliothèque  des  arrêts  de  tous  les 
Parlements  de  France...,  Paris,  1669,  2  parties  en  un  in-f°. 

Cet  avocat  au  Parlement  de  Paris  a  vérifié  les  actes  pour  les 
cours  de  Paris  et  de  Rouen  et  a  dû  se  fier  aux  livres  pour  les 
autres.  Tl  donne  la  liste  des  auteurs  consultés  et  adopte,  pour  les 

1.  Classement:  ouvrages  généraux.  nos  6296-6299;  —  particuliers, 
Alsace  (Brisach.  Colmar) .  Béarn  et  Navarre,  Bourgogne.  Bretagne.  Dau- 
phiné,  Dombes.  Flandre  (Tournai,  Cambrai.  Douai) ,  Franche-Comté 
(Dole,  Besançon),  Guyenne,  Langedoc,  Lorraine  (Nancy).  Metz.  Nor- 
mandie. Paris,  Provence.  Roussillon.  Sedan.  nos    6300  et  sq. 
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matières,  l'ordre  alphabétique.  Au  cours  de  son  exposé,  il  indique 
les  arrêts  rendus,  mais  ne  les  insère  pas.  Il  traite  de  matières 
variées,  mais  pas  de  toutes. 

6298.  Picault  (Pierre).  Traité  des  Parlements  ou  États-Géné- 
raux, Cologne,  1679,  in-16°,  167  p. 

L'auteur  déclare  :  «  Il  faut  que  les  Parlements,  soit  à  cause 
d'eux-mêmes,  soit  à  cause  des  circonstances  qui  les  accompagnent, 
ne  soient  pas  un  vrai  sujet  d'appréhension  au  roi  ni  un  juste 
motif  de  joie  au  peuple  ».  Il  examine  donc  d'abord  «  quel  rapport 
et  quel  éloignement  il  y  a  des  parties  du  Parlement  les  unes  aux 
autres  et  à  l'autorité  du  roi  »,  ensuite  comment  le  Parlement  doit, 
selon  les  différentes  conjonctures,  procurer  le  bien  au  peuple.  Il 
reconnaît  que  l'institution  d'un  Parlement  est  avantageuse  au  roi  : 
mais  ce  corps  n'a  aucune  autorité.  D'autre  part,  si  le  peuple  a 
confiance  en  lui,  «  il  est  vrai  qu'il  s'y  soit  souvent  trompé  ».  Pour 
remédier  à  cette  situation,  il  faut  «  constituer  une  société  de  philo- 
sophes pour  former  l'opinion  du  peuple  et  lui  indiquer  les  moyens 
d'être  mieux  traité  ».  Cette  dissertation,  appuyée  sur  de  nombreu- 
ses références  (l'auteur  remonte  jusqu'à  Moïse),  est  composée  par 
un  homme  qui  ne  se  sert,  dit-il  justement,  «  d'aucune  violence  ». 
«  Livre  curieux  et  hardi,  point  de  départ  du  mouvement  d'opinion 
parlementaire  en  France  »,  juge  M.  Hanotaux,  Richelieu,  t.  I, 
p.  300.  Ouvrage  condamné  par  arrêt  du  Parlement  de  Toulouse. 

6299.  Brtllon  (Pierre  Jacques).  Dictionnaire  des  arrêts  ou 
jurisprudence  universelle  des  Parlements  de  France  et  autres  tri- 
bunaux, Paris,  1711,  in-f°,  3  vol.  —  Aut.  édit.  :  —  Paris,  1727,  in-f°, 
6  vol. 

Avocat  au  Parlement,  conseiller  au  Conseil  souverain  de  Dom- 
bes,  Brillon  a  «  recherché  tout  ce  qu'il  y  a  d'auteurs  plus  célèbres 
dans  les  matières  civiles  »,  de  sorte  que  son  ouvrage,  dit-il,  n'est 
pas  ((  une  simple  compilation  des  arrêts  »,  mais  renferme  «  tout  ce 
que  nous  avons  de  principaux  docteurs  ».  Ordre  alphabétique  des 
matières  :  beaucoup  plus  complet  que  Jovet  (n°  6297).  —  Cf.  Ch. 
Desmazes,  Curiosités  des  Parlements  de  France,  d'après  leurs 
registres,  Paris,  1863,  in-12°,  176  p. 

6300.  Corberon  (de).  Becueil  d'ordonnances  du  roi  et  règle- 
ments du  Conseil  souverain  d'Alsace  depuis  sa  création,  Colmar, 
1738,  in-f°  :  œuvre  du  premier  président  de  ce  Conseil  :  documents 
de  1657  à  1737  :  comparer  avec  le  suivant. 
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6301.  Boug  (de).  Recueil  des  édits  du  Conseil  d'État  et  du  Conseil 
souverain  d'Alsace,  Colmar,  1775,  in-f°,  2  vol.  Œuvre  d'un  autre 
premier  président  :  texte  des  arrêts  sur  toutes  sortes  de  matières  : 
le  tome  I  va  de  1657  à  1725.  Utilisation  et  complément  du  recueil 
précédent.  —  V.  n°  3950. 

Voir  :  —  Pillot  et  de  Neyremand,  Histoire  du  Conseil  souverain  d'Al- 
sace, Paris.  1860,  in-8°,  568  p.  ;  —  E.  Glasson,  Rev.  hist.,  1900,  t.  LXXII, 
P-  1. 

6302.  Collection  d'édits,  déclarations,  ordonnances,  etc.,  enre- 
gistrées au  Parlement  de  Navarre,  Pau,  1786,  2  vol. 

6303.  Extrait  des  registres  du  Conseil  souverain  de  Béarn, 
pub.  p.  Dubarat  et  Dufau  de  Maluquer,  Bul.  Soc.  Pau,  1895-6, 
2e  série,  t.  XXV,  p.  127  :  pour  le  xvir3  siècle,  cela  va  de  1610  à  1614 
seulement  :  énumération  des  actes  que  contient  le  manuscrit  Livre 
rouge,  n°  2. 

6304.  Pièces  justificatives,  reproduites  p.  P.  Delmas,  Du  Parle- 
ment de  Navarre  et  de  ses  origines,  Pau,  1898,  in-8°,  408  p.  :  elles 
sont  relatives  principalement  à  la  création  de  ce  Parlement  et  aux 
difficultés  qu'elle  suscita  en  1620-1. 

6305.  La  Vie  (Bernard  de).  Remontrance  prononcée  à  la  pre- 
mière ouverture  du  Parlement  de  Navarre,  séant  à  Pau,  sur  le 
sujet  de  Vunion  de  la  chancellerie  de  Navarre  et  du  Conseil  souve- 
rain de  Béarn  et  érection  en  neuvième  Parlement  le  lendemain  des 
Rois  de  Van  1626,  Paris,  1626,  in-8°,  56  p. 

Dans  un  style  alambiqué,  parsemé  de  citations  latines  et  d'ima- 
ges bizarres,  le  premier  président  de  ce  Parlement  est  tout  à  fait 
heureux  de  l'union  et  en  remercie  Louis  XIII.  En  ce  faisant,  «  de 
deux  yeux  le  roi  n'en  a  fait  qu'un  :  c'est  un  œil  qui  ne  voit  pas 
seulement  tout,  qui  entend  tout,  qui  n'entend  pas  seulement  tout, 
mais  qui  punit  tout  »,  etc.,  etc.  Modèle  du  parler  pour  ne  rien  dire. 

Voir:  —  Basele  de  Lagrèze.  Le  Parlement  de  Navarre,  Paris,  1873, 
in-8°,  36  p.  (intéressant)  ;  —  Dupont-Laray,  Curiosités  judiciaires  du 
Parlement  de  Pau,  Paris,  1873,  in-8°.  46  p. 

6306.  Bot  vot  (Jules).  Nouveau  recueil  des  arrêts  de  Bourgogne, 
Genève,  1623-8,  in-4°,  2  vol.    ■ 

«  J'ai  mis  peine,  dit  cet  avocat  au  Parlement  de  Dijon,  de  join- 
dre à  la  lecture  des  bons  livres  et  anciens  et  modernes  et  nommé- 
ment aux  ordonnances  de  nos  rois  et  coutumes  des  provinces  une 
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soigneuse  diligence  de  fréquenter  les  .cours  souveraines  et 
entr 'autres  celles  de  Paris  et  du  Grand  Conseil  du  roi  ».  Il  examine 
les  diverses  questions  et  signale  simplement  les  jugements  rendus, 
surtout  des  arrêts  du  Parlement  de  Dijon.  Indice  alphabétique  des 
titres  et  matières. 

6307.  Durand.  Recueil  des  déclarations,  édits,  lettres  patentes 
et  arrêts  du  Conseil  d'État  du  roi,  enregistrés  au  Parlement  de 
Dijon,  Dijon,  in-4°,  plusieurs  volumes,  le  premier  commençant  à 
Tannée  1666. 

Recueil  de  documents,  constitué  par  un  avocat  général  auprès 
de  cette  cour.  Il  est  divisé  par  matières  dans  le  tome  I  :  à  partir  du 
tome  11  l'ordre  chronologique  est  suivi.  Tables  :  alphabétique  et 
chronologique. 

6308.  Perrter  (François).  Arrêts  notables  du  Parlement  de 
Dijon...,  avec  des  Observations  de  Guillaume  Raviot,  avocat  au 
Parlement,  Dijon,  1735,  in-f°,  2  vol. 

L'auteur  de  cette  compilation  utile  est  le  substitut  du  procureur 
général.  S'ont  examinées  les  diverses  matières  :  à  propos  de  cha- 
cune, sont  donnés  le  texte  du  jugement  et  un  commentaire.  Sont 
signalés  môme  des  arrêts  qui  n'ont  pas  été  publiés. 

6309.  Palliot  (Pierre),  f  1698.  Le  Parlement  de  Bourgogne, 
son  origine,  son  établissement  et  son  progrès...,  Dijon,  1649,  in-f°, 
378  p.,  plus  la  table.  —  Continuation  par  François  Pelitot  de  1649 
à  1733,  Dijon,  1733,  in-f°. 

Imprimeur  du  roi,  Palliot  dédie  son  travail  aux  membres  du 
Parlement.  Il  a  consulté  les  registres  de  cette  cour  et  de  la  Cham- 
bre des  comptes  et  «  autres  fidèles  mémoires  que  j'ai  tirés  de 
plusieurs  titres,  de  divers  écrivains  et  môme  de  leurs  sépultures  ». 
Il  ne  dissimule  pas  cependant  l'insuffisance  de  ses  connaissances 
et  demande  qu'on  lui  fournisse  de  nouveaux  renseignements. 
Après  avoir  raconté  l'histoire  du  Parlement  jusque  vers  1636 
environ,  il  donne  les  listes  des  membres  depuis  les  premiers  prési- 
dents jusqu'aux  greffiers.  Pour  le  xvne  siècle,  les  renseignements 
sont  peu  nombreux  :  il  faut  recourir  à  la  continuation  de  Petitot. 

6310.  Documents  et  citations  dans  De  La  Cuisine,  Le  Parle- 
ment de  Bourgogne  depuis  son  origine,  Paris,  1857,  in-8°,  2  vol.  — 
Aut.  édit.  :  —  Dijon,  1864,  in-8°,  3  vol.  :  ouvrage  fort  intéressant.  — 
Cf.  J.  Simonnet,  Les  Parlements  sous  l'ancienne  monarchie,  Paris, 
1858,  in-8°. 


JUSTICE  221 

6311.  Xaintonge  (Pierre  de).  Discours  et  harangues  prononcés 
au  Parlement  de  Dijon  depuis  Van  1615  jusqu'en  1625,  Paris,  1625, 
in-8°,  680  p.  Avocat  général,  qui  eut  une  grande  réputation  en 
Bourgogne,  il  a  parlé  sur  toutes  sortes  de  matières.  Son  recueil 
est  seulement  utile  pour  étudier  le  caractère  de  l'éloquence  de 
cette  époque  :  boursouflée  et  ampoulée. 

6312.  Brulart  (Nicolas).  Choix  de  lettres  inédites,  pub.  p.  De 
La  Cuisine,  Dijon,  1859,  in-8°,  2  vol. 

Les  lettres  de  ce  président  sont  très  importantes  :  elles  mon- 
trent la  résistance  de  cette  cour  aux  empiétements  du  pouvoir 
royal,  p.  ex.  en  1658,  année  où  Brûlart  fut  exilé.  De  plus,  dans 
cet  ouvrage,  sont  des  lettres  de  Mazarin,  Michel  Le  Tellier, 
Louis  XIV,  Fouquet,  Colbert,  Claude  Bouchu,  Louvois,  Louis  de 
Pontchar train.  C'est  une  utile  contribution  à  l'histoire  du  Parle- 
ment de  Bourgogne  de  1657  à  1692.  —  Sur  le  conflit  de  1658,  v.  A. 
Cornereau,  Mém.  Soc.  bourg.,  1910,  t.  XXVI,  p.  353-416. 

6313.  Languet  de  Gergy  (Denis).  Lettres  au  chancelier  Séguier, 
pub.  p.  H.  Chevreul,  Paris,  1880,  in-12°,  ix-99  p. 

Lettres  de  1662  à  1666,  écrites  par  le  procureur  général  :  com- 
parer avec  celles  de  Brûlart.  Elles  ont  trait  aux  diverses  affaires 
qui  se  présentent,  en  particulier  aux  conflits  survenant  entre 
divers  membres,  entre  Languet  et  ses  avocats  généraux,  etc. 

Voir:  —  A.  Bourée,  La  chancellerie  près  le  Parlement  de  Bourgogne 
de  1476  à  1790,  Dijon.  1927,  in-4°,  423  p. 

6314.  Du  Fail  (Noël),  sieur  de  La  Hérissaye.  Mémoires  des  plus 
notables  et  solennels  arrêts  du  Parlement  de  Bretagne...,  aug- 
mentés de  plusieurs  autres  décisions  et  belles  annotations  prises 
les  mémoires  de  feu  Sébastien  Durand...,  Paris  et  Rennes,  1653, 

in-4°.  Cet  ouvrage  d'un  conseiller  au  Parlement  fut  mis  à  jour  et 
lugmenté  par  l'avocat  et  procureur  du  roi  au  présidial  de  Vannes, 
Michel  Sauvageau.  Il  y  eut  ainsi  plusieurs  éditions  sous  des  titres 
divers,  p.  ex.  en  1712,  in-4°,  712  p.,  plus  64  p.  d'anciens  arrêts  et 
la  table.  La  meilleure  est  celle  de  1715,  Les  plus  solennels  arrêts  et 
règlements  donnés  au  Parlement  de  Bretagne,  Nantes,  in-4°, 
2  vol.  En  réalité  la  partie  de  Noël  Du  Fail  comprend  des  arrêts  du 
xvie  siècle  seulement  :  pour  le  xvne,  ce  sont  les  additions  de  Sau- 
vageau qui  importent.  Ouvrage  divisé  en  trois  livres,  où  l'ordre 
chronologique  est  généralement  suivi  :  arrêts  sur  tontes  sortes  de 
matières  avec  commentaires. 
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6315.  Arrêts  du  Parlement  de  Bretagne  pris  des  mémoires  et 
plaidoyers  de  Sébastien  Frain,  ancien  avocat  audit  Parlement, 
Rennes,  3e  édit.,  1684,  in-4°,  2  vol.  Même  genre  que  le  précédent, 
mais  classement  par  ordre  de  matières  :  table  générale. 

6316.  Devolant  (Paul).  Recueil  d'arrêts  rendus  au  Parlement  de 
Bretagne  sur  plusieurs  questions  célèbres,  Rennes,  17:21.  in-4°, 
2  parties  en  un  vol. 

L'auteur,  avocat  dès  1609,  l'était  encore  en  1656.  Il  a  classé  les 
matières  alphabétiquement,  indique  des  arrêts  du  xvir3  siècle  et 
parfois  les  commente  :  une  table  aide  aux  recherches.  Bien  moins 
importante  est  la  seconde  partie,  Becueil  des  maximes  ou  actes  de 
notoriété. 

6317.  Poullain  du  Parc  (A.  M.).  Journal  des  audiences  et  arrêts 
du  Parlement  de  Bretagne,  Rennes,  1737,  in-4°,  t.  I.  L'auteur  a 
voulu  faire  pour  la  Bretagne  ce  qu'on  avait  fait  pour  Paris.  Dans 
ce  tome  I  sont  les  arrêts  rendus  avant  1736  :  pas  d'ordre,  mais 
une  table. 

6318.  Édits  du  roi  concernant  le  Parlement  de  Bretagne,  liste 
générale  de  nosseigneurs  du  Parlement  de  Bretagne  depuis  son 
érection.  Publications  de  la  librairie  Vatar,  séparées  avant  1725. 
réunies  en  un  vol.  in-12°  en  1725,  in-4°  en  1754.  Edits  et  listes 
depuis  1554. 

6319.  Extraits  des  registres  du  Parlement  de  Bretagne,  pub.  p. 
S.  Ropartz,  But.  Ass.  Bret.,  année  1874,  p.  103-192.  Ils  se  rappor- 
tent à  l'exil  de  cette  cour  à  Vannes  après  la  révolte  du  papier 
timbré  :  très  nombreux,  intéressent  pour  connaître  non  seulement 
son  attitude  pendant  cette  révolte,  mais  son  séjour,  sa  vie  et  son 
action  à  Vannes. 

Voir:  —  Trévédy,  Nouv.  Rev.  droit  jr..  1893.  t.  XVII.  p.  192.  376 
(utilité  médiocre)  ;  —  Saulnier,  Les  gens  du  roi  au  Parlement  de  Bretagne, 
1902,  in-8°,  xxi-468  p.,  et  Le  Parlement  de  Bretagne.  Rennes.  1909.  in-4° 
(bibliog.  copieuses) . 

6320.  Recueil  des  édits,  déclarations,  lettres  patentes  et  ordon- 
nances du  roi,  arrêts  du  Conseil  de  Sa  Majesté  et  du  Parlement  de 
Grenoble,  concernant  en  général  et  en  particulier  la  province  de 
Dauphiné,  Grenoble,  1690-9,  in-4°,  4  vol.  avec  le  supplément. 
Recueil  publié  par  ordre  du  procureur  général  :  documents  depuis 
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1540.  —  Aut.  édit.,  avec  un  titre  un  peu  différent,  Grenoble,  1720 
et  sq.,  in-4°,  26  vol.  —  V.,  en  outre,  la  Biblioth.  histor.  du  Père 
Lelong,  nos  33.142  et  33.146. 

6321.  Expilly  (Claude).  Plaidoyers,  ensemble  plusieurs  arrêts 
et  règlements  notables  dudit  Parlement,  Paris,  1612,  in-4°.  —  Aut. 
édit.  :  1619,  —  Lyon,  1636,  in-4°,  900  p.,  —  1657. 

L'auteur  de  cet  ouvrage  était  président  du  Parlement  du  Dau- 
phiné.  Il  n'indique  pas  toujours  des  arrêts  :  tables  des  plaidoyers, 
des  chapitres,  des  auteurs,  des  matières.  L'utilité  n'est  pas  grande. 

6322.  Allard  (Guy)  :  n°  1471. 

Sur  la  Chambre  de  l'édit  de  Grenoble,  v.  J.  Brun-Durand,  Bul. 
Soc.  Dr.,  1873,  t.  VII,  p.  279-345  (sérieux). 

6323.  Sur  le  Parlement  de  Dombes,  v.  P.  Lenail,  Le  Parlement 
de  Dombes,  Lyon,  1900,  in-8°,  p.  89-143,  169  et  sq.,  chapitres  vin-xi  : 
pas  de  textes,  analyse  de  documents,  listes  chronologiques  des 
membres. 

6324.  Édit  de  création  du  Conseil  souverain  de  Tournai,  1668, 
pub.  p.  Thomas,  Rev.  Nord,  1931,  p.  310.  Conseil  souverain  en  1668, 
puis  Parlement  en  1686,  cette  cour  siégea  à  Tournai  jusqu'en  1709, 
à  Cambrai  jusqu'en  1713,  à  Douai  ensuite.  L'édit  déclare  qu'il  sera 
composé  »  de  gens  du  pays,  suivant  ce  que  nous  avons  promis  par 
les  capitulations  accordées  aux  habitants  des  villes,  qui  se  sont 
soumises  à  notre  obéissance  »  :  un  premier  président,  un  prési- 
dent, 7  conseillers,  un  procureur  général,  un  greffier,  cinq  huis- 
siers. —  Cf.  ld.,  p.  314,  portrait  d'un  mauvais  conseiller  fait  par 
le  Parlement  lui-même. 

6325.  Etat  de  la  cour  de  Parlement  établi  en  la  ville  de  Tournai 
au  mois  d'avril  1668,  pub.  p.  A.  Preux,  Bul.  Com.  flam.,  1878, 
t.  VII,  p.  39.  Rédigé  par  le  procureur  général  en  1699,  il  indique 
les  châtellenies  et  villes  qui  dépendent  de  la  juridiction  de  cette 
cour  :  des  noms,  des  indications  brèves,  mais  précises  et  utiles. 

6326.  Pinault  (Mathieu),  seigneur  des  Jaunaux.  Histoire  du 
Parlement  de  Tournai,  contenant  V  établis  sèment  et  les  progrès  de 
ce  tribunal,  avec  un  détail  des  édits,  ordonnances  et  règlements 
concernant  la  justice  y  envoyés,  Valenciennes,  1701,  in-4°,  282  p., 
plus  table. 
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Pinault,  président  à  mortier  de  ce  Parlement,  a  dédié  son 
ouvrage  au  maréchal  de  Boufflers.  Il  vante  cette  création,  «  le 
principal  et  le  plus  précieux  fruit  des  travaux  de  Sa  Majesté  sur 
cette  frontière,  qui  a  cru  ne  pouvoir  couronner  plus  noblement  ses 
victoires  que  par  l'érection  d'un  tribunal  souverain  pour  rendre  la 
justice  aux  nouveaux  sujets  de  ce  pays  ».  Ce  sont  plutôt  des  anna- 
les détaillées  qu'une  histoire  proprement  dite.  L'auteur  analyse  des 
pièces  et  en  insère  fréquemment.  Il  a  été  vivement  critiqué  par 
G.  M.  L.  Pillot,  Histoire  du  Parlement  de  Flandre,  Douai,  1849, 
in-8°,  2  vol.  :  celui-ci  lui  reproche  d'avoir  composé  une  «  froide 
relation  dans  l'ordre  chronologique  du  fonctionnement  de  la 
machine  judiciaire  avec  l'exposé  de  la  législation  qui  en  réglait  le 
mouvement  »,  de  n'avoir  pas  tout  raconté,  d'avoir  atténué  pour 
ne  pas  blesser  «  les  personnes  ou  les  pouvoirs  publics  »,  d'avoir 
f.iil  œuvre  rie  panégyriste.  Des  documents  divers  sont  reproduits 
clans  l'ouvrage  solide  de  Pillot. 

6327.  Vernimmen.  Recueil  des  édits,  déclarations,  arrêts  et 
règlements  qui  sont  propres  et  particuliers  aux  provinces  du  res- 
sort du  Parlement  de  Flandre,  Douai,  1700,  in-4°.  —  Aut.  édit.  : 
1720,  1730  (1020  p.). 

Ces  documents,  de  1661  à  1729,  sont  d'ordre  particulier,  parce 
qu'en  vertu  des  capitulations  les  privilèges  de  la  Flandre  ont  été 
maintenus  :  il  s'agit  des  franchises,  des  usages,  etc. 

6328.  Pollet  (Jacques).  Arrêts  du  Parlement  de  Flandre  sur 
diverses  questions  de  droit,  de  coutume  et  de  pratique,  Lille,  1716, 
in-4°,  400  p. 

L'ouvrage  de  ce  conseiller  comprend  128  articles  ;  les  arrêts 
sont  résumés.  Table  de  ces  arrêts  et  table  des  matières  par  ordre 
alphabétique.  Dans  la  préface,  l'auteur  s'élève  contre  la  multipli- 
cité des  lois  :  il  complète  l'œuvre  de  Pinault  (n°  6326). 

6329.  Sjx  et  Plouvain.  Recueil  des  édits,  déclarations,  lettres 
patentes,  etc.,  enregistrées  au  Parlement  de  Flandre,  des  arrêts 
du  Conseil  d'État  particuliers  à  son  ressort,  ensemble  des  arrêts 
rendus  par  cette  cour  depuis  son  érection  en  Conseil  souverain  de 
Tournai,  Douai,  1785  et  sq.,  in-4°. 

Les  deux  auteurs,  «  conseillers  au  siège  de  la  gouvernance  de 
Douai  »,  ont  suivi  le  plan  de  Vernimmen  (n°  6327),  mais  l'ont 
élargi  et  complété.  Les  quatre  premiers  volumes  contiennent  les 
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«édits,  déclarations,  etc.,  de  1668  à  1720  :  les  arrêts  de  la  cour  sont 
dans  le  tome  XII.  Recueil  essentiel. 

Voir:  —  P.  Boissonnet,  Mém.  Soc.  Nord,  1904,  3e  série,  t.  VIII;  — 
A.  de  Mereuil,  Mém.  Soc.  Douai,  19*22,  4e  série,  t.  I,  p.  427-436. 

6330.  Recueil  des  édits  et  déclarations  du  roi,  lettres  patentes, 
ftrrêts  du  Conseil  de  Sa  Majesté,  vérifiés,  publiés  et  registres  au 
Parlement  séant  à  Besançon,  et-  des  règlements  de  cette  cour 
depuis  la  réunion  de  la  Franche-Comté  à  la  couronne.  Diverses 
édit.  :  1683,  1742  et  1756.  La  meilleure  est  celle  de  1771-8,  Besançon, 
in-f°,  5  vol.  :  elle  est  due  au  conseiller  E.  Droz.  Les  actes  sont 
reproduits  chronologiquement  :  t.  I,  1674-99,  —  t.  II,  1700-13,  — 
t.  III,  1714-45.  Recueil  très  complet  et  capital. 

6331.  Le  lime  du  serment  du  Parlement  de  Franche-Comté, 
pub.  p.  J.  Gauthier,  Mém.  Acad.  Besançon,  année  1895,  p.  91.  Ces 
«éphémérides  ont  peu  d'importance  pour  le  xvne  siècle  :  surtout  des 
nominations  et  des  morts. 

6332.  L'histoire  de  la  cour  de  Franche-Comté  a  été  faite  par 
A.  Estignard,  Le  Parlement  de  Franche-Comté,  Paris  et  Besançon, 
1892,  in-8°,  t.  Ier  pour  les  années  1674-1715  :  ce  livre  a  pour  fonde- 
ment les  sources  consultées  dans  les  archives  :  les  extraits  insérés 
sont  courts. 

Voir:  —  Poignand,  Étude  sur  le  Parlement  de  Besançon,  1870.  in-8°, 
€7  p.;  —  De  Piépape,  Histoire  de  la  réunion  de  la  Franche-Comté  à  la 
France,  Paris,  1881,  in-8°,  2  vol.;  —  A.  de  Truchis  de  Varenne,  Le  réta- 
blissement du  Parlement  de  Franche-Comté  en  1674,  Besançon,  1922,  in-8°, 
81  p.  (bon:  —  ext.  de  Mém.  Acad.  Besançon,  1921). 

6333.  L'histoire  de  la  cour  de  Guyenne  a  été  faite  par  Bos- 
£heron  des  Portes,  Histoire  du  Parlement  de  Bordeaux,  Bordeaux, 
1877,  in-8°,  2  vol.  :  d'après  les  registres  secrets  de  cette  cour  et 
ceux  d'enregistrement  :  peu  de  citations. 

6334.  Betbeder  (Martin)  et  Materre  (Léon).  Anciens  et  nou- 
veaux règlements  de  la  cour  et  Parlement  de  Guyenne,  avec  les 
édits,  déclarations  de  Sa  Majesté  et  arrêts  de  son  Conseil  d'État, 
concernant  Vinstruction  pour  Vexercice  de  la  justice,  nouv.  et 
-dernière  édit.,  Bordeaux,  1703,  in-4°,  188  p. 

Recueil  de  documents,  de  1579  à  1703,  rassemblés  par  deux 
syndics  des  procureurs  du  Parlement,  qui  ont  voulu  composer  un 
«  ouvrage  nécessaire  à  tous  les  officiers  de  justice  du  ressort  du 
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Parlement  et  à  toutes  les  personnes  qui  ont  des  procès  ».  Ils  y 
publient  des  règlements  généraux,  concernant  principalement  le& 
procureurs,  les  greffiers,  les  huissiers  (droits,  fonctions,  privilè- 
ges), la  procédure,  etc.  Recueil  important. 

6335.  Registre  secret  du  Parlement  de  Guyenne  en  1649,  pub. 
p.  P.  Caraman,  Arch.  hist.  Gir.,  t.  LUI  et  sq.  Il  s'agit  de  l'attitude 
du  Parlement  bordelais  pendant  la  Fronde.  —  Compléter  avec  les 
nos  1063,  1470  et  3791. 

6336.  La  Vie  (Thibaud  de).  Lettres,  pub.  p.  T.  Bazot,  Le  Parle- 
ment de  Bordeaux  et  Vavocat  général  Thibaud  de  la  Vie  sous  la 
Fronde,  Bordeaux,  1869,  in-8°,  appendice  :  peuvent  servir  de  com- 
plément à  la  publication  précédente. 

Voir  :  —  Dost  Le  Vacher  de  Boisville,  Liste  générale  et  alphabétique 
des  membres  du  Parlement  de  Bordeaux,  Bordeaux,  1896,  in-4°,  64  p.  (ext. 
de  Arch.  hist.   Gir.,  t.  XXXI) . 

6337.  La  Roche-Flavin  (Bernard  de).  Arrêts  notables  du  Parle- 
ment de  Toulouse,  Toulouse,  1617,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  Lyon,  1620r 
—  Toulouse,  1745,  in-4°,  686  p.,  avec  des  Observations  de  l'avocat 
ni  mois,  François  Graverol. 

Dans  cet  ouvrage,  La  Roche-Flavin  (n°  6296)  a  réuni  beaucoup 
d'arrêts  du  x\ie  siècle  et  quelques-uns  du  xvir3  :  le  nombre  de 
ceux-ci  a  été  augmenté  par  le  commentateur  Graverol. 

6338.  Albert  (Jean).  Arrêts  de  la  cour  du  Parlement  de  Tou- 
louse, Paris,  1686,  in-4°.  —  Aut,  édit.  :  Toulouse,  1731,  in-4°  (aug- 
mentée). 

Ce  docteur  et  avocat  au  Parlement  du  Languedoc  observe 
l'ordre  alphabétique  et  renseigne  sur  toutes  sortes  de  matières. 
Il  expose  le  cas  particulier,  indique  l'arrêt,  mais  ne  le  publie  pas. 
Son  livre  est  un  manuel  commode  pour  un  avocat. 

6339.  Catellan  (Jean  de).  Arrêts  remarquables  du  Parlement 
de  Toulouse,  Toulouse,  1705,  in-4°,  2  vol.  —  Aut.  édit  .  :  1723,  1756. 

L'auteur,  conseiller  à  la  cour,  déclare  avoir  composé  cet  ouvrage 
pour  s'instruire  lui-même  et,  par  suite,  proteste  de  «  son  exacti- 
tude fidèle  ».  Il  a  commencé  à  recueillir  des  arrêts  en  1644  et  a 
continué  jusqu'à  sa  mort  en  1700  :  ce  sont  ses  fils  François  et  Jac- 
ques qui  les  ont  publiés.  Les  divisions  sont  les  suivantes  :  matières 
ecclésiastiques,  successions,  droits  seigneuriaux,  mariages  et  dotsr 
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contrais,  saisies,  décrets  ('I  allocations,  prescriptions,  tutelle,  pro- 
cédure judiciaire.  Les  arrêts  sont,  pour  la  plupart,  du  xvne  siècle. 


6340.  Extraits  des  registres  du  Parlement  de  Toulouse,  pub. 
dans  Rev.  Tarn,  1883,  t.  IV,  et  sq.  pour  le  xvne  siècle  :  ce  sont,  en 
réalité,  des  extr.  de  l'Inventaire  sommaire  des  Archives  de  la 
Haute-Garonne,  série  H. 

6341.  Malenfant  (Etienne  de).  Collections  et  remarques  du 
Palais  faites  depuis  le  deuxième  jour  de  mars  1602,  extr.  pub.  dans 
Chroniques  du  Languedoc,  1875,  t.  I,  et  p.  Amilhau,  Nos  premiers 
présidents,  revue...  du  Parlement  de  Toulouse,  Toulouse  et  Paris, 
1882,  in-8°,  xiv-571  p.  —  Utilisés  par  E.  Vaïsse-Cibiel,  Des  gages, 
épiées  et  sabatinès  à  V ancien  Parlement  de  Toulouse,  Paris,  1866, 
in-8°,  23  p.  (ext.  de  Mém.  Acad.  Tout.,  1866,  6e  série,  t.  IV,  p.  165). 

Docteur  en  droit,  Malenfant  fut  greffier  civil  au  Parlement  de 
Toulouse  de  1602  à  1644.  Il  a  tenu,  jour  par  jour,  jusqu'en  1647,  un 
journal  sur  ce  qui  s'y  passait  :  visite  de  grands  personnages,  élec- 
tions, relations  avec  les  capitouls,  procès  du  duc  de  Montmorency, 
arrêts,  etc.,  toutes  ces  indications  précisés  font  pénétrer  dans  la 
vie  quotidien  ne  et  donnent  une  réelle  Valeur  à  cette  chronique. 

6342.  Lacombe.  Traité  de  V audience  du  Parlement  de  Toulouse 
(1654),  manuscrit  analysé  par  E.  Lapierre,  Bul.  Soc.  Midi,  1876-7, 
p.  12. 

L'auteur,  greffier  audiencier,  a  dédié  son  ouvrage  au  premier 
président  Fieubet.  Il  décrit  les  salles,  les  costumes,  parle  des 
conseillers  et  des  avocats,  des  jours  et  de  l'ordre  des  audiences, 
des  visites  annuelles  dans  les  prisons.  Traité  très  curieux,  qui  com- 
plète la  chronique  précédente. 

6343.  Lettres,  pub.  p.  Amilhau,  Nos  premiers  présidents^ 
reçue...  du  Parlement  de  Toulouse,  Toulouse  et  Paris,  1882,  in-8°, 
xiv-571  p.  Elles  sont  de  Richelieu,  Louis  XIII,  Mazarin  et  accom- 
pagnent les  ext.  de  la  chronique  de  Malenfant  (n°  6341).  Elles 
présentent  un  réel  intérêt  pour  connaître  les  principaux  person- 
nages de  cette  cour  et  leurs  relations  avec  le  pouvoir  royal. 

6344.  Lombard  (le  Père).  Histoire  du  Parlement  de  Toulouse  : 
hist.  manuscrite  signalée  p.  E.  Lapierre,  Rec.  Acad.  Lég.  Toul., 
1877,  t.  XXVI,  p.  85.  Le  Père  Jésuite  l'aurait  composée  entre  1759 
et  1773,  et  il  aurait  conduit  cette  histoire  jusqu'en  1643  (les  trois 
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derniers  livres  pour  le  xvir9  siècle).  Elle  serait  «  impartiale  et  cons- 
ciencieusement élaborée  ».  Il  serait  peut-être  utile  qu'elle  fût 
publiée  :  car,  pour  son  Histoire  du  Parlement  de  Toulouse  (Paris, 
1885,  in-8°,  2  vol.),  Dubédat  s'est  servi  surtout  des  historiens  et 
des  mémoires  et  a  omis  des  sources  importantes. 

Voir:  —  Bastard  d'Estang.  Du  Parlement  de  Toulouse  ei  de  ses  juris- 
consultes, Paris.  1854.  in-8°  :  —  F.  Astre.  Rec,  Âcad.  Lég.  Toul.,  1858, 
t.  VII.  p.  49.  et  Mém.  Acad.  Toul.,  1872.  7'  série,  t.  IV,  p.  285:  —  E. 
Lapierre.  Te  Parlement  de  Toulouse.  Paris.  1875.  in-8°,  79  p.  ;  —  J. 
Lacointa,  Bev.  eu  th.  <lr..  1888,  t.  XXX.  p.  170.  229.  —  Sur  la  Chambre 
de  l'édit  qui  siégea  à  Castres  (1579).  Béziers  (1623-9),  Castres  (1032), 
Castelnauclary  (1670)  et  fut  supprimée  en  1679.  v.  :  —  A.  Combes.  Mém. 
Soc.  Castres,  1867,  t.  VI,  p.  1  ;  —  J.  Cambon  de  Lavalette.  La  Chambre 
de  l'édit  du  Languedoc,  Paris.  1872,  in-4°.  187  p.  (bon)  :  —  N.  Gouazé, 
Mém.  Acad.  Gard.  1876.  p.  871  ;  —  E.  Jolibois,  Bev.  Tant.  1877.  t,  I, 
p.  310   (harangue  d'un  conseiller)  ;  —  Bev.   Tarn,  1881,  t,  III.  p.  26. 

6345.  Documents  sur  le  Conseil  souverain  de  Nancy,  163i-5, 
pub.  p.  Ch.  Pfister,  Bul.  Soc.  arch.  lor.,  1906,  p.  4-16.  Ces  docu- 
ments ont  trait  à  la  création  à  Nancy  d'un  Conseil  pour  rendre  la 
justice  dans  le  duché  pendant  l'occupation  française.  Ce  sont  la 
lettre  royale  au  comte  de  Brassac,  gouverneur  de  la  ville,  et  le 
procès-verbal  de  la  séance  d'ouverture.  —  Le  livre  de  J.  Krug- 
Basse,  Histoire  du  Parlement  de  Lorraine  et  Barrois,  Paris  et 
Nancy,  1900,  in-8°,  et  celui  de  A.  de  Mahuet,  Biographie  de  la  Cour 
souveraine  de  Lorraine  et  Barrois  et  Parlement  de  Nancy,  Nancy, 
1911.  in-4°,  ne  sont  pas  très  importants  pour  le  xvir3  siècle. 

6346.  Belation  de  ce  qui  s'est  passé  à  rétablissement  et  pre- 
mière ouverture  de  la  Cour  de  Parlement  de  Metz,  Metz,  1633, 
in-4°,  19  p.  Le  16  août  1633,  messe  dans  la  cathédrale,  allocutions, 
cérémonie  au  Parlement,  discours  :  des  noms,  des  détails,  de  la 
précision  :  semble  être  une  relation  officielle.  —  L'ouvrage  d'E. 
Michel,  Histoire  du  Parlement  de  Metz,  Paris,  1845,  in-4°,  548  p., 
contient  rarement  des  citations  :  mais  il  est  fondé  sur  les  sources 
et  a  de  la  valeur. 

6347.  Brumoy  (Pierre)  et  Le  Normand.  Becueil  d'arrêts  du 
Parlement  de  Normandie,  ext.  pub.  p.  Ch.  Robillard  de  Beaure- 
paire,  Bul.  Soc  Normandie,  1875-1880,  t.  II,  p.  344,  et  1880-3,  t.  III, 
p.  52.  Du  recueil  formé  par  deux  avocats  sont  extraits  des  arrêts 
sur  des  matières  diverses,  médecins  et  apothicaires,  verriers  et 
vitriers,  fermier  de  l'évêque,  etc. 
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6348.  Hubin  (Bertrand).  L'esprit  de  la  coutume  de  Normandie 
avec  un  recueil  d'arrêts  notables  du  même  Parlement,  Rouen, 
1700-1,  trois  parties  en  un  vol.  in-4°.  Ce  sont  des  décisions  portant 
règlement  surtout  pour  les  curés,  vicaires,  etc. 

6349.  Froland  (Louis),  f  174-6.  Recueil  d'arrêts  de  règlement 
et  autres  arrêts  notables  donnés  au  Parlement  de  Normandie, 
Paris,  1740,  in-4°,  816  p.,  plus  table. 

Il  avait  paru,  à  diverses  reprises,  et  sous  des  titres  divers, 
des  recueils  relatifs  au  Parlement  de  Rouen  :  p.  ex.  Recueil  des 
lettres  patentes,  édits,...  registres...,  Rouen,  1683  et  sq.,  in-4°,  — 
Ordonnances,  édits  et  déclarations  concernant  l'autorité,  la  juri- 
diction et  compétence  de  la  Cour  de  Normandie,  Rouen,  1692, 
in-12°,  —  Ëdits,  déclarations,  arrêts  et  règlements  concernant  la 
discipline  du  Parlement  de  Rouen,  Rouen,  1707,  in-12°,  —  Recueil 
des  édits,  déclarations,...  concernant  la  Chambre  des  requêtes..., 
Rouen,  1708,  in-12°.  Froland,  ancien  bâtonnier  de  l'ordre  des  avo- 
cats au  Parlement  de  Paris,  trouve  insuffisants  les  ouvrages 
antérieurs  :  il  s'est  proposé  de  «  montrer  le  chemin  à  ses  con- 
frères et  les  exciter,  dit-il,  par  mon  exemple  à  continuer  ce  que 
j'ai  commencé  ».  Loin  de  recueillir  tous  les  actes,  il  s'est  borné 
à  choisir  <c  les  questions  les  plus  célèbres  et  les  plus  curieuses  ». 
Il  les  expose  et  signale  les  décisions  prises  depuis  le  moyen  âge  ' 
60  chapitres,  table  ;  peut  servir  d'instrument  de  travail. 

6350.  Documents  cités  ou  reproduits  en  assez  grand  nombre 
dans  Floquet,  Histoire  du  Parlement  de  Normandie,  Paris,  1840-2, 
in-8°.  Pour  le  xvir3  siècle,  les  tomes  IV-VI  :  ouvrage  de  valeur. 
—  Cf.  E.  Gosselin,  Des  usages  et  mœurs  de  Messieurs  du  Parle- 
ment de  Normandie,  Rouen,  1868,  in-8°,  103  p.  (utile). 

6351.  Procès-verbal,  pub.  p.  E.  Gosselin,  Lit  de  justice  tenu 
par  Louis  Xlll  en  son  Parlement  de  Rouen,  Rouen,  1868,  in-8°, 
11  p.  Séance  tenue  pour  mettre  fin  aux  menées  en  faveur  de 
Marie  de  Médicis  et  prendre  des  mesures  contre  les  rebelles. 
Procès-verbal  du  greffier,  avec  le  discours  du  premier  président  : 
très  complet,  beaucoup  de  noms,  détails  caractéristiques  et  précis 
sur  la  façon  de  tenir  des  lits  de  justice. 

6352.  Lettres  patentes,  pub.  p.  P.  Le  Verdier,  But.  Soc.  Nor- 
mandie, 1890-2,  t.  VI,  p.  97.  Année  1637  :  contre  des  magistrats 
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du  Parlement  de  Rouen,  ayant  pris  la  part  la  plus  active  à  la 
rédaction  d'un  arrêt  de  remontrances  contre  l'établissement  d'un 
nouvel  impôt  sur  la  ville  :  interdits  et  destitués,  mais  soumission 
et  réconciliation. 

Voir:  —  E.  Gosselin,  T.  Acad.  Rouen,  186â-6.  p.  350:  —  S.  de  Merval, 
Catalogue  et  armoriai  des  présidents,  conseillers,  gens  du  roi,  greffiers  du 
Parlement  de  Rouen,  Evreux.  1868,  in-4°,  XXXi-202  p.  :  —  Ch.  Bobillard 
de  Beaurepaire,  Notes  sur  les  quatre  Faucon  de  Ris,  premiers  présidents 
au  Parlement  de  Normandie  au  XVIIe  siècle,  Sotteville-lès-Rouen,  1897, 
in-8°.  34  p.:  —  Sur  le  premier  président  Pellot,   nos  1133  et   1837. 

6353.  Recueil  de  plusieurs  notables  arrêts  en  la  cour  du  Par- 
lement de  Paris,  pris  des  mémoires  de  feu  monsieur  Georges 
Louet,  conseiller  du  roi  en  icelle,  revu  et  augmenté  de  plusieurs 
arrêts  intervenus  depuis  les  impressions  précédentes  et  d'autres 
notables  décisions  par  feu  maître  Julien  Brodeau  avocat  au  même 
Parlement,  pub.  p.  Gabriel  Michel  de  La  Rochemaillel.  La  neu- 
vième édit.  est  de  1633,  in-f°.  —  Aut.  édit.  :  1650,  1668,  1678,  1712, 
1742  (celle-ci,  en  2  vol.  in-f°,  augmentée  par  l'avocat  Guy  Du 
Rousseaud  de  La  Combe). 

Recueil  indispensable  pour  les  praticiens  parisiens  :  ordre 
alphabétique  des  matières  :  arrêts  indiqués,  mais  non  reproduits  : 
table  des  titres  et  sommaires. 

6354.  Henrys  (Claude).  Recueil  d'arrêts  remarquables  donnés 
en  la  cour  de  Parlement  de  Paris  pour  la  décision  de  notables  et 
singulières  questions,  qui  concernent  les  bénéfices,  dîmes,  règle- 
mails  d'officiers,  fiefs,  droits  seigneuriaux  et  les  controverses 
plus  rares  du  droit  civil,  Paris,  1638,  in-4°,  718  p.,  plus  table.  — 
Aut.  édit.  :  1662  (3e). 

Forézien,  cet  avocat  au  Parlement  est  rempli  de  bonnes  inten- 
tions. Il  donne  «  cet  essai  plutôt  pour  servir  au  public  que  pour 
en  tirer  de  la  gloire  ».  Il  sera  satisfait  de  son  ouvrage  si  «  les 
jeunes  avocats  y  trouvent  la  résolution  de  leurs  doutes  ».  Comme 
les  procès  «  sont  le  fléau  des  familles  et  la  gangrène  qui  les 
minent  »,  il  sera  heureux  s'il  «  en  étouffe  plusieurs  à  leur  nais- 
sance ou  en  arrête  le  progrès  ».  L'historien  retiendra  seulement 
que,  dans  les  six  livres  du  recueil,  des  arrêts  sont  insérés  et 
commentés  avec  soin.  —  V.  n°  4380. 

6355.  Huet  (J.)-  Notables  arrêts  des  audiences  du  Parlement 
de  Paris  depuis   1657  jusques  en   I66i<   Paris,   166'».   in-4°,   570  p. 
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L'auteur  donne  les  textes  et  les  commente  (plaidoiries  résu- 
mées des  avocats).  Table  pour  faciliter  les  recherches. 

6356.  Des  Maisons  (François  Ç.).  Nouveau  recueil  d'arrêts  et 
règlements  du  Parlement  de  Paris  sur  les  plus  belles  questions 
de  droits  et  de  coutumes,  tant  en  matières  civiles,  criminelles 
que  bénéficiâtes,  Paris,  1667,  in-f°. 

Cet  avocat  suit  Tordre  alphabétique  et  traite  de  toutes  sortes 
de  matières  jugées  par  la  cour.  Il  commente  d'abord  et  rapporte 
l'affaire,  puis  donne  le  texte  de  l'arrêt.  Son  recueil  n'est  donc 
pas  complet  :  il  concerne  seulement  certains  cas  :  mais  ceux-ci 
sont  très  variés.  Deux  tables.  —  V.  n°  4321. 

6357.  Nouveau  recueil  d'arrêts  notables  du  Parlement  de 
Paris,  donnés  sur  diverses  questions  depuis  1657  jusques  à  pré- 
sent, recueillis  par  Me  7.  R.,  avocat  au  Parlement,  Paris,  1673, 
in-4°,  570  p.,  plus  table.  Ordre  chronologique.  Questions  diverses  : 
conflits  entre  plusieurs  juridictions,  causes  individuelles  (succes- 
sions,  maladies,   finances  ecclésiastiques,   etc.). 

6358.  Recueil  d'arrêts  du  Parlement  de  Paris,  pris  des  mé- 
moires de  feu  M.  Pierre  Bardet,  avocat  en  la^  cour,  nouv.  édit 
par  Lalaure,  Avignon,  1773,  in-f°,  2  vol.,  400  +  467  p.  Recueil 
bien  fait  :  commence  à  1617  et  va  jusqu'à  1643.  Textes  reproduits, 
mais  seulement  ceux  dont  l'avocat  a  entendu  la  lecture. 

6359.  Du  Fresne  (Jean).  Journal  des  principales  audiences  du 
Parlement  avec  les  arrêts  qui  y  ont  été  rendus,  Paris,  1648,  in-4°, 
783  p.,  plus  table.  —  Continué  ensuite  par  Jamet  de  La  Guessière. 
—  Aut,  édit.  :  1652,  1678,  1685,  etc.  La  meilleure  est  celle  de  Paris, 
1733-1754,  in-f°,  7  vol. 

Le  recueil,  commencé  par  un  avocat  au  Parlement  de  Paris,  a 
une  grande  importance.  Les  arrêts  reproduits  vont  de  1623  à  1722. 
Le  septième  volume  (supplément  par  Du  Chemin)  contient  une 
foule  de  règlements  sur  des  objets  très  divers  :  p.  ex.  droit  d'au- 
baine, appels  comme  d'abus,  dîmes,  donations,  majorats,  tailles 
•et  exemptions,  etc. 

6360.  Sur  les  membres  du  Parlement  de  Paris,  v.  les  ouvrages 
biographiques,  nos  1472-1477  (présidents,  présidents  à  mortier, 
maîtres  des  requêtes). 


232  HISTOIRE   ADMINISTRATIVE 

6361.  Histoire  du  Parlement  [de  Paris],  5e  édit.,  Genève,  1769; 
in-8°,  364  p.,  et  in-8°,  2  vol.  Paru  sous  le  nom  supposé  de  l'abbé 
Big.,  cet  ouvrage  a  été  attribué  à  Voltaire,  que  l'on  continue  à 
considérer,  malgré  son  désaveu,  comme  le  véritable  auteur.  Ce 
récit  historique  a  été  composé  dans  un  but  politique  ;  ceux  qui 
gouvernent  la  France  ne  sont  pas  ménagés,  le  Parlement  est 
au  contraire  loué  et  exalté  et  doit  posséder  tous  les  droits. 

6362.  Marillac  (Michel  de).  Mémoire...,  extr.  pub.  p.  Aubenas, 
Histoire  du  Parlement  de  Paris,  Paris,  1847,  in-8°.  Le  garde  des 
sceaux  a  dressé  ce  mémoire  «  principalement  contre  l'autorité 
du  Parlement  ».  Il  soutient  le  pouvoir  absolu  du  roi  et  refuse  à 
la  cour  tous  pouvoirs  politiques. 

6363.  De  la  nature  et  qualité  du  Parlement  de  Paris,  1652, 
in-4°.  Aucun  acte  royal  ne  peut  être  promulgué  sans  le  consente- 
ment de  la  cour  :  ouvrage  paru  pendant  la  Fronde.  —  Pour  les 
autres  brochures  de  la  même  époque,  v.  les  nos  2893-4. 

6364.  Gilbaut  (Laurent).  Le  trésor  des  harangues  et  des  re- 
montrances faites  aux  ouvertures  du  Parlement,  Paris,  1668, 
in-12°,  2  vol.  —  Aut.  édit.  :  1680.  Il  ne  sera  pas  inutile  de  Consulter 
ce  recueil  dans  lequel,  malgré  un  énorme  verbiage,  il  y  aurait 
à  glaner  :  va  de  1610  à  1649. 

6365.  Le  Maistre  (Antoine),  1608-1658.  Les  plaidoyers  et  ha- 
rangues, donnés  au  public  par  Issali.  La  4e  édit.  (que  nous  avons 
vue)  est  de  1659,  in-4°.  Elle  comprend  38  plaidoyers  du  célèbre 
avocat  :  affaires  privées  pour  la  plupart. 

6366.  Boutrays  (Raoul),  1552M630?.  U histoire  de  V incendie 
et  embrasement  du  Palais  de  Paris  en  1618,  Paris,  1618,  in-8<\ 
15  p.  —  Edit.  H.  Bonnardot,  Paris,  1879,  in-16°,  100  p. 

Né  à  Châteaudun,  avocat  au  Grand  Conseil,  poète,  historien, 
biographe,  latiniste,  l'auteur  a  été  témoin  de  l'accident,  qu'il 
raconte  avec  force  détails  :  l'édit.  critique  de  1879  ajoute  des  ren- 
seignements intéressants. 

Voir:  —  M.  Fournel.  Histoire  des  avocats  au  Parlement  et  du  bar- 
reau de  Paris,  Paris,  1813.  in-8°,  t.  IL  p.  398-422;  —  Ch.  Desmaze,  Le 
Parlement  de  Paris,  son  organisation,  ses  premiers  présidents,  ses  procu- 
reurs généraux,  Paris,  2<  édit.,  1860.  in-8°,  538  p.  (quelques  indications 
bibliog.)  ;  —  Laborde.  Le  Parlement  de  Paris...,  Paris.  1863,  in-4°  ;  — 
Billet,  Le  Parlement  de  Paris,  son  organisation,  sa  fin,  Arras,  1867.  in-8°, 
63  p.    (peu  ut.   pour  le  xvne  s.)  ;  —  E.   Fayard,  Aperçu   historique  sur  le 
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Parlement  de  Paris,  Lyon  et  Paris,  1876-8,  in-8°,  3  vol.  (bien  fait:  peu 
de  sources)  :  —  Molinier,  Inventaire  sommaire  de  la  collection  Joly  de 
Fleury,  Paris.  1881,  introd.  ;  —  Glasson  (E.) ,  Le  Parlement  de  Paris, 
son  rôle  politique  depuis  le  règne  de  Charles  VII  jusqu'à  la  Révolution, 
Paris,  1901,  in-8°,  t.  I  (bon). 

6367.  Règlement  général  de  la  cour  de  Parlement,  les  Cham- 
bres assemblées,  sur  l'instruction  des  procès,  taxes  des  voyages, 
des  parties,  etc.,  Aix,  1672,  in-12°  D'autres  édit.  de  recueil,  aug- 
menté à  mesure,  furent  publiées  ensuite,  p.  ex.  en  1673,  1750,  1764. 

6368.  Boniface  (Hyacinthe  de),  1612-1699.  Arrêts  notables  de 
la  cour  de  Parlement  de  Provence,  Paris,  1670,  in-f°,  2  vol.  — 
Aut.  édit.  :  Lyon,  1689,  1708  (aug.,  5  vol.). 

L'auteur,  avocat  au  Parlement  d'Aix,   indique  et  expose  les 
questions  (sur  tous  les  juges,   les  universités  et  maîtrises,   les 
ecclésiastiques).  Il  signale  les  arrêts  sans  les  insérer.  Il  eut  une 
[rande  réputation  :  son  travail  est  solide.  —  V.  n°  suivant. 

6369.  Debézieu  (Balthasar),  1655-1722.  Arrêts  de  règlement 
rendus  par  le  Parlement  de  Provence,  avec  des  notes  par  un 
président  au  mortier  du  même  Parlement,  Aix,  1744,  in-4°.  — 
Aut.  édit.  :  Paris,  1750,  in-f°,  671  p. 

Le  président  de  la  Chambre  des  enquêtes  a  continué  l'œuvre 
de  l'auteur  précédent.  Il  divise  son  ouvrage  en  neuf  livres,  place 
des  tables  au  début  et  à  la  fin.  Il  expose  les  contestations,  note 
les  solutions  qu'il  commente  :  pas  de  texte  complet  des  arrêts, 
mais  des  indications  bibliographiques. 

6370.  Barrigue  de  Montvalon  (A.).  Précis  des  ordonnances, 
édits,  déclarations,  lettres  patentes,  statuts  et  règlements,  dont 
les  dispositions  sont  le  plus  souvent  en  usage  dans  le  ressort  du 
Parlement  de  Provence,  Aix,  1752,  in-12°,  506  +  48  p.  —  Aut.  édit.  : 
1766. . 

L'ouvrage  du  conseiller  honoraire  fut  imprimé  par  ordre  de 
la  cour.  La  première  partie  est  en  effet  un  précis-dictionnaire 
commode,  par  ordre  alphabétique.  Dans  la  seconde  (48  p.)  sont 
des  Notes  sur  quelques  matières,  rangées,  elles  aussi,  par  ordre 
alphabétique. 

6371.  Gallier  (de).  État  chronologique  des  noms  et  armoiries 
des  officiers  du  Parlement  de  Provence  depuis  son  établissement 
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jusqu'en  1713,  Aix,  1723,  in-f°.  Cet  ouvrage  peut  servir  de  com- 
plément aux  biographies  des  parlementaires,  composées  par 
Haitze  (n°  1469). 

6372.  Sur  l'attitude  du  Parlement  d'Aix  pendant  la  Fronde 
et  sa  lutte  contre  le  comte  d'Alais,  v.  n°  1675  ;  —  Gensollen, 
Tr.  Soc.  stalist.  Marseille,  1911-1020,  t.  XLVTIL  p.  1-2  ;  —  et  sur- 
tout Crémieux,  Marseille  et  la  royauté... 

6373.  L'histoire  du  Parlement  d'Aix  a  été  faite  par  P.  Cabasse, 
Essais  historiques  sur  le  Parlement  de  Provence,  Paris,  t.  II  et 
III  :  les  citations  de  sources  ne  -sont  pas  très  nombreuses.  — 
Compléter  avec  le  livre  de  Marchand  sur  l'intendant  Pierre  Car- 
din Lebret,  qui  devint  premier  président  du  Parlement  de  Pro- 
vence (nos  1240  et  6246). 

6374.  Êdit  de  création  du  Conseil  souverain  de  Roussillon 
(juin  1660),  pub.  p.  P.  Galiberï,  Le  Conseil  souverain  de  Roussil- 
lon, Perpignan,  1904,  in-8°,  append.  D'après  l'édit,  ce  Conseil  est 
institué  «  pour  le  bien  et  l'avantage  de  notre  service,  ainsi  que 
pour  celui  des  peuples  desdits  pays,  lesquels  ne  nous  doivent  pas 
être  désormais  en  moindre  considération  que  ceux  des  autres 
provinces  de  notre  royaume  ».  Dans  le  livre,  établi  d'après  les 
sources,  de  Galibert,  sont  d'autres  documents,  p.  ex.  des  extraits 
des  registres  du  Conseil,  des  lettres  de  Le  Tellier  et  de  Louvois  : 
important  pour  la  période  de  1660  à  1715.  —  Compléter  avec  H. 
Aragon,  Lettres  de  cachet  de  Louis  XIV  au  Conseil  souverain  de 
Roussillon,  1662-1712,  Perpignan,  1925,  in-8°,  213  p..  et  Id.,  Rus- 
cino,  1919-1920,  nos  10-12  (publicat.  de  plusieurs  mémoires,  de 
1691  à.  1710,  de  commissaires  envoyés  par  le  Conseil  pour  compli- 
menter les  gouverneurs  à  leur  arrivée  :  détails  curieux  sur  les 
cérémonies)^ 

Voir:  —  Jacomet.  Le  Conseil  souverain  du  Roussillon,  Montpellier, 
1901,  in-8°   (discours). 

6375.  Fabert.  Lettre,  pub.  p.  Nozot,  Rev'.  Soc.  Sav.  Dép., 
1867,  4e  série,  t.  V,  p.  536.  Lettre  peu  importante,  par  laquelle 
Fabert  engage  le  Conseil  souverain  de  Sedan  à  ne  pas  racheter 
les  prisonniers  de  guerre,  parce  que  les  ennemis  exagèrent  le 
prix  de  la  rançon. 
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3°  Châtelet  d'Orléans  et  de  Paris 

6376.  Arrêt  du  Conseil  d'État  du  roi,  4641,  pub.  p.  M.  Garson- 
nin,  Histoire  de  la  communauté  des  notaires  du  Châtelet  d'Or- 
léans,  Orléans,  1922,  in-8°,  359  p.  Il  déclare  que  leurs  offices  ne 
sont  pas  domaniaux.  En  outre,  dans  ce  livre,  liste  des  notaires 
par  études,  des  syndics  et  bibliographie. 

6377.  Chartes,  lettres  et  titres  des  pouvoirs  et  facultés,  attri- 
bués par  les  rois  aux  notaires,  gardes-notes  au  Châtelet  de  Paris  : 
arrêts  de  nosseigneurs  de  la  cour  de  Parlement  et  sentences  de 
M.  le  Prévôt  de  Paris  pour  la  fonction  de  leurs  offices,  Paris, 
1619,  in-4°,  98  p.  Recueil  de  documents  depuis  1313  :  ceux  du 
xviie  siècle  vont  de  1610  à  1618,  sont  des  arrêts  et  des  extraits  des 
registres  du  Parlement  et  ont  trait  à  certains  droits,  accordés  aux 
notaires,  sur  des  questions  de  procédure. 


6378.  Ordonnance  de  Monsieur  le  prévôt  de  Paris  ou  son  lieu- 
tenant civil  contre  les  filles  débauchées,  vagabonds  et  autres  gens 
de  mauvaise  vie,  Paris,  1619  :  pub.  dans  Arch.  cur.,  2e  série,  t.  II, 
p.  53-57.  Les  indésirables  doivent  «  vider  la  ville  et  les  faubourgs  » 
dans  les  vingt-quatre  heures  sous  peine  d'emprisonnement  et  de 
jugement  :  les  bourgeois  sont  tenus  de  prêter  main-forte  aux 
commissaires  du  Châtelet,  sinon  ils  paieront  300  livres  d'amende. 

6379.  Statuts  et  règlements  de  la  communauté  des  notaires 
au  Châtelet  de  Paris,  revus,  corrigés  et  augmentés  en  Vannée 
1654,  Paris,  1651,  in-4°.  —  Aut.  édit,  :  1666,  1681,  1687,  1711.  — 
Recueil  en  quelque  sorte  officiel  :  droits,  privilèges,  organisation, 
etc. 

6380.  Levesque  (Guillaume,).  Clientes,  lettres,  litres  et  arrêts 
de  Vantiquité,  chapelle,  droits,  fonctions,  pouvoirs,  exemptions  et 
privilèges  des  notaires  et  gardes  notes  du  roi  au  Châtelet  de  Paris, 
Paris,  1663,  in-4°,  910  p.,  plus  table. 

Notaire  au  Châtelet  et  ancien  syndic,  l'auteur  a  réuni  beaucoup 
de  textes  relatifs  aux  notaires  «  contre  ceux  qui  entreprennent 
sur  leurs  fonctions  ».  Après  un  discours  sur  la  création  et  l'an- 
cienneté de  ce  corps,  il  publie  les  arrêts  «  servant  de  règlements  » 
et  les  arrêts  «  contre  tous  ceux  qui  usurpent  ».  Recueil  de  textes, 
depuis  le  xive  siècle,  surtout  des  arrêts  du  Parlement,  qui  mon- 
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trent  les  complications  entraînées  par  les  conflits  de  juridiction. 
—  Pour  compléter  cette  publication,  le  notaire  et  syndic,  Simon 
François  Langloix,  publia  le  Traité  des  droits,  privilèges  et  fonc- 
tions des  conseillers  du  roi,  notaires  gardes-notes  et  gardes-scel 
de  Sa  Majesté  au  Châtelet  de  Paris,  Paris,  1734,  in-4°,  clxxxviii- 
572  p.  :  beaucoup  d'actes  du  xvne  siècle,  surtout  pour  les  conflits 
d'attributions. 

6381.  Statuts  et  règlements  faits  et  établis  en  la  communauté 
des  procureurs  du  Châtelet  de  Paris,  Paris,  1666,  in-4°.  19  p.  : 
28  articles  du  15  septembre  1643  :  messes  à  célébrer,  présence 
au  convoi  d'un  défunt,  élections  tous  les  deux  ans,  registre  à 
tenir  des  noms  des  procureurs  suivant  la  date  de  réception,  droits 
à  payer,  etc.  Dans  l'exemplaire  de  la  B.  N.,  Lf42  58,  se  trouve  en- 
suite la  Liste  générale  de  tous  les  officiers  du  Châtelet  de  Parisy 
avec  leurs  adresses,  Paris,  1666,  in-4°,  38  p. 

6382.  Précis  des  règlements  des  conseillers  du  roi,  commis- 
saires  en  son  Châtelet  de  Paris,  slnd.,  in-4°,  16  p.,  ou  dans  Des- 
maze,  p.  179  (v.  n°  6386)  :  acte  du  1er  mai  1688,  dressé  par  les 
commissaires  eux-mêmes  qui  ont  promis  d'en  respecter  les  qua- 
rante articles  :  ceux-ci  sont  fort  utiles  parce  qu'ils  renseignent 
exactement  sur  les  attributions  variées  de  ces  agents  et  sur  l'or- 
ganisation de  la  police,  même  pendant  la  nuit. 

6383.  Salle.  Traité  des  fonctions,  droits  et  privilèges  des 
commissaires  au  Châtelet  de  Paris,  Paris,  1759,  in-4°,  2  vol. 

Cet  avocat  au  Parlement  divise  son  travail  en  deux  parties  : 
des  fonctions,  —  des  droits  et  privilèges.  Dans  chaque  chapitre, 
après  avoir  expliqué*  il  groupe  tous  les  documents  essentiels, 
ordonnances,  arrêts,  extr.  des  registres  du  Parlement  et  du  Conseil 
d'État.   Ouvrage  d'une  utilité  incontestable. 

6384.  Chocquart  (N.).  Recueil  des  statuts,  chartes,  édits,  dé- 
clarations, arrêts,  sentences  et  ordonnances  concernant  les  charges 
et  privilèges  attribués  aux  offices  de  chevaliers  huissiers  servants 
à  cheval  au  Châtelet  de  Paris,  slnd  [Paris,  1648],  in-8°,  112  +  78  p.. 
et  table. 

Huissier  et  maître  de  la  communauté  en  1648,  l'auteur  a  revu 
et  augmenté  un  recueil  plus  ancien  :  il  écrit  pour  ses  confrères 
«  afin  de  nous  en  servir  aux  occasions  contre  ceux  qui  nous  y 
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voudraient  dorénavant  troubler  »  :  il  vise  surtout  les  huissiers 
ordinaires,  tandis  qu'eux  sont  honorés  du  titre  de  «  chevaliers 
servants  ».  Recueil  de  textes  :  ordre  chronologique  en  général  : 
la  lre  partie  (p.  65-112)  comprend  les  édits  du  roi  et  des  arrêts  du 
Conseil  :  dans  la  seconde,  p.  1-78,  sont  des  arrêts  du  Parlement. 

6385.  Pigeau.  La  procédure  civile  du  Châtelel  de  Paris  et  de 
toutes  les  juridictions  ordinaires  du  royaume,  Paris,  1779,  in-4°, 
2  vol.  —  Aut.  édit.  :  1787. 

Dans  le  but  d'aider  les  jeunes  gens,  cet  avocat  au  Parlement 
a  composé  un  traité  technique,  comprenant  quatre  parties  :  des 
moyens  de  prévenir  les  procès,  —  de  l'instruction,  —  du  jugement, 
—  de  l'exécution  du  jugement.  Dans  le  t.  II,  diverses  matières 
examinées  suivant  l'ordre  alphabétique,  des  modèles,  des  formu- 
les, des  arrêts  dont  certains  sont  du  xvne  siècle. 

6386.  L'ouvrage  de  Ch.  Desmaze,  Le  Châtelet  de  Paris,  'son 
organisation,  Paris,  1854,  in-8°,  438  p.,  est  très  utile  :  a  pour  base 
les  documents,  dont  plusieurs  sont  reproduits  (v.  n°  6382)  :  — 
p.  105,  actes  de  1699  relatifs  à  la  création  de  lieutenants  de  police 
•dans  toutes  les  villes  du  royaume  :  bibliographie.  —  Par  contre, 
est  sans  valeur  l'ouvrage  de  C.  Gérard,  Histoire  du  Châtelet  et  du 
Parlement  de  Paris..,  Paris,  1844,  in-8°. 

4°  Présidiaux  (*) 

6387.  Jousse  (Daniel).  Traité  de  la  jurisprudence  des  présidiaux 
■tant  en  matière  civile  que  criminelle,  avec  un  recueil  chronologique 
des  principaux  édits...,  1757,  in-12°.  —  Aut.  édit.  :  1764,  in-12°, 
xnv-684  p. 

«  Le  désir  d'instruire,  dit  le  conseiller  au  présidial  d'Orléans, 
celui  de  fixer  la  juridiction  des  présidiaux  et  surtout,  en  la  fixant, 
•d'ôter  tout  prétexte  de  l'étendre,  ont  été  les  seuls  guides  qu'on  a 
•suivis  ».  Il  cite  ses  prédécesseurs  et  utilise  leurs  ouvrages.  Comme 
tous  les  autres  du  même  auteur,  ce  traité  est  solide  et  instructif, 
d'autant  plus  qu'à  partir  de  la  p.  375,  on  y  trouve  les  actes  essen- 
tiels depuis  1537.  —  D'autres  documents  (ordonnances,  arrêts),  ont 
été  reproduits  par  E.  Laurain,  Essai  sur  les  présidiaux,  Paris,  1896, 
in-8°,  216  p.  (bon). 

1.  Après  le  n°  6387.  classement  alphabétique  par  noms  de  villes  ou  de 
pays. 


/ 

238  HISTOIRE   ADMINISTRATIVE 

6388.  La  ville  (Jean  de).  Le  livre  doré  du  présidial  d'Agenr 
analysé  et  utilisé  p.  F.  Harasque,  Arch.  hist.  Gir.,  1907,  t.  XLII. 
p.  1-411.  Laville,  conseiller  de  1687  à  1735,  est  le  principal  auteur 
de  ce  registre  intime  du  présidial  d'Agen,  qui  s'étend  de  1612  à 
1789.  Ce  registre  fait  pénétrer  dans  la  vie  journalière  et  provin- 
ciale des  présidiaux  :  événements  locaux,  comptes,  questions  de 
protocole  et  de  jurisprudence,  chronique. 

6389.  Sur  le  présidial  d'Armagnac,  installé  à  Lectoure  en  1628r 
utilisation  intelligente  et  extr.  des  Archives  du  département  du 
Gers,  p.  P.  Tinnv.  Rev.  Gasc.  1895,  t.  XXXVI.  p.  397-400. 

6390.  Documents  sur  le  présidial  de  Bourg,  dans  Perroud,  Ann~ 
Soc.  Ain.  1868,  p.  79,  129,  et  1869,  p.  158  ;  —  C.  Jarrin,  ld.,  1874, 
t.*  VU,  p.  189  ;  —  et  surtout  L.  de  Combes,  Le  présidial  de  Bourg 
et  le  bailliage  de  Bresse,  Bourg,  1874,  in-8°,  440  p.  Ce  sont  princi- 
palement des  extr.  du  registre  des  délibérations  :  font  connaître 
des  incidents  survenus  à  la  fin  de  la  Fronde,  et,  d'une  façon  plus 
générale,  la  lutte  sourde  entre  le  lieutenant  de  roi  et  le  présidial. 

6391.  Édit  portant  création  de  ciiui  présidiaux  dans  le  comté  de 
Bourgogne,  sept.  1696.  pub.  p.  P.  Laloy,  Le  présidial  de  Besançon. 
Villefrànche,  1926,  in-8°,  159  p.  Ces  créations  ont  lieu  dans  les  cinq 
villes  principales  de  la  Franche-Comté,  Besançon,  Gray,  Lons-le- 
Saulnier,  Salins,  Vesoul  :  elles  ont  été  faites  «  pour  soulager  le 
peuple  »  et  procurer  de  l'argent  au  gouvernement  :  14  articles,, 
étendue,  composition,  fonctions,  jugement  sans  appel  jusqu'à 
250  livres.  Autres  extr.  cités  pour  les  années  1694,  1696,  1697,  1699, 
1701,  1706  :  montrent  l'activité  de  ces  tribunaux  et  leur  lutte  contre 
le  Parlement.  —  V.  n°  6408. 

6392.  Jugement  souverain  du  siège  présidial  de  Chartres  (1669), 
pub.  p.  Job,  Mém.  Soc.  Eure-et-Loir,  1867,  t.  IV,  p.  105.  A  propos 
du  banc,  des  nobles  se  sont  battus  dans  l'église  de  Blévy  et  il  y  a 
eu  quatre  tués  :  «  coupables  de  lèse-majesté  divine  et  humaine  »,  les- 
gentilshommes  sont  déchus  et  redeviennent  roturiers  :  amende 
honorable,  dix  mille  livres  d'amende,  ou  bien  pendaison  ou  étran- 
glement. Texte  fort  curieux. 

6393.  Begistre  de  la  compagnie  des  avocats  au  présidial  de 
Château- G ontier,  ext.  dans  Heurtebise,  Bev.  hist.  arch.  Maine, 
1903,  t.  LUI,  p.  183-208  :  renseignent  sur  l'organisation  intérieure. 
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sur  Ja  lutte  des  avocats  avec  les  officiers  du  présidial  :  liste  de  ces 
avocats  de  1608  à  1790. 

6394.  Documents  sur  les  présidiaux  de  Cognac  et  de  Marennes, 
pub.  p.  Saint-Fort,  But.  Soc.  Arch.  Saintonge,  1876-9,  t.  I,  p\  295, 
348  et  386  :  actes  de  1610,  1646,  1671,  1645  et  1650,  relatifs  à  la 
création  et  à  la  suppression  de  ces  tribunaux.  —  Ci*.  Id.,  1880-2, 
t.  III,  p.  307,  et  1883-4,  t.  IV,  p.  77  :  —  n°  6401. 

6395.  Règlement  pour  le  siège  présidial  établi  en  la  ville  de 
huéret,  pub.  p.  L.  Laroche,  Mèm.  Soc.  Creuse,  1895-6,  t.  IX, 
p.  392  :  règlement  donné  en  1636,  un  an  après  la  création  du  pré- 
sidial :  horaire  des  séances,  fonctions  des  avocats,  procureurs, 
huissiers,  greffiers,  etc.,  fixation  des  frais  de  la  procédure  :  docu- 
ment intéressant  signé  par  les  membres  du  présidial. 

6396.  Sur  le  présidial  de  Laon,  l'ouvrage  de  Combier  (A.), 
Étude  sur  le  bailliage  de  Vermandois  et  le  siège  présidial  de  Laon 
(Paris  et  Laon,  1874-6,  3  parties  en  un  vol.  in-8°,  745  p.),  est  fait 
d'après  les  documents  :  ceux-ci  sont  analysés  et  utilisés,  mais  non 
reproduits  :  on  se  rend  compte  de  la  vie  de  ce  présidial  et  de  ses 
conflits  avec  les  autres  juridictions  de  la  ville. 

6397.  Brevet  de  nomination  de  deux  officiers  pour  exercer  la 
police  de  la  ville  de  La  Rochelle  en  1650,  pub.  p.  Thibaudeau,  Rec, 
Com.  Char.-lnf.,  1902-4,  t.  XVI,  p.  356  :  ce  sont  des  conseillers  au 
siège  présidial  qui  sont  chargés  de  cette  fonction.  —  Sur  le  prési- 
dial de  La  Rochelle,  v.  G.  Musset,  Un  Parlement  au  petit  pied..., 
La  Rochelle  et  Paris,  1878,  in-8°,  iv-57  p. 

6398.  Lettre  du  roi  Louis  XIII  et  de  la  reine  régente  au  prési- 
dial de  Limoges  (1610),  pub.  p.  Lecler,  But.  Soc.  lira.,  1891, 
t.  XXXVIII,  p.  419.  Les  membres  de  ce  tribunal  sont  approuvés 
pour  n'être  pas  venus  à  Paris  aux  obsèques  d'Henri  IV  :  leurs 
contestations  avec  les  trésoriers  de  France  pour  le  rang  auraient 
causé  du  désordre. 

6399.  Arrêt  du  présidial  de  Limoges  (1659),  pub.  p.  A.  Maurat- 
Ballange,  Bul.  Soc.  Lim.,  1905-6,  t.  LV,  p.  792-8  :  arrêt  contre  un 
baron,  chef  de  bande  et  pillard  ;  montre,  avec  toute  netteté,  le 
«  maquis  de  la  procédure  ». 

6400.  Procès  en  règlement  de  juridiction  entre  le  prévôt  des 
marchands   et  échevins  juges   conservateurs   des   Privilèges   des 
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Jnircs  de  la  ville  de  Lyon  el  les  officiers  de  la  sénéchaussée  et  siège 
présidial  de  ladite  ville,  Paris.  1669,  iu-4°  :  règlement  du  23  décem- 
bre 1G68,  important  non  pas  seulement  pour  l'histoire  de  Lyon, 
mais  aussi  pour  connaître  la  ténacité  des  membres  du  présidial 
dans  le  but  de  maintenir  et  d'étendre  leurs  attributions. 

6401.  Document  relatif  au  présidial  de  Marennes,  1667,  pub. 
p.  E.  Jouan,  Bul.  Soc.  Arch.  Saintonge,  issu,  t.  II,  p.  36  :  il  con- 
cerne  la  déchéance  du  lieutenant  particulier  Burgaud,  condamné 
pour  crime  capital  :  —  p.  83,  indications  intéressantes  sur  les  pré- 
sidiaux  de  Marennes  et  de  Cognac  (n°  6394),  mais  pas  de  publi- 
cation de  textes. 

6402.  Livre  des  délibérations  de  messieurs  du  siège  présidial 
de  Nantes,  utilisé  p.  Brémond  d'Ars,  Bul.  Soc.  Nant.,  1879, 
t.  XVIII,  p.  155  :  les  extraits  publiés  concernent  le  xvme  siècle, 
mais  le  registre  va  de  1609  à  1789.  —  Sur  ce  présidial,  v.  Perraud- 
Charmentier,  Mém.  Soc.  Bret.,  1925,  t.  V,  2e  partie. 

6403.  Sur  l'existence  ou  la  non-existence  du  présidial  de  Pons, 
v.  La  Moiinerie,  Bul.  Soc.  Arch.  Saintonge,  1883-4,  1,  IV,  p.  314. 

6404.  Documents,  utilisés  p.  Faty,  Bul.  Soc.  Finistère,  1886, 
t.  XIII,  2e  partie,  p.  185,  et  1888,  t.  XV.  p.  xvi  :  il  s'agit  d'un  con- 
flit survenu  en  1653  à  Quimper  entre  le  présidial  et  la  Cour  des 
Regaires  à  propos  de  juridiction.  —  Cf.  Bourde  de  La  Rogerie,  7^ 
1910,  t.  XXXVII,  p.  248-291. 

6405.  L'ouvrage  d'Everat,  La  sénéchaussée  d" Auvergne  et  le 
siège  présidial  de  Riom  au  XVIIIe  siècle,  Paris,  1885,  in-8°,  412  p., 
a  été  composé  d'après  les  archives  de  la  sénéchaussée  :  sur  le 
xviie  siècle,  les  renseignements  sont  épars  :  dans  les  annexes,  on 
peut  utiliser  la  liste  des  officiers  du  présidial  depuis  1603. 

6406.  Documents,  pub.  p.  Ch.  Dangibeaud,  Le  présidial  de 
Saintes,  Paris,  1881,  in-8°,  83  p.  :  72  documents,  de  1606  à  1693, 
extr.  du  registre  du  présidial  ou  d'archives  notariales  :  utiles  pour 
voir  de  quelles  affaires  connaissait  ce  tribunal. 

6407.  Escorbiac  (Samuel  d').  Recueil  général  d'édits,  déclara- 
tions, arrêts  el  règlements  notables  entre  les  baillis,  sénéchaux, 
magistrats  présidiaux,  viguïers,  châtelains  et  juges  royaux  infé- 
rieurs du  ressort  du  Parlement  de  Toulouse,  Paris,  1638,  in-f°, 
944  p.,  plus  tables. 
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Conseiller  à  ce  Parlement  et  en  la  Cour  de  i'édit  de  Castres, 
railleur  a  dédié  son  recueil  au  chancelier  Séguier.  Il  a  voulu  rendre 
facile  aux  intéressés  leur  tâche  à  propos  de  juridictions  souvent 
rivales,  dont  les  attributions  n'étaient  pas  d'une  fixité  absolue.  Il 
publie  donc  les  textes,  qui  ne  sont  pas  tous  du  xvne  siècle. 

6408.  Êdit  de  création  du  présidial  de  Vesoul,  ext.  pub.  p.  De 
Beauséjour,  Le  bailliage  présidial  de  Vesoul,  Vesoul,  1896,  in-8°, 
100  p.  :  en  outre,  notes  historiques  et  biographiques  sur  les  grands 
baillis,  les  présidents  premiers  et  seconds,  les  lieutenants  géné- 
raux  civils  et  criminels,  les  conseillers  :  fait  d'après  les  archives. 
—  V.  n°  6391. 

Voir,  encore:  —  L.  Noguier,  Bul.  Soc.  Bé.,  1879,  2e  série.,  t.  X,  p.  241 
(Béziers)  ;  —  Gouazé,  Rec.  Acad.  Lég.  Toul.,  1895-6,  t.  XLIV,  p.  150 
(Pamiers)  ;  —  C.  de  Germes,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1860-1,  t.  XXVI. 
p.  359-528  (Poitiers)  ;  —  Babinet,  Id.,  1901,  2e  série,  t.  XXV,  p.   151-341 

(Poitiers) . 

5°  Baillis,  sénéchaux,  prévôts  (x) 

6409.  Procès-verbal  des  officiers  du  bailliage  d'Aire,  1660,  pub. 
p.  Pagart  d'Hermansart,  Bul.  Soc.  Mot.,  1887-91,  t.  VIII,  p.  91  :  ces 
officiers  ont  été  chargés  de  reconnaître  les  territoires  compris 
dans  l'étendue  de  ce  bailliage,  qui  est  restée  au  roi  d'Espagne  en 
1659  :  leur  enquête,  précise  et  détaillée,  donne  une  foule  de  ren- 
seignements sur  ces  villages.  —  Listes  de  grands  baillis,  dans 
H.  Hémart,  Bul.  Soc.  Moi.,  1862-6,  t.  III,  p.  247,  et  Van  Drivai, 
Le  bailliage  d'Aire,  Arras,  1874,  in-8°,  52  p. 

6410.  Sur  les  baillis  d'Alençon,  du  Perche,  et  les  lieutenants 
généraux,  des  détails  biographiques,  mais  pas  de  textes,  se  trou- 
vent dans  Courtilloles,  Chronologie  historique  des  grands  baillis 
du  comté  et  duché  d'Alençon,  Paris,  1872,  in-8°,  59  p.  (ext.  de  Bev. 
hist.  nubl.,  1870-1,  t.  VII,  p.  23-6,  32-4,  52-4)   :  quelque  intérêt. 

6411.  Rares  renseignements  sur  la  sénéchaussée  d'Anjou  au 
xviie  s.,  dans  G.  d'Espinay,  Mém.  Soc.  Àng.,  1892,  4e  série,  t.  VI, 
p.  33-48,  ou,  à  part,  Angers,  1892,  in-8°. 

6412.  Biographies  des  lieutenants  généraux  du  bailliage  d'Ar- 
du s.  établies  d'après  les  sources,  p.  Pagart  d'Hermansart,  Bul. 

1.  Classement  alphabétique  par  noms  de  lieux  ou  de  pays. 
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Soc.  Mor.,  1882-6,  t.  VII,  p.  488-494,  ou,  à  part,  Saint-Omer,  1885, 
in-8°,  12  p.  :  c'est  une  dynastie,  celle  des  Framery. 

6413.  Liste  des  sénéchaux  d'Armagnac,  pub.  p.  Branet,  Bul. 
Soc.  Gers,  1900,  t.  I,  p.  125-6.  —  V.  P.  ïierny,  La  sénéchaussée 
d'Armagnac,  Auch,  1893,  in-8°,  15  p. 

6414.  Les  grands  baillis  d'Audruicq  et  du  pays  de  Brédenarde 
ont  été  étudiés  par  Pagart  d'Hermansart,  Saint-Omer,  1893,  in-8°, 
36  p.  (ext.  de  Mém.  Soc.  antiq.  Mor.,  1893-6,  t.  XXIII,  p.  127-160)  : 
très  bon  article,  d'après  les  Registres  extraordinaires  aux  actes, 
les  Délibérations  et  Résolutions  de  la  châtellenie  d'Audruicq  et  du 
pays  de  Brédenarde  :  renseignements  intéressants  d'ordre  finan- 
cier :  liste  des  grands  baillis  (deux  de  1693  à  1731). 

6415.  Liste  des  baillis  de  l'Auxois,  pub.  p.  L.  P.  Desvoyes, 
Bul.  Soc.  Semur,  année  1880,  t.  XVII,  p.  52-8  :  détails  biographi- 
ques sur  chacun  de  ces  baillis. 

6416.  Documents  sur  le  bailliage  d'Aval  au  siège  et  ressort  de 
Poligny,  pub.  dans  Bul.  Soc.  Pol.,  1877,  p.  65  :  publication,  d'après 
un  ms.,  des  actes  officiels  concernant  l'installation,  comme  lieute- 
nant général  en  1665,  de  Claude  Paul  de  Bauffremont,  marquis  de 
Listenois  (1648-1674). 

6417.  Documents,  pub.  p.  L.  Delhaye,  Histoire  de  la  prévôté 
de  Bavay,  Bavay,  1873,  in-8°,  274  p.  :  étude  fort  utile,  fondée  sur 
les  pièces  des  archives  du  département  du  Nord.  Les  documents 
du  xvne  siècle  sont  (p.  40)  :  Arrêt  du  9  novembre  1699  portant 
attribution  de  tous  les  droits  et  fonctions  du  prévôt  de  Bavay,  — 
Arrêt  pour  mettre  fin  au  conflit  de  juridiction  entre  le  prévôt  d'une 
part,  le  maire  et  les  échevins  de  l'autre  (exposé  des  arguments  des 
deux  parties,  gain  de  cause  au  prévôt). 

6418.  Liste  des  baillis  et  des  gouverneurs  de  Béthune,  pub.  p. 
A.  de  Loisne,  Mém.  Com.  Pas-de-Calais,  1899-1905,  t.  II,  p.  154-253  : 
étude  faite  d'après  les  documents  :  mais  les  pièces  justificatives 
sont  seulement  au  nombre  de  deux  pour  le  xvne  siècle  et  peu 
importantes  (pour  permettre  au  grand  bailli  de  faire  sonner  les 
cloches,  1697-1700). 

6419.  L'ouvrage  d'A.  Hellot,  Essai  sur  les  baillis  de  Caux  de 
1204  à  1789,  Paris,  1895,  in-8°,  xi-182  p.,  est  un  ouvrage  sérieux, 
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d'après  les  sources  :  des  dates,  des  extr.  de  documents  pour 
chacun  de-ces  officiers  :  pour  le  xvne  siècle,  p.  150-160.  —  Cf.  Sau- 
vage, Met.  Soc.  Norm.,  1891,  t.  I,  p.  233  (catalogue  des  grands 
baillis). 

6420.  Masson  de  Gendrier.  Journal  de  mes  actions  foreuses, 
analysé  et  extr.  pub.  p.  H.  Beaune,  Journal  d'un  lieutenant  crimi- 
nel au  XVIIe  siècle,  Paris,  1866,  in-8°,  52  p.  Lieutenant  général  au 
bailliage  de  Chalon-sur-Saône  a  écrit  un  véritable  journal  des 
audiences,  intéressant  pour  l'étude  des  mœurs  :  rapports,  consul- 
tations, mémoires  et  décisions,  quelquefois  des  lettres  :  ce  journal 
constitue  une  sorte  de  «  recueil  de  jurisprudence  et  d'éloquence 
judiciaire  »  :  beaucoup  d'extr.  et  de  citations. 

6421.  Documents  sur  le  bailliage  de  Chauny,  extr.  pub.  p. 
Vlatton,  But.  Soc.  Lacn,  1875-7,  t.  XXII,  p.  36  :  extr.  du  fonds  du 
)ailliage,  très  utiles  pour  connaître  la  politique  suivie  contre  les 
>rotestants,  surtout  nprès  la  Révocation.  —  Compléter  avec  Ch. 
Iréard,  Mém.  Com.  Noyon,  1874,  t.  V,  p.  196  (sur  les  Vrevin,  lieu- 
mants  généraux  au  bailliage  :  valable  jusqu'à  l'année  1641). 

6422.  Sur  le  «  souverain  bailliage  »  de  Douai  et  Orchies,  v. 
lotes  historiques  relatives  aux  offices  et  aux  officiers  de  la  gou- 
vernance du  souverain  bailliage...,  Douai,  1872,  in-4°,  84  p.  :  statis- 
tique ;  liste  des  gouverneurs  et  lieutenants  généraux,  analyse  de 
:e  qu'ont  fait  les  magistrats,  les  greffiers,  etc.,  résumés  biogra- 
)hiques  sans  indication  de  sources,  listes  des  officiers  depuis 
1667  (avec  des  dates). 

6423.  Sur  Je  bailliage  du  Forez  en  1665,  très  peu  de  chose  dans 
[.  Matagrin,  Bul.  Diana,  1896-7,  t.  IX,  p.  267. 

6424.  Pour  Gex,  l'ouvrage  de  L.  Ricard,  Les  institutions  judi- 
ciaires et  administratives  de  Vancienne  France  et  spécialement  du 

lilliage  de  Gex,  Paris,  1886,  in-8°,  427  p.,  a  été  composé  d'après 
les  sources,  mais  contient  peu  de  renseignements  sur  le  xvne  s. 

6425.  Sur  la  prévôté  d'Halluin,   v.   le  livre  de  T.  Leuridan,' 
.ille,  1883,  in-8°,  63  p..   (ext.   de  Mém.  Soc.  Lille,  1883,  4e  série, 
t.  XI,  p.  325)  :  d'après  les  sources,  mais  peu  d'indications  pour  le 
[viie  siècle. 

6426.  Sur  les  sénéchaux,  vice-sénéchaux  et  gouverneurs  du 
imousin,  v.  G.  de  Lépinay,  Bul.  Soc.  scient.  Cor.,  1886,  t.  VIII, 
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p.  489  :  liste  de  noms,  pour  le  xvne  s.,  p.  508-511  :  sur  chacun  de 
ces  fonctionnaires  sont  indiquées  les  sources  où  l'auteur  a  puisé. 

6427.  État,  de  la  prévôté  de  Longwy  en  1698  et  de  ses  revenus, 
ext,  pub.  p.  F.  Nau,  Mém.  Soc.  arch.  lor.,  1896,  3e  série,  t.  XXIV, 
p.  211   :  article  bien  fait,  d'après  les  sources  :  a  de  l'utilité. 

.  6428.  L'étude  de  G.  d'Espinay,  Le  bailliage  de  Loudun,  Angers, 
1891,  in-8°,  39  p.,  ne  fournit  à  peu    près  rien  pour  le  xvne  siècle. 

6429.  Sur  Mortain,  il  a  paru  une  thèse  de  M.  Fauchon,  Étude 
juridique  et  historique  sur  le  bailliage  de  Mortain,  Avranches, 
1923,  in-8°,  136  p.  :  nous  n'avons  pu  la  trouver  à  la  B.  N.,  à  la 
B.  Sorb.,  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris. 

6430.  Angot  (Robert),  sieur  de  La  Drouinière.  Journal,  frag- 
ment pub.  p.  Sauvage,  But.  Soc.  A.  N.,  1921-3,  t.  XXXV,  p.  418- 
420  :  fragment  très  court  d'un  commissaire  de  la  prévôté  en  Nor- 
mandie, relatif  aux  années  1635-1640. 

6431.  Des  indications  bibliographiques  (mss.  et  imprimés) 
sont  données  par  Ch.  Desmaze  dans  son  travail  sur  Le  bailliage 
du  Palais  Royal  de  Paris,  Paris,  1875,  in-8°,  83  p. 

6432.  Liste  chronologique  des  sénéchaux  du  Périgord,  pub. 
p.  Ph.  de  Bosredon,  Bul.  Soc.  Pér.,  1891,  t.  XVIII,  p.  425-6  : 
excessivement  brève  pour  le  xvir3  siècle. 

6433.  Pour  le  Ponthieu,  v.  R.  de  Belleval,  Les  sénéchaux  de 
Ponthieu,  Paris,  1869,  in-8°,  35  p.  :  chronologie  biographique,  quel- 
ques détails  sur  quatre  sénéchaux  du  xvir3  siècle,  mais  aucune 
référence. 

6434.  Sur  les  sénéchaussées  de  Provence,  v.  De  Gérin,  Mém. 
Acad.  Vaucluse,  1889,  t.  VIII,  p.  27,  ou,  à  part,  Avignon,  1889, 
in-8°,  35  p.  :  liste  des  grands  sénéchaux  (p.  48),  des  lieutenants 
civils  et  criminels  pour  Aix,  Arles,  Brignoles,  Castellane,  Digne, 
Draguignan,  Forcalquier,  Grasse,  Marseille,  Sisteron  et  Toulon  : 
des  noms  et  des  dates. 

6435.  Une  liste  de  noms  des  sénéchaux  du  comté  de  Rouergue 
et  du  comté  de  Rodez  a  été  dressée  par  H.  Affre,  C.  se.  Fr.,  40e 
session,  1874,  t.  II,  p.  81. 
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6436.  Sur  le  bailliage  de  Saint-Omer  au  commencement  du 
xvme  siècle,  v.  L.  Deschamps  de  Pas,  But.  Soc.  Mor.,  1877-81,  t.  VI, 
p.  23  :  liste,  par  ordre  alphabétique,  des  localités  avec  les  dis- 
taures  qui  les  séparent  de  la  ville  de  Saint-Omer. 

6437.  Pour  Saint-Riquier,  v.  Le  Clerc  de  Bussy,  Les  prévôts 
royaux  de  Saint-Riquier  depuis  1500,  Amiens,  1873,  in-8°,  p.  14-19  : 
notions  biographiques  sur  les  prévôts,  liste  dressée  d'après  les 
mss.  de  Dom  Grenier   :  quelque  utilité. 

6438.  État  des  notaires,  procureurs,  huissiers  et  sergents  de 
lu  sénéchaussée  de  Saintonge  en  f664,  pub.  p.  Thibaudeau,  Rec. 
Corn.  Char.-lnf.,  1902-4,  t.  XVI,  p.  129-136  :  document  extrait  des 
archives  de  la  Charente-Inférieure  :  série  de  noms  pour  chaque 
localité  de  la  sénéchaussée. 

6439.  Sur  la  prévôté  de  Souilly  en  1649,  v.  J.  Didiot,  Mém. 
Soc.  Verd.,  1872,  t.  VII,  p,  297-326  :  article  bien  fait  d'après  les 
archives  de  Souilly,  les  registres  de  la  Chambre  des  comptes  du 
Barrois,  des  documents  de  la  bibliothèque  de  Verdun  :  beaucoup 
de  renseignements  précis. 

6440.  Pour  Toulouse,  v.  C.  Douais,  Le  livre  du  prévôt  de 
Toulouse,  Paris,  1896,  in-4°,  90  p.  (ext.  de  Mém.  Soc.  arch.  Midi, 
1894-6,  t.  XV,  p.  176-257)  :  il  s'agit  du  prévôt  de  l'église  Saint- 
Étienne  de  Toulouse  :  sont  publiés  31  actes  pour  le  xvir3  siècle  de 
1618  à  1698  :  ce  sont  principalement  des  jugements  et  des  arrêts, 
concernant  les  ecclésiastiques   :  utile  contribution. 

6441.  Pour  le  bailliage  de  Tournus,  liste  des  procureurs  de- 
puis 1665  et  surtout  tarif  des  droits  en  1698,  pub.  p.  G.  Jeanton, 
Soc.  Tournus,  1909,  p.  29-40  :  très  précis  et  curieux. 

6442.  Sur  la  prévôté  de  Troyes,  v.  T.  Boutiot,  Ann.  A.,  1868, 
p.  83  et  1869,  p.  59  :  étude  faite  d'après  les  archives  de  la  prévôté  : 
liste  des  prévôts  :  présente  de  l'intérêt. 

6443.  Liste  des  prévôts  de  Valenciennes,  pub.  p.  L.  Cellier, 
Mém.  Soc.  Valenciennes,  1876,  t.  IV,  p.  228-252  :  liste  avec  chro- 
nologie de  ce  qui  s'est  passé  sous  chacun  de  ces  fonctionnaires. 

6444.  Pour  Villedomange  (arrondissement  de  Reims),  v.  J.  B. 
F.  Carré,  Recherches  historiques  sur  la  prévôté  ou  seigneurie  de 
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Villedomange,  Reims,  1882,  in-8°,  75  p.  :  étude  composée  d'après 
le  Livre  vert,  conservé  à  l'église  paroissiale  :  des  extr.  sont  cités 
par  l'auteur  :  pour  le  xvir9  siècle,  p.  20-27  :  certaines  listes,  insé- 
rées dans  les  pièces  justificatives,  peuvent  être  utiles  pour  quel- 
ques noms. 

6°  Justices  seigneuriales  et  justices  urbaines  (x) 

6445.  L'ouvrage  d'André  Giffard,  Les  justices  seigneuriales 
en  Bretagne  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1903,  in-8°,  xxvm- 
392  p.,  doit  être  considéré  comme  une  source  :  bibliographie  co- 
pieuse et  instructive  :  sept  pièces  justificatives  de  1668  à  1711 
montrent  qu'alors  commence  la  lutte  entre  les  justices  seigneu- 
riales bretonnes  et  la  justice  royale  :  elles  montrent  aussi  l'excès 
de  ces  justices  puisqu'en  1711  il  y  en  avait  3.905  (laïques  et  ecclé- 
siastiques) pour  1.443  paroisses  seulement. 

6446.  Des  renseignements,  peu  nombreux  pour  le  xvne  siècle, 
sont  fournis  p.  T.  Boutiot,  Notes  sur  les  justices  seigneuriales  de 
la  ville  et  des  faubourgs  de  Troyes,  Troyes,  1874,  in-8°  (ext.  de 
Ann.  A.,  1873,  p.  3). 

6447.  L'ouvrage  d'A.  Combier,  Les  justices  seigneuriales  du 
bailliage  de  Vermandois  sous  V ancien  régime,  Paris,  1897,  in-8°, 
xxv-160  p.,  a  une  réelle  utilité  :  bien  qu'il  y  ait  peu  de  documents 
inédits,  il  a  été  composé  d'après  les  sources.  Parmi  les  pièces 
justificatives,  il  convient  de  retenir  les  deux  suivantes  :  —  Règle- 
ments de  la  justice,  terre  et  seigneurie  de  Corny-les-Bucy  (56  ar- 
ticles, à  la  fois  police  et  administration),  —  Mesures  prises  par  les 
justices  seigneuriales  au  sujet  de  la  vente  des  blés  en  1692  (pour 
éviter  des  désordres,  défense  d'en  acheter  plus  de  sept  setiers 
par  semaine). 

Voir:  —  A.  Haije.  Histoire  de  la  justice  seigneuriale  en  France, 
Paris,  1927,  in-8°,  174  p. 

6448.  L'ouvrage  de  G.  Libersat,  La  justice  criminelle  du  ma- 
gistrat de  Boulogne-surMer  de  1670  à  1790,  Paris,  1910,  in-8°, 
350  p.,  est  une  étude  consciencieuse  d'après  les  documents  :  huit 
pièces  justificatives  de  1681  à  1715  sur  des  questions  de  procédure 

1.  Justices  seigneuriales,  n"s  6445-7:  —  Justices  urbaines.  nos  6448 
et  sq.  et  chapitre  Histoire  locale. 
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et  des  cas  extraordinaires  :  dans  le  cours  de  l'exposé,  des  extr. 
de  documents  :  bibliographie  utile. 

6449.  Pour  la  juridiction  municipale  de  Langres  sous  l'ancien 
régime,  v.  A.  Durand,  Bul.  Soc.  Langres,  1872-9,  t.  I,  p.  24  :  étude 
générale,  dont  l'utilité,  pour  le  xvne  siècle,  est  contestable. 

6450.  Documents,  pub.  p.  Vanier,  Les  anciennes  juridictions 
le  Reims,  Reims,  1874,  in-8°,  99  p.  (ext.  de  T.  Ac.  Reims,  t.  L, 

1)  :  deux  textes  de  1651  (important)  et  de  1654  dans  le  but  de 
îrminer  les  luttes  entre  les  diverses  juridictions. 

6451.  Pour  Remiremont,  v.  A.  Richard,  Mém.  Soc.  arch.  lor., 
[881,  3e  série,  t.  IX,  p.  281  :  étude  générale  sans  textes. 

6452.  L'étude  d'E.  de  Teule,  Êt'at  des  juridictions  inférieures 
lu  comté  de  Roussillon  avant  1790,  Paris,  1887,  in-8°,  51  p.,  est 
très  sérieuse,   établie  sur  les  documents  inédits   :  mais  aucune 

ièce  n'est  reproduite. 

6453.  Jugement,  pub.  p.  N.  Mudry,  Mém.  Acad.  Chablais., 
388,  t.  II,  p.  294  :  jugement,  ext.  des  archives  municipales,  rendu 
>ar  les  syndics  de  Thonon  dans  une  affaire  de  vol  :  prouve  l'éten- 
lue  de  leurs  pouvoirs. 

6454.  Sur  l'ancienne   organisation  judiciaire   de   Valence,   v. 
Favard,  Bul.  Soc.  Dr.,  1875,  t.  IX,  et  1876,  t.  X  :  étude  générale  : 

les  références  sont  citées,  mais  pas  les  documents. 

6455.  Procès-verbal,  pub.  p.  de  Dienne,  Rev.  H.  Auvergne, 
1902,  t.  IV,  p.  182  :  il  s'agit  d'un  incident  survenu  en  1677  à  Vie 
mtre  magistrats  en  conflit  sur  la  question  de  savoir  qui  portera 
le  poêle  du  dais  pendant  la  procession  :  caractéristique. 

6456.  L'étude  de  l'abbé  Pierfitte  sur  La  justice  à  Vittel  avant 
(789;  Saint-Dié,  1892,  in-8°,  50  p.  (ext.  de  Bul.  Soc.  Vosg.,  1891-2. 

XVII,  p.  127)  peut  être  utile,  en  ce  sens  que,  pour  le  xvir9  siècle, 
fauteur  indique  les  plaids  qui  ont  été  tenus. 

7°   Grands  Jours 

6457.  Établissement  des  Grands  Jours  de  Poitiers,  I63i,  pub. 
dans  Arch.  cur.,  2e  série,  t.  VI,  p.  275-309. 

Cette  publication  comprend  la  Déclaration  du  11  février  1634, 
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ordonnant  la  tenue  des  Grands  Jours,  —  le  Récit  de  l'installation 
des  commissaires,  —  la  Déclaration  royale  du  19  août  1634,  — 
les  Mesures  prises  pour  le  rétablissement  du  culte  catholique  dans 
le  diocèse  de  Luçon  et  les  diocèses  voisins  et  la  stricte  application 
de  redit  de  Nantes.  On  n'y  trouve  pas  d'indications  sur  la  répres- 
sion des  crimes  de  droit  commun  :  ce  document  intéresse  surtout 
l'histoire  du  protestantisme  dans  l'Ouest. 

6458.  Relation  sur  la  tenue  des  Grands  Jours  de  Poitiers,  163b, 
pub.  p.  A.  Babinet,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1902,  2e  série,  t.  XXVI  : 
fournit  des  détails  précis. 

6459.  L'ordre  de  la  réception  et  ouverture  des  Grands  Jours 
établis  par  le  commandement  du  roi  en  la  ville  de  Poitiers,... 
Paris,  1634,  in-8°,  14  p.  :  cette  relation,  très  complète,  est  une 
sorte  de  compte  rendu  officiel  de  l'arrivée  des  commissaires  et  du 
président  Séguier,  de  leur  réception  en  ville,  puis  au  palais,  le 
5  septembre. 

6460.  Recueil  des  arrêts  de  la  Cour  des  Grands  Jours  de  Poi- 
tiers... :  n°  5117. 

6461.  Registres  criminels  des  Grands  Jours  de  Poitiers,  pub. 
p.  A.  Imbert,  Mém.  Soc.  D.  S.,  1878,  2e  série,  t.  XVI  :  celui  de 
1634,  p.  203-320  :  dans  l'introduction,  p.  i-xux,  d'autres  docu- 
ments   :  publication  de  première  importance. 

Voir:  —  L.  Faye,  Le  Parlement  et  les  Grands  Jours  à  Poitiers,  Poi- 
tiers, 1855,  in-8°  ;  —  F.  Pasquier,  Les  Grands  Jours  de  Poitiers  de  1454  à 
1634  (bibliog.),  Paris,  1874,  in-8°,  140  p.;  —  Masquerier,  Les  Grands 
Jours  de  Poitiers,  Poitiers,   1892,  in-8°,  43  p. 

6462.  Potier  de  Novion  (Nicolas),  1618-1693.  Lettres,  pub.  p. 
P.  Clément,  Portraits  historiques,  Paris,  1855,  in-16°,  p.  109-145. 
Président  à  mortier  au  Parlement  de  Paris,  Novion  présida  les 
Grands  Jours  d'Auvergne  en  1666.  Outre  quelques  lettres,  on 
trouve,  dans  ce  livre,  la  Déclaration  de  Louis  XIV  aux  habitants 
de  Clermont  (5  septembre  1665),  un  Noël  populaire  exprimant  les 
griefs  du  peuple,  un  État  des  dépenses  occasionnées  par  les 
Grands  Jours.  Ensemble  utile. 

6463.  Dongois.  Registre,  ext,  pub.  dans  Auv.  hist.,  Riom.  1903, 
in-8°    :  Dongois   était   le   greffier   pendant  la   tenue   des   Grands 
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Jours   :  son  registre  a  donc  une  importance,   qu'il  ne  faut  pas 
cependant  exagérer. 

6464.  Recueil  des  arrêts,  déclarations,  lettres  patentes  du  roi, 
règlements,  ordonnances  et  instructions  de  la  Cour  des  Grands 
Jours,  tenue  à  Clermont  en  Auvergne  Van  1665,  Clermont,  J 666, 
in-i°  :  ce  recueil,  indiqué  par  le  Père  Lelong  (n°  37462),  n'a  pas 
pu  être  consulté. 

6465.  Arrêt  des  Grands  Jours  de  Clermont  contre  les  contu- 
maces, pub.  p.  F.  Boyer,  Mém.  Acad.  Clermont,  1880,  t.  LUI, 
p.  i-viii,  et  247-271  :  publication  intégrale  de  cet  arrêt  du  30  jan- 
vier 1666,  avec  des  notes  :  noms,  condamnations  :  grande  préci- 
sion. 

6466.  Domat  (Jean).  Mémoire,  n°  6275  :  sert  de  complément 

à  l'ouvrage  de  Fléchier. 

6467.  Fléchier.  Mémoires,  n°  842. 

6468.  Lettres,  pub.  p.  A.  Clergeac,  Ann.  S.  L.,  1904-5,  t.  IX, 
p.  191-5.  Dans  trois  lettres,  l'évêque  de  Saint-Jean  de  Maurienne 
proteste  contre  l'arrêt  de  la  commission  des  Grands  Jours,  qui 
permettait  aux  juges  de  visiter  les  maisons  religieuses,  et  s'élève 
contre  cette  intrusion  du  pouvoir  civil. 

Voir:  —  Ch.  Labitte,  Rev.  D.  M.,  15  mars  1845,  p.  1071-1095:  —  Ts., 
30  mars  1926. 

6469.  Baudouin  (Jean).  Journal  de  ce  qui  s'est  fait  de  plus 
mémorable  aux  Grands  Jours  du  Languedoc,  tenus  tant  en  la 
ville  du  Puy  qu'en  celle  de  Nîmes...,  pub.  p.  P.  Le  Blanc,  Paris, 
1869,  in-8°,  xxvm-254  p.  (ext.  de  Ann.  Soc.  Le  Puy,  t.  XXX). 

Secrétaire  du  roi,  attaché  à  la  chancellerie  des  Grands  Jours 
de  Clermont,  puis  du  Puy,  Baudouin  rédigea  son  journal,  pour 
Colbert,  probablement  après  son  retour  à  Paris.  Ne  donnant  pas 
son  opinion  personnelle  comme  le  greffier  Dongois  (n°  6463),  il 
s'est  contenté  de  dresser  une  statistique  et  de  recueillir  des  arrêts. 
Il  est  exactement  informé  sur  l'œuvre  judiciaire  accomplie  au 
Puy  contre  les  seigneurs  coupables,  sur  la  question  protestante, 
sur  les  vices  des  justices  locales.  La  publication  comprend  la 
dédicace  à  Colbert,  la  préface  où  est  résumée  la  session  des  Grands 
Jours,  les  textes  officiels,  les  déclarations  et  commissions,  le  jour- 
nal des  arrêts  (harangue  du  procureur  général,   chronique  judi- 
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ciaire  quotidienne),  le  recueil  des  arrêts  sur  toutes  les  affaires 
jugées,  des  appendices.  —  Des  ext.  de  cette  œuvre  importante 
ont  été  pub.  p.  L.  Feer,  Bul.  Soc.  Hist.  P.  F.,  1876,  t.  XXV.  —  Sur 
l'auteur,  v.  Tessereau  (n°  6125),  t.  1,  p.  494,  632,  677,  678,  — 
t.  II,  p.  43,  55,  57. 

6470.  Monitoire,  1666,  pub.  p.  P.  Marthory,  Ann.  Soc.  Le  Puy, 
1851,  t.  XVI,  p.  376-396  :  important  pour  connaître  les  désordres. 

Voir:  —  A.  de  Boislisle,  Bul.  Corn.  Hist.,  1886,  t.  IV.  p.  63  (très 
fouillé)  :  —  Vandier,  Étude  sur  les  Grands  Jours,  Nantes,  1855,  in-8°, 
16  p.   (général) . 

8°   Police   (*) 

6471.  Delamare  (Nicolas),  1639-1723.  Traité  de  la  police..., 
n°  338.  —  Des  lettres  et  des  placets  de  l'auteur  de  cet  ouvrage, 
essentiel  encore  aujourd'hui,  ont  été  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  But. 
Soc.   Hist.  Par.  et  l.-de-F.,  1876,   t.   III,  p.   79  (article  excellent). 

6472.  La  Poix  de  Fréminville  (Edme  de).  Dictionnaire  ou  traité 
de  la  police  générale  des  villes,  bourgs,  paroisses  et  seigneuries 
de  la  campagne...,  Paris,  1758,  in-4°,  xvi-588  p.  —  Aut.  édit.  : 
1775. 

«  Bailli  des  ville  et  marquisat  de  La  Palisse  »,  l'auteur  ne  se 
serait  pas,  dit-il,  hasardé  à  écrire  après  Delamare  ;  mais  l'ou- 
vrage de  ce  dernier  concerne  seulement  Paris  et  ses  gros  volumes 
sont  peu  maniables.  Fréminville  a  donc  composé  son  livre  pour 
«  les  officiers  de  police  de  la  campagne  »,  qui  ont  besoin  «  d'une 
instruction  familière  et  de  pratique  journalière  ».  Ainsi  s'expli- 
quent la  forme  de  dictionnaire  et  l'ordre  alphabétique,  adoptés 
par  lui.  Pour  chaque  matière,  il  signale  les  documents  et  en  in- 
sère parfois.  Son  ouvrage  est  en  effet  un  manuel  pratique. 

6473.  Collection  de  lois,  ordonnances  et  règlements  de  police 
depuis  le  XIIIe  siècle,  pub.  p.  J.  Peuchet,  archiviste  de  la  police, 
Paris,  1818,  in-8°,  8  vol.  :  pour  le  xvne  siècle,  les  deux  premiers 
volumes,  seconde  série,  police  moderne,  de  1667  à  1789.  Il  est 
utile  de  lire  les  appréciations  de  l'auteur  sur  ses  prédécesseurs, 
Fontanon,   Delamare,   Fréminville,  —  et  de  consulter  les  pièces 

1.  Ouvrages  généraux.  nos  6471-6474; —  classement  alphabétique  par 
noms  de  lieux,  nos  6475  et  sq. 
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inédites,  surtout  des  rapports  très  curieux  pour  l'étude  des  mœurs 
de  1630  à  1715,  qu'il  a  insérés  dans  ses  Mémoires...  pour  servir  à 
l'histoire  de  la  morale  et  de  la  police  depuis  Louis  XIV  jusqu'à 
nos  fours,  Paris,  1838,  in-8°,  t.  I. 

6474.  Ëdit  de  1699,  ext.  pub.  p.  C.  Desmaze,  Le  Châtelet  de 
faris,  Paris,  1854,  in-8°,  p.  105,  et  p.  L.  Cahen,  Rev.  Et.  Hist.,  1899, 
t.  LXV.  p.  19-34  :  cet  édit  crée  un  lieutenant  de  police  dans  les 
villes  du  royaume  où  sont  des  cours  de  justice  :  il  fut  très  peu 
appliqué. 

6475.  Documents  sur  la  police  d'Angoulême  et  de  La  Roche- 
foucauld, pub.  p.  Babinet  de  Rencogne,  But.  Soc.  Char.,  1877, 
t.  XXIV,  p.  281  :  fournissent  des  détails  utiles  sur  une  matière 
peu  connue. 

6476.  Règlement  municipal  de  police  (Château-Thierry),  pub. 
p.  A.  Barbey,  Ann.  Soc.  Château-Thierry,  année  1870-1,  p.  118  : 
règlement  du  25  novembre  1616  en  90  articles  :  il  s'adresse  à  plu- 
sieurs corporations  qui  doivent  observer  les  prescriptions  édic- 
tées et  a  une  importance  surtout  économique  :  il  est  curieux  en 
ce  sens  qu'il  montre  jusqu'où  s'étendaient  les  attributions  de  la 
police, 

6477.  Règlement  de  police  à  Chauny,  1707,  pub.  p.  Guilbert, 
Bul.  Soc.  Chauny,  1884-6,  t.  I,  p.  149.  Imprimé  en  1707  et  compre- 
nant 57  articles,  dont  certains  seulement  sont  publiés.  Il  est  dé- 
fendu de  jurer,  de  se  promener  dans  les  églises,  de  commercer 
les  dimanches  et  jours  de  fête,  de  jouer  pendant  le  service  divin  ; 
les  hôteliers  ne  doivent  pas  donner  à  boire  après  9  ou  10  heures 
du  soir  :  pas  de  tapage  nocturne  ;  les  filles  débauchées  seront 
chassées  et  les  ivrognes  mis  en  prison  ;  pas  de  mendiants  dans 
les  églises  ;  interdiction  de  «  faire  charivari  avec  poêles,  chau- 
drons ou  autres  choses  »  :  charpen|jers,  maçons,  couvreurs  sont 
tenus  d'accourir  pour  éteindre  les  incendies,  etc.  Enfin,  affichage 
de  ce  règlement  dans  les  boutiques. 

6478.  Règlement  de  police  de  la  ville  de  Grenoble  pour  Van 
(683,  pub.  p.  H.  Gariel,  Rev.  bib.  dauph.,  1869,  t.  I,  p.  122  :  règle- 
ment sur  le  ((  taux  des  viandes  de  carême  »  :  observation  du  di- 
manche, propreté  des  maisons  et  des  rues,  réglementation  des 
cabarets,  des  ventes  et  reventes  d'objets.  Fort  détaillé,  curieux 
et  instructif. 
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6479.  Règlement  de  police  à  Mende,  1623,  pub.  p.  Baldit.  But 
Soc.  Loz.,  1857,  t.  VIII,  p.  325  :  question  du  travail  le  dimanche 
et  les  jours  de  fête,  hôteliers,  bouchers,  boulangers,  mesureurs 
(corratiers,  fraudeurs),  pêcheurs,   etc. 

6480.  La  Reynie  (Nicolas  Gabriel  de),  1625-1709.  Lettre?  et  rap- 
ports de  police,  pub.  p.  P.  Clément,  La  police  sous  Louis  XIV, 
1866,  append.  p.  402-442  ;  27  documents  de  1667  à  1686,  lettres  ou 
rapports  adressés  à  Séguier  et  surtout  à  Colbert  et  Seignelay  : 
surveillance  de  la  librairie-imprimerie,  pamphlets  et  libelles,  jeux, 
grands  procès  (Rohan,  poisons),  etc.  La  publication  comprend,  en 
outre,  des  lettres  de  Guillaume  de  Lamoignon,  Pellisson  et  Sei- 
gnelay. tmportance  indiscutable  de  ces  documents. 

Voir:  —  C.  Belin.  Nicolas  de  La  Reynie,  Limoges.  1874.  in-8".  63  p.; 
—  A.  Jacquemont,  Un  magistrat  de  Louis  XIV,  Nicolas  de  La  lieijnie, 
Paris,  1900.  in-8°,  66  p.  ;  —  Fr.  Montmaur,  La  Eèynie,  policier  gentil- 
homme, Paris.  1930,  in-16°,  127  p. 

6481.  Argenson  (Marc  René  de  Voyer  d'),  1652-1721.  Notes 
intéressantes  pour  Vhistoire  des  mœurs  et  de  la  police  de  Finis 
à  la  fin  du  règne  de  Lovis  XIV",  pub.  p.  Larcher  et  Mabille,  Paris, 
1866,  in-12°,  128  p.  —  Lettres  et  rapports,  pub.  p.  F.  Ravaisson, 
Archives  de  la  Bastille,  t.  X  et  sq.  —  Lettres  et  rapports  de  police, 
pub.  p.  P.  Clément,  La  police  sous  Louis  XIV,  1866,  append. 
p.  444-468.  —  Rapports  inédits,  pub.  p.  P.  Cottin,  Paris,  1891, 
in-16°,  cxxxvi-418  p.   (excellente  préface). 

Le  successeur  de  La  Reynie  à  la  lieutenance  générale  de  la 
police  de  Paris  adressa  ses,  rapports  presque  quotidiennement 
non  pas  à  Louis,  mais  à  Jérôme  de  Ponchartrain  et  fit  preuve 
d'une  activité  extraordinaire.  Il  donne  une  idée  exacte  et  précise 
de  ce  qu'était  la  police  à  la  fin  du  règne  et  de  ses  attributions 
étendues  et  variées  :  protestants,  débauchés,  meurtres,  enlève- 
ments, crimes,  nouveaux  convertis,  exaltés,  aventuriers,  émeutes 
(en  1709),  etc.,  tout  cela  forme  la  tâche  d'«  un  observateur  chez 
qui  l'homme  d'action,  l'homme  d'État  se  doublait  d'un  magistrat 
et  d'un  moraliste  ». 

Voir:  —  H.  Raisson,  Histoire  de  la  police  de  Paris,  Paris,  1844.  in-8°, 
p.  31-53  (succinct)  ;  —  Frégier,  Histoire  de  l'administration  de  la  police 
de  Paris,  Paris,  1850.  in-8°,  t.  II;  —  P.  Clément.  La  police  sous 
Louis  XIV,  Paris,  2e  édit..  1866,  in-8°,  xiv-478  p.;  —  P.  Bonnassiêux, 
But.  Soc.  Hist.  Par.  et  I.-de-F.,  1894,  t.  XXI,  p.  187  (plutôt  pour  le 
xviii0  s.)  ;  —  M.  Chassaigne.  La  lieutenance- générale  de  police  à  Paris, 
Paris,  1906,  in-8<\  314  p.   (bon:  bibliog.) . 
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6482.  Règlements  de  police  de  Poitiers,  XVe-XVlle  siècles. 
Ces  recueils  imprimés  in-4°,  in-8°  et  in-12°,  conservés  à  la  Biblio- 
thèque municipale,  ont  été  utilisés  par  P.  Boissonnade,  La  police 
municipale  à  Poitiers  au  XVIIe  siècle,  Poitiers,  1897,  in-8°,  16  p. 
(ext.  de  But.  Soc.  A.  0.,  1895-7,  2e  série,  t.  VII,  p.  564). 

6483.  Ordonnance  et  règlement  de  police  de  la  ville  de  Sarlat, 
pub.  p.  L.  Carvès,  But.  Soc.  Pér.,  1896,^  t.  XXIII,  p.  291-5  :  cet 
acte  est  du  18  avril  1716  et  concerne  surtout  les  marchands  : 
observation  du  dimanche  et  des  jours  de  fête,  des  anciens  règle- 
ments pour  la  vente  des  denrées  au  marché,  en  particulier  le 
blé,  etc. 

6484.  Quelques  ordonnances  de  police  à  Vannes,  util.  p.  L. 
Rosenzweig,  Bul,  Soc.  arch.  Morb.,  1859,  t.  III,  p.  15  :  pièces 
tirées  des  archives  du  présidial  de  Vannes.  En  1672,  on  établit 
un  pilori  pour  punir  les  blasphémateurs  du  nom  de  Dieu  :  ques- 
tion des  ventes  et  reventes  des  produits,  cabarets,  voirie,  cons- 
truction des  maisons,  luxe  des  habits,  domestiques,  prix  des 
viandes  et  autres  produits,  contre  la  mendicité,  etc. 

Voir,  encore:  —  C.  Moiset.  Auu.  Yonn.,  1888;  —  E.  Lepingard.  Mém. 
Soc.  Ma.,  1896,  t.  XIV,  p.  131;  —  R.  Reuss,  La  justice  criminelle  et  la 
police  des  mœurs  à  Strasbourg  au  XVIe  et  au  XVIIe  siècle,  Strasbourg, 
1885,  in-16°,  286  p. 

9°  Lettres  de  cachet  et  prisons  (*) 

6485.  Sur  les  lettres  de  cachet,  les  renseignements  les  plus 
nombreux  et  les  plus  utiles  sont  contenus  dans  les  deux  ouvrages 
de  F.  Funck-Brentano,  Les  Lettres  de  cachet,  Paris,  1903,  in-4°, 
ou  Paris,  1926,  in-16°,  252  p.  Bien  qu'ils  ne  soient  pas  limités 
au  xvne  siècle,  ils  donnent  des  indications  sur  cette  époque.  — 
Cf.  A.  Voron,  Rev.  cath.  dr.,  août  1895. 

6486.  Mabillon.  Rr fierions  sur  les  prisons  des  ordres  reli- 
gieux, pub.  dans  Ouvrages  posthumes,  Paris,  1724,  in-4°,  t.  II, 
p.  321-5  :  dans  ce  mémoire,  le  savant  bénédictin  se  montre  misé- 
ricordieux et  penche  vers  l'indulgence,  et  aussi  une  réforme.  Sa 
correspondance  avec  le  conseiller  au  présidial  de  Laon,  Marquette, 
reproduit  les   mêmes   idées    :   elle   a   été  largement  utilisée   par 

1.  A   partir  du  n°   6487,  classement  alphabétique  par  noms  de  lieux. 
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H.  Jadart,  Dom  Mabitlon  et  la  réforme  des  prisons,  Reims.  1885, 
in-8°,  20  p. 

6487.  Documents  utilisés  par  A.  Jaubert,  Les  prisons  du  roi 
à  Château-Gonlier  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Mamers.  1888, 
in-8°,  35  p.  :  documents  conservés  aux  archives  de  la  Mayenne  : 
intéressants  sur  les  visites,  les  détenus,  les  motifs  de  l'emprison- 
nement, l'état  des  prisons   :  très  rares  citations. 

6488.  Document,  pub.  p.  Denizet,  Ann.  Soc.  Gât.,  1910,  t. 
XXVIII,  p.  326-333  :  extrait  du  minutier  du  notaire  de  Chàteau- 
Landon  :  il  contient  les  dépositions  relatives  à  l'emprisonnement, 
pendant  une  nuit,  du  sergent  royal  qui  a  esquissé  un  geste  de 
dédain  à  l'égard  du  tribunal.  Épisode  comique  et  caractéristique 
à  la  fois  des  rivalités  entre  justices  inférieures. 

6489.  Documents,  pub.  p.  Boulay  de  La  Meurthe,  Mém.  Soc. 
Touraine,  1910,  t.  XLIX,  p.  1-119  :  ces  doc.  sont  de  la  fin  du 
x\  ne  siècle  et  du  commencement  du  xvme  et  concernent  les  pri- 
sonniers du  roi  à  Loches  :  ce  sont  des  lettres  de  Seignelay.  des 
arrêts  du  Parlement,  etc.   :  liste  de  tous  les  prisonniers. 

6490.  Sur  la  prison  du  Mont-Saint-Michel,  peu  de  renseigne- 
ments dans  E.  Dupont,  La  Bastille  des  mers,  les  exilés  de  l'ordre 
dn  roi  nu  Mont-Saint-Micliel,  1685-1789,  Paris,  1920,  in-16°  :  liste 
alphabétique  des  détenus,   nombreux  surtout  au  xvnr3  siècle. 

6491.  Mémoire  des  désordres  en  général  qui  se  trouvent  dans 
les  prisons  [de  Paris]  et  les  remèdes  qui  s'y  peuvent  apporter, 
I6U,  pub.  p.  L.  Lalanne,  Bul.  Soc.  Hist.  Par.  et  l.-de-F..  1892, 
t.  XIX,  p.  82,  et  p.  F.  Funck-Brentano,  Bev.  Et.  Hist.,  1901,  p.  348- 
353  :  ce  mémoire  aurait  pour  auteur  un  membre  d'une  confrérie 
charitable.  Il  attribue  les  désordres  aux  concussions  des  archers 
et  des  guichetiers,  «  qui  abusent  de  leurs  charges  et  commis- 
sions »  :  il  mentionne  des  faits  très  précis  et  caractéristiques  sur 
l'avidité  de  ces  fonctionnaires  et  insiste  sur  les  conséquences  de 
leur  complaisance  intéressée. 

6492.  Archives  de  la  Bastille,  pub.  p.  F.  Ravaisson.  Paris, 
1868  et  sq.,  in-8°.  Cette  publication  commence  à  l'année  1661  par 
l'affaire  de  Nicolas  Fouquet  et  comprend  pour  le  règne  de 
Louis  XIV  les  douze  premiers  volumes.  Les  pièces  sont  celles  des 
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archives  de  la  lieutenance  générale  de  la  police  et  de  ses  onze 
bureaux,  entre  lesquels  se  répartissaient  les  attributions.  Elles 
concernent  donc  toutes  sortes  d'affaires  :  politique,  religion, 
mœurs,  santé,  voirie,  vivres,  sûreté  publique,  sciences  et  arts, 
économique,  etc.  Si  l'ensemble  de  cette  collection  a  une  valeur 
indéniable,  elle  ne  présente  pas  toutes  garanties  pour  l'historien  : 
complète  dans  les  premiers  volumes,  elle  n'est  plus  ensuite  qu'un 
choix,  de  plus  en  plus  restreint,  de  documents  :  des  noms  sont 
mal  orthographiés,  des  dates  inexactes,  des  textes  tronqués  ou 
modifiés  :  les  indications  des  sources  sont  incomplètes.  —  Le 
Catalogue  des  Archives  de  la  Bastille  a  été  dressé  par  F.  Funck- 
Brentano,  Paris,  1892-5,  in-8°  ;  cf.  du  même  auteur,  Légendes  et 
archives  de. la  Bastille,  Paris,  7e  édit.,  1904,  in-12°. 

6493.  Documents,  pub.  p.  F.  Bournon,  La  Bastille,  Paris,  1893, 
in-4°,  364  p.  :  livre  fait  d'après  les  sources  et  donnant  toutes 
sortes  de  renseignements  :  les  pièces  justificatives  pour  le  xvne 
siècle  se  trouvent  p.  263-270. 

Voir:  —  Arnould,  Alboise  du  Pujol  et  Maquet,  La  Bastille.  Paris. 
1844,  in-8°,  4  vol.  (pas  scientifique)  ;  —  Davenport,  The  history  of  the 
Bastile  and  of  its  principal  captives,  Londres,  1873,  in-8°,  vin-496  p.  ;  — 
Ch.  Louandre,  Rev.  D.  M.,  1er  juillet  1874;  —H.  Petchl,  Zeit.  allg.  Geseh., 
1885,  t.  II,  p.  926;  —  Howell.  The  Keys  of  the  Bastille  of  Paris,  Ontario, 

1887,  in-16°,  15  p.   (sans  valeur)  ;  —  D.  Buigham,   The  Bastille,  Londres, 

1888.  in-8°;  —  F.  Funck-Brentano,  Rev.  hist.,  1890.  t.  XLII.  p.  38-73, 
278-316;  —  Quart.  Rev.,  1897,  t.  CLXXXVI,  p.  357-393  ;  —  F.  Funck- 
Brentano,  Les  secrets  de  là  Bastille,  Paris,  1932,  in-16°. 

6494.  Hennequin  (François),  seigneur  de  Pulnoy.  Souvenirs 
inédits,  pub.  p.  J.  Favier,  Paris,  sd  [1888],  in-12°,  72  p.  (ext.  de 
Rev.  rétr.,  1888,  t.  IX,  p.  49-121).  Mêlé  pendant  un  demi-siècle 
aux  affaires  de  Lorraine,  emprisonné  à  Metz  et  relégué  dans  son 
village  de  Pulnoy,  l'auteur  fut  arrêté  à  Paris  en  1675  et  embas- 
tillé pendant  deux  ans.  Il  décrit  la  vie  dans  la  prison,  où  il  se 
plaint  d'avoir  été  traité  avec  rigueur  :  nourriture  insuffisante, 
surveillance  étroite,  précautions  excessives  prises  (couteaux,  four- 
chettes, ciseaux),  sans  nouvelles  du  dehors  :  «  La  patience  est  la 
seule  vertu  qui  s'exerce  utilement  à  la  Bastille  »,  Détails  précis, 
pas  trop  d'exagération,  résignation  aux  volontés  de  Dieu.  Ces 
mémoires  ont  été  utilisés  par  Dom  Calmet. 

6495.  Féret.  Lettres,  pub.  p.  F.  Delage,  But.  Corn.  Hist.,  1906, 
t.  XXIV,  p.  409-414.  Intendant  de  la  maison  de  Bouillon,  arrêté 


256  HISTOIRE    ADMINISTRATIVE 

ie  30  août  1888  et  libéré  le  îer  mai  1689,  l'auteur,  dans  cinq  lettres, 
parle  de  sa  détention,  mais  ne  donne  pas  des  détails  intéressants. 
—  Sur  lui,  v.  Archives  de  la  Bastille,  t.  IX,  p.  143-6. 

6496.  Dépenses  d'un  prisonnier  à  la  Bastille,  pub.  dans  Rev. 
rétr.,  1888,  t.  IX,  p.  255-6  :  année  1690,  document  curieux,  étrennes 
au  porte-clef,  300  livres  au  secrétaire  de  Louvois  pour  avoir  obtenu 
sa  libération,   etc.    :  complète  les  détails  donnés  par  Hennequin. 

6497.  MASQUE  DE  FER.  Il  a  été  beaucoup  écrit  sur  ce  pri- 
sonnier sans  qu'on  paisse  l'identifier  d'une  façon  certaine.  Pour 
cela,  on  a  utilisé  les  extraits  d'Etienne  Du  Junca,  lieutenant  de 
roi  à  la  Bastille,  des  lettres  de  l'abbé  d'Estrades,  Pomponne, 
Louis  XIV,  Louvois,  Catinat,  Barbezieux,  Michel  Le  Tellier,  Saint- 
Mars,  Charles  II,  Colbert  de  Croissy,  Lionne,  etc..  Une  bibliogra- 
phie complète  de  la  question  est  impossible  à  établir. 

Voir:  —  J.  Delort,  Histoire  de  l'homme  au  masque  de  fer,  Paris,  1825, 
in-8°,  296  p.  ;  —  P.  Lacroix,  Id.,  Paris,  1840,  in-18°,  270  p.  ;  —  A.  Ché- 
ruel,  Fouquet,  Paris,  1862,  in-8°,  t.  II,  append.  17,  p.  537-540;  —  Belle- 
combe.  Invest.,  1868,  4e  série,  t.  VIII,  p.  161  ;  —  M.  Topin,  L'homme  au 
masque  de  fer,  Paris,  1870,  m-18°,  418  p.  (cf.  Rev.  Quest.  Hist.,  t.  VIII, 
p.  263)  ;  —  T.  Iung,  La  vérité  sur  le  masque  de  fer,  Paris,  1872,  in-8°, 
468  p.  (cf.  Rev.  Quest.  Hist.,  t.  XIV,  p.  258)  ; — J.  Loiseleur,  Trois  énigmes 
historiques,  Paris,  1882,  in-18°.  xm-323  p.  :  —  Montaudon,  Rev.  Soc.  et. 
hist.,  1888,  t.  LIX,  p.  373  et  437;  —  D.  Carutti,  La  maschera  di'  ferro, 
Florence.  1890,  et  Atti  Lincei,  1896,  série  v,  t.  5,  p.  91  (Rendiconti)  ;  — 
J.  La-k-,  Nicolas  Fouquet,  Paris,  1890,  in-8°,  t.  II,  append.,  p.  527-539;  — 
L.  Morand,  Mém.  Acad.  Sav.,  1892,  4e  série,  t.  III,  p.  lxxxiv  ;  —  Bazeries 
et  Burgaucl,  Le  masque  de  fer,  Paris,  1893,  in-18°,  302  p.  ;  —  G.  Roberti 
et  Pierre  333,  N.  Rass.,  1893,  I.  46.  —  1894,  II,  février  et  mars;  —  F. 
Fnnck-Brentano.  Rev.  hist.,  1894,  t.  LVI,  p.  253-303;  —  W.  Brôcking. 
Bas  Râtsel  der  eisemen  Maske  und  seine  Lôsung,  Wiesbaden,  1898,  in-16°, 
60  p.;  —  M.  Boutry.  Rev.  FA.  Hist.,  1899.  t.  LXX,  p.  167;  —  A.  Loquin, 
Le  prisonnier  masqué  de  la  Bastille,  Paris,  1900,  in-12°  ;  —  A.  Lang.  Ath., 
1901,  juillet-décembre,  p.  32:  —  Hopkins.  The  man  in  the  Iran  mask, 
Leipzig.  1901,  in-16°,  262  p.;  —  Callandreau,  Rev.  Saint,  et  Aun.,  1903. 
t.  XXIII,  p.  175-181;  —  Barnes,  The  man  of  the  Mask,  Londres.  2^'  édit., 
1912.  in-8°,  345  p.  ;  —  L.  Matte,  Crimes  et  procès  politiques  sous 
Louis  XIV,  Paris,  1910,  in-8°,  131  p.  ;  —  E.  Laloy,  Le  masque  de  fer, 
Paris,  1913,  in-12°,  312  p.  ;  —  Id.,  Qui  était  le  masque  de  fer  ?,  Paris. 
1931,  in-8°.  21  p.  ;  —  M.  Duvivier.  Le  masque  de  fer,  Paris,  1931,  in-8°, 
335  p. 

6498.  Rknneville  (Constantin  de),  1677-1723.  L'Inquisition  fran- 
çaise ou  histoire  de  la  Bastille,  Amsterdam,  1715,  in-12°,  2  vol.  — 
Aut.  édit.  :  1721,  5  vol.,   -  Paris,  1910,  édit,  Savine,  sous  le  titre 
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La  vie  à  la  Bastille....  (bonne,  mais  abrégée)  —  Trad.  angl.,  holl., 
allem.,  ital. 

Normand,  né  à  Caen,  agent  secret  de  la  France  aux  Pays-Bas, 
Renneville  fut  mis  à  la  Bastille  pour  avoir  composé  des  vers  contre 
Louis  XIV  et  Philippe  V,  ou  plutôt  parce  qu'il  était  devenu  suspect: 
il  resta  dans  cette  prison  jusqu'en  1713,  se  réfugia  à  Londres  où 
il  rédigea  son  livre  et  alla  mourir  à  Cassel.  Ses  mémoires  ont  été 
diversement  appréciés  :  certains  les  ont  même  attribués,  mais 
Sans  raisons  péremptoires,  à  Courtilz  de  Sandras  :  v.  Devèze, 
F.  hist.,  1910,  t.  IV,  p.  193-6.  Tandis  que  les  uns  considèrent  qu'ils 
sont  «  un  tissu  d'erreurs  »,  d'autres  y  voient  un  tableau  véridique 
de  la  vie  à  la  Bastille.  En  réalité,  ces  souvenirs  plaisent  par  la 
verve  de  Renneville,  qui  trace  avec  entrain  des  portraits  carica- 
turaux. Mais  l'amertume  extrême,  manifestée  par  l'auteur,  et  ses 
exagérations  évidentes  obligent  l'historien  à  la  réserve  et  au  con- 
trôle. —  V.  :  —  Frère,  Le  bibliographe  normand,  t.  II. 

6499.  Documents  sur  la  Bastille,  pub.  dans  Rev.  rétr.,  1889, 
t.  XI,  p.  28-48.  Ils  sont  extr.  des  Archives  de  la  Bastille  :  ce  sont 
plusieurs  lettres  ou  ordres  émanant -de  Louvois,  Lionne,  Louis  de 
Pontchartrain  et  Voysin  :  on  retiendra  celles  de  1709,  relatives  à 
«  l'émotion  »  de  Paris. 

6500.  Quelques  rares  renseignements  sont  fournis  par  I.  Darsy. 
Les  prisons  de  Picardie,  Amiens,  1880,  in-8°,  99  p.  (ext.  de  Mém. 
Soc.  antiq.  Pic,  1880,  3e  série,  t.  VI,  p.  289)  :  étude  générale. 

6501.  Procuration  donnée  en  1619  en  faveur  des  prisonniers  de 
la  Conciergerie  du  Parlement  de  Rouen,  pub.  p.  Ch.  Robillard  de 
Beaurepaire,  Bul.  Soc.  Normandie,  1887-90,  t.  V,  p.  246.  Le  prêtre 
Claude  Le  Grix  substitue  à  lui-même  son  procureur  général  pour 
s'occuper  des  captifs  rouennais,  améliorer  leur  sort,  «  recevoir 
deniers  et  aumônes  ». 


10°  Procès  et  supplices  (*) 

6502.  Documents  sur  le  bourreau  à  Arras,  anal.  p.  A.  de  Car- 
devacque,  Mém.  Acad.  Arras,  1923,  2e  série,  t.  XXIV,  p.  163-210. 
Docts  extraits  des  registres  et  des  comptes  de  la  ville  :  noms  des 

1.  A  partir  du  n°    6509,  classement  chronologique. 

S.    H.    F.    XVII.    —    ANDRÉ    7.  17 
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bourreaux,  détails  sur  eux,  leur  traitement,  ce  qu'ils  touchent  par 
exécution  :  indications  précises  et  intéressantes. 

6503.  Quelques  notions,  rares  pour  le  xvir3  siècle,  mais  utiles, 
sur  les  bourreaux  d'Auch,  sont  fournies  par  G.  Brégail,  Les  bour- 
reaux à  Auch,  Auch,  1923,  in-8°,  73  p.  :  d'après  les  archives  muni- 
cipales de  la  ville. 

6504.  Pour  Châlons,  v.  L.  Grignon,  La  justice  criminelle  et  le 
bourreau  à  Châlons  et  dans  quelques  villes  voisines,  Châlons,  1887, 
in-8°,  108  p.  :  ouvrage  bien  fait,  mais  contenant  peu  de  documents 
sur  le  xviie  siècle  :  liste  des  bourreaux  et  tarif,  qui  leur  est  appli- 
qué en  1686. 

6505.  Pour  Dijon,  v.  N.  Clément-Janin,  Le  Morimont  de  Dijont 
bourreaux  et  supplices,  Dijon,  1889,  in-8°,  p.  79-112.  Le  Morimont 
est  une  place  de  la  ville.  Si  l'auteur  ne  cite  pas  de  références,  il 
donne  des  ext.  de  relations  contemporaines  :  détails  effroyables 
sur  le  meurtre,  par  la  foule,  d'un  bourreau  maladroit. 

6506.  Contrat  de  louage  passé  en  1620  par  la  ville  de  Dragui- 
gnan  avec  un  exécuteur  des  hautes  œuvres,  pub.  p.  F.  Mireur, 
Bev.  Soc.  Sav.  Dép.,  1882,  7e  série,  t.  V,  p.  223  :  le  bourreau  aura 
par  an  36  livres,  un  habit  et  un  logement,  —  concession,  pour  tra- 
vailler, d'un  terrain  pris  sur  les  biens  de  contribuables  insolva- 
bles. 

6507.  Documents,  analysés  ou  pub.  p.  Pagart  d'Hermansartr 
Le  maître  des  hautes  œuvres  ou  bourreau  à  Saint-Omern  Saint- 
Omer,  1891,  in-8°,  29  p.  (ext.  de  Bul.  Soc.  Mor.,  1887-91,  t.  VIII, 
p.  727)  :  quelques  renseignements  sur  l'office  et  le  traitement,  tirés 
des  comptes  de  la  ville  ;  indications  sur  certains  privilèges  ;  publi- 
cation d'un  texte  de  la  fin  du  xvne  siècle  (trois  livres  pour  «  peine 
de  corps  »,  30  sols  pour  le  pilori). 

6508.  Sur  le  bourreau  de  Toulouse,  quelques  précisions,  rares 
pour  le  xvne  siècle,  utiles  cependant,  sont  fournies  par  V.  Fons, 
Rec.  Acad.  Lég.  TouL,  1874,  t.  XXIII,  p.  139. 

6509.  Extraits  des  registres  du  bailliage  d'Amont,  près  Vesoul, 
pub.  p.  Finot,  Bul.  Soc.  H.  S.,  1875.  Il  s'agit  des  procès  de  sorcel- 
lerie intentés  dans  le  bailliage  de  Vesoul  de  1606  à  1636  :  quinze 
registres  sont  pleins  de  détails,  qui  font  connaître  la  mentalité  de 
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cette  époque  et,  aussi,  la  dureté  des  peines  (68  procès,  26  condam- 
nations à  mort). 

6510.  Documents,  pub.  p.  L.  Duparchy,  Mém.  Soc.  Jura,  1891, 
5e  série,  t.  II,  p.  364-461  :  pièces  justificatives  tirées  d'un  ms.  de 
la  mairie  de  Saint-Claude  et  du  Registre  des  causes  fiscales  du 
bailliage  de  Montmorot  :  elles  vont  de  1609  à  1658  et  donnent  tous 
détails  sur  des  meurtres,  des  vols,  des  infanticides,  la  sorcellerie 
et  le  banditisme. 

6511.  Le  procès  célèbre  de  l'abbé  Louis  Gaufridy  (15?2?-1611) 
et  Madeleine  de  Demandolx  a  été  raconté  par  J.  Lorédan,  Un  grand 
procès  de  sorcellerie  au  XVIIe  siècle,  Paris,  1912,  in-8°,  486  p., 
d'après  les  mss.  de  la  B.  N.  et  les  archives  des  Bouches-du-Rhône  : 
bibliographie  abondante  :  considérer  ce  livre  comme  une  source. 
Procès  de  1611  :  Gaufridy  brûlé.  —  V.  Gayot  de  Pitaval,  Causes 
célèbres  et  intéressantes,  avec  les  jugements  qui  les  ont  décidées, 
Paris,  1738,  nouv.  édit.,  in-12°,  t.  VI. 

6512.  Doyharard  (Michel).  Procès-verbal,  pub.  p.  P.  Yturbide, 
Bul.  Soc.  Bayonne,  1921,  p.  165-189.  Théologal,  l'auteur  a  été 
chargé  de  faire  une  enquête  sur  le  cas  d'une  Juive  qui  avait  caché 
une  hostie  dans  son  mouchoir  et  qui  a  été  suppliciée  en  1619  :  son 
rapport  est  très  détaillé  et  fournit  des  renseignements  vraiment 
curieux. 

6513.  Discours  admirable  d'un  magicien  de  la  ville  de  Moulins 
qui  avait  un  démon  dans  une  fiole,  Paris,  1623,  in-12°,  15  p.  — 
Réimprimé  p.  Ed.  Fournier,  Variétés  historiques  et  littéraires, 
t.  V,  p.  199,  et  p.  Vayssière,  Moulins,  1894,  in-12°.  Il  s'agit  de  Jean 
Michel  qui  fut  brûlé  en  1623.  Dans  cette  plaquette,  le  procès  est 
succinctement  raconté  :  mais  beaucoup  d'indications  bibliographi- 
ques sont  données  par  L.  Batiffol,  Au  temps  de  Louis  X1I1,  Paris, 
sd.,  in-8°,  p.  140.  —  Cf.  F.  Delacroix,  Les  procès  de  sorcellerie  au 
XVIIe  siècle,  Paris,  1894,  in-18°,  328  p. 

6514.  Le  procès  du  poète  Théophile  de  Viau  (du  11  juillet  1623 
au  1er  septembre  1625)  a  été  exposé  par  F.  Lachèvre,  Le  liberti- 
nage devant  le  Parlement  de  Paris,  Paris,  1909,  in-8°,  2  vol.  :  en 
réalité,  c'est  un  recueil  des  pièces  inédites,  tirées  des  archives  et 
accompagnées  de  notes  substantielles  :  véritable  source,  avec  des 
notes  bibliographiques. 
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6515.  Pour  les  procès  de  sorcellerie  à  Vittel  en  l'année  1626, 
y.  Pierfitte,  n°  6456. 

6516.  Sur  deux  exécutions  capitales  à  Toulouse  en  1628  et  1632, 
on  trouve  des  détails  très  réalistes,  extr.  de  documents  inédits, 
dans  C.  Pradol,  Mém.  Ac&d.  TouL,  1881,  8e  série,  t.  III,  p.  112. 

6517.  Pour  des  supplices  en  Bretagne  de  1632  à  1638,  v.  P.  Par- 
couru, La  torture  et  les  exécutions  en  Bretagne  au  XVIIe  siècle, 
Rennes,  1896,  in-8°,  38  p.  (ext.  de  Mém.  Soc.  I.-V.,  1896,  t.  XXV, 
p.  245)  :  quatre  documents  très  instructifs  par  la  précision  des 
détails. 

6518.  Larme  (le  Père),  Relation  des  derniers  moments  et  du 
supplice  de  Mrc  Philippe  Giroux,  président  à  mortier  au  Parlement 
de  Dijon,  condamné  à  mort  par  arrêt  du  8  mai  16i3,  pub.  dans 
Une  exécution  à  Dijon  au  XVIIe  siècle,  Dijon,  1&84,  in-8°,  31  p.  : 
le  Père  minime  a  assisté  l'accusé  et  a  composé  une  relation  très 
précise  sur  le  procès  et  la  mort  :  —  v.  Clément-Janin,  n°  6505. 

6519.  Documents  sur  deux  procès  de  sorcellerie  à  Montfort 
en  (iascogne,  pub.  p.  Lamazouade  et  Gardère,  Bev.  Gasc,  1901, 
nom .  série,  t.  I,  p.  402  et  409  :  ces  procès  de  1614  et  1672  eurent  uK 
retentissement  considérable  dans  le  pays  :  ils  mettent  en  relief  la 
superstition  des  niasses. 

6520.  Sur  le  rapt  de  Mlle  de  Clavière  en  1657  et  le  procès  cri- 
minel, qui  en  résulta,  v.  P.  Dupuich,  Bev.  hist.,  1893,  t.  LU, 
p.  53-73  :  article  composé  d'après  le  Journal  des  principales  audien- 
ces du  Parlement  de  Paris  (n°  6359)  et  les  Œuvres  d'Orner  et  de 
Denis  Talon,  Paris,  1821  :  procès  curieux  par  ses  vicissitudes 
innombrables  :  type  du  «  maquis  de  la  procédure  ». 

6521.  Morin  (Simon).  Accusé  d'hérésie  devant  le  Parlement  de 
Paris  et  venu  dans  la  capitale,  Morin  fut  arrêté  par  l'officialité, 
puis  relâché  comme  fou.  En  1644,  mis  à  la  Bastille  et  peu  après 
libéré,  il  écrivit  ses  Pensées,  qui  furent  publiées  en  1647.  Empri- 
sonné une  troisième  fois,  il  se  décida  à  abjurer  ses  erreurs  et  sortit 
de  prison  en  1649.  Mais,  ayant  recommencé  ses  prédications,  il 
fui  enfermé  une  quatrième  fois,  aux  Petites  Maisons,  se  rétracta 
encore  et  fut  relâché  (1656).  Le  visionnaire  Desmarets  de  Saint- 
Sorlin,  ayant  été  chargé  d'une  enquête  officieuse,  gagna  la  con- 
fiance  de   Morin,    qui   s'appelait   le   Nouveau   Messie,   le   Fils   de 
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l'homme.  Emprisonné  en  1662,  Morin  fut,  à  la  suite  d'un  long 
procès,  brûlé  en  1663.  L'indication  des  pièces  est  dans  Bul.  Bib., 
1843,  p.  41,  n°  42,  et  Frère,  Bibliographe  normand,  t.  IL  Les  inter- 
rogatoires ont  été  utilisés  et  des  extr.  donnés  par  P.  Alphandéry, 
Rcv.  hist.  mod.  et  eonL,  1899-1900,  t.  I,  p.  475-490.  —  V.  Niceron, 
t.  XXVII,  p.  36. 

6522.  Relation  d'une  exécution  en  place  de  Grève,  pub.  dans 
$??.,  1866,  nouv.  série,  t.  XI,  p.  108-116  :  écrite  par  un  témoin 
oculaire,  probablement  un  personnage  de  la  cour  :  exécution,  le 
25  juin  1661,  d'un  gentilhomme  genevois,  voleur  et  assassin  :  dis- 
cussion, entre  deux  docteurs  de  Sorbonne  et  un  Père  jésuite,  sur 
le  privilège  d'assister  les  condamnés  :  supplice  de  la  roue  :  détails 
foorribles  et  pittoresques  à  la  fois  :  d'un  grand  intérêt. 

6523.  Roh  \\  Louis,  chevalier  de),  1635-1674.  Sur  sa  conspira- 
tion et  sa  mort,  v.  nos  857,  1867,  6480  (11  let.  de  La  Reynie  sur 
le  procès).  —  V.  D'Esneval,  lire.  Soc.  Eure,  1923,  7e  série,  t.  X, 
b.  85-101  ;  —  G.  Matte,  Crimes  et  procès  politiques  sous  Louis  X/V, 
Paris,  1910,  in-8°  (utilisation  des  pièces  de  procédure,  d'après 
B.  N.,  mss.  fonds  fr.  7629  et  16556,  et  Arsenal,  ms.  1165). 

6524.  Brinvilliers  (marquise  de),  -j-  1676.  Quatre  documents 
soul  pub.  dans  Arch.  cur..,  2e  série,  t.  XII,  p.  5-121  :  ce  sont  deux 
faelunis,  un  mémoire  et  l'arrêt  du  Parlement  :  malgré  le  caractère 
particulier  des  trois  premiers,  ces  pièces  ont  une  réelle  impor- 
tance. —  Le  syndic  de  la  Faculté  de  théologie  de  Sorbonne,  Edme 
Pirot  (et  non  le  Père  jésuite  Pirot),  a  composé  un  Récit  des  der- 
niers moments  de  la  marquise  de  Brinvilliers,  pub.  p.  G.  Roullier, 
Paris,  1883,  2  vol.  :  ce  récit,  quoiqu'il  contienne  des  détails,  est 
fort  peu  intéressant,  parce  qu'il  est  encombré  de  longueurs 
effroyables.  —  V.  :  Gayot  de  Pitaval,  Causes  célèbres  et  intéres- 
santes.., t.  I.  —  Les  deux  ouvrages  suivants  .n'ont  pas  de  valeur, 
historique  :  —  R.  Burnand,  Vie  et  mort  de  la  marquise  de  Brinvil- 
liers, Paris,  2e  édit.,  1931,  in-16°,  225  p.  ;  —  A.  Praviel,  Le  secret 
de  la  Brinvilliers,  Paris,  1931,  in-16°,  273  p. 

6525.  POISONS  (affaire  des),  1681.  Des  documents  intéressants 
ont  été  pub.  p.  P.  Clément,  Lettres  et  instructions  de  Colbert, 
t.  VI,  append.  p.  407-430.  Ce  sont  un  mémoire  de  Colbert  qui  consi- 
dère comme  «  une  exécrable  calomnie  »  les  imputations  portées 
contre  Madame  de  Montespan,  et  des  mémoires  de  Charles  Duples- 
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sis.  Percheron,  avocat  au  Parlement  dès  1653,  celui-ci  fut  souvent 
consulté  par  le  ministre  sur  les  affaires  de  l'État  :  nommé  avocat 
des  finances,  il  mourut  en  1683.  Il  défend,  lui  aussi,  Mmes  de  Mon- 
tespan  et  de  Vivonne  :  surtout  préoccupé  de  la  gravité  de  l'affaire, 
il  cherche  les  moyens  de  la  terminer  promptement,  «  juger  tous 
les  accusés  et  le  plus  rapidement  possible  afin  que  l'on  n'en  fasse 
pas  une  affaire  immortelle  ».  —  La  Reynie,  dont  l'opinion  était 
différente,  a  laissé  deux  documents  sur  cette  affaire  (n°  6480).  — 
Des  lettres  de  Louvois  et  de  Barbezieux  et  un  mémoire  de  La 
Reynie  au  gouverneur  de  la  citadelle  de  Besançon,  Moncault,  sont 
pub.  p.  G.  Jourdy,  La  citadelle  de  Besançon,  prison  d'État  au 
XVIIe  siècle,  Gray,  1888,  in-8°,  36  p.  :  ils  concernent  la  conduite  à 
tenir  à  l'égard  des  prisonniers  qu'on  lui  envoie.  —  Des  documents 
se  trouvent  aussi  dans  plusieurs  des  ouvrages  indiqués  en 
bibliographie. 

Voir:  —  P.  Clément,  La  police  sous  Louis  XIV,  Paris,  2e  édition, 
1866,  in-12°  (docts)  ;  —  Montifaud  (Marc  de) ,  Racine  et  la  Voisin,  Paris, 
1878,  in-18°,  85  p.  (doc^)  ;  —  Ploix,  Mém.  Soc.  Seine-et-Oise,  1880,  t.  XII, 
p.  67;  —  J.  Loiseleur,  Trois  énigmes  historiques,  Paris,  1882,  in-18°,  xiii- 
323  p.  (docts)  ;  —  G.  Légué,  Médecins  et  empoisonneurs  au  XVIIe  siècle, 
Paris,  1895,  in-12°,  vi-280  p.  ;  —  L.  Nass.  Les  empoisonnements  sous 
Louis  XIV,  Paris,  1898,  in-80^  204  p.;  —  Boutry,  Quinz.  bourb.,  1899, 
t.  VIII,  p.  521-5;  —  F.  Funck-Brentano,  Le  drame  des  poisons,  Paris, 
1900,  in-16°  (docts  et  indications  bibliog.)  :  —  P.  de  Ségur,  Le  tapissier 
de  Notre-Dame,  Paris,  1903,  in-8°,  p.  5-136;  —  A.  Masson,  La  sorcellerie 
et  la  science  des  poisons  au  XVIIe  siècle,  Paris,  1904,  in-12°  (docts  en 
append.)  ;  —  J.  Lemoine,  Madame  de  Montespan  et  la  légende  des  poisons, 
Paris,  1908,  in-8°,  55  p. 

6526.  Sain  (Edme).  Histoire  de  ce  qui  s'est  passé  au  mois  de 
novembre  1695  en  la  cure  de  M ailly-V Église  touchant  V apparition 
d'un  esprit,  pub.  dans  Mém.  Soc.  bourg.,  1903,  t.  XIX,  p.  121-132. 
Le  curé  croit  avoir  entendu  des  esprits  dans  une  maison  hantée. 
Sur  l'ordre  du  Père  jésuite  Legrand,  il  a  composé  un  récit,  qui  est 
plein  de  détails  bizarres  et  stupéfiants  et  excessivement  curieux 
pour  connaître  la  mentalité. 

6527.  Ticquet  (veuve)  :  ce  procès  criminel  de  1699,  dont  le 
retentissement  fut  grand,  est  raconté  d'après  les  sources,  qui  sont 
indiquées,  par  E.  Collas,  Rev.  Fr.,  1922,  t.  I,  p.  576. 

6528.  Documents  sur  une  exécution  au  Puy  en  1707,  pub.  p. 
A.  Lascombe,  Mém.  Soc.  H.  L.,  1884-5,  t.  IV,  p.  150  :  il  s'agit  d'une 
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pendaison  :  elle  suscite  une  véritable  émeute  contre  le  bourreau, 
«qui  est  assommé  ;  après  beaucoup  de  péripéties,  force  reste  à  la 
loi. 

Voir  :  —  F.  Delacroix,  Procès  de  sorcellerie  au  XVIIe  siècle,  Paris, 
1894,  in-18°,  328  p.  (intéressant,  références)  ;  —  L.  Guibert,  Mém.  Soc. 
Creuse,  1903-4,  2*  série,  t.  IX,  p.  340-377;  —  M.  Garçon,  Mer.  Fr.,  1923, 
janvier,  p.  80  et  411. 


V.  —  FINANCES 
1°  Ouvrages  généraux 

6529.  Traité  du  revenu  et  de  dépense  des  finances,  pub.  p. 
R.  Doucet,  Les  finances  de  la  France  en  1614,  Paris,  1931,  in-8°, 
51  p.  (ext.  de  Rev.  hist.  écon.,  1930,  n°  2)  :  pub.  déjà  par  Rapine 
(n°  3278).  Ce  traité  fut  communiqué  aux  États  Généraux,  sur  la 
demande  du  Tiers  État,  par  le  président  Jeannin.  Il  ne  constitue 
pas  un  document  sincère  :  soit  involontairement,  soit  pour  induire 
-en  erreur  les  députés  du  Tiers,  l'auteur  donne  des  chiffres  inexacts 
et  indique  un  «  déficit  très  inférieur  au  déficit  réel  »  (8  millions  de 
livres).  Édit.  critique. 

6530.  Bernard  (Charles).  Discours  sur  Vétat  des  finances, 
Paris,  1614,  in-4°,  42  p. 

L'historiographe  de  France  a  dédié  au  roi  son  ouvrage,  écrit 
•d'un  style  boursouflé  et  pesant,  encombré  de  longueurs  et  de  ver- 
biage, alourdi  par  une  érudition  trop  abondante,  qui  s'étend  de 
l'antiquité  au  xvne  siècle.  D'après  lui,  existent  deux  sources  de 
revenus  :  —  le  domaine,  déjà  fortement  aliéné,  —  les  ressources 
ordinaires,  que  l'auteur  compare  avec  celles  d'autres  pays  et  qui 
accablent  le  peuple.  Il  faut  donc  réduire  les  pensions,  diminuer  le 
nombre  des  officiers  de  finances  et  rendre  saine  la  monnaie. 

6531.  Remond  (Nicolas).  Sommaire  traité  du  revenu  et  dépense 
des  finances  de  France,  ensemble  les  pensions  de  nosseigneurs  et 
dames  de  la  cour,  si.,  1622,  in-8°,  27  p. 

Le  secrétaire  d'État  explique  les  termes,  les  divers  revenus, 
•énumère  les  généralités  et  les  élections,  indique  la  façon  d'établir 
la  somme  des  revenus.  Il  est  très  précis  sur  ce  que  fournit  chaque 
généralité,  sur  les  recettes  et  les  dépenses,  sur  les  pensions  accor- 
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dées  par  le  roi  (longue  liste)  :  pour  tout  cela,  il  prend  pour  base 
le  budget  de  1620.  D'après  E.  Fournier,  Variétés  historiques  et 
littéraires,  ce  qui  a  rapport  aux  finances  dans  cette  brochure  serait 
à  peu  près  la  reproduction  du  Traité  du  revenu  et  dépense  de 
France,  1607,  pub.  dans  Rev.  rétv.,  première  série,  t.  IV,  p.  159- 
186. 

6532.  Mémoire  sur  Vétat  des  finances  depuis  1616  jusqu'en 
lii'i'i,  pub.  dans  Arch.  cur.,  2e  série,  t.  VI,  p.  59-65,  d'après  un  ms. 
des  A.  N.  :  indication  des  recettes  de  l'Épargne  :  renseignements 

'sur  les  dépenses  de  la  guerre  et  de  la  marine  :  acquits  au  comp- 
tant. 

6533.  Hardy  (Sébastien).  Le  guidon  général  des  finances.  Eu 
réalité  ce  receveur  des  tailles  et  aides  de  l'élection  du  Mans  a 
.simplement  réédité  l'ouvrage  de  Jean  Hennequin,  secrétaire  de  la 
Chambre  du  roi,  pub.  en  1585,  et  ayant  eu  des  édit.  en  1595,  1605, 
1610.  Il  l'a  fortement  augmenté  et  publié  à  Paris,  1631,  in-8°,  ou 
in-12°,  —  1641,  in-12°,  —  1644,  in-8°.  Manuel  pratique,  étant, 
comme  le  dit  l'auteur,  «  très  nécessaire  à  tous  comptables  et  offi- 
ciers des  finances  comme  aussi  aux  gens  ecclésiastiques  et  nobles 
pour  l'éclaircissement  de  leurs  cens,  rentes  et  revenus  ». 

6534.  Abrégé  de  Vétat  général  de  la  recette  et  dépense  de  tout 
le  royaume  de  France,  slnd,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  Lyon,  1648,  in-8°,. 
8  p.,  —  Isambert,  t.  XVII,  p.  101-9.  Ne  se  trouve  pas  dans  Malet 
(v.  n°  6550).  Tiré  du  Journal  du  Parlement,  il  aurait  été  établi 
pour  Mazarin,  qui,  d'après  le  préambule,  aurait  voulu  se  rensei- 
gner sur  toutes  les  recettes,  charges  déduites.  Il  est  très  précis  et 
très  détaillé  et  contient,  en  outre,  un  projet  pour  augmenter  les 
revenus  et  décharger  le  peuple. 

6535.  État  général  du  revenu  du  royaume  de  France,  si.,  1611), 
iit-4°,  Il  p.  Ne  renferme  pas  d'état  des  dépenses.  Les  recettes  com- 
prennent deux  parties  :  deniers  provenant  des  fermes,  —  recettes 
des  tailles,  laillon,  domaine,  établi  par  généralités.  —  Cf.  Cosnac, 
Souvenirs  du  règne  de  Louis  XIV,  t.  VIII,  p.  287  :  un  au  fie  état 
de  la  inriiie  armée,  tiré  d'un  recueil  de  Mazarinades. 

6536.  Colbeut.  Mémoire  sur  les  dilapidations  de  Fouquei,  pub. 
I».  I'.  Clément,  Lettres  ri  instructions  de  Colbert,  t.  VII,  p.  164-183. 

C'est   le   mémoire,    bien  connu,   envoyé  par  Colberl   en   1659  à> 
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Mazarin,  qui  négociait  la  paix  aux  Pyrénées.  Première  attaque 
contre  Je  surintendant,  il  est  une  critique  méthodique  de  son  admi- 
nistration financière  :  en  outre,  les  remèdes  proposés  par  Colbert 
font  connaître  ses  projets,  qu'il  réalisera  plus  tard. 

6537.  Mémoire  sur  rétablissement  des  registres  du  roi  pour  ses 
finances,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Correspondance  des  contrôleurs 
généraux,  t.  I,  append.  xm,  p.  578.  Ce  règlement  a  été  fait  en  1661 
après  l'ii prestation  de  Fouquet  à  Nantes  :  mais,  comme  le  prouve 
la  fin,  il  a  été  reproduit  après  1690.  Il  est  destiné  à  mettre  de 
l'ordre  dans  la  comptabilité. 

6538.  Recueil  des  édils,  arrêts  et  autres  pièces  concernant 
rétablissement  d'une  Chambre  de  justice  pour  la  recherche  des 
abus  et  malversations  commises  dans  les  finances  depuis  Van  1635- 
fusqu'en  1661  et  ce  qui  s'est  passé  dans  cette  Cliambre,  Paris,  1661, 
in-«S°.  A  propos  de  cette  Chambre  dont  l'œuvre  est  bien  connue,  il 

fearut  plusieurs  plaquettes,  dont  les  principales  sont  les  suivantes  : 
-  Instruction  sur  laquelle  les  subdélégués  par  la  Chambre  de 
justice  exécuteront  leur  commission,  slnd.,  in-4°,  8  p.  (informer 
sur  les  abus  dans  le  recouvrement  des  deniers,  la  violation  des 
ordonnances  et  règlements,  les  concussions  des  officiers  de  justice, 
les  violences  contre  les  collecteurs,  etc.,  en  somme  sur  toutes  les 
manœuvres  employées  pour  dilapider  les  finances)  ;  —  Instruction 
enrouée  aux  officiers  des  sièges  du  ressort  de  la  Chambre  souve- 
raine de  la  léformalion  de  la  justice  par  M.  le  procureur  général 
de  ladite  Chambre,  slnd.,  in-4°  (même  genre,  circulaire  générale)  ; 

—  Commission  du  roi  contenant  les  noms  des  juges  et  officiers  qui 
composent  la  Chambre  de  justice,  slnd.,  in-4°  (15  novembre  1661). 

—  Pour  le  procès  de  Fouquet,  v.  nos  3857-3862. 

6539.  Colbert.  Mémoires  sur  les  affaires  de  finances  de  France 
pour  servir  à  V histoire,  pub.  p.  P.  Clément,  Histoire  de  la  vie  et  de 
i: administration  de  Colbert,  pièce  justificative,  n°  II,  p.  427-441,  et 
dans  Lettres  et  instructions  de  Colbert,  t.  II,  lre  partie,  p.  17-69. 

Rédigé  en  1663,  divisé  par  l'éditeur  en  six  chapitres  avec  som- 
maires, ce  mémoire  est  le  plus  considérable  des  écrits  du  ministre. 
Les  deux  premiers  chapitres  sont  une  révision  historique,  avec 
chiffres  à  l'appui,  de  la  politique  financière  depuis  l'avènement  de 
Louis  XIV  jusqu'à  la  mort  de  Mazarin.  Puis  vient  le  récit  des 
malversations  de  Fouquet.  Enfin  Colbert  traite  de  la  réorganisa- 
tion des  finances,   de  la  Chambre  de  justice,   du  commerce  exté- 
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rieur,  des  impôts  et  des  monnaies.  En  somme,  Colbert  expose  le 
programme  des  réformes  et  la  réalisation  des  premières. 

6540.  Joly  (Claude).  Traité  des  restitutions  des  grands,  si., 
1665,  in-12°.  —  Aut.  édit.  :  1680,  in-12°,  98-237  p. 

Le  chanoine  de  Notre-Dame  expose  ses  idées  hardies  sous  forme 
de  deux  lettres,  dont  la  première  concerne  la  morale  chrétienne 
seule.  Dans  la  seconde,  il  soutient  que  les  grands  et  les  puissants 
sont  «(  obligés  en  conscience  de  réparer  et  restituer  tous  les  torts 
et  dommages  qui  sont  faits  à  leurs  peuples  ».  Le  prince  ne  peut 
établir  de  nouveaux  impôts  que  «  selon  les  lois  et  les  formes  ancien- 
nes de  son  État,  qui  sont  immuables  et  qui  ne  peuvent  être  altérées 
sous  prétexte  d'aucune  nécessité  »,  c.-à-d.  sans  le  consentement 
des  États-Généraux  et  la  vérification  du  Parlement  :  «  car  les  rois 
ne  sont  pas  maîtres  de  nos  vies  et  de  nos  biens  ».  Il  critique  la 
lourdeur  des  impôts,  les  prêts  usuraires  des  partisans  :  d'où  ruine 
des  princes  et  des  peuples  ;  et,  à  la  fin,  il  cite  des  exemples  de 
restitution.  Intéressant,  malgré  une  érudition  copieuse  et  lourde. 

6541.  Colbert.  Mémoire  au  roi  sur  les  finances,  1670,  pub.  p. 
P.  Clément,  Lettres  et  instructions  de  Colbert,  t.  VII,  p.  233-256. 

Le  ministre  reprend  l'histoire  des  finances  depuis  1661.  La 
situation,  qui  était  maintenant  favorable,  semble  devoir  changer 
par  suite  de  l'augmentation  des  dépenses  et  de  la  misère  accrue  : 
les  conséquences  pourraient  être  fâcheuses.  Aussi  Colbert  pro- 
pose-t-il  de  réduire  considérablement  les  dépenses  et  établit-il  un 
projet  de  budget  qui  serait  en  excédent. 

6542.  Arroy  (Bésiau).  Traité  des  usures  contre  certains  zélés, 
qui  font  courre  des  écrits  sur  celte  matière  qui  ne  servent  qu'à 
mettre  les  consciences  en  scrupule,  Lyon,  1674,  in-12°,  124  p. 

Préoccupé  des  dangers  de  toutes  sortes  que  faisait  courir  le 
développement  de  l'usure,  Arroy  a  cru  bon  d'exposer,  sa  théorie, 
qu'il  dédie  aux  consuls  de  Lyon.  Pour  lui,  «  si  le  prêt  à  profit  n'est 
nuisible  à  celui  à  qui  on  prête,  le  rendant  misérable,  il  n'est  point 
usuraire  »  :  si,  au  contraire,  par  ce  moyen,  le  prêteur  a  l'intention 
d'accaparer  ensuite  les  biens  de  son  débiteur,  l'usure  est  condam- 
nable. Pour  cette  discussion,  l'auteur  interprète  les  livres  sacrés, 
saint  Thomas,  etc.,  et  s'appuie  sur  des  exemples. 

6543.  États  au  comptant  en  1685,  pub.  p.  P.  Clément,  Le  gou- 
vernement de  Louis  XIV  de  1683  à  1689,  p.  271-294.  États  non  véri- 
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fiés  à  la  Chambre  des  comptes  :  plus  de  six  millions  de  livres  pour 
cette  année,  surtout  des  pensions  et  des  augmentations  de  gages. 

6544.  Desmaretz  (Nicolas).  Mémoire  sur  Vétat  présent  des  affai- 
res, 1686,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Corresp.  des  contrôleurs  géné- 
raux, t.  I,  p.  543-7. 

Écrit  par  Desmaretz  pendant  qu'il  était  en  exil  à  Maillebois. 
Remontant  jusqu'à  1643,  il  passe  en  revue  les  ressources  depuis 
cette  époque,  puis  montre  que  l'état  général  présent  n'est  pas  satis- 
faisant. On  ne  peut  l'améliorer  immédiatement  :  «  C'est  une  affaire 
d'application  et  de  suite  »,  et  il  propose  divers  remèdes. 

6545.  Le  Pelletier  (Claude).  Mémoire  présenté  au  roi..,  après 
avoir  quitté  les  finances,  par  lequel  il  rend  compte  de  son  adminis- 
tration, juin  1691,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Corresp.  des  contrôleurs 
généraux...,  t.  I,  append.  v,  p.  554. 

Le  Pelletier  résume  la  situation  financière  lors  de  son  arrivée 
au  contrôle  général  en  1683  :  il  expose  chronologiquement  ce  qu'il 
a  fait  jusqu'en  1689  :  il  déclare  avoir  laissé  les  finances  en  bon 
état. 

6546.  Récapitulation  des  fonds  des  années  4683-1695,  1697,  1699, 
pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Corresp.  des  contrôleurs  généraux,  t.  I, 
p.  583  et  sq.  :  manquent  les  années  1696  et  1698  :  ce  sont  des 
tableaux  comparatifs  des  dépenses  depuis  la  mort  de  Colbert  jus- 
qu'à, la  démission  de  Pontchartrain  :  tableaux  avec  chiffres,  dont 
l'utilité  est  évidente. 

6547.  Revenu  du  roi  pour  1692,  pub.  d'après  les  papiers  du 
contrôle  général,  p.  A.  de  Boislisle,  Mém.  des  intendants,  t.  I, 
p.  484-486  :  état  détaillé  de  recettes  de  toutes  sortes  se  montant  à 
environ  128  millions  de  livres,  plus  13  millions  pour  les  aides  : 
mais  ce  sont  des  recettes  brutes. 

6548.  Boisguillebert  (Pierre  Le  Pesant  de),  1646-1714.  Le  détail 
de  la  France...  :  sur  les  diverses  éditions  et  les  divers  titres,  v. 
F.  Cadet,  Pierre  de  Boisguillebert,  précurseur  des  économistes, 
Paris,  1871,  in-8°,  et  But.  Bib.,  1846,  p.  650.  La  meilleure  a  été 
donnée  par  Daire,  Paris,  1843-4,  in-8°. 

Président  et  lieutenant  général  aux  bailliage  et  présidial  de 
Rouen  en  1690,  Boisguillebert  fut,  dès  l'année  suivante  en  corres- 
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pondaiiee,  avec  Pontchartrain,  sar  des  questions  économiques  cf. 
iinancières,  puis  avec  Chamillart,  qu'il  avait  connu  comme  inten- 
dant à  Rouen.  Tous  ses  traités  furent  condamnés  et  lui-même  dis- 
gracié. Dans  son  Détail,  il  passe  en  revue  les  ressources  de  la 
France  et  émet  une  série  de  principes.  Pour  lui,  l'agriculture  est 
la  branche  la  plus  importante  de  l'industrie  nationale  et  sa  pro- 
duction est  telle  qu'elle  permet  une  exportation  pour  assurer  au 
cultivateur  un  prix  de  vente  élevé  :  Colbert  a  eu  le  tort  de  la  négli- 
ger. L'argent  n'est  que  «  le  valet  du  commerce  »,  doit  simplement 
jouer  le  rôle  de  monnaie,  il  faut  qu'  «  il  marche  et  circule  tou- 
jours  ».  Or,  il  s'est  caché,  ce  qui  a  provoqué  la  ruine  du  com- 
merce et  de  la  consommation  et  la  diminution,  depuis  trente  ansT 
des  revenus  du  roi.  L'auteur  critique  alors  avec  vivacité  la  répar- 
tition et  la  perception  des  impôts  :  ils  doivent  être  remplacés  par 
une  taille  foncière,  tarifée  et  répartie  proportionnellement  aux 
facultés  de  chacun  :  il  faut  que  «  les  riches  paient  comme  riches 
et  les  pauvres  comme  pauvres  ».  S'il  demande  la  suppression  des 
aides  et  des  douanes,  il  admet  une  capitation  sur  le  revenu  des 
biens  «  tant  en  fonds  qu'en  industrie  ».  L'adoption  de  ces  mesures 
augmenterait  les  ressources  du  trésor  de  80  millions  par  an. 

Voir:  —  Horn,  L'économie  politique  avant  les  physioerates ,  Paris, 
1867,  in-8<\  vn-400  p.;  —  J.  Denis,  Mém.  Acad.  Caen,  1868.  p.  147:  — 
Cohn,  Zeit.  Staats.,  1869,  t.  XXV,  p.  360;  —  F.  Cadet.  Pierre  de  Bois- 
guillebert,  Paris.  1871.  in-8".  x-442  p.  (bibliog.)  ;  —  Von  Skarzynsky. 
P.  de  Boisguilbevt  und  seine  Beziehungen  zur  neueren  I Olkswirtschafts- 
lehre,  1873.  in-8°  :  —  E.  Méret.  Étude  sur  les  travaux  économiques  de 
Boisguillebert,  Rouen.  1893,  in-8°.  51  p.  (discours)  :  —  Fortier  de  La  Mes- 
selière,  Boisguilbert  et  la  liberté  du  commerce  des  grains,  Paris.  1903, 
in-8°,  116  p.  :  —  A.  Talbot,  Les  théories  de  Boisguilbert  et  leur  place  dans 
Vhistoire  des  doctrines  économiques,  Paris.  1903.  in-8°,  115  p.  (bibliog.)  ; 
—  R.  Durand,  Essai  sur  les  théories  monétaires  de  /'.  de  Boisguilbert, 
Poitiers.  1922.  in-8°,  vin-103  p.  (bibliog.)  :  —  A.  de  Boislisle.  ©dit.  des 
Mém.  de  Saint-Simon,  t.  XIV.  append.  xn.  p.  573-599:  —  H.  Sée.  Les 
idées  politiques  en  France  au  XVIIe  siècle.  Paris.  1923.  in-12",  p.  319, 
note  1   (bibliog.)  :  —  N°6551. 

6549.  État  auquel  M.  de  Chamillart  a  trouvé  les  finances  du 
roi,  le  H  septembre  /6\9.9,  pub.  p.  l'abbé  Esnault,  But.  Com.  Hist.. 
1883,  t.  II,  p.  177-2:23.  Cet  état  complète  celui  pub.  p.  A.  de  Bois- 
lisle, Corresp.  des  contrôleurs  généraux,  t.  II  :  il  est  très  long  et 
détaillé,  indique  «  ce  qui  reste  à  consommer  jusqu'à  la  fin  de 
l'année  »,  «  ce  qui  reste  à  payer  »  et  autres  dépenses,  et  marque 
un  déficit  de  53  millions  de  livres. 
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6550.  Malet  (Jean  Roland).  Comptes  rendus,  pub.  p.  Luc 
Vincent  Thiéry,  Londres  et  Paris,  1789,  in-4°,  431  p.  (Pas  d'édit,  en 
1720,  malgré  ce  qui  est  dit  dans  la  préface). 

Valet  de  chambre  du  roi  et  commis  au  contrôle  général,  Malet 
fut  chargé  par  Desmaretz  en  1708  de  continuer  le  dépouillement, 
commencé  depuis  plusieurs  années  par  le  commis  Poulletier,  des 
recettes  et  dépenses  du  Trésor  et  de  mettre  en  partie  double  les 
revenus  et  dépenses  du  roi  de  façon  à  reconnaître  les  doubles 
assignations  et  remédier  au  désordre  :  ce  travail  devait  remonter  à 
€olbert  et  même  à  l'année  1600.  Tâche  difficile  :  car,  si  les  registres 
de  1661  à  1696  existaient,  il  manquait  ceux  des  fonds  de  1697  à  1699 
et  il  fallait  les  rétablir  d'après  les  pièces  :  ceux  de  1700  à  1705 
devaient  aussi  être  remis  en  état.  L'auteur  explique  comment  et 
jusqu'où  il  a  conduit  ses  recherches.  Après  avoir  exposé  tout  ce 
qu'il  a  vu  et  constaté,  il  ajoute  :  «  Il  faut  l'avouer,  je  n'ai  jamais 
vu  tarir  l'imagination  abondante  de  l'homme  de  finance,  et  son 
utilité  particulière  lui  a  toujours  fourni  des  prétextes  de  création 
ou  d'augmentation  de  droits  ».  Pour  récompense  de  son  travail, 
Ma  Ici  obtint  une  pension  bien  méritée  de  10.000  livres.  Son  ouvrage 
•est  en  effet  une  histoire  de  l'administration  financière,  appuyée  sur 
une  série  de  documents  authentiques  et  de  tableaux  où  les  chiffres 
-abondent,  Il  a  une  énorme  valeur  :  à  la  B.  N.,  il  n'est  pas  indiqué 
au  catalogue  alphabétique,  mais  sous  la  cote  1°  Lf  76  1611. 

6551.  Boisai  jllebeut.  1 'orrespondu née  de  lïQO  à  171  S,  pub.  p. 
A.  de  Boislisle,  Corresp.  des  contrôleurs  généraux,  t.  II,  append. 
mi.  p.  524-570,  et  t.  III,  append.  v,  p.  653-662.  Ce  sont  surtout  des 
lettres  et  mémoires  adressés,  sur  toutes  sortes  de  questions,  à 
Chainillarl  et  à  Desmaretz  et  souvent  annotés  par  eux.  —  V. 
n°  6548. 

6552.  Mémoire  sur  les  finances  en  1700  et  1701,  pub.  p.  A.  de 
Boislisle,  édit  des  Mém.  de  Saint-Simon,  t.  VII,  append.  ix, 
p.  516-518.  Dans  la  conclusion,  l'auteur  anonyme  écrit  :  «  Ce  petit 
abrégé  de  l'état  de  la  France  ne  peut  que  faire  beaucoup  de  plaisir 
à  tous  ceux  qui  aiment  la  liberté  de  l'Europe  et  la  sûreté  des  alliés 
contre  un  pouvoir  usurpateur  ».  Les  calculs  sont  faits  en  livres 
sterling.  On  peut  donc  supposer  que  ce  mémoire,  qu'il  faut  con- 
trôler, est  d'origine  anglaise. 

6553.  Remarques  sur  les  revenus  de  la  France,  pub.  à  la  fin 
•des  Caractères  de  la  famille  royale,  n°  1309.  L'auteur  procède  à 
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une  sévère  critique  de  l'administration  financière  de  la  royauté 
française  au  xvne  siècle.  Il  donne  des  listes  avec  des  chiffres  pré- 
cis :  il  évalue  en  livres  sterling  (édit.  de  1702),  en  livres  française» 
(édit.  de  1703).  Sa  conclusion  est  qu'on  ne  peut  plus  continuer  à 
pressurer  le  peuple,  que  le  pays  est  ruiné. 

6554.  Desmaretz  (Nicolas),  1648-1721.  Mémoire  sur  V adminis- 
tration des  finances  depuis  le  20  février  de  Vannée  1708  jusqu'au 
Ier  septembre  1715,  slnd.  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  Paris,  1716,  in-8°,  — 
dans  les  Annales  politiques  de  l'abbé  de  Saint-Pierre,  édit. 
.1.  Drouet,  Paris,  1912,  p;  265  et  sq. 

Mémoire  important  du  neveu  de  Colbert,  dernier  contrôleur 
général  de  Louis  XIV  :  utilisé  par  l'abbé  de  Saint-Pierre,  qui  le 
juge  un  «  imprimé  très  curieux,  écrit  d'une  manière  sage  et 
sensée  »,  et  par  Forbonnais  qui  en  reconnaît  la  grande  valeur. 
Desmaretz  rejette  sur  le  roi  la  responsabilité  des  dépenses,  parce 
que  «  le  contrôleur  général  des  finances  a  été  simplement  l'exécu- 
teur des  ordres  de  Votre  Majesté  ».  Il  signale  l'état  déplorable  dès 

1708,  lorsqu'il  prit  possession  du  contrôle  général  :  il  expose  en 
délai],  avec  des  chiffres,  son  administration  et  ses  difficultés  résul- 
tant de  la  guerre  étrangère,  de  l'hiver  de  1709,  de  la  cherté  du  blé, 
dû  manque  de  ressources.  Par  ces  documents  officiels,  on  constate 
l'accroissement  du  déficit  et  l'importance  de  plus  en  plus  grande 
des  anticipations.  Desmaretz  conclut  qu'on  doit  le  féliciter  d'avoir 
accepté  un  poste  si  pénible.  Ce  mémoire,  «  publié  avec  sincérité, 
presque  avec  repentir  »,  est  un  document  essentiel  pour  la  fin  du 
règne  de  Louis  XIV,  dont  «  il  représente  naïvement  les  dettes 
immenses  ».  On  publia  Réponses  et  réflexions  sur  le  compte  que 
M.  Desmaretz  a  présenté  à  Monseigneur  le  duc  d'Orléans,  régent 
de  France,  si.,  1717,  in-8°. 

Voir:  —  R.  Dumas,  La  politique  financière  de  Nicolas  Desmaretz,. 
Paris,  1927,  in-8°,  125  p. 

6555.  Bourgogne  (Louis,  duc  de).  Mémoire  sur  Vêlai  financier 
et  économique,  pub.  p.  l'abbé  Proyart,  Vie  du  dauphin,  père  de 
Louis  XV,  édit.  de  1825,  t.  II,  p.  2-32.  Dans  ce  mémoire,  écrit  vers 

1709,  le  duc  se  montre  partisan  des  mesures  demandées  par 
Vauban. 

6556.  Fougerolle  (de).  Projet  qui  peut  aider  à  un  règlement 
général  pour  assurer  les  revenus  du  roi,  en  répartir  Vimposition 
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acec  plus  d'égalité  qu'il  n'a  été  pratiqué  jusqu'à  présent  et  à  forti- 
fier les  arts,  le  commerce  et  l'emploi  utile  des  sujets,  inséré  dans 
les  Mémoires  de  Boulainvilliers  (n°  suivant),  édit.  de  1727,  t.  II, 
p.  111-230.  Il  y  a  de  tout  dans  ce  mémoire,  long,  filandreux,  écrit 
en  1711  :  revue  et  critique  de  l'administration  de  Louis  XIV,  dont 
l'auteur  montre  les  abus  :  mesures  pour  rétablir  les  finances. 

6557.  Boulainvilliers  (Henri,  comte  de),  1658-1722.  Mémoires 
présentés  à  Monseigneur  le  duc  d'Orléans..,  contenant  les  moyens 
de  rendre  ce  royaume  très  puissant  et  d'augmenter  considérable- 
ment les  revenus  du  roi  et  du  peuple,  La  Haye  et  Amsterdam 
[Paris?],  1727,  in-12°,  2  Vol.  —  Aut.  édit.  :  La  Haye,  1755. 

Les  mémoires,  qui  importent  au  point  de  vue  financier,  sont  les 
suivants  :  III,  sur  la  taille  réelle  et  proportionnelle,  —  V,  sur  la 
réforme  des  gabelles  et  des  aides,  —  VI,  sur  les  domaines  du  roi. 
Le  mémoire  III  aurait  été  composé  vers  1687-8,  c.-à-d.  bien  avant  le 
Détail  de  Boisguillebert  et  la  Dîme  royale  de  Vauban,  et  présenté 
à  Claude  Le  Pelletier  :  v.  T.  Ducrocq,  Études  d'histoire  financière 
ri  monétaire,  Poitiers,  1887,  in-8°,  p.  3-32  :  —  v.  n°  6257. 

6558.  Le  Roy  (Pierre).  Mémoires  concernant  le  contrôle  des 
rentes,  ou  Recueil  abrégé  de  tous  les  titres  qui  établissent  les  offi- 
ces, privilèges,  droits,  fonctions  et  devoirs  des  contrôleurs  des 
rentes  de  l'hôtel  de  ville  de  Paris...,  Paris,  1717,  in-12°,  342  p. 

Ce  conseiller,  contrôleur  général  des  rentes,  a  composé  un 
manuel  sérieux  et  précis  :  il  a  projeté  de  «  recueillir  tout  ce  qui 
peut  instruire  sur  ce  sujet  et  le  rédiger  par  ordre  de  matières  pour 
l'utilité  des  officiers  qui  en  exerceront  les  fonctions  après  nous  ». 
Dans  les  quatre  parties,  où  il  examine  tout  ce  qui  concerne  cette 
question  ardue,  il  est  très  clair  et  très  pratique  :  l'historien  aura 
profit  à  le  consulter. 

6559.  Chasles.  Dictionnaire  chronologique...,  1725  :  n°  6265. 

6560.  Recueil  des  édits...  concernant  l'Épargne,  le  Trésor 
royal  et  les  parties  casuelles,  Paris,  1732,  in-4°  :  recueil  de  docu- 
ments, d'autant  plus  utile  qu'il  n'en  existe  pas  beaucoup  de  ce 

*.  genre. 

6561.  Forbonnais  (François  Véron  de),  1722-1800.  Recherches 
et  considérations  sur  les  finances  de  France  depuis  l'année  1595 
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jusqu'à  Vannée  1721,  Baie,  1758,  in-4°,  2  vol.  —  Aut.  édit.  :  Liège, 
1758,  hi-V>'\  6  vol. 

Forbonnais  a  eu  communication  des  papiers  de  la  famille 
Colbert  et  des  mss.  de  la  bibliothèque  du  roi.  Son  ouvrage,  «  livre 
d'histoire  en  même  temps  qu'une  critique  des  œuvres  financières 
de  ce  temps  »,  a  donc  la  valeur  d'une  source  :  de  nombreux  docu- 
ments y  sont  insérés,  états  à  diverses  époques,  mémoires  (ex. 
ceux  de  Desmaretz),  édits,  ordonnances,  etc.  Il  est  divisé  en  cinq 
époques  :  celle  de  1610  à  1715  est  étudiée  dans  les  2e,  3e  et  4e.  — 
Sur  cet  auteur,  v.  :  —  Véron  du  Verger,  Étude  sur  Forbonnais, 
Paris,  1900,  in-8°,  235  p.  ;  —  Tortonia,  Le  dottrine  finanziara  de 
F.  Y.  Du  verger  de  Forbonnais,  Rome,  1908,  in-8°  ;  —  G.  Fleury, 
François  Véron  de  Forbonnais,  Le  Mans  et  Mamers,  1915,  in-8°, 
586  p.  (sérieux). 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe  :  —  Camus  et  Dupin,  Lettres  sur 
la  profession  d'avocat...,  Paris,  5e  édit.,  1834,  in-8°  (bibliog.)  ;  —  Ëon  de 
Beaumont.  Essai  historique  sur  les  différentes  situations  de  la  France  par 
rapport  aux  finances...,  Amsterdam,  1753.  in-12°.  xiv-186  p.;  —  Id.. 
Mémoires  pour  servir  à  l'histoire  générale  <les  finances,  Londres  [Paris], 
1758.  in-8°,  2  vol.  ;  —  Encyclopédie  méthodique,  art.  finances,  in-4°,  3  vol., 
1784-7  ;  —  J.  Bresson,  Histoire  financière  de  la  France,  Paris,  1829, 
in-8°.  2  vol.  (1840.  1857)  :  —  A.  Bailly.  Histoire  financière  de  la  France..., 
Paris,  1830.  in-8«,  2  vol.  :  —  J.  J.  Clamageran.  J.  E.,  1874.  t.  XXXV, 
p.  161-200:  —  G.  Depping,  Hev.  hijt.,  1879,  t.  X.  p.  285:  —  O.  Noël. 
Etude  historique  sur  V organisation  financière  de  la  France,  Paris,  1881, 
in-8".  Xl-504  p.  :  —  A.  Monteil.  Histoire  financière  de  la  France..., 
Limoges,  1881,  in-8°,  364  p.  :  —  R.  Stourm,  Les  finances  de  l'ancien 
régime  et  de  la  Révolution,  Paris,  1885,  in-8°,  t.  I,  chap.  I;  —  Id.,  Aun~. 
Se.  Polit.,  1886  et  1887  (bibliog.)  ;  —  A.  Vuitry,  Le  désordre  des  finances 
et  les  excès  de  la  spéculation  à  la  fin  du  règne  de  Louis  XI\  ....  Paris, 
1885,  in-12°  ;  —  A.  Vùhrer,  Histoire  de  la  dette  publique  en  France. 
Nancy  et  Paris.  1886,  in-8°,  t.  I,  p.  51-139';  —  A.  de  Janzé.  Les  financiers 
d'autrefois,  Paris,  1886,  in-8°,  360  p.  ;  —  L.  Bouchard.  J.  E.,  1888, 
t.  XLIII  et  XLIV  :  —  Id.,  Système  financier  de  l'ancienne  monarchie, 
Paris,  1891,  in-8°,  503  p.;  —  Jannet,  J.  E.,  1892.  t.  LI.  p.  68:  —  M. 
Marion.  Histoire  financière  de  la  France,  t.  I.  début;  —  Du  Bled,  lier, 
écon.  intern.,  1905,  t.  III,  p.  499:  —  P.  de  Boutarel,  A.  S.  M.  P..  1905. 
t.  CLXIII,  p.  240.  —  Ph.  Sagnac.  Bev.  hist.  mod.  et  cont.,  t.  X,  p.  257- 
272:  —  Vignes,  Histoire  des  doctrines  sur  l'impéd  e)i  France,  Paris,  1909, 
in-8°  (indicat.  bibliog.  en  notes  et  dans  le  texte)  :  —  F.  Quessette.  Ann. 
Bret.,  1909-1910,  t.  XXV,  p.  476;  —  G.  Martin  et  M.  Bezançon,  L'histoire 
du  crédit  en  France  sous  le  règne  de  Louis  XIV,  Paris,  1913,  in-4°,  t.  I  4 
(bibliog.)  ;  —  L.  Batiffol.  Le  cardinal  de  Retz,  p.  67,  note  1  (indicat. 
bibliog.)  ;  —  P.  Harsin.  Les  doctrines  monétaires  et  financières  en  France 
du  XVI*  au  XVIII*  siècle,  Paris,  1928,  in-8(\  326  p. 
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2°  Chambres  des  comptes  (*) 

6562.  Le  Marlorat  (Gabriel).  Journal,  Bar-le-Duc,  1892,  in-8°, 
275  p. 

Auditeur  à  la  Chambre  des  comptes  du  Barrois,  Le  Marlorat, 
dans  son  livre-journal  de  1605  à  1632,  note  les  principaux  inci- 
dents de  la  vie  de  cette  assemblée,  surtout  les  faits  administra- 
tifs et  les  cérémonies  :  attributions,  règlements,  procédure,  ten- 
dances :  beaucoup  de  détails  sur  tous  ces  points.  —  Cf.  Fourier 
de  Bacourt,  Mém.  Soc.  arch.  lor.,  1907,  t.  LVII,  p.  461-487  (inté- 
ressant). 

6563.  Lescouet  (L.  Aufray  de).  Remontrances  prononcées  aux 
ouvertures  publiques  de  la  Chambre  des  comptes  de  Bretagne, 
Paris,  1619,  in-8°,  xvi-287  p.  Ces  harangues  du  premier  président 
sont,  pour  la  plupart,  antérieures  à  1610.  Elles  n'ont  aucune  valeur 
historique,  et  sont  seulement  curieuses  au  point  de  vue  du  style. 


6564.  Padioleau  (Albert)  :  n°  4497. 


6565.  La  Gibonais  (Jean  Arthur  de).  Recueil  des  édits,  ordon- 
nances et  règlements  concernant  les  fonctions  ordinaires  de  la 
Chambre  des  comptes  de  Bretagne,  Nantes,  1721-2,  in-f°,  4  vol. 

L'auteur  a  été  chargé  de  cette  compilation  par  la  Chambre 
où  il  sert  depuis  49  ans  et  où  il  est  doyen.  Il  l'a  divisée  en  quatre 
parties  :  domaine  et  finances,  —  règlements  de  discipline,  — 
règlements  entre  les  États  et  la  Chambre  et  d'ordre  intérieur,  — 
usages  anciens,  franchises  et  libertés  du  pays  de  Bretagne  et 
privilèges  de  la  Chambre  des  comptes.  Recueil  de  documents 
depuis  1492,  avec  table  à  la  fin  du  tome  IV. 

6566.  Documents  nombreux,  reproduits  p.  H.  de  Fourmont, 
Histoire  de  la  Chambre  des  comptes  de  Bretagne,  Paris,  1854, 
in-8°,  chap.  vi  et  vu  :  ces  documents  montrent  les  difficultés  entre 
la  Chambre,  qui  défend  les  franchises  bretonnes,  et  le  pouvoir 
royal. 

6567.  Joly  (Hector),  sieur  de  La  Grange  du  Pré.  Traité  de  la 

Chambre  des  comptes  de  Dijon,   son  antiquité  et  établissement, 

1.  Classement  alphabétique  par  noms  de  ville  ou  de  province. 

S.    H.    F.    XVII.    —    ANDRÉ    7.  1S 
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ses   honneurs,    privilèges   et  prérogatives,    Paris,    1640,   in-4°.    — 
Aut.  édit.  augm.  :  Dijon,  1653,  in-f°,  vni-112  p. 

L'ouvrage  de  ce  maître  ordinaire  a  été  fort  critiqué.  L'abbé 
Papillon  lui  reproche  la  brièveté  et  l'insuffisance  des  recherches  : 
dans  Guigard,  n°  2275,  on  trouve  l'opinion  suivante  :  «  Il  n'y  a 
guère  d'ouvrage  plus  sec  et  plus  insipide  que  celui-ci  ».  D'Arbau- 
mont  (n°  suivant)  admet  que  la  documentation  est  superficielle, 
mais  juge  que  ce  livre  contient  un  certain  nombre  de  renseigne- 
ments utiles  sur  les  prérogatives  de  la  Chambre  et  les  privilèges 
de  ses  officiers.  Plusieurs  ordonnances  du  xvir9  siècle  présentant 
en  effet  de  l'intérêt  :  mais  digressions  de  toutes  sortes  et  désordre. 

6568.  Gautier  (Bernard),  1697-1781.  Notice  de  la  Chambre  des 
comptes  de  Bourgogne  et  de  Bresse.  L'auteur,  Père  Jésuite,  s'était 
adressé  à  des  gens  bien  informés  pour  rédiger  sa  notice,  restée 
manuscrite.  Celle-ci  a  été  largement  utilisée,  avec  d'autres  sour- 
ces, par  J.  d'Ârbaumont,  U  armoriai  de  la  Cour  dés  comptes  de 
Dijon,  Dijon,  1881,  in-8°,  lii-510  p.  :  utile  pour  des  renseignements 
biographiques  sur  les  membres  de  la  Chambre. 

6569.  Arrêt  ordonnant  le  transfert  à  Autun  de  la  Chambre 
des  comptes  de  Dijon,  août  1627,  pub.  p.  A.  Charmasse,  Mém. 
Soc.  Ed.,  1892,  nUe  série,  t.  XX,  p.  59.  Autres  textes  :  convention 
entre  ses  membres  et  la  municipalité,  —  diverses  pièces  sur  les 
difficultés  soulevées  par  ce  changement.  Les  membres  repartent 
en  1628  à  cause  de  la  peste,  restent  à  Beaune  pendant  une  année, 
puis  sont  réinstallés  à  Dijon  en  1629.  Très  curieux  épisode. 

6570.  Documents,  pub.  p.  R.  de  Lurion,  Notice  sur  la  Chambre 
des  comptes  de  Dole,  Besançon,  1892,  in-8°,  chap.  vi-vm  pour  le 
xvne  siècle  (d'après  les  archives  du  Doubs).  On  y  trouve  notam- 
ment :  édit  de  1692  qui  étend  la  compétence  de  la  Chambre  (non 
seulement  comptes,  mais  domaine,  aides  et  finances),  --  arrêt 
de  1700  (règlement  de  discipline  intérieure  :  réimprimé  en  1709, 
in-4°),  —  des  extr.  des  délibérations.  A  la  fin,  armoriai  qui  con- 
tient des  indications  sur  les  membres  de  la  Chambre. 

6571.  Pour  Lille,  v.  M.  Bruchet,  Archives  départementales 
du  Nord,  Répertoire  numérique,  série  B,  Chambre  des  comptes, 
Lille,  1921,  in-4°,  2  vol.,  —  et  C.  Dehaisnes,  Ann.  Corn.  FI,  1870-2, 
t.  XI,  p.  291,  —  1873-4,  t.  XII,  p.  16  (état  des  registres). 
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6572.  Serres  (Pierre).  Histoire  de  la  Cour  des  comptes,  aides 
et  finances  de  Montpellier,  pub.  p.  L.  Gaudin,  Montpellier,  1878, 
in-8<\  128  p. 

Le  titre  exact  de  l'ouvrage  de  ce  «  procureur  en  la  Cour  et 
contrôleur  aux  entrepôts  du  grenier  à  sel  de  Montpellier  »  est 
Histoire  de  la  Cour  des  aides,  créée  en  HS7.  Cour  des  comptes  et 
Cour  des  aides  furent  réunies  en  1629,  non  sans  obstacles  :  ce 
sont  ces  difficultés  et  les  dissensions  intestines  que  raconte  l'au- 
teur jusqu'en  1716.  Son  ouvrage  a  de  l'intérêt  pour  la  vie  intérieure 
de  cette  Chambre  et  l'étude  de  ses  membres,  parfois  petits  esprits. 
On  pourra  chercher  des  compléments  dans  P.  Vialles,  Études 
historiques  sur  la  Cour  des  comptes,  aides  et  finances  de  Mont- 
pellier, d'après  ses  archives  privées,  Montpellier,  1923,  in-8°, 
Ô36  p.  (Cf.  Polyb.,  1924,  p.  113,  et  Rev.  hist.,  1924,  t.  CXLVI,  p.  236). 

6573.  Registres  mémoriaux  de  la  Chambre  des  comptes  de 
Normandie  de  1580  à  1787,  pub.  p.  H.  de  Formeville,  Mém.  Soc. 
antiq.  Norm.,  1851,  t.  XYI1Ï.  p.  88-238  pour  les  registres  20-107  du 
xviie  siècle  :  en  réalité,  ce  sont  les  tables  des  mémoriaux. 

6574.  Recueil  des  édits,  déclarations  et  arrêts  du  roi  concer- 
nant la  Chambre  des  comptes  de  Normandie,  Rouen,  1702,  in-4°  : 
recueil  spécial  dans  lequel  on  trouve  les  principaux  actes.  —  Il 
fut  publié  aussi  le  Recueil  des  ordonnances,  édits,  déclarations  et 
arrêts  de  Sa  Majesté  sur  le  fait  des  aides  de  Normandie,  avec 
les  arrêts  et  règlements  de  ladite  Cour  des  comptes  de  cette  pro- 
vince rendus  en  conséquence  jusqu'à  présent,  Rouen,  1717,  in-16°, 
—  1723,  gros  in-12°. 

6575.  Pièces  justificatives,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Histoire 
de  la  maison  de  Nicolay,  Nogent-le-Rotrou,  1873-5,  in-4°,  2  vol.  : 
les  Nicolay  furent  premiers  présidents  de  la  Chambre  des  comptes 
de  Paris,  1506-1791.  Les  documents  du  t.  I  concernent  les  per- 
sonnages :  ceux  du  t.  II,  la  Chambre  des  comptes,  pour  le  xvne 
siècle,  nos  359  à  723  :  importance  de  premier  ordre  :  introduction 
substantielle  de  l'éditeur. 

6576.  Beaune  (Claude  de).  Traité  de  la  Chambre  des  comptes 
de  Paris,  contenant  V établissement  d'icelle,  le  nombre  de  ses 
officiers,  leurs  fonctions,  les  affaires  qui  s'y  traitent,  la  désigna- 
tion de  tous  les  lieux  de  Venclos  d'icelle,  combien  de  généralités 
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en  res sortissent,  te  nombre  des  élections,  celui  des  paroisses,  les 
domaines,  les  présidiaux...,  Paris,  1647,  2  part,  en  un  vol.  in-8°, 
plus  tables. 

Titre  suffisamment  explicite.  L'auteur  se  dit  praticien  et  a 
entendu  composer  un  manuel  commode,  fournissant  de  claires 
indications.  Ce  traité  est  justement  caractérisé  par  le  privilège  : 
((  moyen  fort  profitable  pour  la  jeunesse,  qui  désire  hanter  les 
bureaux  des  finances,  et  autres  personnes  employées  en  nosdites 
finances  ». 

6577.  L'instruction  des  officiers  des  finances,  de  la  Chambre 
des  comptes,  des  trésoriers  de  France  et  autres  qui  reçoivent  et 
distribuent  les  deniers  du  roi,  Paris,  1662,  in-4°  :  comparer  avec 
le  n°  précédent. 

6578.  Leufroy  (Jean  de),  f  1693.  Traité  de  la  Chambre  des 
comptes  [de  Paris],  de  ses  officiers  et  des  matières  dont  elle  con- 
naît, Paris,  1702,  in-18°,  xxiv-259  p. 

Publié  après  la  mort  de  l'auteur,  greffier,  et  dédié  par  lui  à 
la  Chambre  :  exposé  très  clair,  un  peu  succinct,  fait  dans  un  but 
pratique.  Liste  du  personnel  des  16  généralités  qui  dépendent  de 
la  Chambre  ;  fonctions,  gages  ;  organisation  du  travail,  formules- 
modèles  ;  matières  très  variées  qui  relèvent  de  la  Chambre.  A  la 
fin,  règlements  de  1598,  1614,  1668,  1669,  1693  (ceux  promulgués 
sous  Colbert,  1668,  1669,  ont  une  très  grande  importance). 

6579.  Ordonnances,  édits,  déclarations,  arrêts  et  lettres  pa- 
tentes, concernant  Vautoritè  et  la  juridiction  de  la  Chambre  des 
comptes  de  Paris  et  règlements  pour  les  finances  et  les  officiers 
comptables,  Paris,  1726-8,  in-4°,  3  vol.,  édit.  due  probablement  à 
l'auditeur  Claude  Gosset. 

T.  I,  p.  476  et  sq.,  de  1624  à  1698  (en  1624  création  de  la  Chambre 
de  justice)  ;  —  t.  II,  1689-1728  ;  —  t.  III,  supplément,  p.  468-817. 
Tous  ces  documents,  ainsi  réunis,  offrent  une  utilité  évidente  pour 
l'historien. 

6580.  Hubert  (François),  f ,  1674.  Vauditeur  des  comptes  par 
une  personne  qui  a  exercé  cette  charge,  slnd.,  in-8°,  115  p. 

Etienne  Pasquier,  dans  ses  Recherches  de  la  France,  avait 
soutenu  que  «  les  auditeurs  des  comptes  étaient  autrefois  les 
clercs  et  secrétaires  du  maître  ».  Contre  cette  opinion,  humiliante 
pour  ies  auditeurs,  Hubert  s'élève  vivement  :  pour  sa  réfutation, 
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il  expose  l'origine  et  les  fonctions  de  ses  confrères  et  s'appuie 
sur  les  anciennes  ordonnances.  Correct  :  compléter  avec  le  n° 
suivant. 

6581.  Le  Chanteur  (François  Michel).  Dissertation  historique 
et  critique  sur  la  Chambre  des  comptes  en  général  et  sur  V  origine^ 
Vélat  et  les  fonctions  de  ses  différents  officiers,  Paris,  1765,  in-4°, 
\vi-M84  p. 

Contre  Pasquier,  l'auteur  soutient  que  les  auditeurs  «  tiennent 
leurs  provisions  du  roi,  qu'ils  ont  le  titre  de  conseillers  et  voix 
délibérative,  et  qu'ils  sont  juges  de  cour  souveraine  ».  Pour  le 
prouver,  il  étudie  la  Chambre  des  comptes  (origine,  fonctions), 
les  clercs  ou  auditeurs  dont  il  définit  les  attributions  et  les  privi- 
lèges. Cette  réfutation  de  Pasquier  est  sérieusement  composée 
et,  ce  qui  importe  à  l'historien,  appuyée  sur  des  ordonnances  et 
édits  de  1256  à  1765  (beaucoup  sont  du  xvire  siècle). 

Voir:  —  A.  Bruel.  B.  E.  C,  1894,  t.  LV,  p.  114,  —  But.  Soc.  Hist. 
Par.  et  I.-de-F.,  1894.  t.  XXI,  p.  94.  —  ou  Répertoire  numérique  des 
archives  de  la  Chambre  des  comptes  de  Paris,  série  P,  Paris,  1896,  in-4°, 
préface;  —  H.  de  Coral,  Histoire  de  la  Cour  des  comptes  depuis  les  pre- 
miers temps  de  la  monarchie,  Paris.  1853.  in-8°  (trop  général)  ;  —  H. 
Constant  d'Yanville,  La  Chambre  des  comptes  de  Paris,  Paris,  1866-75, 
in-4°,   vin-1022  p.    (surtout  armoriai) . 

6582.  Bonnet  (Jean  Charles),  sieur  de  Chatignon  et  de  Meaux. 
Instruction  et  mémoire  pour  faire  voir  clairement  que  la  Chambre 
des  comptes,  Cours  des  aides  et  finances  en  Provence  ne  peuvent 
être  distraites  de  la  ville  d'Aix  pour  les  transporter  en  une  autre 
ville  de  la  province,  1627,  in-4°.  Cet  ouvrage  d'un  avocat  au  Parle- 
ment de  Provence  n'a  pu  être  consulté. 

3°  Cours  des  aides  (*) 

6583.  Édit  de  juillet  1688  portant  création  d'une  Cour  des  aides 
à  Caen,  dans  le  Mercure,  t.  XXII,  p.  444.  Créée  pour  décharger 
la  Cour  de  Rouen,  pour  la  commodité  des  contribuables,  et  en 
récompense  de  la  fidélité  montrée  par  la  ville  au  roi  :  édit  long 
et  important,  indiquant  les  élections  qui  dépendront  de  cette  Cour, 
le  personnel  qui  lui  est  nécessaire,  etc. 

1.  Classement  par  ordre  alphabétique  de  noms  de  lieux:  v.  aussi  le 
paragraphe   précédent. 
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6584.  Êdils,  déclarations  et  arrêts  concernant  la  juridiction 
de  la  Cour  des  aides  de  Monlauban,  Montauban,  1752,  in-4°.  Les 
documents  de  ce  recueil  portent  sur  les  honneurs,  droits,  préro- 
gatives, privilèges  et  autorité  de  la  Cour,  sur  les  receveurs  géné- 
raux et  particuliers,  les  bureaux  des  élections,  des  gabelles  et  les 
juges  des  traites  foraines,  sur  l'administration  des  communautés, 
etc.  —  Cf.  H.  de  France,  Bul.  Soc,  T.  G.,  1908,  t.  XXXVI,  p.  53-64 
(intéressant). 

6585.  Êdils  et  ordonnances  du  roi,  concernant  l'autorité  et 
juridiction  des  Cours  des  aides  de  France,  sous  le  nom  de  celle 
de  Montpellier,  ensemble  d'autres  ordonnances  touchant...  des 
tailles,  aides,  gabelles  et  autres  finances,  particulièrement  pour 
les  pays  de  Languedoc,  Quercy  et  Guyenne,  recueillis  et  expliqués 
par  Philippi,  Lyon,  3e  édit,  1629,  in-4°.  Volume  introuvable  :  ta 
date  de  sa  publication  autorise  à  croire  qu'il  n'y  a  pas  beaucoup 
de  documents  depuis  1610. 

6586.  CoRbin  (Jacques),  15807-1653.  Nouveau  recueil  des  édits, 
ordonnances  et  arrêts  de  Vautorité,  juridiction  et  connaissance 
des  ('ours  des  aides  de  Paris,  Rouen,  Montferrand  et  Montpellier, 
Paris,  1612,  sans  nom  d'auteur.  —  Aut.  édit,  :  1623,  in-4°,  1.528  p., 
plus  tables. 

Poète,  romancier,  et  avocat  au  Parlement,  Corbin  a  dédié  sa 
compilation  au  premier  président  de  la  Cour  des  aides  de  Paris. 
Il  l'a  divisée  en  traités  divers,  dont  le  plus  important  est  celui  des 
aides  :  autorité,  juridiction,  etc.,  des  Cours,  —  généraux  et  autres 
officiers  des  finances,  —  élections  générales  et  particulières,  — 
officiers  des  greniers  à  sel,  des  gabelles,  etc.  A  cause  de  la  date, 
peu  de  documents  depuis  1610. 

Voir  :  —  Dionis  du  Séjour,  Mémoire  pour  servir  à  l'histoire  de  la  Cour 
des  aides,  Paris,  1792,  in-4°,  370  p.  ;  —  G.  Dupont-Ferrier,  Les  origines 
et  le  premier  siècle  de  la  Chambre  ou  Cour  des  aides  de  Paris,  Paris, 
1933,  in-8°,  p.  l-iO  (indicat.  bibliog.) . 

6587.  Recueil  d'édits...  concernant  Vautorité,  compétence...  de 
Ut  Cour  des  aides  de  Normandie  [Rouen],  Rouen,  1672,  in-12°.  Il 
y  eut,  ensuite,  de  ce  recueil,  d'autres  édit.  sous  des  titres  divers  : 
—  2e,  Ordonnances,  édits  et  déclarations...,  Rouen,  1692,  in-12°, 
370  p.  :  —  3e,  Recueil  des  tailles  augmenté  en  cette  édition  des 
édits...,  Rouen,  1703,  in-12°  :  —  4e,  Règlements  rendus  sur  le  fait 
des    tailles    et    personnes    privilégiées,    augmentés    des    édits.... 
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édits  enregistrés  par  la  Cour,  p.  ex.  en  1661,  1664,  1665.  —  V., 
aussi,  n°  6574.  —  Sur  la  composition  de  cette  Cour  en  1641  et  en 
1706,  v.  d'Estaintot,  Bul.  Soc.  Normandie,  1880-3.  t.  III,  p.  59, 
ou.  à  part,  Rouen,  1882,  in-8°,  38  p. 


i°  Cour  des  monnaies,  ouvrages  généraux,  ateliers  (*) 

6588.  Constans  (Germain).  Traité  de  la  Cour  des  monnaies  de 
Paris  et  de  V étendue  de  sa  juridiction,  divisé  en  cinq  parties  :  I, 
des  premiers  généraux  maîtres  des  monnaies,  II  de  leur  érection 
en  Chambre  des  monnaies,  111  de  sa  création  en  Cour  souveraine, 
IV  des  généraux  provinciaux  et  subsidiaires,  V  des  juges  gardes 
monnaies...,  Paris,  1658,  in-f°,  648  +  382  p.  de  preuves,  plus  table. 

litre  suffisamment  explicite.  Avocat  au  Parlement  et  juge  garde 
de  la  monnaie  de  Toulouse,  l'auteur  a  recouru  aux  sources  et 
effectué  des  recherches  patientes  qu'il  signale  dans  la  préface. 
Aussi  a-t-il  raison  de  dire  que  son  ouvrage  «  est  justifié  par  des 
actes  et  des  mémoires  irréprochables  ».  Les  preuves  sont  ran- 
gées chronologiquement  et  vont  jusqu'en  1657  :  pour  le  xvir3  siècle, 
p.  332  et  sq.  Le  Père  Lelong  juge  ce  traité  «  excellent  »,  et 
d'Avenel,  Richelieu  et  la  monarchie  absolue,  t.  II,  p.  153,  note  4, 
le  déclare  «  le  plus  complet  des  ouvrages  de  ce  genre  au  xvne 
siècle  )>  :  appréciations  exactes.  —  Au  siècle  suivant,  un  conseiller 
à  la  Cour  des  monnaies,  Abot  de  Bazinghen  se  proposa  de  conti- 
nuer Constans  par  son  Traité  des  monnaies  et  de  la  juridiction 
de  la  Cour  des  monnaies,  Paris,  1764,  in-4°,  2  vol.  :  pour  faciliter 
la  tâche  à  ses  collègues,  il  a  adopté  la  forme  de  dictionnaire  alpha- 
bétique :  il  cite  les  auteurs  consultés,  les  livres,  indique  les  actes 
officiels  dont  il  donne  parfois  des  extraits  :  à  ce  dernier  point  de 
vue  son  traité  peut  être  un  instrument  de  travail. 

6589.  Chabans  (Louis  de),  sieur  du  Maine.  Raisons  pour  mon- 
trer que  redit  nouvellement  fait  sur  les  monnaies  est  juste  et 
qu'il  est  au  soulagement  du  peuple,  1609.  —  Apologie  de  redit  des 
monnaies  ou  réfutation  des  erreurs  de  maître  Guillaume  et  de 
ses  adhérents.  1610. 


1.  Classement    chronologique    pour    les   ouvrages    généraux.    nos   6589- 
6610:  —  alphabétique  par  noms  de  lieux.  nos  6611   et  sq. 
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Les  idées  de  l'auteur  sont  les  suivantes  :  «  Tout  enchérit  quand 
la  monnaie  surhausse...  La  vraie  forme  essentielle  de  la  monnaie... 
est  la  marque  publique  ».  Il  est  adversaire  à  la  fois  de  la  hausse 
et  de  la  baisse  :  car,  si  les  vendeurs  parviennent  toujours  à  se 
garantir  contre  les  variations,  les  acheteurs,  les  débiteurs  et  les 
peuples  subissent  des  pertes. 

6590.  Rolland  (N.).  Avertissement  pour  servir  de  réponse  au 
discours  naguère  publié  sur  le  fait  des  monnaies,  Paris,  1609, 
in-8°,  105  p.  —  Nouvel  avertissement...,  Paris,  1610,  in-8°.   79  p. 

La  réfutation  de  l'auteur  est  très  vive,  parce  qu'il  ne  veut  pas 
«  que  le  public  soit  déçu  et  trompé  par  ce  discours  emmielé  ». 
Sans  doute  faut-il  décrier  les  monnaies  étrangères  :  mais  il  ne 
convient  pas  d'affaiblir  la  monnaie  française. 

6591.  Coquerel  (Nicolas  de).  Véritable  rapport  des  conférences 
tenues  à  Paris  et  à  Fontainebleau  pour  remédier  aux  désordres 
des  monnaies...,  Paris,   1610,  in-8°,  115  p. 

Conseiller  du  roi  et  général  en  sa  Cour  des  monnaies,  Coque- 
rel avait  déjà  publié  en  1608  et  1609  deux  brochures  (B.  N..  Lf77  25 
et  27),  dans  lesquelles  il  exposait  d'une  façon  technique  ses  idées 
en  matière  monétaire.  Dans  celle-ci  il  rend  compte  des  conférences 
et  approuve  la  politique  de  la  royauté  donnant  une  nouvelle  va- 
leur aux  espèces  d'or  et  d'argent,  pour  protéger  la  monnaie  fran- 
çaise contre  la  monnaie  étrangère.  Il  reprendra  les  mêmes  con- 
ceptions en  1612  dans  Les  causes  principales  du  surhaussement 
des  monnaies  de  France  et  la  manière  d'y  remédier,  Paris,  in-8°v 
59  p.  Mais,  comme  les  conférences  continuèrent,  il  vaut  mieux 
se  reporter  à  l'ouvrage  de  Le  Bègue  (n°  6594). 

6592.  Godefroy  (Denis).  Avis  présenté  à  la  reine  pour  réduire 
les  monnaies  à  leur  juste  prix  et  valeur,  empêcher  le  surhausse- 
ment et  empirance  d'icelles,  Paris,  1611,  in-8°. 

<(  Avocat,  ci-devant  procureur  du  roi  aux  monnaies  »,  Fauteur 
fait  d'abord  l'histoire  de  la  monnaie,  puis  condamne  formelle- 
ment les  variations.  Pour  lui,  le  poids  de  la  monnaie  doit  être 
fixé,  et  la  monnaie  n'être  acceptée  que  si  elle  a  le  poids  légal. 
D'autre  part,  elle  «  n'est  pas  une  marchandise,  mais  le  prix  de 
toute  autre  marchandise  »   :  des  longueurs  et  de  l'obscurité. 

6593.  Coquerel  (Nicolas  de).  Seul  et  unique  moyen  présenté 
au  roi  pour  conserver  les  richesses  de  ses  sujets  et  bannir  à  ja- 
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mais  de  ses  royaumes,  principautés  et  seigneuries,  les  faux-mon- 
nayeurs,  longueurs  et  billonneurs,  Paris,  1614,  in-8°,  45  p.  Il 
reprend  les  mêmes  idées  que  dans  un  opuscule  de  1609  (n°  6591)  : 
les  monnaies  de  France  ne  doivent  pas  être  rognées,  falsifiées  ; 
pas  de  monnaie  étrangère  en  France  ;  pas  de  monnaie  de  billon  : 
punition  des  fraudes.  Coquerel  reprendra  les  mêmes  idées  en  1619 
dans  Conférences  des  monnaies  de  France  à  celles  d'Espagne  et 
d'Angleterre...,  si.,  in-8°. 

6594.  Le  Bègue  (François).  Raisons  et  motifs  de  Védit  et  règle- 
ment général  des  monnaies  du  mois  de  décembre  I6U,  Paris, 
1615,  in-8°,  45  p. 

Pendant  cinq  ans,  cet  avocat  général  près  la  Cour  des  mon- 
naies a  assisté  aux  conférences  tenues  à  propos  de  la  question 
monétaire  (n°  6591).  Il  argumente  sur  les  trois  points  de  l'édit 
royal,  le  décri  des  monnaies  étrangères,  le  surhaussement,  la 
question  de  l'écu  de  France  et  autres  espèces  d'or.  Son  argumen-' 
tation  gagnerait  à  être  élaguée  et  éclaircie  :  elle  est  en  effet  si 
savante  que  l'auteur  se  montre  vraiment  prodigue  de  citations 
grecques  et  latines.  —  V.  n°  6601. 

6595.  Le  Blanc  (Marin),  sieur  de  La  Mothe.  Avertissement 
au  roi  et  à  son  Conseil  pour  remédier  aux  désordres  et  confusions 
qui  s'exercent  à  présent  sur  le  fait  des  monnaies,  Paris.  1615, 
in-4°,  31  p. 

Écrit  en  vue  d'une  communication  aux  États-Généraux  aux- 
quels il  est  dédié.  Les  monnaies  françaises  et  étrangères  ayant 
également  cours  dans  le  royaume,  cette  variété  a  amené  la  con- 
fusion, et,  à  sa  suite,  le  décri  :  de  plus,  le  trafic  sur  les  monnaies 
étrangères  est  très  préjudiciable.  Il  faut  donc  tenir  la  main  au 
respect  des  ordonnances.  Puis,  l'auteur  procède  à  l'évaluation 
du  prix  de  toutes  sortes  de  monnaies  :  ici,  beaucoup  de  chiffres. 

Voir,  sur  ces  questions  monétaires  jusqu'en  1615  :  —  G.  Martin.  Rev. 
doct.  écon.,  1909.  p.   1-41   (bon)  . 

6596.  Briot  (Nicolas),  15807-1650?  Raisons  et  moyens  pour 
rendre  et  faire  toutes  les  monnaies  du  royaume,  à  Vavenir,  uni- 
formes et  semblables  et  faire  cesser  toutes  falsifications,  slnd. 
[Paris],  1615,  in-4°,  6  p. 

Briot,  qui  joua  un  rôle  important  à  cette  époque,  se  désigne 
comme  «  tailleur  et  graveur  général  des  monnaies  de  France  ». 
Sa  brochure  est  d'ordre  technique  et  écrite  pour  exposer  que  la 
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fabrication  des  monnaies  doit  être  faite  «  par  la  conduite  d'un 
seul  homme  et  le  moyen  d'un  instrument  ».  Ainsi  on  pourra  ra- 
mener au  rang  de  taillables  2.000  personnes,  rendre  impossible 
la  fausse  monnaie  et  fortifier  la  bonne. 

Sur  l'auteur  et  son  action,  v.  J.  Soc.  lorr.,  années  1858,  1890, 
1891,  1893  ;  —  J.  Guiffrey,  N.  arch.  art  /r.,  1877,  p.  406  ;  —  Cas- 
tan,  Béun.  Soc.  B.  A.  dép.,  1880,  t.  III,  p.  110  ;  —  Grande  Ency- 
clopédie, t.  VIII,  p.  43  (bibliog.)  ;  —  F.  Mazerolle,  Les  médailleurs 
français  du  XVe  au  milieu  du  XVIIe  s.,  Paris,  1902,  in-4°,  t.  I. 

6597.  Gramont  (Scipion  de).  Le  denier  royal,  traité  curieux 
de  Vor  et  de  Vargent,  Paris,  1620,  in-12°. 

Provençal,  polygraphe,  Gramont  gagne  la  confiance  de  Riche- 
lieu et  meurt  probablement  pendant  un  voyage  en  Italie  vers 
1638.  De  cet  ouvrage,  qu'il  faut  considérer  comme  «  le  premier 
exposé  méthodique  de  l'histoire  de  la  monnaie  »  et  qui  contient 
un  certain  nombre  d'idées  originales,  P.  Harsin  a  fait  une  analyse 
détaillée  et  précise,  à  laquelle  il  convient  de  se  reporter,  dans  Les 
doctrines  monétaires  et  financières  en  France  du  XVIe  au  XVIIIe 
siècle,  Paris,  1928,  in-8°. 

6598.  Poullain  (Henri).  Traité  des  monnaies  pour  un  conseil- 
ler d'État,  Paris,  1621,  in-8°.  —  Réimprimé  par  ordre  de  Desma- 
retz  en  1709,  in-12°,  avec  des  additions  de  Le  Verrier. 

^Ce  conseiller  d'État  montre  d'abord  quelle  est  l'importance  de 
la  monnaie,  puis  étudie  avec  soin  les  causes  du  désordre  moné- 
taire. Pour  y  remédier,  il  faut  avoir  une  quantité,  suffisante  pour 
le  commerce,  d'espèces  de  monnaie,  environ  8  millions  de  livres 
pour  la  France,  —  interdire  la  sortie  des  monnaies  françaises,  — 
attirer  les  étrangers.  Sur  de  nombreux  mss.,  laissés  par  l'auteur, 
v.  P.  Harsin,  ouv.  cit.,  p.  53,  note  8. 

6599.  La  Barre  (de).  Traité  des  espèces  de  monnaies,  1622. 
—  Gourgues  (A.  de),  Trésor  des  monnaies,  1624.  P.  Harsin  dé- 
clare, avec  raison,  que  ces  deux  ouvrages  sont  introuvables.  . 

6600.  Mareschal.  Traité  des  changes  et  rechanges  licites  et 
illicites  et  moyens  de  pourvoir  aux  fraudes  et  banqueroutes,  Paris, 
1625,  in-12°,  454  p.,  plus  table. 

11  y  a  là  deux  traités  en  réalité,   l'un  (15  chapitres)  sur  les 

changes,  les  banques,  etc.,  —  l'autre  (7  chapitres)  sur  les  juges 
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consuls.  Le  premier  est  d'ordre  technique  :  l'auteur  l'a  composé 
pour  mettre  en  garde,  «  pour  empêcher  la  totale  ruine  du  com- 
merce et  de  maintes  familles  et  prévenir  l'ire  des  Dieux  »,  et  il 
s'élève  en  effet  contre  les  vols,  commis  au  détriment  des  parti- 
culiers par  le  moyen  des  changes. 

6601.  Le  Bègue  (François).  Consultation  au  fait  des  monnaies, 
Paris,  1627,  in-12°,  16  p. 

Dans  cette  brochure,  l'avocat  général  (n°  6594)  soutient  que 
l'État  doit  avoir  la  plus  grande  quantité  de  numéraire  et  punir 
sévèrement  ceux  qui  le  font  passer  à  l'étranger.  Il  indique  des 
remèdes  techniques  pour  mettre  fin  au  désordre  monétaire  et 
recommande  de  vendre  beaucoup  au  dehors  et  d'acheter  très  peu. 

6602.  Douet  (Jean),  sieur  de  Rompcroissant.  Avis  au  roi  pour 
ôter  le  moyen  aux  méchants  de  contrefaire  ses  monnaies...,  Paris, 
1634,  in-8°,  148  p.  —  Au  roi,  sur  le  sujet  du  rehaussement  de  ses 
monnaies...,  Paris,  1636,  in-8°,  24  p.  —  Au  roi,  continuation  des 
mémoires  sur  les  monnaies  de  France,  Paris,  1639,   in-8°,   79  p. 

L'auteur  déclare  qu'il  écrit  sur  les  monnaies  depuis  1626.  Dans 
le  premier  ouvrage  il  soutient  que  l'exécution,  depuis  1610,  de 
500  faux  monnayeurs  et  complices,  nobles  ou  roturiers,  n'a  pas 
enrayé  le  mal.  Il  faut  donc  transformer  le  mode  de  fabrication, 
employer  «  un  certain  instrument,  machine,  presse  ou  moulinet  ». 
Le  second  est  un  traité  exclusivement  technique.  Dans  le  troi- 
sième, il  reprend  les  idées  déjà  exposées  et  énumère  tout  ce  qu'il 
a  fait  depuis  treize  ans. 

6603.  La  Pierre  (Antoine  de).  Avis  sur  les  propositions,  faites 
au  Conseil  du  roi,  d'une  fabrication  de  menue  monnaie  d'argent 
et  de  billon,  slnd.  [1643],  in-4°,  8  p. 

C'est  ici  la  première  des  dix  brochures  que  cet  infatigable 
publiciste  composa  de  1643  à  1656  :  pour  les  autres,  v.  B.  N., 
Lf"  49,  51,  56-60,  66,  67.  Si  l'on  fabrique  des  monnaies  d'argent 
et  de  billon,  ce  doit  être,  dit-il,  «  pour  la  seule  commodité  et  né- 
cessité qu'en  peuvent  avoir  les  peuples  pour  subvenir  seulement 
à  l'achat  des  communes  denrées  et  non  pour  les  grands  ni  les 
médiocres  paiements  ».  Les  monnaies  d'or  et  d'argent  ont  une 
valeur  variable  suivant  la  quantité  de  matière  précieuse  qu'elles 
contiennent,  Si  l'on  commet  des  erreurs  en  matière  monétaire,  on 
s'expose  à  voir  tout  enchérir  et  les  étrangers  enlever  l'or  et 
l'argent. 
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6604.  Bouteroue  (Claude  de).  Recherches  curieuses  des  mon- 
naies de  France  depuis  le  commencement  de  la  monarchie,  Paris, 
1666,  in-8°. 

Avocat,  conseiller  à  la  Cour  des  monnaies,  intendant  du  Canada 
de  1668  à  1670,  Bouteroue  considère  que  «  la  fin  principale  de  la 
monnaie  a  été  l'utilité  et  la  commodité  publique  ».  Dans  son  intérêt 
et  celui  de  ses  sujets,  le  souverain  doit  la  conserver  stable  et  éviter 
les  variations  :  «  C'est  un  contrat  de  bonne  foi  que  le  prince  fait 
avec  ses  sujets  ».  La  quantité  de  monnaie  doit  être  proportionnée 
à  l'abondance  des  matières,  et  elle  doit  toujours  rester  dans  le 
royaume. 

6605.  Documents  sur  l'affaire  des  quatre  sols,  pub.  p.  A.  de 
Boislisle,  édit.  des  Mém.  de  Saint-Simon,  t.  VII,  append.  p.  521- 
591.  Ce  sont  deux  mémoires  justificatifs  de  Desmaretz,  compris 
dans  cette  affaire  de  fraude  monétaire,  —  des  mémoires  du  même 
sur  les  finances  de  1687  à  1693,  —  des  lettres  de  divers,  en  parti- 
culier de  Seignelay,  —  l'interrogatoire  de  Bellinzani,  l'un  des  prin- 
cipaux inculpés. 

6606.  Le  Blanc  (François),  -J-  1698.  Traité  historique  des  mon- 
naies  de  France  depuis  le  commencement  de  la  monarchie  jusqu'à 
présent,  Paris,  1690,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  Amsterdam,  1692. 

Travaillant  sur  l'ordre  de  Louis  XIV,  l'auteur  s'est  servi  des 
registres  de  la  Cour  des  monnaies  et  a  largement  emprunté  aux 
œuvres  de  Constans  (n°  6588)  et  de  Poullain  (n°  6598).  Ce  traité 
comprend  en  réalité  deux  parties  :  une,  technique,  dans  laquelle 
on  trouve  quelques  renseignements  sur  la  valeur  des  monnaies  et 
ses  variations  ;  une,  historique,  où  Fauteur  indique  les  change- 
ments apportés  par  chaque  roi  jusqu'en  1690  (pour  Louis  XIII 
et  Louis  XIV,  p.  375-400)  et  reproduit  les  déclarations  royales.  A 
la  fin,  sont  des  «  Tables  contenant  année  par  année  le  prix  du 
marc  d'or  et  d'argent  depuis  l'an  1144,  le  nom  des  espèces,  leur 
loi,  leur  poids  et  leur  valeur  ». 

6607.  Boizard  (Jean).  Traité  des  monnaies,  de  leurs  circons- 
tances et  dépendances,  Paris,  1692,  in-12°,  503  p.  —  Aut.  édit.  : 
1696,  1711,  1714  (augm.),  1723. 

Pour  composer  cet  ouvrage  technique,  Boizard,  conseiller  à  la 
(Jour  des  monnaies,  s'est  servi  des  livres  de  ses  prédécesseurs,  en 
particulier  de  Bouteroue  (n°  6604),  que,  parfois,  il  copie  simple- 


FINANCES  285 

ment.  Il  a  divisé  son  traité  en  trois  parties  :  il  explique  les  termes, 
les  variétés  des  monnaies  et  les  procédés  de  leur  fabrication  :  il 
parle  des  généraux  et  maîtres  des  monnaies,  de  la  cour,  des  fonc- 
tionnaires, des  peines  à  infliger,  surtout  aux  faux  monnayeurs  :  il 
renseigne  sur  la  qualité,  le  poids  et  le  titre  des  monnaies,  juris- 
prudence de  la  Cour,  ordonnances  et  règlements. 

6608.  Bernard  (Samuel),  1651-1739.  Mémoire  sur  les  billets  de 
monnaie,  pub.  p.  De  Swarte,  Un  banquier  du  trésor  royal  au 
XVIIIe  siècle,  Paris,  1893,  in-8°,  p.  22.  En  décembre  1703,  le  célèbre 
banquier  montre  le  discrédit  des  billets  de  monnaie,  demande  la 
suppression  de  leur  fabrication,  et  le  remboursement,  dans  une 
proportion  donnée,  de  ceux  qui  existent  :  ainsi  se  rétablira  la 
confiance.  Dans  la  Corresp.  des  contrôleurs  généraux,  t.  III, 
append.  ix,  p.  510-9,  sont  les  lettres  échangées  entre  Bernard, 
d'Argenson  et  Desmaretz,  de  1703  à  1707,  à  propos  des  billets  de 
monnaie.  Enfin,  A.  de  Boislisle,  édit.  des  Mém.  de  Saint-Simon, 
t.  XIV,  p.  606-618,  publie  un  Mémoire  à  propos  de  la  monnaie  de 
papier  vers  1703  :  critique  des  mesures  prises  par  Chamillart  et 
son  adjoint  Desmaretz  et  discréditant  l'usage  du  papier  émis  par 
ï'État.  —  V.  A.  Seligmann,  La  première  tentative  d'émission  fidu- 
ciaire en  France..,  Paris,  1925,  in-4°,  176  p. 

6609.  Valeyre  (Guillaume  Amable).  Histoire  des  divers  chan- 
gements et  mutations  des  monnaies  de  France,  ou  leur  différente 
valeur  depuis  1666  jusqu'à  présent,  Paris,  1705,  in-8°,  40  p. 

Professeur  de  philosophie,  puis  libraire,  Valeyre  caractérise 
son  ouvrage  au  début  :  «  C'est  un  recueil  et  un  abrégé  de  tous  les 
édits,  déclarations  du  roi  et  arrêts  du  Conseil  qui  ont  été  donnés 
sur  le  fait  des  monnaies  depuis  1666  jusqu'à  présent  ».  Et  il  ajoute, 
sans  fausse  modestie  :  «  Avec  ce  mémoire,  on  pourra  lever  toutes 
difficultés  ».  Enumération  de  tous  ces  arrêts  jusqu'en  mai  1705  ;  à 
la  suite,  divers  tarifs  des  monnaies  :  importance  d'ordre  pratique. 

6610.  Law.  Mémoires  pub.  p.  P.  Harsin,  Élude  critique  sur  la 
bibliographie  des  œuvres  de  Law,  Liège  et  Paris,  1928,  in-8°, 
128  p.  Ce  sont  trois  mémoires  antérieurs  à  1715.  Celui  sur  l'usage 
des  monnaies,  écrit  en  1706-7  pour  Desmaretz,  présenté  au  prince 
de  Conti,  au  duc  de  Bourgogne  et  peut-être  à  Chamillart,  préconise 
la  monnaie  de  papier.  —  V.  aussi,  Forbonnais,  t.  VI,  p.  181-244  ; 
—  Daire,  Les  économistes  français  du  XVIIIe  siècle,  Paris,  2e  édit. 
1851,  p.  637-654. 
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6611.  Documents  sur  la  monnaie  à  Angers,  pub.  p.  A.  Plan- 
chenaûlt,  Mèm.  Soc.  Ang.,  année  1895,  4e  série,  t.  IX,  p.  229-454  : 
trois  pièces  (nos  17-9)  de  1615,  1660  et  1715  :  établissement  d'un 
moulin  pour  fabriquer  des  monnaies,  conflit  entre  les  fermiers  de 
la  monnaie  et  le  chapitre  de  Sainl-Laud  à  propos  des  droits,  déli- 
bération municipale  en  vue  du  rétablissement  de  la  monnaie  : 
•  •Inde  très  solide. 

6612.  Documents,  pub.  p.  J.  A.  Blanchet,  Histoire  monétaire 
du  Béarn,  Paris;  1893,  in-8°,  217  p.  Pièces  :  arrêt  du  Parlement  de 
Bordeaux,  1642,  pour  la  fabrication  d'une  monnaie  particulière, 
—  166.°)  et  1700,  fermeture  et  réouverture  de  l'atelier  de  Pau.  quit- 
tance de  1613  et  reçu  de  1620  :  —  Cf.  Id.,  Bul.  Soc.  Borda.  1886, 
t,  XI,  p.  145-8. 

6613.  Documents  sur  la  monnaie  de  Bourges,  extr.  pub.  p. 
H.  Boyer,  Mém.  Soc.  Cher,  1868,  2e  série,  t.  I,  p.  83  :  ces  extraits 
sont  relatifs  à  divers  incidents  :  étude  générale. 

6614.  Documents  sur  l'atelier  monétaire  de  Corbeil,  pub.  p. 
A.  Dufoiïr,  Bul.  Soc.  Hist.  Par.  et  L-de-F.,  1876,  p.  137  et  174,  — 
Ann.  Soc.  Gât.,  1884,  t.  II,  p.  1  et  sq.,  —  Bul.  Soc.  Corb..  1906, 
t.  XII,  p.  69-74  ;  —  et  p.  E.  Creuzet,  Bul.  Soc.  Corb.,  1909,  t.  XV, 
p.  16-31,  Tous  ces  documents  sont  importants,  en  particulier  l'or- 
donnance du  28  novembre  1654,  établissant  officiellement  la  fabri- 
que, pour  empêcher  les  fraudes,  concurrencer  la  monnaie  étran- 
gère et  soulager  le  menu  commerce.  Cet  atelier  datait  de  Mil:!. 
au  plus  tard,  et  poursuivait,  encQre  en  1656,  sa  fabrication. 

6615.  Documents^  de  1642  à  1656,  pub.  p.  P.  Bordeaux.  Les 
ateliers  temporaires,  établis  en  1642  et  années  suivantes,  à  Feurs, 
Lay,  Valence,  Vienne,  Boquemaure,  Corbeil,  etc.,  Paris.  1910, 
•in-8°,  96  p.  Ce  sont  surtout  des  arrêts  du  Conseil  pour  la  fabri- 
cation de  doubles  tournois,  et  des  actes  de  délivrance  de  ces  pièces. 
Le  privilège  est  concédé  à  un  fermier  par  le  roi  :  mais  absence 
d'accord  entre  les  deux  parties  contractantes. 

6616.  Documents  sur  l'hôtel  des  monnaies  de  Narbonne.  pub. 
p.  Amardel,  Bul.  Com.  Narbonne,  1890-1,  p.  413  :  actes  de  1649, 
1650,  1666,  1701,  sur  l'installation  de  l'atelier  de  fabrication,  l'inven- 
taire des  machines  :  existence  éphémère,  fermeture  de  l'hôtel. 
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6617.  Documents  à  propos  de  Nimes,  pub.  p.  A.  Michel,  Mém. 
Acad.  Nîmes,  année  1883,  p.  81.  L'édit  du  12  juin  1649  ayant  pres- 
crit la  fabrication  de  liards  en  cuivre  pur,  une  émeute  éclate  à 
Nîmes,  le  premier  consul  est  arrêté,  les  États  du  Languedoc  pro- 
testent :  documents  sur  tous  ces  incidents  curieux. 

6618.  Rôle  des  noms  et  surnoms  de  MM.  les  prévôts,  lieute- 
nants, ouvriers,  rnonnaijers,  tailleresses,  recuiteurs-ouvriers,  et 
i  icochons -monnayer s ,  du  titre  et  serment  de  France  en  la  mon- 
naie de  Paris,  suivant  V ordre  de  leurs  épreuves,  Paris,  1710,  in-4°, 
8  p.  :  liste  très  précise,  noms  et  dates  d'entrée  et  de  sortie,  pour 
les  catégories  indiquées  dans  le  titre. 

6619.  Documents,  pub.  p.  M.  Raimbault,  Rev.  num..  1901, 
4e  série,  t.  V,  p.  371-377,  472-488.  Deux  sortes  de  documents  :  sur 
la  fabrication  des  pièces  de  six  deniers,  édit  d'octobre  1709  ;  — 
pièces  concernant  la  fabrication  près  de  Toulon  et  de  Rochefort, 
comptabilité  de  la  fabrication  en  Provence,  registre  contenant  les 
quantités  remises  aux  juges  gardes  de  Montpellier  de  1710  à  1712, 
fabrication  à  Perpignan  de  1710  à  1718  :  tout  à  fait  intéressant. 

6620.  Confirmations  des  privilèges,  franchises,  libertés  et 
exemptions  des  officiers,  ouvriers  et  monnayers  de  la  monnaie  de 
Rennes,  slnd.,  in-4°,  4  p.  :  lett.  pat.  de  1612,  confirmée  en  1693  : 
exemption  d'impôts,  de  toutes  fonctions  publiques,  du  guet,  des 
corvées,  du  logement  des  gens  de  guerre  :  en  échange  travaille- 
ront à  la  monnaie  de  Rennes  quand  ils  y  seront  appelés.  —  Cf., 
E.  Aubrée,  Une  famille  de  monnayeurs  rennais  aux  XVIe,  XVIIe 
et  XVIIIe  siècles,  Rennes,  1903,  in-8°,  xm-329  p.  (docts  sur  la 
famille  des  Amiral). 

• 

6621.  Chartes,  ordonnances,  lettres  patentes,  arrêts,  jugements 
et  sentences  contenant  le  privilège  des  ajusteurs,  monnayeurs  et 
tailleresses,  du  serment  de  France,  dont  les  originaux,  vidimus  et 
copies  sont  dans  le  chartier  des  monnayeurs  et  ajusteurs  tenant 
garnison  en  la  monnaie  de  Rouen,  Rouen,  1761,  in-12°,  665  p., 
plus  deux  tables.  Donne  les  textes  à  partir  de  1717  seulement  ; 
mais,  à  propos  de  chacun,  signale  les  actes  antérieurs  et  en  publie 
des  extr.  :  donc,  utile  pour  le  xvne  siècle,  dont  beaucoup  de  docu- 
ments sont  indiqués. 
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Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe  :  —  Dupré  de  Saint-Maur,  Essai 
sur  les  monnaies,  Paris,  1746,  in-4°.  220  +  180  p.  (sérieux)  ;  —  De  Bet- 
tange,  Traité  des  monnaies...,  Avignon  ou  Paris,  1760,  in-12°,  2  vol. 
(technique)  ;  —  P.  Clément,  Cor.,  1870,  nouv.  série,  t.  XLVI,  p.  777-809; 

—  H.  Costes.  Les  institutions  monétaires  de  la  France  avant  et  depuis 
1789,  Paris,  1885,  in-8°.  349  p.  (peu  important  pour  le  XVIIe  siècle)  ;  — 
Bazot,  Mém.  Soc.  antiq.  Pic,  1873,  3e  série,  t.  III,  p.  1  (Amiens)  ;  — 
N.  Rondot,  Les  graveurs  de  monnaies  à  Lyon...,  Mâcon,  1897,  in-8°, 
91  p.  :  —  E.  Fayard.  Études  sur  les  anciennes  juridictions  lyonnaises, 
Lyon,  1867,  in-8°,  vi-310  p.  ;  —  J.  Laugier.  Notice  sur  le  monnayage  de 
Marseille  depuis  son  origine  jusqu'à  nos  jours,  Marseille,  1891,  in-8°, 
93  p.  :  —  C.  Arnoult,  Notice  historique  sur  le  monnayage  )iational  et 
V atelier  d'Orléans,  Orléans,  1898,  in-8°  (notions  éparses)  ;  —  L.  Levrault, 
Essai  sur  l'ancienne  monnaie  de  Strasbourg,  Strasbourg.  1842,  in-8°,  XII- 
462  p.  :  —  N.  Rondot,  N.  arch.  art  fr.,  1884-5.  3e  série,  t.  I.  p.  20  (Troyes)  ; 

—  pour  Villefranche-de-Rouergue.  l'ouvrage  d'U.  Cabrol,  Étude  sur 
l'atelier  monétaire  royal  de  Viliefranche-de-Uouergue,  Villefranche,  1913, 
in-8°,  xv-291  p.,  très  sérieux,  n'atteint  pas  le.xvir2  siècle;  —  R.  Vallentin, 
Les  doubles  tournois  et  les  derniers  tournois  frappés  à  Villeneuve-lès- 
Avignon  pendant  le  règne  de  Louis  XIII,  Avignon,  1888,  in-8°,  31  p. 

5°  Trésoriers  de  France  et  bureaux  des  finances  (*) 

6622.  Recueil  de  plusieurs  édits,  lettres  patentes,  déclarations, 
arrêts,  ^sentences,  jugements  et  autres  pièces  et  titres  concernant 
le  pouvoir  et  la  juridiction  de  la  Chambre  du  trésor,  Paris,  1617, 
in-4°.  —  Aut.  édit.  :  1641,  in-f°,  462  p.,  plus  table,  plus  3  p. 

Recueil  constitué  par  le  procureur  du  roi  en  cette  Chambre  : 
regarde  les  trésoriers  de  France  et  les  officiers  du  Trésor  :  dans  la 
préface  sont  indiquées  la  composition,  les  attributions  et  l'organi- 
sation de  cette  Chambre,  qui  connaît  des  affaires  du  domaine. 
Documents  depuis  1390  :  pour  le  xvne  siècle,  p.  288  et  sq.,  arrêts 
de  règlement,  du  Parlement,  du  Conseil,  lettres  patentes,  etc.  : 
vont  jusqu'en  1640. 

• 

6623.  Du  Lys  (Charles).  Traité  sommaire  de  V origine  et  pro- 
grès des  offices  tant  de  trésoriers  de  France  que  de  généraux  de 
finances,  slnd.  [Paris,  1618],  in-4°,  71  p. 

Avocat  général  à  la  Cour  des  aides  de  Paris,  l'auteur  a  com- 
posé son  étude  en  octobre  1618.  Il  l'a  divisée  en  six  chapitres  : 
trésoriers  de  France,  généraux  de  finances,  union  et  multiplication 
de  ces  offices  depuis  1551,  diminution  des  principales  fonctions 
anciennes  au  profit  de  la  Chambre  des  comptes  et  de  la  Cour  des 

1.   Classement  alphabétique  par  noms  de  lieux.  nos  6630  et  sq. 
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aides,  perte  du  rang  et  de  la  préséance,  officiers  inférieurs  à  la 
Cour  des  aides  et  au  Parlement.  Toute  cette  dissertation  est 
appuyée  sur  les  ordonnances  et  les  arrêts  :  elle  est  bien  menée  : 
mais  il  faut  tenir  compte  de  l'intention,  qu'a  eue  l'auteur,  de 
réduire  l'importance  des  trésoriers  de  France.  —  V.  n°  6642. 

6624.  Le  Brun  de  la  Rochette  (Claude).  L'élection  de  la  juri- 
diction des  élus  sous  un  bref  discours  des  finances  et  officiers 
dHcelle,  dans  son  livre  Le  Procès  civil  et  criminel,  Lyon,  1618, 
in-4°,  2  vol.  —  Aut.  édit.   :  Rouen,  1640. 

Ce  jurisconsulte  beaujolais  possède  une  lourde  et  vaste  érudi- 
tion. Il  passe  en  revue  tous  les  droits,  puis  parle  des  officiers  des 
finances  :  il  ne  cite  pas  de  textes  postérieurs  à  1609.  Utilité  res- 
treinte. 

6625.  Foi  rnival  (Simon).  Becueil  général  des  titres,  concernant 
les  fonctions,  rangs,  dignités,  séances  et  privilèges  des  charges  des 
présidents  trésoriers  de  France,  généraux  des  finances  et  grands 
voyers  des  généralités  du  royaume,  Paris,  1655,  in-f°,  1.251  p.  — 
Aut.  édit.  :  1672. 

«  Commis  au  secrétariat  de  l'Assemblée  générale  de  nossei- 
gneurs les  trésoriers  de  France,  députés  de  tous  les  bureaux  de 
finances  »,  ayant  joué  un  rôle  au  début  de  la  Fronde  en  1648,  Four- 
nival  a  fait  des  recherches  étendues,  comme  le  prouvent  les  nom- 
breuses citations  de  ses  sources.  Il  a  ainsi  réuni  beaucoup  de  textes 
d'édits,  déclarations,  arrêts,  extraits  des  registres  de  la  Chambre 
des  comptes,  qu'il  insère  après  chacun  des  chapitres.  Dans  ceux-ci, 
au  nombre  de  quatre,  sont  traitées  les  questions  suivantes  :  I,  l'ins- 
titution des  trésoriers  de  France  et  généraux  de  finances  et  de 
plusieurs  droits  et  avantages  de  leurs  charges,  —  II,  des  privi- 
lèges, droits  et  exemptions  des  trésoriers  de  France,  —  III,  des 
honneurs,  rangs,  gages,  épices  et  fonctions,  —  IV,  de  la  séance 
et  convocation  aux  États-Généraux  des  trésoriers  généraux  de 
France.  Cette  collection,  qui  comprend  des  textes  anciens  et  du 
xviie  siècle,  est  précieuse,  bien  qu'elle  ait  été  formée  dans  l'inten- 
tion de  soutenir  les  prétentions  de  ces  officiers.  Elle  a  été  cepen- 
dant très  sévèrement  jugée  par  Patas  de  Bourgneuf  (n°  6628)  : 
«  esprit  peu  méthodique,  amas  informe  d'ordonnances,  d'édits  et 
d'arrêts  du  Conseil  ramassés  sans  choix  et  entassés  sans  ordre, 
plus  propre  à  rebuter  du  travail  qu'à  y  exciter  »  :  reproches  fort 
exagérés  d'un  trésorier  d'Orléans,   qui  a  prétendu  reprendre  et 
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continuer  l'œuvre  de  Fournival.  Plus  exacte  est  l'appréciation  de 
D.  Jousse  (n°  6629),  qui,  trouvant  ce  recueil  incomplet,  a  com- 
posé le  sien.  Il  n'en  reste  pas  moins,  malgré  ces  critiques,  que 
le  recueil  de  Fournival  est  indispensable  à  l'historien. 

6626.  L'instruction  des  officiers  des  finances...,  n°  6577. 

6627.  Mellier  (Gérard).  Traité  du  droit  de  voirie,  contenant  un 
recueil  des  édits,  déclarations,  arrêts  et  règlements,  qui  ont  attribué 
la  connaissance  de  ce  droit  aux  trésoriers  de  France  généraux  des 
finances,  Paris,  1709,  in-12°,  290  p.  —  Aut.  édit.  :  1735,  in-4°  et 
in-12°. 

L'auteur,  trésorier  de  France,  examine  simplement  des  attribu- 
tions particulières,  accordées  au  corps  dont  il  fait  partie  et  consa- 
crées officiellement  par  l'édit  de  décembre  1704.  Traitant  du  droit 
de  voirie  et  citant  les  déclarations  du  roi,  il  traite  des  ponts  et  che- 
mins, péages  (principalement),  bâtiments,  pavé  des  rues,  encom- 
brements, réparations,  etc.,  et,  sur  toutes  ces  matières,  il  apporte 
une  série  de  documents.  —  V.  n°  6630. 

6628.  Patas  de  Bourgneuf  (Jean  Léon).  Mémoires  sur  les  privi- 
lèges et  fonctions  des  trésoriers  généraux  de  France...,  Orléans, 
1745,  in-4°,  387  +  245  p. 

Peu  satisfait  du  recueil  de  Fournival  (n°  6625),  l'auteur,  tré- 
sorier à  Orléans,  présente  son  travail  «  seulement  comme  un 
essai  ».  Il  cite  ses  sources,  analyse  les  actes  officiels,  en  donne  des 
extraits,  les  reproduit  parfois  intégralement.  Les  divisions  de  son 
travail  sont  :  création  des  trésoriers  de  France  et  établissement 
clés  bureaux,  compétence  sur  le  domaine,  les  finances  extraordi- 
naires, la  grande  et  petite  voirie.  La  table  générale  est  la  liste 
des  pièces  officielles  depuis  1222  jusqu'en  1748.  Ce  recueil  est 
d'une  utilité  réelle.  Il  a  été  apprécié  favorablement  par  Regnard 
de  Gironcourt,  «  conseiller-chevalier  d'honneur  au  bureau  des 
finances  de  Metz  et  Alsace  »,  qui  s'est  proposé,  non  pas  de  le 
corriger,  mais  de  le  compléter,  dans  son  Traité  historique  de  Vétat 
des  trésoriers  de  France,  Nancy,  1776,  in-4°,  349  +  358  p.,  plus 
table  :  «  Ce  traité,  dit-il,  a  pour  objet  spécial  la  supériorité  des 
trésoriers  de  France  ». 

6629.  Jousse  (Daniel).  Traité  de  la  juridiction  des  trésoriers  de 
France  tant  en  matière  de  voirie  que  de  finances,  Paris,  1777r 
in-12°,  2  vol. 
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Jousse  procède  à  une  analyse  critique  et  bienveillante  des 
ouvrages  de  ses  devanciers,  qui,  d'après  lui,  n'ont  pas  épuisé  le 
sujet.  Pour  cela,  il  a  consulté  «  les  autorités  et  n'avance  rien  qu'il 
ne  prouve  sur  les  documents  ».  Sept  chapitres  :  I,  origine  des 
trésoriers  de  France,  —  II-IV,  juridiction,  —  V,  instruction  et 
procédure,  —  VI,  devoirs  généraux,  épices,  vacations,  privilèges, 
—  VII,  officiers  des  bureaux  des  finances  :  table  des  bureaux  des 
finances  et  généralités,  —  table  chronologique  djes  principaux  édits, 
etc.  Le  t.  II  est  le  recueil  des  actes  officiels.  Ouvrage  consciencieux, 
comme  tous  ceux  de  cet  auteur,  et  très  utile  :  ne  dispense  pas 
cependant  du  recueil  de  Fournival  (n°  6625). 

6630.  Mellier  (Gérard).  Recueil  cl' édits,  déclarations,  arrêts  et 
*  règlements  concernant  les  offices  des  trésoriers  de  France,  gêné- 

raux  des  finances  en  Bretagne,  Nantes,  1712,  in-8°,  416,  p.,  plus 
table.  Ce  trésorier  (n°  6627)  a  constitué  un  recueil  très  utile, 
renfermant  les  documents,  relatifs  à  la  Bretagne,  depuis  1491  jus- 
qu'à 1710. 

6631.  Doucet  (Charles).  Ancien  et  nouveau  établissement  de 
messeigneurs  les  présidents,  trésoriers  généraux  de  France,  grands 
voyers  en  la  généralité  de  Dauphiné,  et  des  autres  officiers  des 
finances  dudit  pays,  Grenoble,  1670,  in-4°,  n-28  p. 

Le  premier  greffier  du  bureau  de  Grenoble  signale  les  édits 
depuis  le  moyen  âge,  insère  des  noms  de  membres  avec  les  dates 
de  leur  entrée  en  fonctions,  dresse  un  catalogue  pour  l'année  1678. 
Ouvrage  succinct,  qui,  pourtant,  peut  avoir  quelque  utilité. 

6632.  Documents  sur  le  bureau  des  finances  de  Limoges,  pub. 
p.  P.  Granet,  Arch.  hist.  Marche  et  Lim.,  1892,  t.  IV,  p.  84-137  : 
récit  tiré  du  registre  des  délibérations  du  bureau  :  correspond  à  la 
période  de  la  Fronde  :  conflits  entre  l'intendant  des  finances  Foullé 
et  les  trésoriers,  dont  plusieurs  doivent  abandonner  leurs  charges  : 
variété  des  fonctions  des  trésoriers,  impositions,  détails  par  élec- 
tions. Tout  à  fait  intéressant  et  instructif. 

6633.  Sur  le  bureau  des  trésoriers  de  France  de  Montauban, 
v.  de  Mila  de  Cabarieu,  Bul.  Soc.  T.  G.,  1891  à  1895,  t.  XIX-XXIII  : 
étude  faite  d'après  les  sources  et  très  sérieuse  :  documents  parfois 
insérés. 

6634.  Sur  le  bureau  de  Moulins,  v.  C.  Grégoire,  Bul.  Soc.  Bour- 
bonnais, 1910,  t.  XVIII,  et  F.  Dumont,  Le  bureau  des  finances  de 
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la  généralité  de  Moulins,  Moulins,  1923,  in-8°,  iv-260  p.  Dans  ces 
deux  études,  on  trouve  des  documents  curieux,  p.  ex.,  1627  (édit), 
1050  obligation  pour  les  trésoriers  de  monter  la  garde),  1662-5 
(lutte  contre  les  intendants  qui  veulent  diminuer  leurs  privilèges), 
|iste  des  membres  de  ce  bureau,  etc. 

6635.  Abrégé  des  fonctions  des  trésoriers  généraux  de  France 
et  grands  voyers  de  la  généralité  de  Paris,  pub.  p.  A.  de  Boislisle, 
Air  ni.  des  intendants,  t.  I,  append.  p.  676-8  :  abrégé  rédigé  en  1684T 
indique  avec  précision  les  fonctions,  insistant  sur  celles  des  flnan- 
ces  et  des  ponts  et  chaussées. 

6636.  Documents,  pub.  p.  A.  de  Lovencourt,  Les  trésoriers  de 
France  de  la  généralité  de  Picardie,  Amiens,  1896,  in-8°,  225  p.  Ce6 
sont  surtout  des  textes  officiels  de  réceptions  et  de  serments  :  liste 
de  noms  avec  dates  et  renseignements  biographiques. 

6637.  Sur  le  bureau  des  finances  de  la  généralité  de  Poitiers, 
v.  A.  Bonvallet,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,  1883,  2e  série,  t.  VI,  p.  139. 
Documents  importants  pour  le  xvir3  siècle,  permettant  de  connaître 
l'organisation,  la  compétence,  les  conflits  avec  les  intendants,  etc.: 
listes  diverses,  p.  336,  341,  etc.  :  étude  paraissant  fort  sérieuse. 

6638.  L'ouvrage  d'Ed.  Everat,  Le  bureau  des  finances  de  Riom, 
Riom,  1900,  in-4°,  625  p.,  doit  être  considéré  comme  une  source  : 
les  pièces  d'archives  ont  été  largement  utilisées  et  sont,  assez 
souvent,  reproduites. 

6639.  Documents  sur  les  receveurs  généraux  de  la  généralité 
de  Soissons,  pub.  p.  Firino,  But.  Soc.  Sois.,  1909,  3e  série,  t.  XVI, 
p.  166-194  :  divers  textes  du  xvnfc  siècle  relatifs  à  la  nomination 
de  ces  officiers,  et  une  lettre  de  l'intendant  (1705)  :  utiles  pour 
connaître  ce  qu'étaient  les  receveurs  généraux. 

6°  Elections 

6640.  Vulson  (de).  Traité  des  élections,  Grenoble,  1623,  in-8°. 
—  Au  t.  édit.  :  Paris,  1669.  Ce  titre  pourrait  induire  en  erreur  : 
l'auteur  s'occupe  des  «  élections  d'héritiers,  contractuelles  et  testa- 
mentaires )>  :  n'a  aucun  rapport  avec  les  divisions  financières. 

6641.  La  Barre  (René  Laurent).  Formulaire  des  élus,  auquel 
sont  contenues  et  déclarées  les  fonctions  et  devoirs  desdits  élus, 
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Rouen,  1622,  in-16°.  —  Aut.  édit.  :  1627,  —  Paris,  1628,  —  Lyon, 
1631,  in-8°,  679  p. 

Le  président  de  l'élection  de  Mortain  s'est  surtout  attaché  à 
renseigner  sur  les  usages  de  la  Normandie.  Il  défend  les  droits 
des  élus  et  s'élève  contre  la  politique  royale,  qui  tend  à  lever  la 
taille  sans  prendre  l'avis  des  États  de  la  province. 

6642.  Du  Lys  (Charles).  Recueil  des  ordonnances,  édits,  décla- 
rations, lettres  patentes...,  concernant  Vorigine,  progrès,  création 
et  rétablissement  des  élus  particuliers,  Paris,  1635,  in-8°,  200  p. 

L'ouvrage  de  cet  avocat  général  à  la  Cour  des  aMes  de  Paris 
(n°  6623)  est  important  :  mais,  seuls,  les  trois  documents  des  der- 
nières pages  concernent  le  xvne  siècle  :  édit  de  décembre  1625 
(créant,  dans  chaque  élection,  un  conseiller  lieutenant  élu  et  un 
conseiller  élu),  arrêt  du  Conseil  d'août  1634  (interprétation  de 
l'édit),  édit  de  décembre  1634  (rétablissait  les  élections  particu- 
lières du  royaume  avec  l'ancienne  organisation,  président,  lieute- 
nant, etc.). 

6643.  Documents,  pub.  p.  L.  Couyba,  Répertoire  d'un  sergent 
royal  de  Vélection  d'Agenais  en  1650  et  165i,  Villeneuve-sur-Lot, 
1901,  in-8°,  35  p.  Ils  montrent  comment  se  recouvraient  les  tailles, 
combien  les  communautés  étaient  obérées  et  en  retard  de  plusieurs 
années  pour  le  paiement  :  énumération,  faite  par  le  sergent,  des 
soit  h  nations  (60  environ)  adressées  par  lui  aux  consuls  ou  aux 
fermiers  des  décimes. 

6644.  Richard  (Gérard).  Procès-verbal,  pub.  p.  G.  Dumay, 
Mém.  Soc.  Ed.,  1876,  nouv.  série,  t.  V,  p.  269-184.  En  1645,  les  élus 
ont  été  chargés  de  faire  une  enquête  dans  le  bailliage  d'Autun  dans 
le  but  d'établir  un  rôle  qui  servirait  de  base  pour  l'assiette  de 
l'impôt.  C'est  le  procès-verbal  de  l'un  d'eux,  Richard,  qui  est 
publié,  avec  d'autres  documents.  Très  complet,  il  contient  des  cons- 
tatations peu  satisfaisantes  :  le  conseiller  élu  a  vu  fréquemment 
<iès  ruines,  dues  aux  intempéries  ou  à  la  guerre  :  partout  les 
recettes  ont  diminué. 

6645.  Pour  la  Champagne,  v.  Terwel,  n°  292. 

6646.  Kdil  du  roi  portant  création  d'une  élection  et  bureau  de 
recelte  des  tailles  en  la  ville  de  Confolens  pour  être  du  ressort  de 
la    généralité    de    Poitiers,     pub.    dans    But.    Soc.    Lim.,     1891, 
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t.  XXXVIII,  p.  421.  D'après  cet  édit  de  juillet  1714,  cette  création 
aurait  été  décidée  pour  éviter  aux  taillables  un  trop  grand  déran- 
gement. Le  document  indique  les  paroisses  qui  feront  partie  de 
l'élection,  énumère  les  officiers  qui  l'administreront  et  précise 
leurs  gages  :  il  est  vraiment  utile. 

6647.  Pour  l'élection  de  Saint-Étienne,  Procès-verbal,  pub.  p. 
Palluat  de  Besset,  Bul.  Soc.  Diana,  1901,  t.  XII,  p.  42-63.  Par  cet 
acte  de  septembre  1661,  les  officiers  de  l'élection  protestent  contre 
la  suppression  des  bureaux  de  finances  et  décident  d'envoyer  deux 
délégués  à  Paris.  Les  autres  docts  publiés  prouvent  qu'ils  obtien- 
nent satisfaction. 

Voir,  en  outre:  —  J.  Reynouard,  Hev.  Auv.,  1927,  t.  XLI  (Besse)  ;  — - 
Lechanteur  de  Poritaumont,  Mém.  Soc.  Cherbourg,  1867,  p.  22  (Cou- 
tances)  ;  —  A.  Richard,  Vérification  de  privilèges  par  l  élection  de  Niort 
de  1627  à  1631,  Melle,  1866,  in-8»,  16  p.  —  Voir,  aussi,  le  paragraphe 
suivant  :  n08  6659  et  sq. 


7°  Taille 

6648.  Bagereau  (Nicolas).  Leçons  et  décisions  notables  sur  les 
ordonnances  des  tailles  et  aides,  Paris,  1624,  in-8°,  xv-168  p. 

Le  style  de  cet  avocat  au  Parlement  est  extraordinaire.  Il  s'agit 
des  élus,  de  la  façon  dont  on  lève  la  taille,  des  exemptions,  etc.  : 
tout  cela  est  exposé  à  grand  renfort  de  latin  :  valeur  historique 
extrêmement  minime. 

6649.  Du  Crot  (Lazare).  Le  nouveau  traité  des  aides,  tailles  et 
gabelles,  Paris,  1627,  in-12°.  —  Aut.  édit.  :  1629,  1633,  1636  (in-8°, 
639  p.,  plus  table). 

Cet  avocat  au  Conseil  privé  et  au  Parlement  a  dédié  son  ouvrage 
à  Richelieu.  Comme  l'indique  le  titre,  il  s'occupe  des  aides,  p.  1- 
333,  des  tailles,  p.  335-488,  et  des  gabelles,  p.  489-639.  Traité  tech- 
nique, dans  lequel  il  étale  une  érudition  vaste,  mais  dont  l'exposé 
reste  clair.  Surtout,  l'auteur  cite  des  faits  précis  et  des  chiffres, 
p.  ex.  pour  les  baux  des  fermes,  le  brevet  des  tailles  en  1635  et 
1636,  —  le  bail  des  gabelles  pour  1632,  1634,  1635,  etc.  L'utilité  de 
ce  traité  est  donc  réelle.  —  Il  parut  un  Supplément...  contenant 
Vétat  des  généralités,  élections,  doyennés,  prévôtés,  justices,  sei- 
gneuries, collectes,  diocèses  et  paroisses  de  France,  Paris,  164:}. 
—  Aut.  édit.  :  1645,  1649. 
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6650.  Êdit  du  roi  sur  le  règlement  des  tailles,  avec  les  annota- 
tions sur  icelui,  Paris,  1658,  in-12°,  68  p.  C'est  redit  du  18  janvier 
1634,  «  portant  injonction  d'imposer  aux  tailles  tous  ceux  qui  se 
sont  prétendus  exempts  par  le  passé  »  :  65  articles,  avec  des  com- 
mentaires pour  beaucoup  d'entre  eux,  et  indication  d'ordonnances 
(1640,  1653,  etc.).  A  plusieurs  reprises,  des  éditions  de  cet  édit  de 
1634,  avec  commentaires,  furent  faites,  p.  ex.  en  1677. 

6651.  Règlements  pour  la  levée  des  tailles  des  années  1642  et 
i6i3,  Paris,  in-4°  :  analyse  dans  Caillet,  en.  iv,  p.  52-3  :  montrent 
que,  si  les  intendants  interviennent  de  plus  en  plus  en  matière 
financière,  ils  ont  encore  à  compter  avec  les  trésoriers  de  France. 

6652.  Despeisses  (Antoine).  Traité  des  tailles  et  autres  imposi- 
tions..., Toulouse,  1643,  in-4°,  ou  dans  les  Œuvres  complètes,  1750, 
in-f°,  t.  III,  p.  246-408.  —  Aut.  édit.  :  —  Toulouse,  1656,  —  Grenoble, 
1657. 

Le  traité  technique  de  l'avocat  montpelliérain  est  compact, 
savant,  et  non  sans  valeur  :  les  indications  qu'il  renferme  pourront 
servir  d'instrument  de  travail. 

6653.  Deniers  provenant  des  recettes  générales  des  tailles, 
taillon,  domaine  et  subsistance  qui  se  portent  aux  receveurs  géné- 
raux et  dHceux  à  VÊpargne  et  de  VÊpargne  en  compte  à  la  Cham- 
bre des  comptes,  pub.  dans  de  Cosnac,  Souvenirs  du  règne  de 
Louis  XIV,  t.  VIII,  append.  p.  290.  Compte  établi  par  généralités 
et  donnant  un  total  de  85  millions  de  livres  :  pas  d'indication  d'ori- 
gine, pas  de  date. 

•  6654.  Desmaisons  (François).  Nouveau  traité  des  aides,  tailles 
et  gabelles,  Paris,  1666,  in-8°,  580  +  187  p.  —  Aut.  édit.  :  1671. 

A  côté  de  généralités  sur  l'origine  des  impôts,  l'auteur,  avocat 
au  Parlement,  fournit  des  documents  précis,  règlements,  tarifs, 
baux,  p.  ex.  valeur  des  droits  sur  le  sel  par  généralités  en  1620, 
baux  pour  les  gabelles  en  1663.  A  ce  point  de  vue,  ce  traité  pré- 
sente une  grande  utilité. 

6655.  Taille  dans  les  généralités  du  secrétariat  de  la  maison 
du  roi,  de  1683  à  1709,  v.  R.  Durand,  Rev.  hist.  écon.,  1913,  p.  213  : 
chiffres  ext.  de  la  série  O1  des  A.  N.  :  très  utiles  malgré  des  la- 
cunes. 
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6656.  Bellet-Verrier  (Hubert).  Mémorial  alphabétique  des 
choses  concernant  la  justice,  la  police  et  les  finances  de  la  France, 
Paris,  1697.  —  Aut.  édit.  :  1701,  1713  (in-8°,  iv-796  p.),  1714,  1742 
(p.  Duchemin). 

En  réalité,  dans  cet  ouvrage  compact,  il  ne  s'agit  guère,  dans 
l'édit.  de  1742,  que  de  la  taille,  de  tout  ce  qui  s'y  rapporte,  et  de 
la  jurisprudence  suivie  par  la  Cour  des  aides  de  Paris  :  diction- 
naire alphabétique,  tables. 

6657.  Saint-Pierre  (abbé).  Mémoire  pour  l'établissement  d'une 
taille  proportionnelle,  Paris,  1717,  in-12°  et  in-4°.  —  Réimprimé 
sous  le  titre  Projet  de  taille  tarifée  pour  faire  cesser  les  maux  que 
causent  en  France  les  disproportions  ruineuses  dans  les  réparti- 
tions de  la  taille  arbitraire,  Paris,  1718,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  1723- 
(210  p.),  1737,  1739. 

L'abbé  de  Saint-Pierre,  qui  dédie  son  travail  au  régent,  lui 
expose  les  misères  causées  par  la  taille.  Pour  y  mettre  fin,  il  pro- 
pose l'établissement  de  17  tarifs  ou  «  points  fixes,  suivant  lesquel- 
les taillables  paieront  le  subside  »,  etc.  Il  prévoit  des  objections, 
les  expose  et  les  rétorque  par  avance.  —  Analyse  détaillée  de  cet 
çuvrage  par  Ch.  Paultre,  La  taille  tarifée  de  Vabbé  de  Saint-Pierrer 
Paris,  1903,  in-8°,  260  p.,  et  par  J.  Drouet,  Vabbé  de  Saint-Pierre,. 
Paris,  1912,  in-8°,  p.  184-205.  —  Ajouter  à  la  bibliog.  du  n°  662  : 

—  Mann,  Hev.  doct.  écon.,  1910,  p.  313-332  ;  —  Andréadès,  Rev.  se. 
lég.,  1912,  p.  621-663. 

6658.  Poullin  de  Viéville  (N.  L.  Justin).  Nouveau  code  des 
tailles...,  Paris,  1723,  in-12°.  —  Aut.  édit.  :  1723,  1740,  1761  (3  vol). 

—  Supplément  en  1783. 

Dans  cet  ouvrage  bien  connu,  sont  tous  les  édits,  déclarations,, 
règlements,  arrêts  du  Conseil  et  de  la  Cour  des  aides  sur  la 
taille,  les  privilèges  et  fonctions  des  divers  officiers,  depuis  1270, 
et.  aussi  des  ordonnances  sur  le  tabac  depuis  1629.  Table  générale 
commode. 

6659.  Vieuille  (Pierre).  Nouveau  traité  des  élections,  conte- 
nant l 'origine  de  la  taille,  aides,  gabelle,  octrois...,  Paris,  1739. 
in-8°,  617  p. 

Lieutenant  général   au   siège   de  l'élection   de   Saintes   depuis- 
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32  ans,  l'auteur  a  composé  cet  ouvrage  pour  sa  «  propre  instruc- 
tion et  pour  servir  au  public  »  :  52  chapitres  traitant  des  ma- 
tières indiquées  dans  le  titre,  de  la  juridiction,  privilèges  et 
exemptions  (élus,  receveurs,  collecteurs),  des  abonnements,  des 
fermiers  et  de  leurs  commis  :  liste  des  édits  et  règlements  cités 
ou  analysés.  A  une  réelle  valeur,  comme  l'ouvrage  précédent,  au- 
quel l'auteur  se  réfère  souvent. 

6660.  Tableau  de  la  taille  en  Auvergne  en  1696,  pub.  p.  G. 
Bonnefoy,  Histoire  de  V administration  civile  dans  la  province 
d'Auvergne...,  Paris,  1895,  in-8°,  t.  I  :  établi  par  paroisses  et 
précis. 

6661.  Sur  la  taille  à  Badefol  d'Ans  en  1093,  v.  E.  Comte,  BuL 
Soc.  Pér.,  1908,  t.  XXXV,  p.  197-211  :  noms  des  taillables  et,  pour 
chacun,  le  montant. 

6662.  Tableau  pour  1680  des  habitants  taillables  de  Bëziers 
qui  peuvent  opiner  dans  tous  les  Conseils  de  ville,  dans  Bul  Soc. 
Bé.,  1866-8,  2e  série,  t.  IV,  p.  280  :  liste  alphabétique  de  noms, 
dressée  d'après  le  règlement  du  Conseil  de  ville  de  1658. 

6663.  État  des  tailles  de  la  paroisse  de  Chirac  {1693),  pub.  p. 
[ercier,   Bul.   Soc.   Char.,   année  1886,   5e  série,   t.  VIII,   p.  lu    : 

tout  à  fait  précis,  nombre  des  taillables,  noms  des  exempts,  etc. 

6664.  Pour  le  Dauphiné,  plusieurs  documents  intéressants  ont 
îté  publiés.  —  État  général  contenant  la  quantité  de  feux  desquels 
les  communautés  de  la  généralité  de  Dauphiné  ont  été  composés 
)s  années  1662,  1663,  1664,  1665  et  présente  1666,  suivant  les  chan- 
gements et  décharges,  qui  ont  été  faits  lors  de  V imposition  de 
chaque  année,  pub.  p.  Nicollet,  Bul.  Soc.  H. -Alpes,  1902  et  1903, 

XXI  et  XXII   :  par  communautés  des  élections  de  Briançon. 
\ap,    Grenoble   et   Montélimart,    appréciation   de   la   capacité    de 
îhacun,  noms  des  lieux  et  des  seigneurs,  montant  de  la  taille   : 
fort  instructif.  —  Pour  l'enquête  de  1697-1706,  Instruction  du  con- 
trôleur général,  questionnaire  arrêté  par  les  commissaires,   leur 
ndonnance  du  20  avril  1706,  pub.  p.  E.  Esmonin,  La  révision  des 
feux  du  Dauphiné  en  1697-1706,  Grenoble,  1924,  in-8°,   p.  177-202 
îxt.  de  Ann.  Grenoble)  :  enquête  pour  rendre  plus  égale  la  répar- 
ition,   celle-ci  devant  être  immuable  jusqu'à  nouvelle  révision  : 
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résultats,  en  somme,  heureux.  —  Documents,  pub.  p.  A.  Lacroix, 
Bul.  Soc.  Dr.,  1899,  t.  XXXIII  :  sur  l'attitude  de  Claude  Brosse, 
défenseur  de  la  cause  populaire  contre  la  fiscalité  royale.  —  V., 
en  outre,  Dochier,  Recherches  historiques  sur  la  taille  en  Dau- 
phiné,  Grenoble,  1783,  in-8°  ;  —  C.  Laurens,  Le  procès  des  tailles, 
1537-1639,  Grenoble,  1868,  in-8°,  68  p.  (discours). 

6665.  État  du  domaine  et  des  propriétés  taillables  en  1625 
d'après  le  registre  du  taillon,  pub.  p.  J.  Roucaute,  Notes  et  docu- 
ments d'histoire  gévaudanaise,  Mende,  1899,  in-8°,  24  p.  :  date 
probable  du  document,  1632  :  la  partie  publiée  concerne  le  Gévau- 
dan  et  Mende,  et  l'impôt  du  taillon,  et  porte  sur  194  paroisses  : 
liste,  par  catégories,  de  propriétaires  (roi,  clergé,  nobles)  :  utile. 

6666.  Doléances  des  communautés  d' habitants  de  La  V ailette 
et  Gurat,  16Ô9-1673,  pub.  p.  A.  Mazière^  Bul.  Soc.  Char.,  1907-8, 
7e  série,  t.  VIII,  p.  231-9  :  protestent  contre  les  décharges  non  jus- 
tifiées qu'accorde  un  élu  d'Angoulême,  —  contre  l'excès  des  tailles, 
contre  les  demandeurs  en  décharge  dont  ils  décrivent  la  situation 
réelle  avec  une  grande  précision  et  qui  sont  les  plus  riches. 

6667.  Arrêté  de  M.  de  Bernage,  pub.  dans  Bul.  Soc.  Lim., 
1859,  t.  IX,  p.  144  :  arrêté  du  8  juillet  1696  promulgué  par  l'inten- 
dant contre  les  bouchers  récalcitrants  de  Limoges,  qui  seront 
contraints  au  paiement  des  tailles  «  par  toutes  voies,  même  par 
corps  ». 

6668.  Sur  les  Rôles  paroissiaux  des  tailles  en  Lyonnais,  Fo- 
rez, Beaujolais  au  XVII6  siècle,  v.  l'ouvrage,  qui  porte  ce  titre, 
du  comte  de  Neufbourg,  Montbrison,  1925,  in-4°,  86  p.  (ext.  de 
Bul.  Diana,  1924-6,  t.  XXII,  p.  221)  :  précision,  et  utilité  pour  faire 
des  comparaisons. 

6669.  Document  sur  la  recette  des  tailles  en  1634  dans  l'élec- 
tion de  Nemours,  pub.  p.  E.  Thoison,  Ann.  Soc.  Gât.,  1906,  t. 
XXIV,  p.  313-323  :  indique  le  montant  de  la  taille  et  taillon,  et 
la  répartition  par  châtellenies  et  paroisses  :  utile  à  cause  de  la 
date. 

6670.  Rôle  des  tailles  de  Vélection  de  Niort  en  1631,  pub.  p. 
L.  Desaivres,  P.  M.  Soc.  Deux-Sèvres,  1906,  t.  II,  p.  93-117  :  sta- 
tistique établie  par  châtellenies  et  paroisses  :  indication  des  feux, 


FINANCES  299 

du  montant  de  la  taille  et  des  exempts  pour  chaque  lieu  :  a  de 
l'intérêt. 

6671.  Pour  la  généralité  de  Paris,  les  documents  principaux 
sont  ceux  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Mémoires  des  intendants,  t.  I, 
p.  506  et  sq.  :  ils  s'étendent  de  1683  à  1712  :  cotes,  règlement, 
recouvrements,  états,  répartition  de  1688  à  1712.  —  En  outre, 
indications  sur  les  registres  des  tailles  au  xvir3  siècle,  conser- 
vés aux  archives  de  l'Assistance  publique  à  Paris,  fournies  p. 
Fosseyeux,  Rev.  Bib.,  1910,  p.  159  :  se  rapportent  aux  élections  de 
Clermont  (1661-2),  Évreux  (1665,  1667,  1669),  Orléans  (1646-7),  Pa- 
ris (1652)  et  au  grenier  à  sel  de  Montbard  (1659)  :  extr.  pub.,  en 
particulier,  pour  les  tailles,  l'état  du  recouvrement  en  1652  dans 
l'élection  de  Paris. 

6672.  Registres  relatifs  à  la  taille  dans  l'élection  de  Rozoy 
(1707-1738),  analysés  p.  A.  Callery,  But.  Soc.  Seine-et-M.,  1884, 
t.  IX,  p.  281  :  dans  ces  registres  sont  inscrits  de  nombreux  em- 
prisonnements, à  partir  de  1707,  pour  défaut  de  paiement. 

6673.  Placard,  pour  Sarlat,  utilisé  p.  G.  Hermann  (But.  Soc. 
Pér.,  1904,  t.  XXXI,  p.  437-449  :  placard  destiné  à  être  affiché 
et  s'appliquant  à  l'élection  de  Sarlat  :  règles  de  l'établissement  et 
de  la  perception  de  l'impôt,  paiement  en  quatre  termes,  collec- 
teurs, taillables,  exemptions,  confection  et  vérification  des  rôles. 

6674.  Rôle  de  la  taille  pour  la  paroisse  de  Téthieu  en  1692, 
ext.  pub.  p.  P.  Rambaut,  Rev.  Gasc,  1909,  nouv.  série,  t.  IX, 
p.  241-253  :  les  extr.  pub.  sont  le  préambule  très  curieux,  diverses 
mentions  (noms  des  personnes,  total  de  la  taille),  la  fin  du  rôle  : 
document  utile. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe  :  —  Moreau  de  Beaumont.  Mémoires 
concernant  les  impositions  en  Europe  et  en  France,  Paris,   1787,  t.   II-IV  ; 

—  Clamageran.  Histoire  de  V impôt  en  France,  Paris,  1867-76,  in-8°,  3  vol. 
(bon)  ;  —  Clergier.  Notions  historiques  sur  les  impôts  et  les  revenus  de 
l'ancien  régime,  Paris,  1882,  in-8°,  78  p.  —  A.  Callery,  Histoire  de  la 
taille  royale  aux  XVIIe  et  XI  IIIe  siècles,  Bruxelles.  1882.  in-8°  (cf.  «ev. 
Quest.  Hist.,  1882,  t.  XXXII,  p.  41-97)  ;  —  d'Avenel,  C.  R.  A.  S.  M.  P., 
1883,  1er  semestre,  nouv.  série,  t.  IX,  p.  389,  651  ;  —  E.  Fournier  de  Flaix, 
La  réforme  de  V  impôt  en  France,  Paris,  1885,  in-8°,  Liv-512  p.,  livres  III  ; 

—  A.  de  Boislisle.  édit.  des  Mém.  de  Saint-Simon,  t.  III.  append.  XV, 
p.  509-516  (intendants  et  taille)  ;  —  F.  Auburtin.  Ann.  Se.  Polit.,  1868, 
t.  I,  p.  227-248.  579-607;  —  Marion,  Les  impôts  directs  sous  V ancien 
régime,  Paris,  1910,  in-8°. 
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8°  Aides 

6675.  Pour  les  traités  généraux,  v.  nos  6649,  6652,  6654T 
6659. 

6676.  Privilèges  et  exemptions  des  commis  aux  recettes,  exer- 
cices, garde  et  régie  des  aides,  gabelles  et  autres  fermes  royales 
unies  de  France,  Paris,  in-4°,  10  +  7  p.  Cet  opuscule  contient  les 
ordonnances  de  décembre  1665  et  de  mai  1666  et  l'arrêt  du  Conseil 
d'État  de  mars  1666,  et  autres  pièces  :  exemption  des  impôts  et 
du  logement  des  gens  de  guerre. 

6677.  Ordonnances  sur  le  fait  des  entrées,  aides  et  autres 
droits,  juin  1680,  dans  Isambert,  t.  XIX,  p.  251.  Dans  le  préambule, 
le  roi  déclare  vouloir  continuer  ce  qu'il  a  commencé  pour  les  ga- 
belles :  deux  ordonnances  pour  les  ressorts  respectifs  des  Cours 
des  aides  de  Paris  #et  de  Rouen  :  long  exposé,  droits  imposés  à 
l'entrée,  à  la  vente  en  gros,  au  détail,  droit  annuel  pour  faire 
le  commerce  des  boissons  en  gros  et  en  détail.  Malgré  les  règle- 
ments ultérieurs,  ces  deux  ordonnances  furent  la  règle  pour  l'im- 
pôt sur  les  boissons  jusqu'en  1789. 

6678.  Ordonnance  pour  servir  de  règlement  sur  plusieurs 
droits  des  fermes  et  sur  tous  en  général,  Paris,  1681,  in-4°,  68  p.  : 
acte  du  22  juillet  1681,  concernant  le  commerce  du  tabac,  les  droits 
sur  l'étain,  les  droits  de  sortie  sur  les  vins,  etc. 

6679.  État  des  sous-fermes  d'aides,  avec  toutes  les  diminu- 
tions, du  Ier  mai  1685,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Mémoires  des  in- 
tendants, t.  I,  p.  496  :  publication  concernant  la  généralité  de  Pa- 
ris pour  1685,  1692,  1693  :  diverses  variétés  de  droits. 

6680.  Mémoire  pour  expliquer  à  MM.  les  intendants  et  com- 
missaires départis  les  intentions  de  Sa  Majesté  sur  la  jouissance 
des  privilèges  et  des  exemptions  dans  les  paroisses,  slnd.,  in-f°, 
7  p.  Mémoire  du  5  septembre  1707  :  constate  que  les  commis  des 
fermes  sont  trop  nombreux  et  sont  souvent  les  habitants  les  plus 
riches  :  ils  sont  soustraits  à  l'impôt.  Il  faut  réduire  ce  nombre 
à  un  commis  par  paroisse  et  n'établir  de  bureaux  que  là  où  la 
nécessité  l'exigera  :  tous  les  petits  employés  seront  taxés. 

6681.  Mémoire  sur  les  droits  d'aide,  1710,  pub.  p.  A.  de  Bois- 
lisle, Mémoires  des  intendants,  t.  I,  p.  492-6  :  rédigé  par  Tuffereau, 
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-commis  au  contrôle  général,  qui  commence  au  début,  au  moyen 
âge  :  il  passe  en  revue  les  divers  droits  et,  sur  chacun,  fournit 
•des  indications  précises  (montant,  villes  où  ils  sont  levés). 

6682.  Jacquin  (Jacques).  Conférences  de  l'ordonnance  de 
Louis  XIV  sur  le  fait  des  entrées,  aides  et  autres  droits  pour  le 
ressort  de  la  Cour  des  aides  de  Paris,  Paris,  1703,  in-4°.  —  Aut. 
-édit.   :  1727,  1751  (in-4°,  434  p.,  plus  tables). 

»  Intéressé  dans  les  fermes  du  roi  »,  l'auteur  vise  les  ordon- 
nances de  1680  (n°  6677).  Reproduisant  les  articles  en  demi-page, 
il  les  commente,  explique  et  rappelle  les  ordonnances  antérieures  : 
beaucoup  de  détails  précis  à  propos  des  droits  sur  les  diverses 
boissons  :  fait  par  un  homme  du  métier,  cet  ouvrage  est  utile  à 
cause  du  grand  nombre  d'actes  cités. 

6683.  Roquemont  (de).  Les  aides  de  France  et  leur  régie,  sui- 
vant les  ordonnances  des  mois  de  juin  1680  et  de  juillet  1681, 
Paris,  1704,  in-12°,  230  p.  —  Aut.  édit.  :  1728. 

Dédiant  son  travail  à  Chamillart,  l'auteur  déclare  l'avoir  com- 
posé «  pour  l'instruction  des  employés  »,  ses  collègues.  Après 
-avoir  exposé  l'origine  des  aides  et  l'établissement  des  cours  des 
aides  et  des  élus,  il  examine  les  divers  droits  et  renseigne  sur 
les  contrôleurs  généraux,  les  directeurs,  les  receveurs  généraux, 
les  commis,  etc.  Il  cite  ses  sources  et  insère  parfois  des  docu- 
ments officiels  (p.  19,  déclaration  de  1688).  Manuel  sec  sans  doute 
(24  chapitres),  mais  'très  clair. 

6684.  Bri  net  de  Grandmaison.  Dictionnaire  des  aides...,  Paris, 
£726,  in-l2<\  335  +  132  p.  —  Aut.  édit.  :  1730. 

(  Employé  dans  les  aides  »,  l'auteur  a  composé  son  ouvrage 
>our  rendre   aisées   les   recherches   en   ces   matières,    «  pour   la 

ïommodité  de  toutes  les  personnes  qui  sont  obligées  de  les  con- 
laître  et  de  les  exécuter  ».  Il  s'attache  surtout  à  expliquer  les 
irticles  des  ordonnances  de  1680  et  1681.   Véritable  manuel   où 

les  matières  sont  disposées  dans  l'ordre  alphabétique.  Comme 
;e  dictionnaire  est  un  abrégé,  Lefebvre  de  La  Bellande  se  proposa 

de  lui  donner  un  complément  par  son  Traité  général  des  droits 
V aides,  Paris,  1760,  2  tomes  en  un  vol.  in-4°  :  très  consciencieux, 
>eaucoup  de  détails  précis. 

Voir:  —  A.  Rousset.  Histoire  des  impôts  indirects  depuis  leur  établis- 
sement, Paris,  1883,.  in-8°,  390  p. 
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9°  Gabelles 

6685.  Pour  les  traités  généraux,  v.  nos  6649,  6652,  6554, 
6659,  et,  aussi,  n°  6676. 

6686.  Placet  général  à  nosseigneurs  des  Compagnies  souve- 
raines de  la  part  des  rentiers...,  afin  d'intercéder  auprès  du  roi 
pour  la  sûreté  des  rentes  et  des  autres  aliénations  hypothéquées 
sur  le  bail  des  gabelles  des  onze  généralités,  Paris,  1631,  in-4°, 
20  p.  Présenté  au  mois  de  décembre.  Ayant  poursuivi  leurs  de- 
mandes depuis  quinze  mois,  les  rentiers  protestent  contre  leurs 
calomniateurs  et  leurs  détracteurs  et  font  prévoir  les  malheurs 
résultant  de* la  non-acceptation  de  leurs  propositions  :  remercie- 
ments au  prévôt  des  marchands  et  aux  échevins  qui  sont  inter- 
venus :  acte  de  foi  envers  le  roi.  Utilité  mélangée. 

6687.  Ordonnances...  du  mois  de  mai  1680  portant  règlement 
sur  le  fait  des  gabelles,  Paris,  1703,  in-18°,  ou  dans  Isambert, 
t.  XIX.  Véritable  code  jusqu'en  1789.  Le  préambule  ne  cache  pas- 
la  confusion  qui  règne  à  propos  de  la  gabelle  :  afin  d'y  remédier, 
le  roi  a  voulu  «  composer  un  corps  d'ordonnances  pour  réduire 
tous  les  droits  en  un  seul  »  :  20  titres,  282  articles  :  division  du 
royaume  en  quatre  pays  (grande  gabelle,  petite  gabelle,  rédimés. 
exempts).  —  Pour  expliquer  cette  ordonnance,  il  parut  à  Rouen, 
1746,  in-8°,  800  p.,  plus  table,  une  Compilation,  qui  contient  les 
documents  officiels  depuis  1546. 

6688.  Marché  général  de  la  voiture  des  sels,  fait  par  maître 
Jean  Fauconnet,  adjudicataire  général  des  fermes  unies  de  Sa 
Majesté,  avec  le  sieur  Fauconnier  pour  six  années  consécutives 
commencées  le  premier  octobre  1681,  slnd.,  in-4°,  12  p.  Acte,  très 
curieux  et  instructif,  du  16  octobre  1681  :  transport  de  Brouage 
à  Nantes  et  dans  les  ports  normands  :  détails  minutieusement 
fixés  sur  la  question,  les  obligations  respectives  des  contractants, 
la  contenance  des  sacs,  l'époque  des  transports,  l'entretien  de 
gardes  sur  les  bateaux,  les  droits  habituels  à  payer.  Précision 
extrême. 

6689.  Catalogue  des  villes  et  lieux  où  il  y  a  des  greniers  et 
chambres  à  sel  et  des  dépôts  et  contrôles  pour  la  conservation 
des  droits  de  la  ferme  générale  des  gabelles  de  France,  Paris, 
1683,  in-12°,  31  p.  —  Aut.  édit.   :  1695.  Simple  liste  de  noms  par 
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ordre  alphabétique  et  par  directions   :  statistique  pouvant  avoir 
de  l'utilité. 

6690.  Étal  des  ventes  faites  dans  les  greniers  et  gabelles  de 
France  pendant  Vannée  commencée  le  1er  octobre  1708,...  et  des 
ventes  faites  pendant  les  quartiers  d'octobre  1709,  janvier  et  avril 
1710,  auxquelles  on  a  joint  les  ventes  du  quartier  de  juillet  1709 
pour  servir  pour  pareil  quartier  1710  et  composer  Vannée  entière, 
et  le  pied  commun  desdites  deux  années  pour  parvenir  à  faire 
un  état  de  fixation  pour  Vannée  1711,  slnd.,  in-f°,  15  p.  Titre 
explicite  :  tableaux,  dressés  le  21  novembre  1710,  avec  chiffres 
et  par  départements  (Paris,  Soissons,  Amiens,  Saint-Quentin, 
Châlons,  Langres,  Orléans,  Tours,  Angers,  Laval,  Le  Mans,  Ber- 
ry,  Moulins,  Bourgogne,  Bouen,  Alençon,  Caen).  A  la  fin,  réca- 
pitulation, et  fixation  pour  1711  de  la  vente  volontaire  à  4.844 
muids  et  7  setiers  de  sel. 

6691.  Buterne.  Dictionnaire  de  législation,  de  jurisprudence 
et  de  finances  sur  toutes  les  fermes  unies  de  France,  Avignon, 
1763,  in-4°.  Dédié  aux  membres  de  la  Chambre  des  comptes, 
aides  et  finances  et  composé  pour  les  «  soulager  dans  les  pé- 
nibles fonctions  de  la  magistrature  ».  En  réalité  ce  dictionnaire, 
par  ordre  alphabétique,  concerne  surtout  les  gabelles,  et  est  ter- 
miné par  une  table. 

6692.  L'ouvrage  d'É.  P.  Beaulieu,  Les  gabelles  sous  Louis  XlVr 
Paris  et  Nancy,  1903,  in-8°,  ix-232  p.,  doit  être  considéré  comme 
une  source  :  il  a  pour  fondement  les  documents  des  A.  N.  et  ren- 
ferme une  bibliographie  très  abondante   :  mais  il  est  inachevé. 

6693.  Montgeron  (Guy  Carré  de).  Rapport  de  1706  sur  Varres- 
tation  d'une  bande  de  faux  sauniers,  pub.  p.  Néraud,  Les  inten- 
dants du  Berry,  Paris,  1922,  in-8°,  p.  260. 

Cet  intendant  expose  l'organisation  du  faux  saunage,  la  for- 
mation de  bandes  en  diverses  régions,  les  véritables  combats 
qu'elles  livrent  aux  gabelous,  les  prises  qui  ont  été  faites  :  rap- 
port ayant  de  l'intérêt  par  sa  précision. 

6694.  Documents,  pub.  p.  B.  Delvaux,  Gabeleurs  et  faux  sau- 
niers, sur  les  confins  du  Bourbonnais  et  de  V Auvergne,  1691-1713, 
Moulins,  1901,  in-8°,  150  p.  Ce  sont  des  mémoires,  lettres,  procès- 
verbaux,   actes  de  procédure  contre  les  faux  sauniers  capturés, 
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surtout  des  lettres  d'intendants  :  en  réalité  recueil  de  documents 
forl  intéressants ,  qui  font  connaître  la  vie  du  faux  saunier,  ses 
ruses,  la  conduite  des  instructions  judiciaires,  etc. 

6695.  Règlement  pour  pourvoir  aux  abus  qui  se  sont  commis 
au  fait  des  gabelles  du  sel  de  la  province  de  Bourgogne  par  les 
ecclésiastiques,  communautés,  privilégiés  et  autres,  qui  préten- 
dent avoir  droit  d'user  du  sel  de  la  saunerie  de  Salins,  Paris, 
1641,  in-4°,  22  p.  :  renseignements  très  précis  sur  une  fraude  qui 
n'est  pas  particulière  à  la  Bourgogne. 

Voir,  en  outre  :  —  Roubet,  Bul.  Soc.  Nivern.,  1868,  2e  série,  t.  III, 
p.  32;  —  J.  Le  Fizelier,  La  gabelle  dans  le  Maine  et  l'Anjou,  Laval,  1869, 
in-8°,  30  p.  (général)  ;  —  Thomas,  Mém.  Soc.  Eure-et-Loir.  1872,  t.  V, 
p.  1  (général)  ;  —  Ch.  Louandre,  ltev.  D.  M.,  1873,  t.  I,  p.  187-204  (géné- 
ral) ;  —  G.  Fleury,  Un.  hist.  Maine,  1893,  t.  I,  p.  201  (Mamers)  ;  — 
P.  Cochois,  Etude  historique  et  critique  de  l'impôt  sur  le  sel  en  France, 
Paris,  1902,  in-8°.  189  p.  (bibliog.)  ;  —  J.  Pasquier.  L'impôt  des  gabelles 
en  France  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1905,  in-8°,  150  p.;  — 
Chambois,  Ann.  fléchoises,   1906,  t.   VII,  p.  39-41. 

10°  Capitation  et  impôts  sur  le  revenu 

6696.  Loppin  (Isaac).  Les  mines  gallicanes  ou  le  trésor  du 
royaume  de  France,  Paris,  1638,  in-4°,  24  p. 

Prenant  pour  bases  la  harangue  prononcée  par  Richelieu  lors 
de  la  clôture  des  États  Généraux  de  1614-5,  les  cahiers  du  clergé, 
etc.,  ce  secrétaire  du  roi  recherche  les  «  mines  »,  c.-à-d.  les  sour- 
ces de  la  richesse.  Pour  lui,  tous  les  impôts  existants  et  tous  les 
offices  créés  à  leur  occasion  seraient  supprimés  et  remplacés  par 
un  seul  «tribut,  lequel,  quoique  doux,  léger,  et  très  aisé  à  percevoir, 
apportera  néanmoins  une  grande  augmentation  des  finances  de 
Sa  Majesté  et  un  très  grand  repos  et  soulagement  à  tous  et  cha- 
cun de  ses  sujets  ».  Cet  impôt  pèsera  sur  tout  le  monde  et  suppri- 
mera les  anciennes  «  exactions,  vexations  et  confusions  »,  que 
l'auteur  énumère  longuement.  Les  six  millions  de  «  riches,  et  bien 
aisés  »,  qui  existent  en  France,  paieront  bien  12  deniers  par  jour, 
ce  qui  ferait  9  millions  de  livres  par  mois,  et  même  plus  si  ceux 
qui  sont  moins  riches  versent  aussi  un  peu.  Il  sera  perçu  par  des 
receveurs  particuliers  dans  les  paroisses,  des  receveurs  généraux 
dans  les  provinces.  Les  paroissiens  nommeront  des  élus,  qui, 
bien  renseignés  sur  les  fortunes,  l'établiront  en  connaissance  de 
cause.  De  môme  ils  choisiront  le  dixième  des  hommes  de  20  ans 
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et  au-dessus  pour  être  exercés  dans  l'art  militaire  le  dimanche  : 
on  les  défraiera  en  leur  accordant  une  petite  solde  :  cela  fourni- 
rait 50.000  hommes.  Et  ainsi  le  roi  aura  de  l'argent  et  des  troupes. 
Sans  doute  les  bases  (36  millions  de  paroissiens,  dont  6  millions 
de  riches)  paraissent  fragiles  :  mais  les  idées  de  l'auteur,  qui 
dédie  son  ouvrage  à  Richelieu,  sont  à  retenir  :  son  travail  est 
trop  peu  connu. 

6697.  Hay  Du  Chastelet  (Paul).  Son  livre,  Traité  de  la  poli- 
tique de  la  France,  a  été  indiqué  et  analysé,  n°  2969.  Ses  idées 
en  matière  financière,  chap.  x,  sont  les  suivantes  :  pour  rendre 
les  finances  prospères,  favoriser  les  familles  nombreuses,  punir 
les  célibataires,  dégager  le  domaine,  supprimer  la  plus  grande 
partie  des  officiers,  («  car  tous  veulent  profiter  et  gâtent  tout  par 
leur  avarice  et  ignorance  »),  établir  un  impôt  proportionnel,  pour 
lequel  les  paysans  paieront  «  également,  c.-à-d.  à  proportion  qu'ils 
ont  du  bien,...  en  espèces  de  fruits..,  arrêter  la  quantité  qu'on 
prendrait  et  la  fixer  par  exemple  à  la  dixième  partie  ». 

6698.  Vauban.  Projet  de  capitation,  1694,  dans  les  Oisivetés 
(n°  881)  et  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Corresp.  des  contrôleurs  gén., 
t.  I,  app.  ix,  p.  561-5.  Vauban  demande  l'établissement  d'un  im- 
pôt personnel,  par  tête,  «  judicieux  et  légalement  répandu  sur 
tous  les  sujets  en  état  de  le  payer  »  :  —  cf.  nos  333  et  334. 

6699.  Pour  la  capitation  de  1694-5  et  de  1701,  les  pièces  essen- 
tielles (circulaire  de  Louis  de  Pontchartrain,  déclaration  royale 
du  18  janvier  1695,  tarif  pour  les  vingt-deux  classes,  etc.)  se 
trouvent  dans  Sourches,  Mém.,  t.  IV,  p.  502-518  ;  —  dans  A.  de 
Boislisle,  Corresp.  des  contrôleurs  gén.,  t.  1,  append.  x,  p.  465, 
et,  surtout,  édit.  des  Mém.  de  Saint-Simon,  t.  II,  append.  4,  p.  458- 
46s  (avec  d'autres  doc).  —  A  ces  pièces,  il  faut  ajouter  celles 
pub.  p.  G.  Lardé,  dans  son  excellente  étude,  La  capitation  dans 
les  pays  de  faille  personnelle,  Paris,  1906.  in-8°,  480  p.  :  Instruc- 
tion pour  les  subdélégués  qui  doivent  travailler  aux  rôles  de  la 
capitation  générale  pendant  la  présente  année  1695,  —  Instruc- 
tion de  l'intendant  Mansart  relative  à  la  répartition  de  la  capita- 
tion de  la  paroisse  de  Requilly  (1708). 

Les  documents  publiés  ou  analysés,  pour  étudier  la  capitation 
en  province,  sont  encore  trop  peu  nombreux.  Pour  Chàteaudun, 
un  tableau  (d'après  le  rôle  de  1696)  a  été  dressé  par  J.  Poullin, 

S.    H.    F.    XVII.    —    ANDRÉ    7  20 
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Bul.  Soc.  Dunoise,  1881-4,  t.  IV,  p.  237,  par  communautés  ou  cor- 
porations ;  36  exempts  seulement  sur  974  assujettis  ;  montant 
dans  chaque  catégorie  ;  prix  moyen  par  tête.  —  Pour  Lille,  ont 
été  pub.  p.  P.  Thomas,  Rev.  Nord,  1932,  t.  XVIII,  p.  38,  les  Ordres 
donnés  par  l'intendant  de  Bagué  de  Bagnols  en  I70i  pour  que 
les  rôles  de  la  capitation  à  Lille  soient  établis  avec  justice  et  pour 
que  les  députés,  chargés  de  ces  rôles,  ne  soient  pas  injuriés  par 
les  contribuables  :  capitation  de  1701  :  sept  articles  (déclarations 
à  faire  par  les  habitants,  propriétaires,  principaux  locataires,  aux 
députés  du  magistrat  et  de  la  ville,  —  peines  contre  les  fraudeurs, 
—  amendes  infligées  aux  insulteurs).  —  Pour  Martinville,  un  des 
quatre  quartiers  de  Rouen,  des  ext.  du  rôle  de  1703  ont  été  pub. 
p.  Ch.  de  Beaurepaire,  But.  Com.  Seine-Inférieure,  1903-5,  t.  XIII, 
p.  70-8  :  noms,  métiers,  taxe  pour  chacun.  —  Pour  la  Bretagne, 
v.  L.  Guihenneuc,  Étude  sur  la  capitation  proprement  dite  dans 
la  province  de  Bretagne  de  1695  à  1788,  Rennes,  1905,  in-8°,  169  p. 

Voir  :  —  A.  Berton,  L'impôt  de  la  capitation  sous  l'ancien  régime, 
Paris,  1907,  in-8°,  194  p. 

6700.  Le  Vassor  (Michel).  Lettres  d'un  gentilhomme  français 
sur  l'établissement  d'une  capitation  générale  en  France,  Liège, 
1695,  in-12°,  130  p. 

Titre  trompeur.  Deux  ou  trois  pages  au  plus  sont  consacrées  à  la 
capitation  dans  cet  ouvrage,  en  réalité  critique  de  la  politique  exté- 
rieure de  Louis  XIV  et,  par  occasion  seulement,  du  système  finan- 
cier. 

6701.  Boisguillebert  :  v.  n°  6548. 

6702.  Vauban.  Projet  d'une  dîme  royale...,  imprimé  par  les 
soins  de  l'abbé  de  Beaumont,  Rouen,  1707,  in-4°.  Sur  les  autres 
édit.,  v.  De  Rochas  d'Aiglun,  Vauban,  sa  famille  et  ses  amis..., 
Paris,  1910,  t.  I,  p.  528.  —  Dernières  édit.  :  Paris,  1843,  1872,  1888 
(G.  Michel),  1933  (E.  Coornaert). 

Vauban  composa  cet  ouvrage  après  le  traité  de  Ryswick  et  à 
la  suite  de  ses  voyages  dans  le  royaume  :  il  lut  son  manuscrit  au 
roi,  en  donna  copie  à  Chamillart  et  le  recommanda  à  Torcy  (Let. 
de  Vauban  à  Torcy,  18  juin  1700,  pub.  p.  Sautai,  Bul.  Com.  Nord, 
1909,  t.  XXVII,  p.  281-3).  La  première  édition  fut  saisie  par  arrêts 
du  Conseil  des  14  février  et  14  mars  et  une  enquête  fut  ordonnée, 
dont  les  pièces  ont  été  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  La  proscription  du 
projet  de  dîme  royale  et  la  mort  de  Vauban,  Paris,   1875,  in-8°, 
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48  p.  (ext.  de  .4.  5.  M.  P.,  1875,  2e  semestre,  nouv.  série,  t.  IV, 
p.  229  et  552). 

Le  livre  de  Vauban  a  été  très  souvent  analysé.  Il  suffit  de  dire 
ici  que  le  maréchal  va  plus  loin  que  Boisguillebert  :  il  propose  la 
suppression  de  tous  les  impôts  et  leur  remplacement  par  un  seul, 
la  dîme  royale,  qui  sera  de  deux  sortes,  l'une  sur  les  terres,  l'autre 
sur  le  commerce  et  l'industrie.  «  Tout  ou  rien,  dit-il,  est  la  devise 
de  ce  projet  :  il  doit  être  observé  et  rejeté  en  tout,  n'étant  pas  capa- 
ble, par  sa  nature,  d'aucune  comptabilité  avec  les  autres  ».  En 
réalité,  connaissant  les  intérêts  des  privilégiés,  Vauban  n'avait 
guère  d'illusions  sur  l'avenir  de  son  projet.  Celui-ci  ayant  été 
connu,  Boisguillebert  adressait  une  réfutation  au  contrôleur  géné- 
rai :  —  pour  les  autres  réfutations,  voir  les  trois  numéros  suivants. 

Voir:  —  N°s  881 ,  1154  et  1911.  _  Ajouter  à  la  bibliographie  de  ces 
numéros:  —  N.  Baudeau,  Idées  d'un  citoyen  sur  l'état  actuel  du  royaume 
de  France,  Paris,  1777,  in-8°  :  —  Bul.  Bib.,  1851,  433;  —  Hiver  de  Beau- 
voir, La  dîme  royale  de  Vauban,  Paris,  1858,  in-8°,  11  p.  (rare)  ;  —  Horn, 
L'économie  politique  avant  les  physiocrates,  Paris,  1867,  in-8°,  Vli-400  p.  , 
—  H.  Baudrillart,  .4.  S.  M.  P.,  1868,  5*  série,  t.  XIII,  p.  65  et  347:  — 
P.  Clément,  Colbert,  Louvois  et  Vauban,  Paris,  1870,  in-12°  ;  —  G. 
Renaud,  Les  martyrs  de  l'économie  politique,  1870;  —  L.  Say,  A.  S.  M.  P., 
1891  ;  —  F.  Dreyfus,  Vauban  économiste,  Paris,  1891  ;  —  Michel  et  Liesse, 
Vauban  économiste,  Paris.  1891,  in-8°,  112  p..  —  et  le  Traité  d'économie 
politique,  de  Liesse;  —  Fr.  Lohmann,  Vauban,  seine  Stellung  in  der 
Geschichte  der  Nationalœkonomie  und  seine  Reformplan,  Leipzig.  1895, 
in-8°,  172  p.  —  Dollfus.  Ueber  die  Idée  der  einzigen  Steuer,  Vauban  und 
seine  Dîme  royale,  Bâle,  1897,  in-8°.  chap.  i,  p.  6-24  (bibliog.)  :  —  M. 
Vignes,  Histoire  des  doctrines  sur  l'impôt  en  France,  Paris,  1909.  in-8°, 
525  p.  ;  —  H.  Sée,  Les  idées  politiques  en  France  au  XVII*  siècle,  Paris, 
1923,  p.  299,  note  1  :  —  P.  Harsin,  Les  doctrines  monétaires  et  financières 
en  France  du  XVIe  au  XVIIIe  siècle,  Paris,  1928,  in-8°,  326  p.;  —  A.  de 
Boislisle,  édit.  des  Mém.  de  Saint-Simon,  t.  XIV,  append.  xin,  p.  600-2. 

6703.  Anquetin  (Jean  Charles),  f  1716.  Observations  sur  un 
ouvrage  de  M.  le  maréchal  de  Vauban,  intitulé  Dîme  royale,  pub. 
p.  M.  Vignes,  Rev.  doct.  écon.,  1910,  p.  255. 

Ancien  employé  des  finances,  puis  curé  de  Lyons-la-Forêt  en 
Normandie,  l'auteur,  reprenant  un  mémoire  composé  depuis  vingt 
ans,  a  écrit  ses  Observations  contre  Vauban  qui  n'a  «  aucune 
teinture  de  finances  »  et  contre  le  «  visionnaire  »  Boisguillebert. 
Au  courant  de  l'administration,  de  ses  lenteurs  et  de  sa  timidité, 
il  forme  un  projet  modéré  et  prudent  :  remplacer  les  impôts  exis- 
tants par  d'autres  établis  d'après  les  signes  extérieurs  :  faire 
d'abord    des    enquêtes,    abaisser    les    impôts    trop    lourds    (aides, 
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gabelles,  douanes)  :  puis,  au  lieu  de  la  taille,  un  impôt  en  nature, 
la  dîme,  —  de  même  pour  l'impôt  sur  le  revenu  du  commerce,  de 
l'industrie,  etc.,  —  une  capitation  personnelle  sur  les  ouvriers,  les 
artisans,  les  professions  libérales,  d'après  la  nature  de  la  profes- 
sion, —  une  autre  sur  les  animaux  autres  que  ceux  qui  servent 
pour  l'agriculture,  —  dans  les  villes,  impôts  sur  les  marchandises 
à  l'entrée  et  à  la  sortie  et  sur  le  loyer  des  maisons  et  usines.  Telle 
est  la  refonte  d'un  homme,  n'ayant  pas  de  grandes  idées,  mais 
possédant  un  esprit  pratique. 

6704.  Gueuvin  de  Rademont.  Nouveau  traité  sur  ta  dîme  royale.., 
Liège,  1715,  in-8°,  vi-152  p. 

Tout  en  reconnaissant  «  l'excellence  du  système  »  de  Vauban, 
ce  conseiller  du  roi,  receveur  de  ses  fermes,  se  propose  de  mon- 
trer simplement  les  erreurs  et  les  omissions  «  dans  les  quantités, 
estimations  et  supputations  des  biens  et  revenus...,  et  la  grande 
quantité  de  bâtiments  et  édifices  qu'il  n'a  point  compris  en  valeur 
dans  cette  masse  ».  Il  reprend  donc  chaque  assertion  de  Vauban 
et  la  réfute  au  moyen  de  chiffres  et  de  tableaux  récapitulatifs.  Ces 
derniers,  qui  sont  des  «  dénombrements  »  de  matières  variées,  ont 
une  valeur  incontestable.  Pas  de  phrases  :  précision  sèche. 
L'auteur  conclut  :  «  Une  taille  réelle,  bien  assignée  et  répartie, 
donnerait  au  roi  des  revenus  très  considérables  ». 

6705.  Pottier  de  La  Hestroye  (Jean).  Réflexions  sur  le  traité 
de  la  dîme  royale  de  M.  le  maréchal,  1716,  in-12°,  2  parties, 
160  +  100  p. 

Président-juge  des  droits  du  roi  à  Dunkerque,  l'auteur  a  corn- 
posé  une  critique  très  intéressante  et,  ce  qui  ne  gâte  rien,  bien 
écrite.  Il  attribue  à  l'influence  de  Boisguillebert  l'idée  de  Vauban 
sur  la  dîme  royale,  «  traité  qu'il  faut  moins  regarder  comme 
l'ouvrage  de  M.  le  maréchal  de  Vauban  que  comme  celui  du  sieur* 
de  B**  ».  Vauban  s'est  laissé  tromper  par  les  mémoires  qu'il  a 
recueillis  et  dont  les  renseignements  sont  inexacts.  De  là,  la  cri- 
tique serrée  de  l'auteur. 

6706.  " Déclaration  du  roi  pour  la  levée  du  dixième  de  tous  les 
biens  du  royaume,  li  octobre  1710,  pub.  p.  A.  de  Boislislc,  édit.  des 
Mém.  de  Saint-Simon,  t.  XX,  append.  v,  p.  447-480  :  avec  des 
lettres  de  Desmaretz,  de  Mme  de  Maintenon,  et  du  gouverneur 
de  Lvon,  maréchal  de  Villerov  :  étude  bien  faite. 


ARMÉE  309 

6707.  Documents  sur  l'établissement  du  dixième  en  1710  et 
1711  à  Agen,  pub.  p.  O.  Granat,  Rev.  Ag.,  1915,  t.  XLII,  p.  403  : 
modèles  de  formules  de  déclarations,  —  ext.  des  lettres  de  l'inten- 
dant La  m  oignon  de  Courson  qui  se  plaint  de  ne  pas  trouver  de 
bonne  volonté  et  qui  menace. 

Voir:  —  M.  Houques-Fourcade,  Histoire  du  10e  et  du  50e,  Bordeaux, 
1899,  in-8°,  p.  16-77;  —  L.  Duchemin,  Soc.  lib.  Eure,  année  1897,  5e  série, 
i.  V,  p.  31-97  (Normandie)  ;  —  Lescœur,  Rev.  cath.  dr.,  1910,  2e  série, 
t.  XLIV,  p.  412-425. 

6708.  Saint-Pierre  (abbé  de)  :  v.  n°  6657. 

VI.  —  ARMÉE 

1°  Traités  généraux 

6709.  Di  Praissac  (sieur).  Les  discours  militaires,  Paris,  1614, 
in-8°.  —  Aut.  édit.  :  1623,  in-16°,  228  p.,  —  Rouen,  1625,  1636,  1638. 

De  1612  à  1618,  cet  auteur  a  composé  une  série  d'études  sous 
des  titres  divers  (v.  Catalogue  de  la  B.  N.,  V.  37409-10,  *E  2377  (3), 
8°  Lb36  1135),  qu'il  insérait  dans  les  nouvelles  éditions  de  ses -dis- 
cours, et  qui  toutes  ont  trait  au  métier  militaire.  Ces  études  n'ont 
pas  grande  portée  :  l'exemplaire  de  la  B.  N.,  que  nous  avons 
consulté,  est  criblé  d'annotations  et  de  corrections. 

6710.  Meynier  (Honorât  de).  Les  règles,  sentences  et  maximes 
de  Vart  militaire,  Paris,  1617,  in-8°,  80  p. 

Exposé  très  long  au  début  pour  les  sentences,  fort  écourté  à 
la  fin,  clair  et  raisonnable  pour  le  reste  :  il  concerne  les  devoirs 
du  personnel  depuis  le  simple  soldat  jusqu'au  connétable  ;  il  peut 
être  utile  vu  la  date. 

6711.  La  Prugne  (Jean  Billon,  sieur  de).  Les  principes  de  Vart 
militaire..,  Lyon,  1622,  in-8°.  —  Aut.  édit.  :  Rouen,  1622  et  1633,  — 
Lyon,  1637.  —  Complément  avec  les  Instructions  militaires,  en 
six  livres,  Lyon,  1617,  in-f°. 

Dédié  à  la  jeunesse  française  :  éloge  pompeux  de  la  profession 
des  armes  :  trois  livres  pour  expliquer  l'exercice,  les  marches,  le 
service  depuis  le  soldat  jusqu'au  maréchal  de  bataille.  Manuel 
pratique. 
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6712.  Serres  de  Pradel  (.T.  de).  Première  montre  du  vrai  métier 
de  la  guerre,  1631  :  ouvrage  cité  par  d'Avenel,  Richelieu  et  la 
monarchie  absolue,  t.  III,  p.  92,  note  2  :  aurait  été  écrit  «  à  propos 
de  la  tactique,  l'ordre  des  masses  profondes  »  :  n'a  pu  être 
consulté. 

6713.  Courbouzon  (Louis  de  Montgommery  de).  La  milice  fran- 
çaise, Paris,  1636,  in-8°,  141  p.,  plus  table. 

Peut-être  s'agit-il  d'un  livre  publié  antérieurement.  Il  est  dédié 
au  roi  [Henri  IV?],  écrit  dans  une  forme  alambiquée  et  contient 
beaucoup  de  verbiage.  Néanmoins  on  peut  glaner  quelques  ren- 
seignements sur  la  hiérarchie  jusqu'au  colonel,  les  exercices,  les 
sièges,  les  artifices  à  feu,  la  cavalerie.  Exposé  languissant  et  d'une 
lecture  pénible. 

6714.  Douet  (Jean),  sieur  de  Rompcroissant.  La  France  guer- 
rière ou  moyens  assurés  pour  trouver  aisément  et  avec  grande 
facilité  autant  et  plus  de  gens  de  guerre  que  le  roi  n'en  désirera 
soudoyer  et  entretenir,  sans  augmentation  de  solde  ni  d'appointe- 
ment,  Paris,  1643,  in-4°,  156  p. 

L'auteur,  qui  a  écrit  sur  les  questions  monétaires  (n°  6602), 
n'entend  pas  composer  un  traité  technique,  mais  rechercher  les 
moyens  d'avoir  beaucoup  de  soldats.  Il  propose  donc  de  concéder 
des  privilèges  :  aux  compagnons  des  métiers,  la  maîtrise,  —  aux 
apprentis,  la  diminution  du  temps  d'apprentissage,  —  aux  mineurs, 
l'émancipation,  —  aux  campagnards,  l'exemption  des  tailles  :  pas 
d'office,  de  maîtrise,  de  mariage  à  tous  ceux  qui  n'auront  pas  pris 
les  armes  et  qui  seront  emprisonnés  et  seulement  élargis,  s'ils 
consentent  à  servir.  Les  ecclésiastiques  entretiendront  quelques 
soldats  pour  le  roi,  etc.,  et  ainsi  la  guerre  contre  l'Espagne  sera 
promptement  terminée.  Original  et  bizarre. 

6715.  Pol  de  Saint-Tronquet  (François  Gabriel  Marie).  L'art 
militaire  parfait  des  Français..,  Paris,  1648,  in-f°,  68  p.  —  Deuxième 
partie,  1649,  in-f°. 

Dans  une  épître  pompeuse,  ce  gentilhomme  d'Avignon  dédie 
son  travail  à  Mazarin  :  il  a  écrit  «  par  le  seul  zèle  et  passion  du 
profit  du  public  et  avancement  de  l'Etat  ».  Technique  :  érudition 
vaste  et  lourde  :  style  embroussaillé. 

6716.  La  Vallière  (François  de  La  Baume  Le  Blanc,  chevalier 
de),  f  1647.  Pratique  et  maximes  de  la  guerre...,  Paris,  1652,  in-8°, 
24-3  p..  plus  table.  —  Aut.  édit,  :  1667,  1673.  1693. 
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Ce  traité  technique,  qui  eut  grande  faveur  au  milieu  du 
xviie  siècle,  comprend  quatre  parties  :  maximes  de  la  guerre,  ordre 
des  batailles  et  façon  de  faire  combattre  les  troupes,  des  sièges, 
des  entreprises  et  surprises.  En  réalité,  deux  auteurs  ont  participé 
à  la  composition  de  cet  ouvrage  :  l'oncle  de  la  duchesse,  tué  au 
siège  de  Lérida,  pour  les  premières  parties  ;  l'ingénieur  du  roi, 
De  Laon,  sieur  d'Aigremont,  pour  ce  qui  concerne  les  fortifications. 

6717.  Aurignac  (François  d').  Livre  de  guerre,  ext.  pub.  p. 
P.  Azan,  Un  tacticien  du  XVIIe  siècle,  Paris,  1904,  in-8°,  116  p. 
(ext.  de  Rev.  E.  M.). 

Entré  au  service  en  1631,  devenu  maréchal  de  bataille,  retiré  en 
1662,  Aurignac  a  rédigé,  alors,  son  ouvrage,  qui  reflète  les  idées 
sur  l'art  militaire  ayant  cours  en  France  au  milieu  du  xvne  siècle  : 
campements,  ordre  de  marche  et  de  bataille,  attaque  et  défense 
des  places,  matériel  d'artillerie,  solde  des  officiers  et  soldats,  etc.: 
«  œuvre,  dit  l'éditeur,  indispensable  à  tous  ceux...  désireux  de 
comprendre  l'histoire  militaire  du  xvne. siècle. 

6718.  Gaya  (Louis  de),  sieur  de  Tréville.  L'art  de  la  guerre  et 
là  manière  dont  on  la  fait  à  présent,  Paris,  1677,  in-12°,  180  p.  — 
Aut.  édit.   :  1679,  1689,  1692.  —  Trad.   :  ital.  1684,  —  espag.  1707. 

Livre  très  rare  d'un  capitaine  au  régiment  de  Champagne,  qui, 
fort  de  son  expérience,  a  voulu  rédiger  «  une  petite  instruction  », 
dédiée  à  la  noblesse.  Il  traite  en  réalité  de  toute  l'organisation  de 
l'armée,  depuis  le  maréchal  jusqu'aux  caporaux,  ingénieurs,  inten- 
dants, justice,  hôpitaux,  vivres,  artillerie,  marches,  campement, 
sièges,  places  fortes,  etc.  :  il  explique  les  termes  de  guerre  et  de 
fortification.  Précis,  sans  phrases. 

6719.  Bourgogne  (Louis,  duc  de).  Mémoire  sur  l'armée,  pub. 
p.  P.  Proyart,  Vie  du  dauphin,  père  de  Louis  XV,  édit.  de  1825, 
t.  I,  p.  282-314. 

Long  exposé  technique  sur  le  commandement,  la  conduite  des 
opérations,  la  discipline,  les  convois,  les  hôpitaux,  le  vêtement,  les 
armes,  la  musique,  la  solde,  etc. 

6720.  Daniel  (Gabriel),  1649-1728.  Histoire  de  la  milice  française 
et  des  changements  qui  s'y  sont  faits  depuis  rétablissement  de  la 
monarchie  française  dans  les  Gaules  jusqu'à  la  fin  du  règne  de 
Louis  le  Grand,  Paris,  1721,  in-4°.  2  vol.  —  Aut.  édit.  :  Amsterdam, 
1724,  —  Paris,  1728.  —  Abrégé,  pub.  en  1733  et  1773,  in-12°,  2  vol. 
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Le  célèbre  Père  jésuite  traité,  non  pas  rie  la  milice,  mais  de 
tout  ce  qui  concerne  l'armée.  Il  fait  preuve,  dans  ce  sérieux 
ouvrage,  des  mêmes  qualités  que  dans  YHistoire  de  France  :  se 
reporter  pour  l'appréciation  au  n°  652.  La  dernière  partie  est  seule 
utilisable  pour  le  xvnc  siècle. 

6721.  Piységlr  (Jacques  François  Chastanet,  marquis  de). 
Mémoires,  pub.  dans  liev.  E.  M.,  1903,  t.  XII,  p.  1. 

Maréchal  des  logis  en  1690,  lieutenant  général  en  1704,  maréchal 
de  France  en  1734,  Puységur  expose  dans  ces  deux  mémoires  de 
17.21  et  de  1734  sa  doctrine  militaire  et  les  principes  qui  l'ont  tou- 
jours guidé.  Ces  écrits  sont  utiles  pour  connaître  l'art  de  la  guerre 
à  la  fin  du  règne  de  Louis  XIV,  pendant  la  guerre  de  la  Succession 
d'Espagne,  à  laquelle  l'auteur  a  activement  participé,  p.  ex.  à  la 
bataille  de  Malplaquet. 

6722.  GriGNARD  (de).  L'Ecole  de  Mars  ou  mémoires  instructifs 
sur  foutes  les  parties  qui  composent  le  corps  militaire  en  France, 
Paris,  1725,  in-4°,  2  vol. 

Chevalier  de  Saint-Louis,  lieutenant-colonel,  puis  réformé, 
l'auteur  a  servi  sous  Louis  XIV.  Il  a  projeté  «  d'instruire  et  d'en- 
courager les  nouveaux  par  le  récit  des  exploits  de  guerre  dont  ils 
ont  été  les  témoins  ».  Il  passe  en  revue  tout  ce  qui  a  trait  à 
l'armée,  insère  parfois  des  documents  ou  les  signale  en  note. 
Composé  par  un  homme  du  métier,  ce  livre  fut,  pendant  long- 
temps, le  «  bréviaire  »  des  officiers. 

6723.  Quincy  (Charles  Sevin,  marquis  de),  1664-1738.  L'art  de  la 
guerre  ou  maximes  et  instructions  sur  l'art  militaire...,  La  Haye, 
1727,  2  t.  en  un  vol.  in-12°.  —  Aut.  édit.  :  Paris,  1740. 

Auteur  d'une  Histoire  de  Louis  XIV  (n°  660),  ce  militaire  a 
écrit  «  pour  l'usage  des  officiers  qui  cherchent  à  se  rendre  capables 
de  bien  servir  leur  prince  ou  leur  patrie  ».  Traité  sur  l'armée,  où 
se  mêlent  les  renseignements  techniques  et  les  maximes.  Un  peu 
lourd,  mais  n'est  pas  ennuyeux. 

Voir:  —  Grimoard.  Recherches  sur  la  force  de  V armée  française, 
Paris.  1806,  in-8°,  216  p.  :  —  F.  Sicard,  Histoire  des  institutions  militaires 
des  Français...,  Paris,  1831,  in-8°.  4  vol.  :  —  E.  Boutaric.  Les  institutions 
militaires  de  la  France,  Paris.  1863.  in-8°.  viii-499  p.  ;  —  Pohler.  Biblio- 
theca  historico-militaris ,  Leipzig,  1870,  in-8°  (des  erreurs)  ;  —  Quarré  de 
Verneuil,  L'armée  en  France,  Paris,  1880,  in-8°  ;  —  Dussieux,  L'armée  en 
France,  Versailles.  1884.  in-18°.  3  vol.;  —  Pascal.  Histoire  de  l'armée 
française,  in-8°  ;  —  Babeau,  L'armée  militaire  sous  l'ancien  régime,  Paris, 
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1890,  n>8°,  2  vol.  ;  —  Hardy  de  Périni,  Batailles  françaises,  Châteauroux 
et  Paris,  1894  et  sq.,  in-18°,  t.  II-VI  ;  —  V.  Belhomme,  L'armée  française 
en  1690,  Paris,  1895,  in-8°,  206  p.  (bon)  ;  —  Mention,  L'armée  de  V ancien 
régime,  Paris,  sd.  [1900],  in-8°,  312  p.  ;  —  Avenel,  Prêtres,  soldats  et  juges 
sous  Richelieu,  Paris,  1907,  in-12°  ;  —  De  Romanet,  Le  service  militaire 
sous  l'ancien  régime,  Paris  et  Bellême,  1910.  in-8°.  55  p.  (lecture)  :  — 
H.  Pichat,  Rev.  E.  M.,  1910,  t.  XXXVII  et  XXXVIII  (pour  1674-5)  ;  — 
R.  Villatte,  Rev.  S.  H.,  1923,  t.  XXXV,  p.  133. 


2°  Ordonnances 

6724.  Les  principales  collections  des  ordonnances  militaires 
sont  au  D.  G.  celles  de  Saugeon  et  des  archives  administratives  du 
ministère,  —  celle  de  Cangé  à  la  B.  N.,  —  celle  de  Rondonneau  aux 
A.  N.  —  Sur  la  valeur  et  les  lacunes  de  ces  collections,  v. 
G.  Girard,  Bul.  Soc.  H.  M.,  1923-4,  4e  série,  n°  23,  p.  419. 

Des  recueils  étaient  pub.  au  xvir9  siècle  par  le  libraire  Léonard, 
p.  ex.  :  Règlements  et  ordonnances  du  roi  pour  les  gens  de  guerre 
depuis  Van  1651  jusqu'en  1686,  Paris,  1691,  in-12°.  De  ce  recueil 
furent  formés  les  deux  abrégés  suivants. 

6725.  Spvrre  (le  chevalier  de).  Le  code  militaire  ou  compilation 
des  règlements  et  ordonnances  de  Louis  XIV..,  Paris,  1707,  in-12*. 
—  Aut.  édit.  :  1709  ;  —  La  Haye,  1710,  in-12°,  570  p.  (titre  un  peu 
différent). 

Ce  lieutenant-colonel  a  composé  un  précis,  en  onze  livres,  de 
tout  ce  qui  concerne  la  discipline  militaire  :  il  sera  satisfait  si,  par 
son  travail,  il  a  pu  «  épargner  jusques  au  simple  soldat  un  seul 
moment  d'arrêt  ou  la  moindre  réprimande  des  fautes  qu'il  pour- 
rait commettre  par  ignorance  ».  Les  officiers  se  servirent  beau- 
coup de  ce  manuel  commode. 

6726.  Michel  (N.).  Les  ordonnances  militaires  du  roi  de  France, 
réduites  en  pratique  et  appliquées  au  détail  du  service,  Paris.  1710, 
in-12°.  —  Aut.  édit.  :  Liège,  1717,  —  Paris,  1714,  1728,  —  Luxem- 
bourg, 1728-9,  2  tomes  en  un  vol.,  in-12°. 

Le  major  du  régiment  de  Rochefort  a  composé  son  ouvrage, 
dans  la  même  intention  que  l'auteur  précédent,  «  pour  être  utile 
au  service  du  roi  et  très  commode  aux  officiers,  surtout  à  ceux  qui 
commencent  ».  Ce  manuel  pratique  est  divisé  en  trois  parties  : 
service  en  garnison,  en  marche  et  en  campagne,  —  crimes  des 
soldats,  procédure,  conseil  de  guerre,  —  matières  diverses,  clas- 
sées par  ordre  alphabétique.  Fut  fort  utilisé. 
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6727.  Briquet  (Pierre  de).  Code  militaire  ou  compilation  des 
ordonnances  des  rois  de  France  concernant  les  yens  de  guerre, 
Paris,  1728,  in-12°,  3  vol.  —  Aut  édit.  :  1734,  1741,  1761  (8  vol.). 

Premier  commis  du  secrétaire  d'État  de  la  guerre,  Briquet  a 
adopté  le  classement  par  matières,  sur  chacune  desquelles  il  repro- 
duit les  ordonnances,  même  antérieures  au  xvne  siècle.  Table  utile 
à  la  fin.  Cet  ouvrage  pourrait  présenter  un  réel  intérêt  :  mais  il 
n'est  pas  complet  et  la  transcription  des  textes  est  fréquemment 
défectueuse. 

6728.  Des  ordonnances  pour  les  années  1635-6  ont  été  insérées 
par  De*Noailles  dans  Le  cardinal  de  La  Valette,  Paris,  1906,  in-8°  : 
elles  concernent  la  convocation  du  ban  et  de  l'arrière-ban,  môme 
la  levée  en  masse,  et,  aussi,  les  passevolants,  les  déserteurs,  etc. 

3°  Administration  centrale 

6729.  L'œuvre  administrative  de  Michel  Le  Tellier  jusqu'en 
1666  a  été  étudiée,  d'après  les  sources,  p.  L.  André,  Michel  Le 
Tellier  et  l'organisation  de  V armée  monarchique,  Paris,  Alcan, 
1906,  in-8°  :  nombreux  extraits  et  citations,  bibliographie. 

6730.  Pour  l'œuvre  de  Louvois,  v.  l'ouvrage  de  G.  Rousset, 
Histoire  de  Louvois  et  de  son  administration  politique  et  militaire, 
Paris.  1864,  in-12°,  4  vol.  :  travail  important,  mais  pas  toujours 
très  sûr  et  lacunes. 

Voir:  —  Ch.  Schmidt,  Pos.  E.  C,  1897  (pour  Sublet  de  Noyers)  ;  — 
Van  Houtte,  Les  occupations  étrangères  en  Belgique  sous  l'ancien  régime, 
Gand  et  Paris,  in-8°,  t.  II,  p.  8  (commission  d'intendant  pour  les  contri- 
butions, 1667)  ;  —  X.  Audouin,  Histoire  de  V administration  de  la  guerre, 
Paris,  1811,  in-8°,  t.  IL 


4°  Les  divers  services  (*) 

6731.  Vauban.  Mémoire  au  roi  sur  la  levée  et  V enrôlement  des 
soldats,  pub.  p.  Augoyat,  Mémoires  inédits  du  maréchal  de  Vau- 
ban, Paris,  1841,  in-8°,  p.  201-222. 

Mémoire  écrit  peut-être  en  1697.  Vauban  montre  les  difficultés 

1.  Recrutement,  nos  6731-6734;  —  Logement,  nos  6735-6739;  — 
Justice,  nos  6740-6756;  —  Vivres,  n08  6757-6760; —  Santé,  Invalides, 
Hôpitaux,  nos  6761-6769. 
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de  plus  en  plus  grandes  des  levées,  la  désertion,  etc.  Pour  y  remé- 
.  dier,  il  faut  que  le  roi  «  fasse  la  levée  de  ses  troupes  par  lui- 
même  sans  s'en  rapporter  à  ses  officiers  »  :  donc,  effectuer  le 
dénombrement  des  feux  par  généralités,  élections,  bailliages, 
paroisses,  tenir  compte  des  exemptions  légitimes  (noblesse,  clergé, 
matelots,  etc.),  diviser  le  reste  par  cantons  de  cent  feux  chacun  et 
en  établir  des  rôles  qui  seront  tenus  au  courant,  puis  ordonnance 
fixant  les  modalités  de  la  levée  (de  18  à  45  ans,  tirage  au  sort  de 
r  ceux  qui  doivent  marcher,  service  de  trois  ans  au  bout  desquels 
renvoi  certain).  «  Puisque  la  guerre  se  fait  pour  la  défense  de 
l'État  et  pour  empêcher  de  l'opprimer,  tous  les  sujets,  en  tant  que 
membres  d'icelui,  sont  obligés  de  concourir  à  sa  défense  ».  Mémoire 
important  par  ces  idées  nouvelles  sur  le  recrutement. 

6732.  Pour  les  dix  dernières  années  du  règne  de  Louis  XIV, 
le  livre  essentiel  est  celui  de  G.  Girard,  Racolage  et  milice,  Paris, 
1922,  in-8°  :  fondé  sur  les  sources,  utilisation  méthodique  des  docu- 
ments, série  de  faits  caractéristiques,  indications  bibliographiques 

r  en  note. 

6733.  Lettre  d'engagement  militaire,  pub.  p.  E.  Roche,  Bul. 
Soc.  Vil.  Cot.,  1908,  t.  III,  p.  75  :  engagement  signé  en  1702,  doc* 
curieux. 

6734.  Affiches  et  certificats  d'engagements,  pub.  p.  L.  Esquieu, 
Bal.  V.  P.,  1910,  t.  VIII,  p.  35,  139,  245  :  nombreux  et  intéressants, 
ruais  pas  tous  du  xvir3  s. 

Voir:  —  H.  Donneaud,  Le  recrutement  des  troupes  royales  en  Auver- 
gne au  XVIIIe  siècle    (1688-1791),    Clermont,    1926.    in-8°,   263   p.    (utilité 

restreinte) . 

6735.  Documents,  pub.  p.  A.  Navereau,  Le  logement  et  les 
ustensiles  des  gens  de  guerre  de  U39  à  1789,  Poitiers.  1924,  in-8°, 
append.  :  pièces  utiles,  surtout  à  cause  de  leur  rareté. 

6736.  Documents,  utilisés,  à  propos  du  logement  à  Servières 
en  1633,  et  pub.  p.  J.  Vallet,  Rev.  Viv.,  1922,  t.  XXIX,  p.  193-200  : 
émotion  de  la  population,  qui  fait  vainement  des  démarches  pour 
être  déchargée,  emprunt  pour  subvenir  aux-  dépenses  :  autres 
exemples  de  logement  jusqu'au  milieu  du  xvne  siècle. 

6737.  Documents,  pour  les  années  1636  et  1675,  pub.  p.  Patu- 
range,  Bul.  Soc.  Orl.,  1898-1901,  t.  VII,  p.  152-158  :  ces  documents 
concernent  le  logement  et  la  nourriture. 
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6738.  Documents,  pour  les  années  1677-1684,  pub.  p.  F.  Dupais, 
But.  Soc.  OH.,  1859-1861,  t.  HT,  p.  109  :  ils  sont  relatifs  à  l'ustensile 
et  d'une  grande  précision. 

6739.  Sur  le  logement  des  gens  de  guérie  à  Montpellier  à  la  rin 
du  xviie  s.,  v.  G.  Girard,  C.  S.,  1921,  3e  série,  p.  369-403  :  billet  de 
logement,  avis  de  contribution  pour  la  construction  des  casernes, 
un  autre  pour  l'adjudication  des  travaux  (1695),  construction  de 
1695  à  1698.  —  Ces  documents  s'ajoutent  à  ceux  pub.  p.  Magnan 
de  Bornier,  C.  S.,  1898,  I.  V.  p.  381  el  î<s9  (lourdeur  de  ce  véritable 
impôt). 

Voir:  —  H.  Thomas,  Des  réquisitions  militaires  et  du  logement  des 
gens  de  guerre  à  Rome  et  en  France  depuis  le  Ve  siècle  jusqu'en  17X9, 
Paris,  1884,  chap.  VI  et  vu. 

6740.  Ville  (Laurens  de).   La  justice  militaire  de  Vinfanterie 
comprenant...  Vordre  des  conseils  de  guerre,   Paris,   1633,    in-8* 
464  p.,  plus  table.  —  Aut.  édit.  :  1672. 

Mestre  de  camJD  el  commissaire  de  la  compagnie  d'hommes 
d'armes  de  Richelieu,  frère  de  l'ingénieur  qui  écrivit  des  traités 
sur  les  fortifications,  l'auteur  dédie  son  livre  au  cardinal.  Il 
l'appelle  un  «  traité  de  la  justice  militaire  de  l'infanterie  ».  Dans 
un  style  ampoulé,  et  en  35  chapitres,  il  traite  des  crimes,  des 
conseils  de  guerre,  des  peines  et  supplices.  Il  arrive  à  cette  conclu- 
sion que,  si  les  chefs,  officiers  et  soldats,  sont  payés,  la  justice 
militaire  sera  moins  occupée. 

Voir:  —  Ch.  Salérian-Saugy,  Les  conseils  de  guerre  judiciaires  en 
France  sous  l'ancien  régime,  Bourges,  1925,  in-8",  124  p. 

6741.  Des  prévôts  des  maréchaux,  vice-baillis,  vice-sénéckaux 
et  leurs  lieutenants  et  de  leur  juridiction,  ensemble  de  la  juridic- 
tion  de  la  maréchaussée  à  la  table  de  marbre,  Paris,  1624,  in-X°, 
88  p.  —  Recueil  de  documents,  qui,  pour  le  xvir3  siècle,  vont  de 
1611  a  1614,  et  se  trouvent  p.  29  et  sq...  :  ce  sont  des  règlements 
pour  les  prévôts  généraux  contre  leurs  lieutenants  (Auvergne.  Nor- 
mandie) ou  les  officiers  des  présidiaux  sur  des  différends  provo- 
qués par  des  conflits  d'attributions  :  cinq  textes,  fournissant  beau- 
coup de  renseignements. 

6742.  Simon  (François).  Traité  de  la  juridiction  des  prévôts  des 
maréchaux,  de  leur  origine  et  institution,  Paris,  1624,  in-S°.  109  p. 
—  Aut.  édit.  :  1629. 
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L'auteur,  procureur  fiscal  de  Méreville,  remonte  jusqu'à  rem- 
plie romain,  fait  preuve  de  beaucoup  de  lectures  et  d'érudition  et 
écrit  lourdement  :  il  se  réfère  surtout  aux  ordonnances  du  xvie 
»  siècle  et  compose,  en  cinq  chapitres,  un  simple  résumé,  bourré  de 
références.  On  retiendra  surtout  qu'il  publie  l'arrêt  du  Conseil,  du 
::û  juin  1618,  portant  règlement  général  entre  les  prévôts  des  maré- 
chaux et  les  juges  des  sièges  présidiaux,  p.  65-109  :  véritable  code, 
destiné  à  résoudre  un  conflit  qui  dure  depuis  plusieurs  années  et 
précisant  les  attributions  des  deux  parties. 

6743.  HiLLEJUN  (Henri  de).  Recueil  des  cas  et  des  matières  cri- 
minelles, desquels  la  connaissance  appartient  aux  prévôts,  vice- 
baillis,  vice-sénéchaux  et  lieutenants  criminels  de  robe  courte  de 
MM.  les  maréchaux  de  France,  ensemble  de  la  juridiction,  charge 
et  devoir  des  dits  prévôts,  Paris,  1624,  in-8°,  24  p. 

Ce  prévôt  général  et  provincial  d'Anjou  rédige  une  dédicace 
grandiloquente  au  duc  de  Brissac.  Puis,  remontant  jusqu'à  l'épo- 
que babylonienne,  il  examine  la  juridiction  des  prévôts,  qui  sont 
juges  des  «  cas  énormes  »  au  nombre  de  douze,  et  leurs  devoirs. 
Importance  minime.     ' 

6744.  Boursier  (Jacques),  sieur  de  Montarlot.  Le  prévôt  des 
maréchaux,  ou  recueil  des  édits,  arrêts...,  où  est  aussi  traité  du 
siège  de  la  connétablie  et  maréchaussée  de  France  et  officiers 
d'icelle,  Paris,  1628,  in-8°.  —  Aut.  édit.  :  1639,  in-8°,  578  p. 

Le  prévôt  provincial  de  Sens  écrit  pour  instruire  ses  collègues, 
pour  montrer  que  les  prévôts  exercent  «  la  justice  et  la  police  à 
la  suite  de  l'armée  »  et,  en  même  temps,  sont  «  juges  et  exercent 
la  juridiction  criminelle...  dans  les  lieux  de  leur  établissement,  et 
dont  ils  rendent  leurs  jugements  en  dernier  ressort,  qu'ils  déli- 
bèrent et  concluent  aux  sièges  présidiaux  ou  royaux  et  qui  s'exécu- 
tent sans  appel  ».  Il  traite  du  connétable,  des  maréchaux,  des  pré- 
vôts et  des  divers  cas  de  leur  juridiction,  des  procureurs,  greffiers, 
archers,  exempts,  commissaires  et  contrôleurs.  Tout  cela  s'appuie 
sur  la  reproduction  d'édits  royaux,  relatifs  principalement  à  des 
-  créations  d'offices  ou  à  des  conflits  de  juridiction. 

6745.  Recueil  de  <{uelques  édits,  déclarations  et  arrêts  pour  la 
juridiction  royale  de  nosseigneurs  les  connétable  et  maréchaux  de 
France  ou  leurs  lieutenants  au  siège  général  de  la  table  de  marbre 
du  Valais...,  Paris,  1645,  h>4°   :  est  peut-être  une  édition  mise  à 
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jour  du  Traité  et  recueil  d'édits...,  si.,  1640,  in-4°,  22  p.   (B.   X.. 
Lf82  7). 

6746.  Mémoires  ou  remarques  touchant  les  charges  et  fonc- 
tions de  MM.  les  maréchaux  de  France,  Paris,  1650,  in-8°.  30  p. 

D'après  l'auteur  anonyme,  ces  charges  «  sont  les  plus  considé- 
rables de  cet  État  »,  mais,  «  depuis  ces  derniers  temps,  les  conné- 
tables et  maréchaux  de  France  sont  beaucoup  déchus  de  leurs 
charges  ».  Par  l'examen  de  sept  cas,  il  explique  cette  diminution 
progressive,  de  te] le  sorte  que  les  maréchaux  n'ont  plus  autorité 
que  sur  quelques  compagnies  seulement,  et  non  sur  toute  l'armée. 
Si  cette  décadence  continue,  il  ne  leur  restera  plus  qu'à  «  accorder 
les  différends  des  gentilshommes,  touchant  le  point  d'honneur  seu- 
lement ».  Discussion  serrée,  méthodique,  ayant  pour  base  les  actes 
royaux. 

6747.  Pinsson  de  La  Martinière  (Jean).  La  connétablie  et  maré- 
chaussée de  France  ou  liecueil  de  tous  les  édits,  déclarations  et 
arrêts  sur  le  pouvoir  et  juridiction  de  MM.  les  connétable  et  maré- 
chaux de  France  et  leurs  lieutenants  au  siège  de  la  table  de  marbre, 
Paris,  1661,  in-f°,  1025  p.,  plus  table. 

Procureur  en  la  connétablie  et  maréchaussée  de  France,  l'auteur 
dit  de  son  livre  qu'il  est  un  «  assemblage  de  toutes  les  déclara- 
tions et  arrêts  notables  pour  »  l'autorité  de  la  connétablie.  Il 
divise  son  livre  en  trois  parties  :  la  juridiction  des  connétable, 
maréchaux  et  officiers  de  la  table  de  marbre,  —  l'établissement 
des  prévôts,  leurs  «  immunités,  franchises,  exemptions,  privilèges 
et  survivances  »,  —  les  fonctions  des  prévôt*»,  vice-baillis,  etc.,  et 
les  contestations  avec  les  présidiaux.  Sans  suivre  fidèlement 
l'ordre  chronologique,  il  publie  les  règlements  depuis  le  début  jus- 
qu'en 1660,  les  transcrit  avec  soin,  et  c'est  en  cela  que  son  livre 
est  utile. 

6748.  Trabit  (Claude).  Le  pouvoir  et  juridiction  des  connéta- 
bles et  maréchaux  de  France,  Paris,  1668,  in-4°,  30  p. 

Dissertation  succincte  d'un  greffier  de  la  connétablie,  qui  four- 
nit quelques  renseignements  sur  la  juridiction  :  bien  peu  impor- 
tant, en  somme. 

6749.  La  maréchaussée  de  France,  ou  recueil  des  ordonnances, 
édits...  et  autres  pièces  concernant  la  création,  établissement,  fonc- 
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lions...  et  privilèges  de  tous  les  officiers  et  archers  de  la  maré- 
chaussée, Paris,  1697,  in-4°,  xx-1121  p.,  plus  table. 

Le  libraire  Sau grain  a  édité  ce  recueil,  suivant  l'ordre  chrono- 
logique, pour  rendre  faciles  les  recherches  :  toutes  sortes  de  pièces 
depuis  le  début  jusqu'à  1696.  Il  fut  publié  une  Suite  en  1717,  et  une 
Addition  à  ce  supplément,  slnd. 

6750.  État  des  prévôts,  lieutenants,  exempts  et  greffiers  des 
compagnies  d'archers  entretenues  à  la  suite  des  sieurs  maréchaux 
de  France  pour  Vexercice  de  la  justice...,  slnd.,  in-4°,  3  p.,  :  liste, 
à  la  date  du  7  février  1707,  des  prévôts  par  compagnie. 

6751.  Bauclas  (Gabriel  Henri  de).  Dictionnaire  universel,  histo- 
rique, chronologique,  géographique  et  de  jurisprudence  civile  et 
de  police  des  maréchaux  de  France,  Paris,  1747-8,  3  parties  en  un 
vol.,  in-4°. 

Ouvrage  d'un  lieutenant  général  de  la  connétablie  :  utile  grâce 
à  diverses  tables  chronologiques,  en  particulier  celles  des  ordon- 
nances :  mais  lecture  difficile,  par  suite  de  la  multiplicité  des  divi- 
sions et  subdivisions. 

6752.  Beaufort  (M.  de).  Recueil  concernant  le  tribunal  de  nos 
seigneurs  les  maréchaux  de  France,  Paris,  1784,  in-8°,  2  vol. 

Recueil  imprimé  de  l'aveu  des  maréchaux  par  un  premier  lieu- 
tenant de  la  connétablie.  Les  dix  chapitres  constituent  un  «  code 
général  »  :  créations  de  divers  offices,  autorité  du  prévôt  dans 
l'armée,  privilèges  des  officiers  :  pièces  justificatives  curieuses. 

6753.  Documents,  pub.  p.  H.  Pierquin,  La  juridiction  du  point 
d'honneur  sous  V ancien  régime  et  le  tribunal  des  maréchaux  de 
France,  Paris,  1904,  in-8°,  161  p.  :  ouvrage  fait  d'après  les  sources 
et  essentiel  :  publication  (p.  23,  note  2)  de  l'édit  de  1693,  créant  des 
lieutenants  des  maréchaux,  —  et  (append.)  des  lettres,  p.  ex.  de 
Louis  XIV  au  prince  de  Conti  (1655),  etc. 

6754.  Documents,  pub.  p.  G.  Le  Barrois  d'Orgeval,  Le  tribunal 
de  la  connétablie  de  France  du  XIVe  siècle  à  1790,  Paris.  1918, 
in-8°,  xv-452  p.  Important  pour  la  juridiction  militaire  :  pièces 
justificatives  n08  55-64  pour  le  xvir3  siècle  (questions  particulières, 
état  des  frais  pour  une  affaire,  jugement  prévôtal,  appel,  ordon- 
nance des  maréchaux  sur  la  compétence  de  la  connétablie,  droits 
dûs,  etc.). 
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6755.  Documents,  pub.  p.  A.  Joubert,  Une  famille  de  grands 
prévôts  d'Anjou  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  les  Constantin,  sei- 
gneurs de  Varennes  et  de  la  Lorie,  Paris- Angers,  1890,  in-&°, 
xn-365  p.  :  véritable  source,  pièces  justificatives  nombreuses,  inté- 
ressantes pour  connaître  et  les  fonctions  de  grand  prévôt  et  la  vie 
à  cette  époque. 

6756.  Règlement  de  la  maréchaussée  de  Bourbonnais,  pub.  p. 
E.  Olivier,  But.  Soc.  Bourbonnais,  1909,  t.  XVII,  p.  6-9  :  règlement 
de  1687  sur  la  hiérarchie,  la  résidence,  la  garde  permanente  à  tour 
de  rôle,  même  l'habillement  des  archers,  obligés  à  habiter  la  ville 
et  non  la  campagne  pour  établir  et  assurer  la  discipline  et  le  bon 
ordre. 

Voir:  —  G.  Guichard.  La  juridiction  des  prévôts  du  connétable  et 
des  maréchaux  de  France,  Lille,  1926.  in-8°.  471  p.,  plus  table  (bibliog.)  ; 
—  G.  Hanotaux,  Rev.  P.,  1931.  15  décembre. 

6757.  Sur  le  service  des  vivres  aux  armées  de  1635  à  1638, 
v.  Legrand-Girarde,  U arrière  aux  armées  sous  Louis  XI11..,  Paris, 
1927,  in-8°,  287  p.  Crusy  de  Marcillac,  évêque  de  Mende,  fut  envoyé 
en  mission  à  l'armée  du  nord-est  pour  organiser  les  services  de 
l'arrière  et,  en  particulier,  celui  des  vivres.  Ses  lettres,  celles  de 
Louis  XIII,  Richelieu,  Abel  Servien,  Sublet.  de  Noyers,  Bouthil- 
lier,  Chavigny,  cardinal  de  La  Valette,  des  ordonnances,  des 
mémoires,  tous  ces  documents,  pub.  en  extr.  ou  en  entier,  mon- 
trent le  désordre  qui  régnait  dans  ce  service. 

6758.  Acte  de  société  passé  entre  Jean  de  Senlis  et  François 
l'iocliclance,  boulangers  parisiens,  pour  la  fourniture  du  pain  à 
l'armée  du  prince  de  Condé,  pub.  p.  F.  Mazerolle,  Cor.  hist.  arc, 
1902,  t.  IX,  p.  345-6  :  acte  du  14  mai  1674,  association  pour  toute 
la  durée  de  la  campagne,  mise  de  fonds  de  cent  livres  pour  chacun, 
partage  égal  des  bénéfices. 

6759.  Règlement  pour  les  cantines  militaires  de  Dunkerque, 

bUmude,  Fumes  et  Ypres  en  1691,  pub.  p.  Lévi,  Mém.  Soc.  Dunk., 
1910,  t.JLI,  p.  537-543  :  prix  des  boissons,  vins,  bière,  défense -aux 
cantiniers  de  vendre  au-dessus  du  prix  fixé  et  aux  troupes  autres 
que  celles  tenant  garnison. 

6760.  Nodot  (Paul  François).  Le  munit  ion'naire  des  armées  de 
France,  qui  enseigne  à  fournir  les  vivres  aux  troupes  avec  toute 
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V économie  possible,  Paris,  sd.  [1697?],  in-8°,  615  p.  [privilège 
■élogieux  du  27  juillet  1697  :  cependant,  dans  l'ouvrage,  se  trouvent 
des  actes  de  1701,  et,  dans  la  dédicace  au  duc  de  Bourgogne,  il  est 
fait  allusion  à  la  guerre  de  la  Succession  d'Espagne]. 

Commissaire  des  vivres  aux  armées  pendant  trente  ans,  litté- 
rateur, philologue  et  romancier,  Nodot  s'étonne  que  personne  n'ait 
«écrit  sur  le  sujet  des  vivres  :  d'ailleurs,  dit-il,  «  il  y  a  très  peu  de 
.gens  capables  de  bien  expliquer  cette  affaire  ».  Il  a  donc  voulu 
»  éclaircir  cette  matière  que  le  cardinal  de  Richelieu  appelait  la 
magie  blanche  comme  il  nommait  l'artillerie  la  magie  noire  ». 
Écrit  «  d'un  style  aisé  pour  enseigner  plus  naturellement  »,  divisé 
•en  neuf  chapitres,  cet  ouvrage  est  remarquable  :  exposé  nullement 
rébarbatif,  très  clair  au  contraire  et  intéressant,  sur  l'organisation 
du  service,  par  des  exemples  tirés  des  guerres  et  par  des  tableaux 
ou  modèles.  A  la  fin,  sont  les  édits  de  1627  et  de  1631,  créant  des 
Conseillers  surintendants  des  vivres,  des  trésoriers  des  vivres,  et 
des  commissaires  particuliers  des  vivres  dans  chaque  élection. 

6761.  Sur  l'assistance  aux  invalides  de  la  guerre  avant  1670, 
v.  M.  Prévost,  Rev.  Quest.  Hist.,  1914,  t.  XCVI,  p.  440-470  :  d'après 
les  sources,  analyse  de  documents,  indications  bibliographiques. 

6762.  Recueil  des  édits,  déclarations,  ordonnances,  arrêts  et 
règlements  concernant  Vhôtel  royal  des  Invalides,  Paris,  1728,  un 
vol.  —  Aut.  édit  :  1781  (plus  complète)  :  recueil  officiel  dans  lequel 
les  documents  sont  reproduits  le  plus  souvent  en  entier,  résumés 
parfois  :  des  lacunes. 

6763.  Le  Jeune  de  Boullencourt.  Description  générale  de  V hôtel 
royal  des  Invalides,  établi  par  Louis  le  Grand  dans  la  plaine  de 
Grenelle,  avec  les  plans,  profils  et  élévations  de  ses  faces,  coupes 
et  appartements,  Paris,  1683,  in-f°,  (ou  dans  J.  S.,  31  juillet  1684). 

L'auteur  serait  non  pas  ce  secrétaire  de  l'hôtel  des  Invalides, 
mais  le  commissaire  La  Porte  (Barbier,  I,  904).  Il  a  divisé  son 
•ouvrage  en  deux  parties  :  structure,  origine,  situation  du  bâti- 
ment, —  gouvernement  et  administration  :  fait  avec  soin.  Un  autre 
•exemplaire  de  la  B.  N.  (Rés.  Lkr  7364)  contient  en  outre  les  édits... 
concernant  les  Invalides  et  les  pensions  des  oblats. 

6764.  Marché  pour  les  provisions  [de  bouche]  de  V hôtel  royal 
des  Invalides,  pub.  p.  De  Grouchy,   Cor.  hist.  arc,  1899,  t.  VI, 
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p.  170  :  conclu  en  1684  pour  neuf  ans  :  énumération  fort  curieuse 
des  provisions  avec  les  prix  (poule  11  sols,  chapon  20). 

6765.  Félibien  des  Avaux  (Jean  François).  Description  de  V église- 
royale  des  Invalides,  Paris,  1706,  in-f°,  144  p. 

Très  beau  volume  avec  planches.  Éloge  de  Louis  XIV  pour 
cette  fondation  ;  description  détaillée  :  second  éloge  du  roi.  — 
L'auteur  s'est  peut-être  servi  des  Remarques  sur  le  dessein  de 
Véglise  des  Invalides,  que  fai  vu  par  ordre  de  M.  de  Louvois,  rap- 
port critique  et  exclusivement  technique,  rédigé  en  1676  par  l'archi- 
tecte François  Blondel  et  pub.  p.  J.  Verrier,  Bul.  Soc.  hist.  artr 
1923,  p.  44-50. 

6766.  Granet  (Jean  Joseph).  Histoire  de  lliôtel  royal  des  Inva- 
lides..., Paris,  1736,  in-f°,  iv-112  p.  :  pub.  en  partie  dans  Arch.  cur.r 
2e  série,  t.  XI,  p.  81-118. 

Dans  une  première  partie,  l'auteur,  avocat  au  Parlement,  expose 
de  façon  résumée,  l'histoire  de  cet  établissement,  et  insère  les 
actes  officiels  depuis  1568  jusqu'à  1728.  Dans  la  seconde  sont  les 
planches,  avec  une  explication  préliminaire. 

6767.  Documents,  pub.  p.  R.  Burnand,  Lliôtel  royal  des  Inva- 
lides, Paris,  1913,  in-8°,  xxin-299  p.  :  d'après  les  sources,  bibliogra- 
phie sérieuse.  Pièces  annexes  :  règlement  pour  les  Invalides,  1670 
(horaire  et  police  pour  les  estropiés  reçus  dans  l'hôtel),  —  lettre 
du  duc  du  Maine  à  Chamillart,  1701,  pour  faire  admettre  les  offi- 
ciers d'artillerie,  —  liste  des  gouverneurs. 

Voir:  —  A.  Solard,  Histoire  de  l'hôtel  royal  des  Invalides,  Parisr 
1845,  in-8°,  t.  I  ;  —  Milit.  Woch.,  1903,  t.  II,  n<>  70,  p.  1732-3;  —  L. 
Gillet,  Bul.  Soc.  hist.  VII*,  1906-9,  n°s  I,  III,  V  et  VI  (liste  bibliogra- 
phique) . 

6768.  Documents,  sur  le  service  de  santé,  dans  Queyrat,  Le 
service  de  santé  dans  les  armées  de  Vancien  régime,  Paris,  1903, 
in-8°,  p.  22-5  (deux  états  de  meubles  ou  remèdes  pour  1690-1  et 
lettre  de  Saint-Pouenge  sur  le  recrutement  des  médecins  et  chirur- 
giens en  1692)  ;  —  dans  Brice  et  Bottet,  Le  corps  de  santé  militaire 
en  France,  Paris,  1907,  in-8°,  p.  xi-xvi,  p.  13  (analyse  de  l'édit  du 
17  janvier  1708,  qui  crée  vraiment  le  service  de  santé). 

6769.  Fonctions  des  commissaires  des  guerres  à  Végard  des 
hôpitaux,  Paris,  1716,  in-4°,  4  p.  Règlement  du  1er  avril  1716,  indi- 
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quant  la  situation  antérieure  :  tenir  registre  des  malades  dans  les 
lieux  de  leur  résidence  et  en  envoyer  un  état  mensuel  au  conseil 
-de  la  guerre,  nécessité  de  billets  visés  pour  l'entrée  et  la  sortie 
des  hôpitaux,  surveillance  des  entrepreneurs,  visite  des  hôpitaux 
et  vérification  de  la  nourriture,  de  l'hygiène  et  de  la  propreté.  Tout 
à  fait  précis. 

5°  L'éducation  :,  académies  et  camps 

6770.  Aubarède  (S.  d')  et  Laboureur  (Pierre).  Académie  mili- 
taire pour  Vinfanterie  établie  à  Paris...,  Paris,  1614,  in-8°,  49  p. 

Ces  deux  Condomois  ont  été  autorisés  à  créer  une  académie  :  ils 
esquissent  un  programme  d'exercices  ;  style  boursouflé  et  ver- 
biage presque  d'un  bout  à  l'autre. 

6771.  Pluvinel  (Antoine  de),  f  1620.  Le  manège  royal..,  Paris, 
1623,  in-f°.  —  Meilleure  édit.,  Paris,  1625,  in-f°,  due  à  René  de 
Menou,  seigneur  de  Charnizai,  qui  publie  ce  que  Pluvinel  lui  a 
confié  (v.  sur  cette  édit,,  Baschet,  Le  roi  chez  la  reine,  p.  100, 
note  1).  —  Aut.  édit,  :  1627,  in-f°,  207  p. 

Cet  ouvrage,  qui  eut  un  grand  succès,  est  rédigé  sous  forme  de 
conversations  entre  le  roi,  l'auteur  et  le  grand  écuyer,  entre  les 
deux  premiers  surtout  :  il  est  tout  à  fait  technique,  orné  de  gra- 
vures par  Crispin  de  Pas.  —  Sur  Pluvinel  et  son  académie,  v. 
Hanotaux,  Richelieu,  t.  I,  p.  73. 

6772.  Documents  sur  l'académie  royale  de  Riom,  ext.  pub. 
p.  P.  Reigneaud,  Mém.  Acad.  Clermont,  1881,  t.  LIV,  p.  561  :  ils 
montrent  que  cette  école  d'éducation  militaire  fut  très  florissante 
au  xviie  siècle. 

Voir:  —  De  Montzey.  Institutions  d'éducation  militaire  jusqu'en  1789, 
Paris,  1866,  in-8°,  p.  77-106  (intérêt  faible)  ;  —  De  La  Roche.  Les  acadé- 
mies militaires  sous  l'ancien  régime,  Paris,  1929,  in-8°,  12  p.  (ext,  de  Rev. 
Et.  Hist.  :  intéressant) . 

6773.  Règlement  du  camp  de  Compiègne,  9  septembre  1698, 
pub.  dans  Rev.  des  armées,  1837,  —  p.  Vatout,  Monographie  du 
château  de  Compiègne,  Paris,  1852,  in-8°,  p.  579-582,  —  p.  Caillette 
de  L'Hervilliers,  Compiègne,  sa  forêt,  ses  alentours,  Compiègne, 
1869,  in-8°,  p.  185-9.  Ce  règlement  fut  rédigé  par  Louis  XIV  et 
perdu  dans  l'incendie  des  Tuileries  en  1871  :  douze  articles  pour 
la  préparation  du  camp,  horaire,  effectifs  (50.000  h.). 
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6774.  Fleury  de  Frémicourt.  LHllustre  Compiègne,  Paris,  1698T 
in-12°.  —  Aut.  édit.  p.  Pouy,  Paris,  1870,  in-12°,  85  p.  (bibliogr.). 

L'auteur  écrit  le  10  septembre  1698,  lendemain  de  la  revue.  Sous 
forme  de  lettre,  il  célèbre  les  fastes  des  rois  à  Compiègne  depuis 
Glovis.  Il  rend  compte  des  manœuvres,  et  donne  l'ordre  de  bataille 
de  l'armée  commandée  par  le  duc  de  Bourgogne  :  «  sobre,  honnête, 
plus  naïf  que  piquant  »,  dit  avec  raison  l'éditeur. 

6775.  Nodot  (Paul  François).  La  rivale  travestie  ou  les  aven- 
tures galantes  arrivées  au  camp  de  Compiègne,  avec  tous  les 
mouvements  de  V armée,  Paris,  1699,  in-12°,  356  p. 

Nodot  (n°  6760)  proteste  de  la  véracité  de  ses  récits,  dont  les 
acteurs  sont  désignés  sous  des  noms  supposés,  mais  dont  «  le  fond 
est  véritable  ».  Pour  les  mouvements  des  troupes,  il  se  propose  de 
compléter  ce  qu'en  ont  dit  les  Gazettes  et  le  Mercure.  En  réalité, 
sorte  de  roman  galant,  au  cours  duquel  sont  exposées  les  manœu- 
vres, avec  précision,  mais  avec  une  extrême  brièveté.  A  la  fin, 
ordre  de  bataille,  des  noms  et  des  chiffres. 

6776.  Documents  sur  ce  camp,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  édit.  des 
Mém.  de  Saint-Simon,  t.  V,  append.  xiv,  p.  584-590  :  ce  sont  des 
extr.,  du  6  au  22  septembre,  des  extraordinaires  de  la  Gazette 
d'Amsterdam,  et,  en  outre,  un  ext.  des  Annales  de  la  cour  et  de 
Paris  :  informations  précises  sur  les  exercices  et  les  combats. 

Voir:  —  Bul.  Soc.  Comp.,  t.  II,  p.  188  (bibliog.)  ;  —  De  Juzancourt, 
Id.,  1882,  t.  V,  p.  56. 

6777.  Description  du  camp  royal  de  Marly,  ordonné  par  Sa 
Majesté,  Paris,  sd.  [1699],  in-4°,  4  p. 

Le  narrateur  dit  :  «  C'est  un  camp  qui  a  le  travail  seul  pour 
objet  »  ;  récit  de  ces  travaux  pour  former  le  camp,  —  description, 
non  pas  des  troupes,  mais  des  marchands,  etc.,  qui  viennent  s'ins- 
taller, des  portes  et  de  la  chapelle,  des  baraques  et  des  cuisines  ; 
école  d'instruction  pour  les  officiers. 

6778.  Documents,  pub.  dans  Rev.  milit.,  archives  historiques, 
1899,  n08 1-3  :  détails  nombreux,  d'après  les  sources,  sur  les  camps 
de  1666  (Compiègne),  1670-1  (Saint-Sébastien),  1683  (Sarre),  1687 
(Saône),  1698  (Compiègne)  :  lettres  de  divers  personnages,  en  par- 
ticulier de  Louvois. 
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6°  Les  diverses  armes  (*) 

6779.  Pinard.  Chronologie  historique  militaire...,  Paris,  1760- 
1778,  in-4°,  8  vol. 

II  est  inutile  d'insister  sur  cet  ouvrage  d'un  commis  au  minis- 
tère de  la  guerre  :  excellent  instrument  de  travail,  malgré  des 
inexactitudes,   inévitables  dans  une  entreprise  de  ce  genre. 

6780.  Mathas  (Antoine).  Recherche  des  connétables,  mare- 
chaux  et  amiraux  de  France,  Paris,  1623,  in-8°,  144  p. 

Écrit  fort. succinct  d'un  procureur  du  roi  en  l'élection  de  Crouy  : 
ce  n'est  pas  un  traité  technique,  mais  une  énumération  des  nomi- 
nations de  connétables,  maréchaux  et  amiraux  depuis  le  début 
jusqu'en  1626  avec  le  récit  de  leurs  actions  particulières. 

6781.  Acte  de  suppression  de  la  charge  de  connétable,  janvier 
1627,  pub.  p.  G.  Vuatrin,  Étude  historique  sur  le  connétable,  Paris, 
1905,  in-8°,  p.  142  :  cette  suppression  est  ordonnée  pour  soulager 
le  peuple,  pour  «  éviter  les  inconvénients  de  la  grandeur  et  puis- 
sance »,  auxquelles  cette  charge  s'est  élevée. 

6782.  Du  Bouchet  (Jean).  Mémoire  sur  la  charge  de  maréchal 
général,  pub.  p.  De  Cosnac,  dans  Notices  et  doctB  pub.  pour  la 
S.  H.  F.  à  V occasion  du  50e  anniversaire,  Paris,  1884,  in-8°,  p.  415. 

Généalogiste,  l'auteur  a  composé  son  mémoire  sur  la  demande 
du  maréchal  de  Créquy,  15  mai  1673,  à  l'occasion  du  différend 
survenu  entre  Turenne  et  les  maréchaux  l'année  précédente.  Mul- 
tipliant les  exemples  historiques,  il  défend  la  cause  des  maréchaux 
insubordonnés.  La  charge  de  maréchal  général  ne  donne  pas 
droit  à  une  supériorité  sur  les  maréchaux  :  c'est  «  un  fantôme  qui 
a  surpris  l'imagination  de  ceux  qui  ne  l'ont  connue  que  par  son 
nom  pompeux  et  ampoulé  ». 

6783.  Solemne  (David).  Le  maréchal  des  logis,  La  Haye,  1632, 
in-f°.  —  Aut.  édit.  :  Amsterdam,  1653,  in-f°,  65  p.,  plus  table 
et  gravures. 

L'auteur,  qui  a  servi  dans  les  armées  de  la  Hollande,  a  pris 
la  plume  pour  rendre  service  à  ceux  qui  auront  à  remplir  les 

1.   Officiers,     nos    6779-6783:     —    Maison     du     roi,     n0B     6784-6787; 

—  Infanterie,  et  cavalerie,  nos  6788-6796  :  —  Artillerie.  nos    6797-6804- 

—  Génie,  n°*  6805-6820. 
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mêmes  fonctions   :  son  étude  est  technique  et  dédiée  au  prince 
Frédéric  Henri. 

Voir:  —  L.  Tuetey,  Les  officiers  sous  l'ancien  régime,  Paris,  1908, 
in-8°,  chap.  il.  —  Sur  le  colonel  général  de  l'infanterie,  P.  Viollet,  J.  S., 
1909,  nouv.  série,  t.  VII,  p;  485-494,  et  Ch.  Salérian-Saugy,  La  juridiction 
du  colonel  général  de  l'infanterie  en  France,  Bourges,   1927,  in-8°,  31  p. 

6784.  Le  Pippre  de  Neufville  (Simon  Lamoral).  Abrégé  chro- 
nologique et  historique  de  l'origine,  du  progrès  et  de  l'état  actuel 
de  la  maison  du  roi  et  de  toutes  les  troupes  de  France,  Liège,  1734, 
in-4°,  3  vol. 

L'auteur,  un  chanoine,  dédie  au  roi  son  ouvrage.  Il  n'a  pas 
la  prétention  de  n'avoir  pas  commis  des  inexactitudes,  il  a  sim- 
plement voulu  inciter  les  jeunes  seigneurs  français  à  imiter  leurs 
prédécesseurs  et  leurs  exploits.  En  réalité  l'ouvrage  concerne  sur- 
tout la  maison  du-  roi  :  il  est  sérieux,  mais  non  exempt  de  fautes. 

6785.  État  des  officiers  des  gardes  du  corps  du  roi  par  bri- 
gades et  par  ancienneté,  en  janvier  169i,  Paris,  1694,  in-24°  : 
simple  nomenclature,  liste  des  officiers  (lieutenants,  enseignes, 
etc.)  des  compagnies  de  Noailles,  Duras,  Luxembourg  et  Lorge  : 
à  la  fin,  service  par  quartier. 

6786.  Privilèges  de  la  compagnie  de  chevau-légers  ordinaires 
de  la  garde  du  roi,  slnd.,  in-8°,  8  p.  :  décembre  1610,  exemptions 
de  tous  impôts  et  privilèges  judiciaires.  Suivent  les  lettres  d'en- 
registrement au  Parlement. 

6787.  Zuveling  (Frantz),  dit  François  Besson  l'aîné.  Entretien 
et  examen  sur  la  création  de  la  compagnie  des  cent  gardes  suisses 
ordinaires  du  corps  du  roi...,  Paris,  1673,  in-4°. 

Fribourgeois,  ancien  commissaire  des  guerres  en  Allemagne, 
ancien  capitaine  des  cent  suisses,  l'auteur  recherche  la  précision 
et  il  cite  des  noms  et  des  chiffres  :  il  défend  les  privilèges  de  cette 
compagnie  et  montre  l'âpreté  des  revendications  des  Suisses,  mé- 
contents de  ce  que  des  Français  ont  été  mis  avec  eux. 

Voir:  —  Le  Thueux,  Essais  historiques  sur  les  deux  compagnies  des 
mousquetaires  de  France,  La  Haye,  1778,  2  parties  en  un  vol.  in-12°  ;  — 
F.  d'Isnard.  La  gendarmerie  de  France,  son  origine,  so)i  rang,  ses  préro- 
gatives et  son  service.  Paris,  1781,  in-8°,  86  p.;  —  Boullier,  Histoire  des 
divers  corps  de  la  maison  militaire  des  rois  de  France...,  Paris.  1818, 
in-8°,  452  p. 
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6788.  Chabans  (Louis  de),  sieur  Du  Maine.  L'exercice  des  ar- 
mées françaises  sous  le  roi  Louis  XIII,  1610,  in-8°,  199  p. 

Ce  gentilhomme  ordinaire  de  la  Chambre  du  roi  possède  une 
vaste  érudition.  Après  avoir  expliqué  les  termes  techniques,  il 
parle  du  logement,  de  l'ordre  pendant  la  marche  d'une  armée,  de 
l'ordre  des  batailles,  etc.  Technique  et  historique  :  lourd. 

6789.  La  Fontaine  (de)..  Les  devoirs  militaires  des  officiers 
•d'infanterie  et  de  cavalerie...,  Paris,  1668,  in-12°.  —  Aut.  édit.  : 
1673  (in-8°,  481  p.),  1675.  Cet  ingénieur  du  roi  a  écrit  des  traités 
semblables  pour  la  cavalerie  (1675),  pour  l'artillerie  (1675),  et  un 
livre  sur  Les  fortifications  royales  (1666).  Il  a  donc  embrassé  tout 
*ce  qui  concerne  l'armée,  mais  sans  beaucoup  d'ordre  et  d'utilité. 

6790.  Lamont  (Claude  de).  Les  fonctions  de  tous  les  officiers 
de  V infanterie  depuis  celle  du  sergent  fusques  à  celle  de  colonel, 
Paris,  1668,  in-12°,  405  p.  —  Aut.  édit.  :  La  Haye,  1693. 

Capitaine  et  major  de  la  ville  de  Toulon,  a  écrit  un  manuel  pour 
l'infanterie,  analogue  à  celui  de  Birac  (n°  suivant)  pour  la  cava- 
lerie. Il  cite  les  ordonnances  depuis  1651. 

6791.  Birac  (sieur  de).  Les  fonctions  du  capitaine  de  cavalerie 
.et  les  principales  de  ses  officiers  subalternes,  Paris,  1669,  in-12°, 
158  +  70  p.  —  Aut.  édit.  :  Hollande,  1675,  —  La  Haye,  1693  (dernière, 
4  tomes  en  un  vol.  in-12°). 

<(  Tous  les  officiers,  dit  l'auteur,  depuis  le  capitaine  jusques 
aux  brigadiers,  trouveront  en  abrégé  et  comme  dans  une  espèce 
•de  journal  les  choses  les  plus  nécessaires  qu'ils  sont  obligés  de 
savoir  ».  Il  s'excuse,  à  cause  de  son  âge,  s'il  commet  des  omis- 
sions, et  acceptera  les  remarques  et  les  corrections  que  les  vieux 
-officiers  lui  signaleront.  Analyse  ou  publication  des  ordonnances 
■et  règlements  sur  la  cavalerie  de  1661  à  1669. 

6792.  Giffart  (Pierre).  L'art  militaire  français  pour  Vinfan- 
terie,  contenant  V exercice  et  le  maniement  des  armes...,  Paris, 
1696,  in-8°,  178  p. 

Graveur  du  roi,  membre  de  l'Académie  de  peinture  et  de  sculp- 
ture, libraire,  Giffart  n'est  que  l'éditeur  de  cet  ouvrage,  «  conduit 
par  des  personnes  très  intelligentes  dans  cette  matière  et  à  qui 
un  long  usage  des  armes  ne  permet  pas  d'ignorer  aucune  parti- 
cularité de  tous  les  exercices,  entr'autres  par  le  sieur  Colombon, 
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maître  des  exercices  pour  les  hautes  armes  en  l'académie  du 
roi  ».  Ouvrage  pratique,  publié  pour  être  «  d'une  très  grande  uti- 
lité pour  tous  ceux  qui  veulent  apprendre  le  métier  de  la  guerre  ». 
Manuel  où  le  texte  est  réduit  à  sa  plus  simple  expression  et  où  les- 
gravures  sont  tout. 

6793.  Bombelles  (Henri  François  de).  Mémoires  sur  le  service- 
journalier  de  Vinfanterie,  Paris,  1719,  in-12°,  2  vol.  —  Aut.  édit.  : 
1746. 

Brigadier,  chevalier  de  Saint-Louis,  commandant  à  Olorori, 
l'auteur  écrit  :  «  L'ambition  de  produire  ses  ouvrages  ne  doit  avoir 
d'autre  but  que  le  bien  de  l'État  ».  C'est  la  sienne  et,  pour  mettre 
fin  à  «  l'ombre  de  subordination  et  de  discipline  »  des  jeunes  offi- 
ciers, il  a  cru  «  devoir  rendre  à  l'usage  de  tout  le  monde  les 
faibles  lumières  que  la  pratique  du  service  lui  a  données  ».  En 
neuf  chapitres,  il  traite  des  qualités  du  bon  officier,  des  fonctions 
depuis  les  caporaux  jusqu'aux  colonels,  et  fait  un  précis  des  or- 
donnances «  sur  les  honneurs  que  les  troupes  doivent  rendre  au 
Saint-Sacrement,  au  roi,  etc.  ».  Traité  technique,  écrit  simplement 
dans  une  intention  pratique. 

6794.  Documents,  pub.  p.  H.  Choppin,  Les  origines  de  la  ca- 
valerie française,  Paris,  1905,  in-8°,  appendice.  On  trouve  là  un 
discours  de  Charles  de  Valois,  duc  d'Angoulême  (f  1650)  sur  l'ori- 
gine de  la  cavalerie,  le  rang  des  régiments,  les  fonctions  des  prin- 
cipaux officiers  ;  —  trois  rôles  de  compagnies  de  chevau-légers 
en  1624,  avec  tous  les  noms  ;  —  un  état  des  troupes  de  cavalerie- 
qui  devront  servir  aux  neuf  armées  en  1638  (divisées  en  régiments, 
avec  les  effectifs  prévus  pour  chacun  :  des  noms  et  des  chiffres). 

6795.  États  de  Vinfanterie  et  de  la  cavalerie,  4  février  1672,. 
analysés  par  C.  Rousset,  Histoire  de  Louvois,  t.  I,  p.  347  :  rôle 
de  J 'armée  qui  va  entrer  en  campagne  contre  la  Hollande. 

6796.  Beaucoup  d'ouvrages  ont  été  publiés  pour  raconter  l'his- 
toire d'un  régiment.  Pour  les  connaître,  il  suffit  de  renvoyer  à  la 
Bibliographie  des  historiques  des  régiments  français,  pub.  p. ,  J. 
Hanoteau  et  E.  Bonnot,  Paris,  1913,  in-8°,  xiv-354  p.  Trop  sou- 
vent, ces  études  n'ont  pas  de  valeur  historique,  parce  qu'elle* 
n'ont  pas  pour  base  des  documents.  On  peut  signaler  cependant  : 
—  N.  Lacolle,  Histoire  des  gardes  françaises,  Limoges  et  Paris. 
1902,  in-8°,  505  p.   (pièces  justificatives)  ;  —  0.  de  Poli,  Le  régi- 
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ment  de  la  Couronne,  Paris,  1891,  in-8°  (annales,  règlement  de 
1706)  ;  —  Zurlauben  (De),  Histoire  militaire  des  Suisses  au  ser- 
vice de  la  France,  Paris,  1751-3,  in-12°,  8  vol.  (recueil  des  ordon- 
nances relatives  aux  Suisses),  qu'il  faut  compléter  avec  E.  Fieffé, 
Histoire  des  troupes  étrangères  au  service  de  France,  Paris,  1854, 
in-8°,  t.  I  (doc*8  p.  136,  note  1  et  p.  165).  —  Cf.  De  Roussel,  Essais 
historiques  sur  les  régiments  d'infanterie,  cavalerie  et  dragons, 
Paris,  1765-7,  in-12°,  9  vol.  ;  —  Essai  sur  les  dragons...,  Hanovre, 
1808,  in-8°,  68  p.  (sérieux). 

Voir  :  —  L.  Susane,  Histoire  de  V ancienne  infanterie  française,  Paris, 
1849-53,  in-8°,  9  vol.,  et  Histoire  de  la  cavalerie  française,  Paris,  1874, 
in-12°,  3  vol.;  —  Belhomme,  Histoire  de  l'infanterie  en  France,  Paris, 
1890,  in-8°,  t.  I  et  II  (très  recommandable) .  —  Pour  la  Bretagne,  on  peut 
lire  la  thèse  d'A.  de  Goué,  Des  charges  et  obliçjatioirs  militaires  de  la 
Bretagne,  Paris,  1906,  in-8°,  292  p. 

6797.  Davelourt  (Daniel).  Recueil  des  œuvres,  Paris,  2e  édit., 
1658,  in-8°. 

Commis  depuis  plus  de  30  ans  à  l'arsenal  de  Paris,  l'auteur 
a  composé  les  six  mémoires  suivants,  paginés  séparément  :  — 
Instruction  sur  le  fait  de  l'artillerie  de  France  (arsenaux,  pièces, 
munitions),  sd.  ;  —  L'arsenal  et  magasin  de  l'artillerie,  1610  ;  — 
L'artillier,  1616  ;  —  Recherches  et  considérations  sur  le  fait  de 
l'artillerie,  1617  ;  —  Épitome  ou  abrégé  contenant  les  maximes..., 
1619  ;  —  Dictionnaire  artillier  et  historique,  sd.  Ces  opuscules  n'ont 
pas  une  grande  importance  et  sont  d'une  lecture  quelque  peu  en- 
nuyeuse :  on  peut  y  glaner  quelques  renseignements  sur  l'artille- 
rie pendant  les  vingt  premières  années  du  siècle. 

6798.  Statuts  arrêtés  entre  les  salpêtriers  du  roi,  en  la  ville 
et  faubourgs  de  Paris,  pour  la  confection  des  salpêtres  de  France 
pour  le  service  de  Sa  Majesté,  Paris,  1658,  in-4°,  8  p.  :  statuts  du 
premier  mai  1658  ;  nomination  d'un  syndic  et  de  quatre  maîtres 
et  gardes,  qui,  de  concert  avec  le  commissaire  général  des  pou- 
dres et  salpêtres,  feront  des  visites  chez  les  salpêtriers  afin  d'em- 
pêcher ou  de  constater  la  fraude  :  pour  être  salpêtrier,  il  faut  une 
commission  du  commissaire  général  :  14  heures  de  travail  en  été, 
12  en  hiver. 

6799.  Articles  et  conditions  arrêtées  entre  les  salpêtriers  du 
roi,  en  la  ville  et  faubourgs  de  Paris,  pour  raison  de  la  confection 
des  salpêtres  et  de  tout  ce  qui  en  dépend,  Paris  1676,  in-8°,  16  p.  : 
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cet  accord,  de  mars-avril  1676,  en  16  articles,  complète  le  règlement 
précédent  :  il  y  a  alors  à  Paris  28  maîtres  salpêtriers  dont  les 
noms  sont  donnés. 

6800.  Gautier  (Hubert).  Traité  de  V artillerie,  Lyon,  1690,  in-12°, 
178  p.,  plus  tables. 

Nîmois,  ingénieur  ordinaire,  l'auteur,  qui  a  vu  les  principaux 
arsenaux  de  l'Europe,  critique  ses  prédécesseurs  auxquels  il 
reproche  le  désordre,  et  n'hésite  pas  à  affirmer  que  son  traité  est. 
<(  plus  clair,  plus  aisé  et  plus  sûr  que  pas  un  autre  ».  Il  l'a  com- 
posé <(  d'une  manière  abrégée  et  pour  instruire  les  élèves  de 
Mars  ».  En  quatre  livres,  il  traite  des  différents  canons  dont  on 
peut  se  servir  sur  terre  et  sur  mer,  des  bombes  et  des  «  feux 
d'artifice  »  propres  à  la  guerre  :  à  la  fin,  des  tables  techniques 
qui  ne  manquent  pas  d'intérêt. 

6801.  Marché  pour  le  transport  de  V artillerie  royale,  pub.  p. 
De  Grouchy,  Cor.  hist.  arc.,  1898,  t.  V,  p.  267-8  :  document  de  1694 
très  précis,  conditions  minutieusement  réglées  (4  sols  par  jour 
et  par  cheval  :  quand  le  roi  voyage,  prix  plus  élevé). 

6802.  Surirey  de  Saint-Rémy  (Pierre).  Mémoires  d'artillerie, 
Paris,  1697,  in-4°,  2  vol.  —  Aut.  édit.  :  1707,  1741,  1745  (augm.  par 
Guillaume  Le  Blond). 

Commissaire  provincial  de  l'artillerie  et  lieutenant  du  grand 
maître,  Saint-Rémy  a  travaillé,  pendant  vingt-six  ans.  à  son 
ouvrage  réputé.  Il  passe  en  revue  et  explique  tout  ce  qui  con- 
cerne les  canons,  les  canonniers,  les  salpêtriers.  Traité  technique 
complet,  qu'a  utilisé  le  rédacteur  du  Mémoire  sur  la  généralité 
de  Paris  (édit.  de  Boislisle,  t.  V,  Des  poudres  et  salpêtres). 

6803.  Pour  Nancy,  inventaire  général  des  pièces  d'artillerie, 
du  1er  août  1624,  pub.  p.  F.  Des  Roberts,  Paris,  1882,  in-8°,  20  p. 
(ext.  de  J.  Soc.  lorr.,  décembre  1881)  :  énumération  détaillée  avec 
explication,   par  l'éditeur,  des  termes  techniques. 

6804.  Pour  Saint-Malo,  v.  Ed.  Prampain,  L'artillerie  de  Saint- 
Malo,  Paris,  1905,  in-16°,  48  p.  :  d'après  les  sources,  détails  sur 
l'artillerie  de  la  ville  et  du  château. 

Voir:  —  Favé.  Histoire  de  VartUlerie,  Paris.  1845.  in-8°.  2  vol.;  — 
L.  Susane,  Histoire  de  VartUlerie,  Paris,  1874,  in-8°  :  —  Azan:  Rev.  E.  M ,-, 
1904.  t.  XIV  et  XV  (pour  Louis  XIII)  ;  —  Pichat,  Bev.  artil.,  1923  et  sq., 
t.  XCII  à  t.  XCIV   (pour  Louis  XIV) . 
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6805.  Errard  (J.).  La  fortification  démontrée  et  réduite  en 
art...,  Paris,  1600,  in-f°.  —  Aut.  édit.  :  Francfort-sur-le-Mein,  1617, 

—  Paris,  1620  (in-f°,  vm-179  p.),  1622. 

Ingénieur  dû  roi,  Errard  a  écrit  un  ouvrage  technique,  qui  a 
fait  autorité  jusque  vers  le  milieu  du  xvne  siècle  :  mesures, 
figures.  L'édit.  de  1617  étant  encombrée  d'erreurs  d'impression, 
celle  de  1620  fut  donnée  par  le  neveu  de  l'ingénieur. 

6806.  Appier  (J.),  dit  Hanzelet.  Recueil  de  plusieurs  machines 
militaires  et  feux  artificiels  pour  la  guerre  et  récréation...,  Pont- 
à-Mousson,  1620,  in-4°.  —  La  pyrotechnie  de  Hanzelet  lorrain..., 
id.,  1630,  in-4°,  vi-264  p. 

Ouvrages  techniques,  avec  figures,  d'une  grande  difficulté  de 
lecture  :  tables,  gravures  et  figures  nombreuses.  —  Sur  l'au- 
teur, v.  J.  Favier,  Jean  Appier  et  J.  Appier  dit  Hanzelet,  graveurs 
lorrains  du  XVIIe  siècle,  Nancy,  1890,  47  p.,  in-8°. 

6807.  Meynier  (Honorât  de).  Les  nouvelles  inventions  de  for- 
tifier les  places,  Paris,  1626,  in-f°,  44  p.  (avec  figures  de  Crispin 
de  Pas). 

Provençal,  ayant  suivi  la  carrière  militaire  depuis  34  ans, 
Meynier  veut  présenter  au  roi  ses  inventions  pour  perfectionner 
en  France  l'art  des  sièges.  Il  s'est  informé  dans  les  ouvrages 
antérieurs  et  a  mis  beaucoup  d'ordre  dans  son  exposé.  Succinct  : 
«  Je  n'ai  fait  que  défricher  le  chemin  »   :  —  v.  n°  6710. 

6808.  Rivan  (Ant.).  L'art  de  fortifier  les  places  régulières  et 
irrégulières,  Paris,  1628,  in-4°,  156  p. 

Né  à  Garpentras,  cet  auteur  ne  critique  pas  les  ouvrages  anté- 
rieurs :  il  a  voulu  seulement,  dit-il  à  Richelieu,  porter  sa  pierre 
à  l'édifice   :  définitions,   explications,  figures. 

6809.  Ville  (Antoine  de).  Les  fortifications...  contenant  la 
manière  de  fortifier  toutes  sortes  de  places...,  Lyon,  1628,  in-f°. 

—  Aut.  édit.  :  1636,  441  p.  plus  table,  —  Paris,  1666,  in-8°,  520  p., 
plus  table. 

Toulousain,  qui  a  servi  aux  armées  pendant  longtemps  (n0B 
3689  et  3690),  cet  ingénieur  expose  en  trois  livres  les  résultats 
de  son  expérience.  Lourd  et  mal  écrit,  cet  ouvrage  a  eu  cepen- 
dant de  la  réputation. 
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6810.  Malthe  (François  de).  Pratique  de  la  guerre,  contenant 
Vusage  de  Vartillerie,  bombes  et  mortiers,  feux  artificiels  et  pé- 
tards, sapes  et  mines...,  Paris,  1646,  in-i°.  —  Aut.  édit.  :  1650. 
1668,  1672,  1681. 

Cet  ouvrage  contient  en  réalité  cinq  traités,  '  qui  avaient  paru 
antérieurement,  p.  ex.  en  1629  le  Traité  des  feux  artificiels... 
(édit.  en  1632,  1640,  in-8°,  xn-277  p.).  Ils  ont  été  composés  par  un 
gentilhomme  anglais,  connu  sous  le  nom  de  Malthus,  au  service 
de  la  France.  Il  est  commissaire  ordinaire  de  l'artillerie  :  c'est 
le  premier  ingénieur  qui  ait  lancé  des  bombes  au  siège  de  La 
Mothe  en  1634  :  il  fut  tué  pendant  celui  de  Gravelines  en  1658. 
Il  regrette  de  n'avoir  pu  s'étendre  sur  les  matières  qui  lui  sont 
familières  et  s'excuse  pour  les  défauts  que  l'on  pourra  recon- 
naître dans  son  ouvrage  :  celui-ci  est  clair  et  précis. 

6811.  Fabre  (Jean).  Les  pratiques...  sur  V ordre  et  règle  de 
fortifier,  garder  et  attaquer  et  défendre  les  places,  Paris,  1629, 
in-f°,  205  p.,  plus  table. 

Ingénieur  ordinaire  ayant  servi  en  1621  dans  la  Valteline, 
Fabre  écrit  pour  faire  connaître  une  science  difficile  :  technique 
et  diffus. 

6812.  Pagan  (Biaise  François,  comte  de),  1604-1665.  Les  forti- 
fications de  M.  le  comte  de  Pagan,  Paris,  1645,  in-f°.  —  Aut. 
édit,   :  1669,  in-12°,  199  p. 

Entré  dès  l'âge  de  16  ans  dans  l'armée,  protégé  par  Luynes, 
dont  il  était  le  parent,  Pagan  servit  jusqu'en  1042  :  devenu  aveu- 
gle, il  se  consacra  à  l'étude  et  publia  son  traité  :  en  17  chapitres, 
il  indique  comment  il  faut  tracer  les  fortifications,  leurs  diverses 
parties,  le  nombre  de  soldats  qu'il  faut  employer,  etc.  Traité  sa- 
vant, avec  figures  explicatives,  qui  fut  très  lu  jusqu'à  l'époque 
de  Vauban.  Comme  le  dit  l'abbé  Lambert,  «  on  y  trouve  la 
substance  de  tout  ce  qui  peut  se  dire  de  plus  curieux  et  de  plus 
instructif  sur  une  matière  aussi  vaste  ». 

6813.  Du  Breuil  (Jean).  L'art  universel  des  fortifications  fran- 
çaises, hollandaises,  espagnoles,  italiennes  et  composées...,  Paris. 
1665,  in-4°.  —  Aut.  édit.   :  1668,  1674  (ïn-4°,  361  p.). 

Le  Père  du  Breuil,  pour  publier  cet  ouvrage,  a  pris  le  pseudo- 
nyme de  Silvère  de  Bitainvieu  :  son  intention  a  été  de  reprendre  et 
de  compléter  les  travaux  de  ses  prédécesseurs  Errard,  Ville,  Fabre, 
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-etc.,  et  cela  <c  en  faveur  des  savants  et  de  ceux  qui  ne  le  sont  pas 
tant  en  cette  science  »,  et,  en  outre,  «  afin  que,  dans  les  académies, 
les  jeunes  gentilhommes  s'exercent  en  cette  science  et  la  possèdent 
bien  »  :  quatre  traités  avec  figures,  mise  au  point  des  connais- 
sances que  l'on  avait  alors. 

6814.  Vauban.  De  Vattaque  et  de  la  défense  des  places,  La 
Haye,  1737,  in-4°  (édit.  fautive  parce  que  la  défense  n'est  qu'un 
•discours  de  l'ingénieur  Deshoulières  écrit  en  1675).  —  Aut.  édit.  : 
1740,  1779,  1795.  —  Édit.  du  Traité  de  la  défense  des  places,  par 
de  Valazé,  Paris,  1829,  in-8°,  358  p.  (texte  authentique  de  Vauban). 

Vauban  présenta  son  traité  de  l'attaque  au  duc  de  Bourgogne 
•en  1704,  et  composa  celui  de  la  défense  en  1706  après  les  batailles 
d'Hochstœdt  et  de  Ramillies.  Dans  ces  travaux,  il  expose  le 
système  nouveau  relatif  aux  fortifications  et  mis  en  pratique  par 
lui  depuis  plus  de  trente  ans. 

Pour  l'étude  de  son  œuvre  de  fortification  des  frontières  fran- 
çaises, beaucoup  de  travaux  ont  été  faits  d'après  les  sources  et 
présentent,  par  suite,  un  réel  intérêt.  — ;  Des  lettres  du  maréchal 
.sur  la  constitution  d'une  forte  frontière  sont  pub.  p.  Vallernaud, 
Bul.  Acad.  Bel.,  1905,  4e  série,  t.  XVIII,  p.  185-204,  et  p.  de  Rochas, 
Mer.  Fr.,  1909,  t.  LXXXII,  p.  404.  —  Pour  Belfort,  v.  Bul.  Soc.  Bel., 
1904,  t.  XXIII,  p.  112-121,  —  1905,  t.  XXIV,  p.  1-80,  —  1907, 
t.  XXVI,  p.  99-108  (ext.  de  mémoires  de  Vauban.  lettres  d'inten- 
dants à  Louvois  de  1677  à  1690,  etc.).  —  Pour  les  frontières  du 
nord  et  de  l'est,  v.  H.  Chotard,  Louis  XIV,  Louvois,  Vauban  et  les 
fortifications  du  Nord  de  la  France,  Paris,  1889,  in-16,  300  p.  (let. 
de  Louvois,  Vauban,  et  de  l'ingénieur  Chazerat,  pour  Lille,  Dun- 
kerque,  etc.),  et  G.  Zeller,  L'organisation  défensive  des  frontières 
du  nord  et  de  l'est  au  XVIIe  siècle,  Paris,  1928,  in-8°,  132  p.  (let. 
de  Vauban  et  de  Louvois)  ;  —  Correspondance  entre  Louvois  et 
Vauban,  1672,  sur  Nancy,  pub.  p.  Jacques,  Ann.  Est,  1892,  t.  VI, 
'p.  294-300  (4  let.)  ;  —  Deux  mém.  inédits  de  Vauban  sur  Phals- 
bourg,  1663,  pub.  p.  G.  Zeller,  Bul.  Soc.  arch.  lor.,  1924  ;  —  Mé- 
moires inédits  du  maréchal  de  Vauban,  pub.  p.  Augoyat,  Paris, 
1841,  in-8°,  272  p.  (sur  Landau,  Luxembourg,  etc.  :  indications  mul- 
tiples et  minutieuses,  1684  et  1687)  ;  —  Mémoires  militaires  de 
Vauban  et  de  l'ingénieur  Hue  de  Caligny,  pub.  p.  Favé,  Paris,  1847- 
1854,  in-8°,  2  vol.  (mémoire  sur  l'attaque  et  défense  de  Luxem- 
bourg en  1684,  remarques  de  Vauban  sur  les  fortifications,  let.  et 
mém.  à  Louvois  sur  Ypres,  1688-9)  ;  —  A.  Lefort,  Les  Français  à 
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Luxembourg,  Reims  et  Luxembourg,  1900,  in-8°,  chap.  in  ;  — 
E.  Ouverleaux,  Mesgrigny,  ingénieur  militaire,  lieutenant  général 
des  armées  du  roi,  gouverneur  de  la  citadelle  de  Tournai,  Bruxel- 
les, 1928,  in-8°,  x-225  p.  (13  let.  de  Vauban)  ;  —  M.  Sautai,  L'œuvre 
de  Vauban  à  Lille,  Paris,  1911,  in-8°,  151  p.  (let.  et  mém.,  1706)  ;  — 
G.  de  Lhomel,  Le  gouvernement  militaire  de  Montreuil-sur-Mer, 
Abbeville,  1920-3,  in-8°,  2  vol.  (t.  I,  mémoires  de  Vauban,  1675  et 
1710,  et  d'autres  ingénieurs  :  t.  II,  inventaire  général  des  piècesT 
1611-2,  let.  de  Louvois  et  de  Charles  III  de  Lorraine,  duc  d'Elbeuf, 
1663-73).  —  Pour  le  Roussillon,  v.  P.  Torreilles,  Bul.  Soc.  Pyr.-Or.y 
1901,  t.  XLII,  p.  181-294  (remarquable  ;  let.  de  Vauban  et  mémoires 
d'ingénieurs).  —  Sur  l'œuvre  de  Vauban  dans  les  ports,  v.  para- 
graphe suivant,  Marine,  arsenaux  et  ports. 

Du  temps  même  de  Vauban,  son  système  fut  exposé  et  discuté 
par  divers  auteurs,  qui  sont  indiqués  dans  les  numéros  suivants. 

6815.  Du  Fay.  Manière  {ou  Véritable  manière)  de  fortifier  selon 
la  méthode  de  M.  de  Vauban,  Paris,  1681,  in-12°.  Aut.  édit.  :  Paris, 
1693,  1707,  1729,  —  Amsterdam,  1692,  1702,  1708.  —  Ouvrage  avec 
ligures,  composé  d'après  les  mémoires  de  Vauban  :  lecture  fort 
ardue. 

6816.  Blondel  (François),  16177-1686.  L'art  de  jeter  les  bombes, 
Paris,  1683,  in-4°,  413  p.  —  La  nouvelle  manière  de  fortifier  les 
places,  La  Haye,  1684,  in-4°,  68  p.  —  Aut.  édit.  :  La  Haye,  1740r 
in-12°,  110  p. 

Blondel  (n°  385)  composa  le  second  de  ces  ouvrages  pour  l'édu- 
cation du  dauphin,  auquel  il  enseignait  les  mathématiques,  mais 
il  ne  le  publia  que  plus  tard.  Il  explique  longuement  qu'il  a  été 
poussé  à  écrire  parce  que  l'attaque  des  places  a  fait  plus  de  pro- 
grès que  la  défense  et  qu'il  faut  remédier  à  ce  danger.  Les  deux 
ouvrages  sont  des  traités  techniques. 

6817.  Manesson-Mallet  ( Alain).  Les  travaux  de  Mars...,  Parisr 
1671,  in-8°,  2  vol.  —  Aut.  édit.  :  1685-8,  3  vol. 

Ancien  ingénieur,  ayant  été  dans  le  régiment  des  gardes,  maître 
des  mathématiques  des  pages  de  la  petite  écurie,  l'auteur  a  étudié 
les  campagnes  du  roi,  dont  il  fait  l'éloge,  pour  en  dégager  les  prin- 
cipes de  l'art  militaire  et  les  maximes  de  Vauban.  Son  ouvrage 
est  une  édit.  revue  et  augmentée  du  Traité  de  fortification,  qu'il 
avait  fait  paraître  treize  ans  avant  et  qui  avait  été  traduit  en  plu- 
sieurs langues.  Exposé  complet,  avec  gravures  et  plans. 
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6818.  Bernard  (Jean  François).  Nouvelle  manière  de  fortifier 
les  places,  tirée  des  méthodes  du  chevalier  De  Ville,  du  comte  de 
Pagan  et  de  M.  de  Vauban...,  Paris,  1689,  in-8°,  275  p.  —  Aut. 
édit.  :  Amsterdam,  même  date. 

Cet  ingénieur,  qui  n'a  pour  but  que  «  l'instruction  du  public  » 
et  la  sienne,  n'a  pas  «  l'ambition  d'être  auteur  d'une  nouveauté 
ni  de  s'ériger  en  censeur  des  meilleurs  ingénieurs  de  notre  siècle  ». 
Ceci  ne  l'empêche  point  d'émettre  des  idées  particulières  sur  plu- 
sieurs points.  Les  six  chapitres  traitent  du  corps  de  la  place  et  des 
dehors,  de  leur  construction,  des  devis  ou  explication  des  profils, 
de  la  fortification  irrégulière,  de  nouveaux  desseins  de  fortifica- 
tion. L'exposé,  technique,  est  assez  net. 

6819.  O'zanam.  Traité  de  fortification  contenant  les  méthodes 
anciennes  et  modernes  pour  la  construction  et  la  défense  des  places 
et  la  manière  de  les  attaquer,  Paris,  1694,  in-8°,  256  p. 

Le  libraire  présente  ainsi  ce  livre  :  «  On  y  trouvera  des  instruc- 
tions très  utiles  et  qu'une  infinité  de  gens  seront  fort  aises  d'avoir, 
quand  ce  ne  serait  que  pour  apprendre  à  raisonner  juste  sur  ces 
matières  ou,  du  moins,  pour  concevoir  plus  clairement  ce  qu'ils  en 
liront  ou  entendront  dire  ».  Espérance  difficilement  réalisable  :  car 
l'auteur,  professeur  de  mathématiques,  est  loin  de  s'être  mis  à  la 
portée  de  tout  le  monde. 

6820.  Goulon.  Mémoires  pour  l'attaque  et  la  défense  d'une 
place,  La  Haye,  1706,  in-8°.  —  Aut.  édit.  :  La  Haye  et  Paris,  1730, 
in-8°,  124  p.,  plus  table,  plus  74  et  88  p.  (augm.). 

k  Ingénieur  et  général  des  armées  de  l'Empereur  »,  l'auteur  cite 
de  nombreux  exemples  de  faits  militaires  à  l'appui  de  sa  démons- 
tration, qui  n'apprend  rien  de  nouveau.  Dans  Fédit.  de  1730,  la 
3e  partie  a  pour  titre  Mémoires  de  M.  de  Vauban  ou  les  fonctions 
des  différents  officiers  employés  dans  les  fortifications. 

Voir  :  —  Lecomte,  Les  ingénieurs  militaires  en  France  pendant  le 
règne  de  Louis  XIV,  Paris,  1903,  in-8°,  155  p.  (bon)  ;  —  A.  Allent,  Histoire 
du  corps  impérial  du  génie...,  Paris,  1805,  in-8°. 

7°  Arrière-ban  et  milice  (*) 

6821.  LÂlande  (Jacques  de).  Histoire  du  ban  et  arrière-ban, 
Orléans,  1675,  in-4°,  77  p. 

1.  Arrière-ban,  nos   6821-6829; — Milices,  n°s    6830-6835. 


336  HISTOIRE   ADMINISTRATIVE 

Doyen  et  docteur  régent  de  l'Université  d'Orléans,  l'auteur 
dédie  son  livre  à  Le  Tellier.  Il  entend  montrer  «  l'antiquité  et 
justice  du  droit  qu'a  le  roi  de  convoquer  les  nobles  et  gens  tenant 
flefs  pour  le  service  de  la  guerre  ».  A  la  fois  historique  et  juridique, 
encombré  de  citations,  mais  utile,  en  somme,  pour  connaître  les 
modalités  de  la  convocation. 

6822.  La  Roque  (Gilles  André  de),  f  1687.  Traité  du  ban  et 
arrière-ban^  de  son  origine  et  de  ses  convocations  anciennes  et 
nouvelles,  Paris,  1676,  in-12°,N204  p. 

L'auteur  du  Traité  de  la  noblesse  et  de  diverses  histoires  sur 
des  familles  nobles'  (nos  1410,  1428  et  1444)  a  composé  un 
ouvrage  très  bref  et  qui  ne  Couche  guère  au  xvir3  siècle. 

6823.  Pour  la  Bretagne,  v.  C.  de  La  Lande  de  Calan,  La  défense 
des  côtes  de  Bretagne  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Vannes,  1892, 
in-8°,  41  p.  :  étude  faite  d'après  les  sources  et  portant  en  réalité 
sur  l'arrière-ban  (beaucoup  de  noms). 

6824.  Pour  1610,  v.  Montres  et  rôles,  bans  et  capitulations,  pub. 
dans  Arch.  liist.  Saint,  et  Aun.,  1879,  t.  VI,  p.  158-215  :  documents 
très  intéressants,  listes  précises  des  noms. 

6825.  Pour  1635,  v.  n°  6728  ;  —  De  Romanet  et  de  Pouancé, 
Documents  sur  la  province  du  Perche,  2e  série,  t.  III,  p.  lxix-lxx 
et  lxxxvii-lxxxix  :  ext.  de  rôles,  certificats  pour  des  nobles  en  1635 
et  en  1674-5. 

6826.  Pour  1639-1640,  v.  But.  Soc.  Gers,  1910,  t.  XI,  p.  67-76, 
290-300,  et  1911,  t.  XII,  p.  81  et  361,  rôle  des  taxes  établies  sur  la 
noblesse  et  autres  possédant  des  fiefs  en  la  sénéchaussée  d'Arma- 
gnac et  comté  de  L'Isle-Jourdain,  taxations  curieuses  et  rempla- 
cements, précision  :  —  Leusse  de  Syon,  Bul.  Acad.  del.,  1908, 
5e  série,  t.  II,  p.  31-63,  publication  des  rôles  des  gentilshommes  qui 
ont  servi  en  personne  en  1640  pour  le  secours  de  Casai  et  la  prise 
de  Turin,  et  des  remplaçants,  simples  listes  de  noms.  —  v.  n°  6828 
(règlement  de  1639).  —  Cf.,  pour  Le  Puy  en  1639,  le  n°  7746,  au 
tome  VIII. 

6827.  Pour  1674-5.  —  Perche,  n°  6825.  —  Bourbonnais  :  Appel 

à  la  guerre  de  tous  les  nobles,  pub.  p.  C.  Grégoire,  Bul.  Soc.  Bour- 
bonnais, 1892-3,  p.  111  (appel  du  gouverneur  pour  convoquer  les 
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nobles  à  Moulins),  et  Du  Broc  de  Segange,  Id.,  1897,  t.  V,  et  1898. 
t.  VI.  —  Lorraine  :  Joly  (Claude).  Relation  de  ce  qui  s'est  passé  à 
la  convocation  et  pendant  le  voyage  de  V arrière-ban  de  France 
en  Allemagne  en  167i,  Paris,  1836,  in-8°,  115  p.  :  écuyer  bour- 
guignon, il  part  de  Dijon  et  décrit  les  péripéties  du  voyage  en  Lor- 
raine depuis  Saint-Mihiel,  la  rencontre  peu  honorable  avec  les 
ennemis,  la  retraite  :  récit  important  qui  montre  les  inconvénients 
de  l' arrière-ban.  —  Troyes  :  Procès-verbal  constatant  la  levée  du 
ban  et  de  V arrière-ban,  pub.  p.  T.  Boutiot,  Ann.  A.,  1855,  t.  XXI, 
p.  3,  très  long  et  très  précis,  beaucoup  de  noms  et  de  demandes 
d'exemption  pour  des  motifs  divers. 

6828.  De  1687  à  1697.  —  Augoumois  et  Saintonge  :  extrait  du 
rôle  de  1689,  règlement  en  dix  articles  de  1639,  confirmation  en 
1689,  pub.  p.  Babinet  de  Rencogne,  Bul.  Soc.  Char.,  année  1863, 
4e  série,  t.  I,  p.  ^31.  —  Bresse  :  Lettres  patentes  du  26  février  168!) 
ordonnant  la  convocation,  pub.  p.  E.  de  Combes,  Le  présidial  de 
Bourg...,  Bourg,  1874,  in-8°,  p.  422-5  ;  cf.  Ann.  Soc.  Ain,  1872, 
t.  V,  p.  156.  —  Langres  :  appels  en  1689,  1690,  1694,  1696  (noms), 
listes  de  gentilshommes  pour  1690  et  1696,  certificats,  pub.  p. 
C.  Royer,  Bul.  Soc.  Langres,  t.  V,  p.  431-456,  documents  très  utiles. 
—  Limoges  :  rôle  de  la  convocation  des  gentilshommes  en  1695, 
pub.  p.  M.  Ardant,  Bul.  Soc.  Lim.,  1858,  t.  VIII,  p.  33,  liste  avec- 
la  situation  des  assujettis  et  les  intentions  des  autres.  —  Meaux  : 
documents  pour  1689,  pub.  p.  T.  Lhuillier,  Rev.  hist.  nob.  biog., 
1870-1,  t.  VIII,  p.  481  ;  curieux,  montrent  que  le  nombre  des  accep- 
tants est  bien  inférieur  à  celui  des  autres.  —  Nivernais  :  rôle  pour 
1687,  revue  effectuée  par  l'intendant  et  le  lieutenant  général  en 
1689,  convocation  pour  1690,  pub.  p.  G.  Gauthier,  Bul.  Soc.  Nivern., 
1910,  3e  série,  t.  XIII,  p.  89-112.  —  Paris  :  v.  Herlaut,  La  réunion 
de  V arrière-ban  à  Paris  en  1689,  Nogent-le-Rotrou,  1924,  in-8°. 
(d'après  les  sources).  —  Périgord  :  v.  De  Saint-Saud,  Rôles  des 
bans  et  arrière-bans  de  la  noblesse  de  Périgord  de  1689  à  1692. 
Bordeaux,  1930,  in-8°,  xix-351  p.  ;  répertoire  précieux,  très  peu  de 
lacunes.  —  Troyes  :  documents  de  1689  à  1695,  pub.  p.  A.  Roserot, 
Ann.  A.,  1889,  t.  LXIII,  p.  3-73  ;  précis  et  instructifs.  —  Vendômois  : 
documents  de  1689  et  1691,  pub.  p.  De  La  Vallière,  Bul.  Soc. 
Vendôm.,  1870,  t.  IX,  p.  33  :  reproduction  de  deux  pièces  devenues 
rares,  noms  des  assujettis  et  des  remplaçants,  plusieurs  autres 
pièces  intéressantes.  —  Cf.,  pour  Dourdan,  en  1697,  le  n°  7668,  au 
tome  VIII. 
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6829.  Pour  1703.  —  Bernay  et  Lisieux  :  convocation  pour  défen- 
dre les  côtes  normandes,  docts  pub.  p.  G.  Prévost,  Rec.  Soc.  Eurer 
1886-8,  4e  série,  t.  VII,  p.  170.  —  Poitou  :  lettre  du  marquis  de 
Chamilly,  15  janvier,  pub.  dans  Bul.  Soc.  A.  0.,  1862-4,  t.  X, 
p.  243  :  donne  des  détails  curieux  sur  la  formation  du  ban  :  en 
outre,  état  des  450  gentilshommes  appelés. 

6830.  Histoire  de  la  milice  de  la  maison  du  roi,  Ratisbonne, 
1722,  in-4°,  141  p. 

6831.  Lopfin,  il"  6696  ;  —  et  le  livre  de  G.  Girard,  n°  6732. 

6832.  Sur  les  milices  provinciales  de  1688  à  1697,  v.  M.  Sautai, 
Les  milices  provinciales  sous  Louvois  et  Barbezieux,  Paris,  1909, 
in-8°,  317  p.  (ext.  de  Rev.  E.  M.,  1908,  t.  XXXI)  :  ouvrage  fait 
d'après  les  sources,  minutieusement  analysées  :  de  nombreux 
petits  extraits,  p.  ex.  lettres  des  secrétaires  d'État,  intendantsr 
officiers.  .  * 

6833.  Pour  la  Bourgogne,  v.  Alb.  Martin,  Les  milices  en  Bour- 
gogne, 1688-1701,  Dijon,  1929,  in-8°,  259  p.  :  d'après  les  archives, 
peu  de  textes  pour  le  xvne  siècle  ;  en  annexe,  série  de  tableaux 
fort  instructifs,  dressés  d'après  les  archives  de  la  Côte-d'Or. 

6834.  Délibérations  de  la  commune  de  Carhaix,  ext.  pub.  p. 
A.  Favé,  Bul.  Soc.  Finistère,  1898,  t.  XXV,  p.  378  :  pub.,  avec- 
d'autres  documents,  relatifs  à  la  milice  de  1689  à  1702  :  montrent 
l'état  d'esprit,  la  rébellion,  et  l'envoi  dé  dragons  :  très  intéressants. 

6835.  Document  relatif  à  la  milice  dans  la  ville  de  Callian,  en 
1701,  analyse  et  ext.  pub.  p.  F.  Mireur,  Comment  on  levait  la 
milice  sous  Louis  XIV,  Draguignan,  1889,  in-8°  (ext.  de  Bul.  Soc. 
Draguignan,  1888-9,  t.  XVII,  p.  xxxiv)  :  ce  document  curieux  fait 
connaître  avec  quelle  fantaisie  et  quelles  péripéties  était  levée  la 
milice  dans  une  ville  de  Provence. 

Voir:  —  J.  Gébelin,  Histoire  des  milices  provinciales,  Paris,  1882, 
in-8°,  livre  I  (sérieux)  ;  —  L.  Hennet,  Les  milices  et  troupes  provinciales, 
Paris,  1884,  in-8°,  vm-347  p.  (d'après  les  sources)  ;  —  Chapitre  Histoire 
locale,  au  tome  VIII,  le  n°  7686     (règlement  de  1712  à  Foix) 

8°  Ordres  militaires 

6836.  SAINT-ESPRIT.  —  Les  statuts  de  cet  ordre,  fondé  par 
Henri  III  en  décembre.  1578,  ont  été  souvent  publiés  au  xvne  siècle, 
p.  ex.  1629,  1655,  1661,  1703,  in-4°.  Dans  cette  dernière  édit.,  faite 
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sur  les  ordres  de  Louis  XIV  et  sous  la  direction  du  généalogiste 
Pierre  Clairambault,  ils  comprennent  15  articles  ;  en  outre,  on  y 
trouve  tous  les  actes  concernant  l'ordre.  L'avis  préliminaire  cons- 
tate les  nombreux  changements  introduits  depuis  la  fondation. 

6837.  Duchesne  (François)  et  Haudicquier  de  Blancourt. 
Recherches  historiques  de  Vordre  du  Saint-Esprit,  Paris,  1695, 
in-12°,  2  vol. 

Duchesne  a  composé  le  tome  Ier,  qui  comprend  une  préface 
historique,  les  statuts  et  les  privilèges  et  les  créations  de  1578  à 
1643  :  pour  le  tome  II,  son  gendre  a  dressé  le  catalogue  des 
créations  sous  Louis  XIV  jusqu'en  1694.  Cet  ouvrage  est  «  pas- 
sable »,  dit  justement  Lenglet-Dufresnoy. 

6838.  Saint-Simon.  Le  mémorialiste  s'est  occupé,  à  plusieurs 
reprises,  de  l'ordre  du  Saint-Esprit.  Très  informé  sur  tout  ce  qui 
touchait  à  la  noblesse,  il  a  ajouté  beaucoup  d'indications  aux  listes 
officielles  (noms,  qualités  et  âge  des  promus)  ;  il  énumère  les 
grands  officiers  et  fournit  sur  eux  des  renseignements  biographi- 
ques. Enfin,  à  propos  de  la  promotion  de  1688,  il  reproche  à  Lou- 
vois  de  l'avoir  transformée  en  promotion  exclusivement  militaire 
et  relate  ce  qui  s'est  passé  à  la  première  séance.  Tous  ces  textes 
ont  été  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  édit.  des  Mémoires,  t.  I,  p.  307-348, 
—  t.  V,  p.  567-581,  —  t.  XI,  p.  439-485. 

6839.  Boistel  (Pierre),  sieur  de  Gaubertin.  Relation  historique 
des  pompes  et  magnifiques  cérémonies  observées  à  la  réception 
des  chevaliers  de  Vordre  du  Saint-Esprit..,  Paris,  1620,  in-8°. 

Boistel  (nos  611  et  2359)  rend  compte  de  la  promotion  de 
Luynes  qui  fit  nommer  59  chevaliers  pour  pouvoir  être  promu,  lui 
aussi. 

Pour  ces  aimées  1619-1620  et  pour  les  aimées  suivantes,  il  y  eut 
de  nombreuses  brochures,  pour  la  plupart  contenant  les  listes  des 
promus,  p.  ex.  Pierre  d'Hozier  (1634),  Du  Pont  (1661),  Martineau 
(1662),  François  Collotet  (1662),  Delaut-Mariolet  (1666),  etc.  :  v.  cata- 
logue de  la  B.  N.  Ll14  et  Guigard,  Bibliothèque  héraldique  :  faible 
intérêt  de  ces  brochures. 

Voir  :  —  Saintfoix,  Histoire  de  Vordre  du  Saint-Esprit,  Paris,  1775, 
in-12°,  2  vol.  ;  —  Rev.  hist.  nobl.,  1846,  t.  IV,  p.  5  et  sq. 

6840.  SAINT-LOUIS.  —  Bocquillon.  Discours  sur  Vinstitution 
de  Vordre  militaire  de  Saint-Louis...,  Paris,  1694,  in-4°.  L'auteur. 
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abbé,  put  être  flatté  d'avoir  remporté,  pour  ce  discours,  le  prix 
d'éloquence  à  l'Académie  d'Angers  :  en  réalité,  il  n'apporte  pas  de 
renseignements  intéressants  pour  l'historien  et  se  borne  à  vanter 
la  magnanimité  royale. 

6841.  Meslin.  Mémoires  historiques  concernant  V ordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis...,  Paris,  1785,  in-4°. 

Ce  ne  sont  pas  les  mémoires  historiques  qui  importent  dans  cet 
ouvrage.  Ce  sont  les  édits,  lettres  patentes,  arrêts  du  Conseil  et 
ordonnances  depuis  la  fondation  de  l'ordre  en  1693,  et  les  tables 
chronologiques  des  grands-croix,  commandeurs  et  officiers,  avec 
un  état  complet  des  services  pour  chaque  dignitaire  :  à  cet  égard, 
l'utilité  est  évidente. 

Voir:  —  A.  Merle,  Histoire  de  V ordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Louis,  Paris,  2e  édit.,  1860,  in-8°,  3  vol.  (d'après  les  registres). 

6842.  SAINT-MICHEL.  —  Statuts  et  ordonnances  faits  par 
Louis  XIV...,  pour  le  rétablissement  de  cet  ordre.  Paris,  1665, 
in-4°  :  réformation  de  cet  ordre,  créé  en  1469  et  avili  par  de  trop 
nombreuses  nominations  :  cent  chevaliers  seulement,  conditions 
de  l'admission,  forme  de  la  décoration,  etc.  —  Il  y  eut  d'autres 
édit.,  parmi  lesquelles  celle  de  Paris,  1725,  in-4°  (plus  complète). 

Voir:  —  Histoire  de  tous  les  ordres  militaires  ou  de  chevalerie..., 
Amsterdam,  1699,  in-12°  ;  —  De  Colleville  et  Saint-Christo,  Les  ordres 
du  roi,  Paris,  1925,  in-8°,  xxxvin-711  p.  (répertoire  de  toutes  les  nomi- 
nations depuis  1099  jusqu'à  1830) . 


VII.  —  MARINE 
1°  Ouvrages  généraux 

6843.  Fournier   (Georges).  Hydrographie,  v.  n°  3992. 

6844.  Cleirac  (Etienne).  Us  et  coutumes  de  la  mer,  Bordeaux. 
1647,  in-4°.  —  Aut,  édit.  :  1661.  —  Rouen,  1671,  in-4°,  583  +  87  p. 
(édit.  Viret,  Berthelin  et  Lucas). 

L'auteur  a  pris  pour  base  le  Guidon  de  la  mer,  qui  était  le 
manuel  technique  en  usage  chez  les  marins.  Il  traite  de  la  navi- 
gation, du  commerce  naval  et  des  contrats  maritimes,  de  la  juri- 
diction maritime.  Dans  son  exposé,  il  insère  des  documents  :  dans 
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Tédit.  de  1671,  ceux-ci  remplissent  87  pages  ;  d'ordre  administratif, 
ils  ont  trait  à  toutes  sortes  de  matières  (amiral,  suppression  du 
grand  maître,  officiers,  etc.)  et  vont  de  1611  à  1670.  De  là,  l'utilité 
de  cet  ouvrage. 

6845.  Denys  (Guillaume).  L'art  de  naviguer  par  les  nombres 
dans  lequel  toutes  les  règles  de  la  navigation  sont  résolues,  Dieppe, 
1668,  in-8°,  235  p. 

Dieppois,  abbé,  mort  vers  1680,  ce  professeur  royal  d'hydro- 
graphie dans  sa  ville  natale  a  composé  un  traité  technique  :  grâce 
à  celui-ci,  on  peut  constater  quelle  était  la  façon  d'enseigner  à 
cette  époque. 

6846.  Millet  de  Châles  (Claude  François).  L'art  de  naviguer, 
Paris,  1677,  in-4°,  264  p.,  pins  tables. 

Le  Père  jésuite  cite  ses  prédécesseurs,  critique  Fournier  et 
Denys  :  il  divise  son  traité  en  sept  livres  et  se  place  au  point  de 
vue  strictement  technique.  Il  fit  paraître  aussi  Les  principes  géné- 
raux de  géographie,  Paris,  1677,  in-12°,  286  p.,  plus  table  :  ce  livre 
peut  être  considéré  comme  le  complément  de  l'autre  ouvrage. 

6847.  Box  gard  (R.).  Le  petit  flambeau  de  la  mer  ou  le  véritable 
guide  des  pilotes  côtiers,  où  il  est  clairement  enseigné  la  manière 
de  naviguer  le  long  de  toutes  les  côtes  de  France,  d'Angleterre..., 
Le  Havre,  1684,  in-4°.  —  Aut,  édit.  :  1690,  1716  (in-4°,  xi-413  p., 
plus  table),  1763,  1789,  1817. 

Lieutenant  sur  les  vaisseaux  du  roi,  l'auteur  décrit  les  côtes 
européennes  de  l'Océan  Atlantique  et  de  la  Méditerranée,  celles  de 
<(  Barbarie  depuis  le  cap  Bon  jusqu'au  cap  Vert  »,  etc.  :  pour  tous 
les  points,  il  indique  les  accidents,  les  points  de  repère,  les  phares, 
les  profondeurs,  etc.  Son  manuel  pratique  fut  très  répandu  parmi 
les  marins. 

6848.  Le  Gordier  (Samson).  Instructions  des  pilotes...,  Le 
Havre,  1687,  in-12°.  —  Aut.  édit.  :  1690,  1709,  1719,  1766. 

Né  au  Havre,  «  hydrographe  et  jaugeur  sous  l'autorité  de  Mon- 
seigneur l'amiral  »,  Le  Cordier,  comme  Millet  de  Châles,  dédie  son 
ouvrage  à  Seignelay.  Il  l'a  divisé  en  deux  parties  et  se  préoccupe 
exclusivement,  ainsi  que  l'auteur  précédent,  des  points  de  vue 
technique  et  pratique. 
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6849.  Michelot  (Henri).  Le  portulan  de  partie  de  la  Méditer- 
ranée ou  le  vrai  guide  des  pilotes  côtiers,  Marseille,  1703,  in-4°j 
xn-344  p.  —  Aut.  édit.  :  Amsterdam,  1709. 

L'auteur  est  «  pilote-hauturier  sur  les  galères  du  roi  »  et  dédie 
son  livre  à  «  l'intendant  général  de  justice,  police  et  finances  des 
galères  de  France  et  fortifications  de  Provence  ».  Il  sert  depuis 
trente  ans  comme  pilote  et  entend  donner  le  résultat  de  toutes  ses 
navigations  dans  la  Méditerranée,  ce  qui,  dit-il,  sera  très  utile  au 
public  :  car  ses  prédécesseurs  ont  fourni  des  indications  inexactes. 
Il  procède  par  ports  et  indique,  pour  chacun  d'eux,  les  détails  de 
leur  entrée,  les  fonds,  les  écueils,  etc.  Il  n'a  d'autre  but  que 
d'assurer  la  navigation. 

6850.  Entre  les  histoires  générales,  une  seule  doit  être  consi- 
dérée comme  une  source,  celle  de  Ch.  de  La  Roncière,  Histoire  de 
la  marine  française,  t.  V,  1920  et  t.  VI,  1932  :  faite  d'après\les 
documents,  citations  et  renseignements  bibliographiques  nom- 
breux. 

2°  Ordonnances 

6851.  Ëdits,  déclarations,  règlements  et  ordonnances  du  roi 
sur  le  fait  de  la  marine,  Paris,  1677,  in-4°.  Des  éditions  de  ce 
recueil,  tenu  à  jour  et  augmenté,  parurent  ultérieurement.  La  plus 
utile  est  celle  qui  est  intitulée  Code  des  armées  navales  ou  recueil 
des  édits,  déclarations,  ordonnances  et  règlements  sur  le  fait  de  la 
marine  du  roi  depuis  le  commencement  du  règne  de  Louis  XIV 
jusques  et  y  compris  V ordonnance  de  1689,  conférés  avec  les  ordon- 
nances postérieures,  Paris,  1757  :  ce  recueil  comprend  non  seule- 
n  in  il  des  édits,  etc.,  mais  des  traités  passés  avec  des  munition- 
naires. 

6852.  (ordonnance  de  Louis  XIV  donnée  à  Fontainebleau  au 
mois  d'août  1681,  touchant  la  marine,  Paris,  1681,  in-4°.  —  Pub.  p. 
Pardessus,  Collection  de  lois  maritimes  antérieures  au  XVIIIe 
siècle,  Paris,  1837,  in-4°,  t.  IV,  p.  325-415  (avec  notes  critiques). 
Préparée  à  la  suite  de  la  vaste  inspection  ordonnée  par  Colbert  et 
effectuée  par  Lambert  d'Herbigny  en  1671.  Le  rédacteur  serait 
Le  Vayer  de  Boutigny.  Divisée  en  cinq  livres,  cette  ordonnance 
traite  des  officiers  de  l'amirauté  et  de  leur  juridiction,  des  gens 
et  des  bâtiments  de  mer,  des  contrats  maritimes,  de  la  police  des 
ports,  etc.,  de  la  pèche.  —  Une  rédaction  spéciale  pour  la  Bretagne 
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fut  faite  sous  Je  titre  Ordonnance  touchant  la  marine  sur  les  côtes 
<de  Bretagne,  Vannes,  1685,  in-4°. 


6853.  Biahnoy  de  Mer  ville  (Pierre).  Ordonnance  de  la  marine 
du  mois  d'août  1681,  commentée  et  conférée  sur  les  anciennes 
ordonnances,  le  droit  romain  et  les  nouveaux  règlements,  Paris, 
1715,  in-8°.  —  Aut.  édit.  :  1749.  Cet  auteur  a  fait  pour  la  marine 
-ce  qu'il  a  fait  pour  les  ordonnances  judiciaires  (n°  6284). 

6854.  Valin  (René  Josué).  Nouveau  commentaire  sur  l'ordon- 
nance de  la  marine  du  mois  d'août  1681..,  La  Rochelle,  1760,  in-4°, 
2  vol.  —  Aut.  édit.  :  1776,  1841  (in-8°,  2  vol.,  édit.  Bécane,  avec 
notes). 

Avocat  et  procureur  du  roi  au  siège  de  l'amirauté  de  La 
Rochelle,  Valin  commente  par  articles  les  dispositions  de  l'ordon- 
nance, insère  parfois  des  actes  officiels  et  utilise  les  documents 
•conservés  au  greffe  de  l'amirauté.  Ce  commentaire  est  le  plus 
sérieux  et  le  plus  utile  de  tous  ceux  qui  ont  été  publiés.  Il  a  été 
-cependant  critiqué  par  l'avocat  au  Parlement,  Baptiste  Émerigon, 
dans  son  Nouveau  commentaire  sur  l'ordonnance  de  marine.., 
Marseille,  1780,  in-12°,  2  vol.  (aut.  édit.,  1803,  3  vol.)  :  cet  auteur, 
il  est  vrai,  reproche  seulement  à  Valin  le  mépris  qu'il  montre  à 
l'égard  de  ses  prédécesseurs  :  son  ouvrage  ne  remplace  pas  celui 
de  Valin. 

Voir  :  —  De  La  Roncière,  t.  V,  p.  419,  note  1  ;  —  F.  Maîtrejean,  La 
jlotte  sous  Colbert  et  l'ordonnance  maritime  de  1681,  Bordeaux.  1868. 
in-8°,  62  p.  (discours) . 

3°  Mémoires  sur  la  marine 

6855.  Avis  au  roi  :  n°  5563. 

6856.  Richelieu.  Règlement  pour  la  mer,  1625,  pub.  p.  d'Avenel, 
Papiers  d'État..,  t.  II,  p.  163. 

Richelieu  le  rédigea  avant  d'être  nommé  surintendant  de  la 
navigation.  Son  projet  est  d'avoir  au  moins  40  galères,  de  cons- 
truire des  forts  sur  les  côtes  pour  les  protéger  contre  les  corsaires, 
•d'où  il  résulterait  un  grand  bien  :  moyens  de  subvenir  à  cette 
dépense.  C'est  la  première  idée,  chez  le  ministre,  de  la  consti- 
tution d'une  marine. 
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6857.  Etat  général  de  la  marine  avec  les  ordonnances  et  règle- 
ments qui  s'y  observent,  1642,  pub.  p.  E.  Sue,  Correspondance  de 
Sourdis,  t.  III,  p.  321-356. 

Le  signataire  de  cet  état  est  le  commandeur  de  La  Porte  ;  le 
rédacteur  probable,  le  vice-amiral  Théodore  de  Mantin.  Cet  état, 
détaillé  et  précis,  montre  les  besoins  de  la  marine  française,  les 
abus  qui  s'y  commettent,  les  réformes  à  effectuer  :  c'est  une  sorte 
de  bréviaire  du  marin,  dont  se  servirent  plus  tard  Colbert  et 
Seignelay  pour  leurs  ordonnances. 

6858.  Déclaration  royale  en  faveur  de  la  marine,  pub.  p.  J.  de 
Boislisle,,  édit.  des  Mémoriaux  du  Conseil.de  1661,  t.  II,  append.  v, 
p.  307  :  datée  de  Nantes,  5  septembre  1661,  lors  de  l'arrestation  de 
Fouquet,  elle  interdit  aux  gouverneurs  des  villes  maritimes  et  aux 
possesseurs  de  terres  côtières  de  s'immiscer  dans  les  affaires  de 
la  marine. 

6859.  Raisons  principales  pour  quoi  le  roi  doit  avoir  incessam- 
ment de  ses  vaisseaux  en  mer,  quel  avantage  Sa  Majesté  en  reti- 
rera et  à  quoi  ceux  qui  sont  armés  pour  cette  campagne  doivent  être 
employés,  pub.  p.  J.  de  Boislisle,  Mémoriaux  du  Conseil  de  1661, 
t.  II,  append.  v,  p.  313.  Mémoire  anonyme  du  15  novembre  1661. 
D'après  l'auteur,  la  France  doit  avoir  des  vaisseaux  pour  se  défen- 
dre :  or,  elle  ne  possède,  depuis  douze  ans,  que  de  mauvais  vais- 
seaux. Il  faut  donc  mettre  en  marche  un  armement,  qui,  du 
Ponant,  viendra  dans  le  Levant  pour  y  montrer  la  force  royale, 
rechercher  les  corsaires  et,  au  besoin,  attaquer  Alger. 

6860.  Colbert.  Mémoire  envoyé  à  Louis  XIV  le  22  octobre  166b, 
pub.  p.  Damiens  de  Gomicourt,  dans  ses  Mélanges  historiques  et 
critiques,  Amsterdam,  1768,  in-12°,  p.  205  et  sq. 

Dans  ce  mémoire,  le  ministre  traite  des  questions  de  justice,, 
de  troupes,  de  marine  et  de  galère.  Le  roi  doit  se  réserver  le  choix 
des  intendants,  des  commissaires  généraux  et  de  tous  les  capi- 
taines de  marine.  De  même  pour  les  galères  :  en  outre,  il  faut 
s'appliquer,  par  tous  les  moyens  possibles,  à  l'établissement  et  à 
l'organisation  de  la  chiourme.  L'éditeur  fait  suivre  ce  mémoire  de 
trois  réflexions  critiques,  très  curieuses  et,  parfois,  remarquables. 

6861.  Colbert.  Mémoire  à  M.  De  Terron,  concernant  la  marine, 
pub.  p.  Champollion-Figeac,  Docts  inédits...,  t.  IV,  p.  533. 

Mémoire  du  2  juillet  1671.  Colbert,  en  vue  de  faire  la  guerre 
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dans  Ja  Manche  en  février  ou  mars  1672,  demande  trente  vais- 
seaux :  préparatifs  à  faire  dans  les  ports  de  Rochefort  et  de  Brest, 
achats  de  toutes  sortes,  travail  intensifié  dans  les  arsenaux,  envoi 
de  rapports  bien  établis  sur  toutes  sortes  de  matières,  pour  que  le 
ministre  puisse  aviser. 

4°  Les  services  administratifs 

6862.  Valin.  Traité  des  prises  ou  principes  de  la  jurisprudence 
française  concernant  les  prises  qui  se  font  sur  mer,  avec  une 
notice  de  la  procédure  qui  doit  être  observée  à  cet  égard,  La. 
Rochelle,  1762,  2  tomes  en  un  vol.  in-4°. 

Ouvrage  sérieux  d'un  avocat  et  procureur  du  roi  (n°  6854), 
dans  lequel  sont  utilisés  les  actes  officiels  :  ne  dispense  pas  de 
recourir  à  l'ouvrage  suivant. 

6863.  Chardon  (Daniel  Marc  Antoine).  Code  des  prises,  Paris, 
1784,  in-4°,  2  vol. 

Ce  lieutenant  particulier,  président  au  parc  civil,  a  réuni  les 
édits,  déclarations,  etc.,  sur  la  course  et  l'administration  des 
prises  :  les  documents  commencent  à  l'année  1400. 

Voir:  —  A.  Dumas,  Etude  sur  le  jugement  des  prises  en  France. 
Paris,  1908,  in-8°,  356  p.   (s'arrête  à  1627) . 

6864.  Mémoire  pour  servir  à  la  conduite  d'un  port  et  arsenal 
de  la  marine,  pub.  p.  G.  Dagnaud,  L'administration  centrale  de 
la  marine  sous  V ancien  régime,  Paris,  1913,  in-8°,  113  p.  (ext.  de 
Uev.  M.  C).  Ce  mémoire,  fort  important  pour  connaître  les  fonc- 
tions de  l'intendant  de  marine,  serait  de  la  fin  du  xvne  siècle. 
L'auteur  y  passe  en  revue  tous  les  services  et,  à  propos  de  chacun 
d'eux,  indique  ce  qu'il  convient  de  faire.  Il  concerne  non  seulement 
l'intendant,  mais  aussi  les  contrôleurs  et  les  écrivains  et  montre 
ainsi  le  mécanisme  de  l'administration. 

6865.  Documents,  pub.  p.  A.  Deschard,  Notice  sur  l'organisa- 
tion du  commissariat  de  la  marine  française,  Paris,  1879,  in-80, 
(ext.  de  Rev.  M.  C).  Ces  documents  sont  des  extr.  de  l'édit  de 
1650,  de  l'ordonnance  de  1655  et  surtout  la  commission  pour  le 
commissaire  de  La  Guette  en  1659,  —  liste  des  commissaires  en 
1669,  —  listes  des  intendants  et  des  commissaires  généraux  de 
1627  à  168.°).  des  intendants  des  classes,  des  intendants  des  galères 
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à  Marseille,  des  intendants  de  Brest,  Rochefort,  Toulon,  Le  Havre 
H  Dunkerque.  Très  utile. 

6866.  Documents,  pub.  p.  Grasset  et  Picanon,  Le  contrôle  dr 
la  marine,  Paris,  1887,  in-8°  (ext.  de  Bev.  M.  C,  1886).  Ce  sont  des 
extraits  des  édits  et  règlements  de  1631,  1674,  1678,  1689,  1691,  1695 
et  1703,  organisant  le  corps  des  contrôleurs  :  ils  sont  tirés  d'un 
recueil  manuscrit  du  ministère  de  la  marine  et  ne  manquent  pas 
d'intérêt. 

Voir:  —  G.  Dagnaucl.  L'administration  centrale  de  la  marine  sons 
V ancien  régime,  Paris.  1912,  in-8°,  114  p.;  —  L.  Charpentier.  Rev.  M.  C 
1926,  p.  38;  —  A.  Reussner,  Rev.  M.  C,  1931.  t.  II,  p.  1-19;  —  A.  Gui 
chon  de  Grandpont,  Bul.  Soc.  acad.  Brest,  1889-90,  2*  série,  t.  XV,  p.  93. 

6867.  Documents  sur  les  hôpitaux,  pub.  p.  A.  Leïèvre,  Histoire 
du  service  de  s<tiil<;  de  la  nui  ri  ne,  Paris,  1867,  in-8°,  chap.  MU  :  ce 
sont  des  lettres  ou  rapports  de  l'intendant  Bégon  et  de  divers 
médecins,  sur  l'hôpital  de  Rochefort.  —  Pour  ce  même  établisse- 
ment, d'autres  textes  sont  pub.  p.  P.  M.  Bondois,  Bul.  Soc.  géog. 
fiocli.  :  lettres  de  Colberf  de  Terron  et  de  Seignelay,  un  état  des 
remèdes  nécessaires  (1674),  le  règlement,  en  huit  articles,  pour  la 
fourniture  des  médicaments  (1683).  Ensemble  intéressant. 

6868.  Documents,  pub.  p.  R.  Galard,  Bul.  Soc.  hist.  méd., 
1920,  t.  XIV,  p.  185-198  :  à  propos  des  aventures  d'un  médecin- 
soldai  au  \\Jie  siècle,  quelques  textes  pub.  concernent  les  hôpitaux 

maritimes. 

6869.  Documents^  pub.  p.  E.  T.  Hamy,  Bul.  Soc.  hist.  méd.. 
1902,  t.  I,  p.  37  :  instructions  de  Seignelay  pour  répartir  les  marins, 
blessés  au  combat  de  Bévéziers,  dans  les  hôpitaux  de  Dunkerque. 
Boulogne  et  Calais  :  excellente  situation  dans  le  premier,  mauvaise 
dans  les  autres. 

6870.  V Académie  royale  dite  tic  la  marine,  établie  à  Paris  en 
i677  par  les  soins  de  MM.  les  clievaliers  associés  de  Vordre  de 
Notre-Dame  du  Mont-Carmel  et  de  Saint-Lazare,  Paris,  1677,  in-4°. 
15  p.  L'auteur  anonyme  explique  qu'en  1669  il  avait  été  résolu  de 
créer  dans  les  provinces  «  certaines  Académies,  commodes  à 
l'éducation  de  la  jeunesse,  particulièrement  dans  l'art  de  la 
marine  »,  et  qu'il  convient  d'en  créer  une  à  Paris.  Pour  fortifier 
les  raisons  qu'il  donne,  il  publie  les  lettres  patentes  de  1669,  les 
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lettres  d'attache  du  grand  écuyer  pour  la  création  à  Paris  en  1677, 
et  surtout  Je  règlement  qui  sera  observé  dans  cette  académie 
royale  dite  de  la  marine  (dix  articles  ;  langues  étrangères,  armes, 
musique,  chant,  danse,  mathématiques,  art  de  la  marine,  écriture 
et  dessin,  —  service  de  cadets  aux  gardes)  :  le  directeur  sera  le 
P.  Toussaint  de  Saint-Luc.  Ouvrage  curieux,  précis,  avec  le  nom 
des  maîtres  et  de  leurs  enseignements. 

6871.  Documents,  extr.  pub.  p.  D.  Neuville,  Les  établissements 
scientifiques  de  V ancienne  marine,  École  d'hydrographie,  Paris, 
1882,  in-8°  (ext.  de  Rev.  M.  C.)  :  beaucoup  de  détails  précis.  Com- 
pléter avec  Ch.  de  La  Roncière,  Origines  du  service  hydrogra- 
phique de  la  marine,  Paris,  1916,  in-8°  (ext.  de  Bul.  Com.  Hist., 
section  de  géographie)  :  sur  l'école  d'hydrographie  de  Dieppe  et 
les  ingénieurs  hydrographes.  —  Cf.  M.  Guierre,  Rev.  M.  C,  1924, 
2e  semestre,  p.  791  (peu  utile  pour  le  xvne  siècle). 

Voir:  —  Recherches  historiques  sur  V administration  de  la  marine 
française  de  1627  à  1815,  Paris.  1849.  in-8°.  132  p.  (raisonnable)  ;  —  De 
Resbecq,  Rev.  M.  C,  1886,  t.  LXXXVIII,  p.  412;  —  Lambert  de  Sainte- 
Croix,  Essai  sur  l'histoire  de  V administration  de  la  marine  de  France. 
Paris,  1892,  in-8°  ;  —  Moufflet,  Rev.  M.  C,  1924,  2e  semestre,  p.  615;  — 
P.  Serrant,  Rev.  Quest.  Hist.,  1926,  2e  série,  t.  IX,  p.  22  et  315  (Sei- 
gnelay  et  Bonrepaus)  ;  —  H.  Joucla,  Le  conseil  supérieur  des  colonies 
et  ses  antécédents,  Paris.  1927,  in-8°.  381  p.  ;  —  A.  Duchêne,  La  politique 
coloniale  de  la  France,  le  ministère  des  colonies  depuis  Richelieu.  Paris, 
1928.  in-8°;  —  S.  Goubet,  Rev.  Quest.  Hist.,  1931,  3*  série,  t.  XVIII. 
p.  53  (Seignelay  et  Pontchartrain) . 

5°  Le  personnel  militaire 

6872.  Pour  l'amiral,  v.  Mathas,  n°  6780.  —  Document,  pub. 
p.  L.  Rosenzweig,  L'office  de  V amiral  de  France  du  XIIIe  au  XVIIe 
siècle,  Vannes,  1855.  in-8°,  63  p.  :  pièce  de  1628  pour  Richelieu. 

6873.  Ëdit'  du  roi  contenant  les  ordonnances  et  règlement  de  la 
juridiction  de  Vamirauté  de  France,  avec  Varrêt  de  la  cour  de 
Parlement  de  Rouen,  donné  sur  la  vérification  dudit  édit,  Rouen, 
1620,  in-8°,  42  p.  :  recueil  contenant  des  actes  antérieurs  au  xvne 
siècle,  et  l'édit  réglementant  la  juridiction. 

6874.  Des  documents  nombreux  ont  été  publiés  sur  l'amirauté 
en  Bretagne.  —  E.  Du  Crest  de  Villeneuve,  Bul.  Ass.  Bret.,  1898, 
3e  série,  t.  XVI,  p.  280  :  conflit  entre  le  pouvoir  royal  et  les  Bretons 
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à   propos   des   privilèges,    surtout   judiciaires,,  de   leur   amirauté, 

—  lutte  violente  contre  Richelieu,  —  désaccord  jusqu'à  l'ordon- 
nance de  1681.  —  H.  Bourde  de  La  Rogerie,  Origine  et  organisation 
des  sièges  d'amirauté  établis  en  Bretagne,  Quimper,  1908  (ext.  de 
Bul.  Soc.  Finistère,  1902,  t.  XXIX,  p.  223)  :  analyse  de  l'édit  de 
1691,  établissant  des  sièges  d'amirauté  en  Bretagne  et  créant  des 
officiers,  —  fonctions  de  ces  nouveaux  fonctionnaires,  —  publica- 
tion de  l'arrêt  du  Conseil  d'État,  1701,  .qui  reconnaît  les  droits  de 
la  Bretagne  :  bonne  étude,  avec  des  indications  bibliographiques.  — 
A.  Corre,  Bul.  Soc.  Finistère,  1896,  t.  XXÏ1Î,  p.  76  :  analyse  de 
procédures  engagées  contre  des  hommes,  inculpés  l'un  de  bara- 
terie (1701),  les  autres  d'espionnage  (1706),  sentences  rendues  par 
l'amirauté  de  Brest  dans  le  premier  cas,  par  l'intendant  de  la 
marine  dans  le  second. 

6875.  Sur  l'amirauté  de  Guyenne,  v.  Bordenave,  Ad.  Acad. 
Bord.,  1879,  41e  année,  p.  45  ;  —  M.  Gouron,  Pos.  E.  C,  1923r 
p.  43-48. 

Voir:  —  R.  Du  Verdier,  L'amirauté  française,  Paris,  1895,  in-8°,  19  p.: 

—  De  Chastenet  d'Esterre,  Histoire  de  V Amirauté  en  France,  Paris,  1906. 
in-8°,  160  p.  ;  —  J.  Vivielle.  La  charge  d'amiral  dans  la  marine  française 
jusqu'au  cardinal  de  Richelieu,  Paris.  1913,  in-8",  37  p.  (ext.  de  Rev. 
M.  C). 

6876.  Documents,  pub.  p.  G.  Coste,  Les  anciennes  troupes  de 
la  marine,  Paris,  1893,  in-8°,  324  p.  (ext.  de  Rev.  M.  C.)  :  on  trouve, 
dans  les  annexes,  des  règlements,  des  ordonnances,  des  mémoires 
divers,  depuis  1622  :  documents  utiles. 

6877.  Sur  l'inscription  maritime,  des  textes  intéressants  ont 
été  publiés.  —  J.  Captier,  Élude  historique  et  économique  sur  l'ins- 
cription maritime,  Paris,  1907,  in-8°,  chap.  i-v  :  Lettre  de  Colbert 
de  Terron  (1668),  instruction  pour  l'établissement  des  classes  dans 
certaines  parties  de  la  Bretagne  (1680  :  extrêmement  minutieuse  et 
précise,  importante),  rôle  de  marins  estropiés  (1673),  lettres  de 
divers  de  1668  à  1715  :  textes  fort  utiles,  mettant  au  courant  des 
défectuosités  de  la  plupart  des  services.  —  De  Crisenoy,  Le  per- 
sonnel de  la  marine  militaire  et  les  classes  maritimes  sous  Colbert 
et  Seignelay,  Paris,  1864,  in-8°,  47  p.  :  lettres  de  Colbert  et 
Seignelay.  autres  docts.  ordonnances,  p.  ex.  en  1647. 


MARINE  à  VJ 

6878.  Rôle  général  de  tous  les  officiers  mariniers  et  matelots 
■de  la  province  de  Bretagne,  contenant  leurs  âges,  qualités,  signaux 
et  demeures,  ensemble  leur  rang  de  service  sur  les  vaisseaux  du 
roi,  Paris,  1671,  in-f°.  Listes  de  noms  par  circonscriptions,  et,  dans 
■chacune,  par  bourgs,  division  en  cinq  classes,  indication  de  la 
durée  du  service.  Pour  Saint-Malo,  le  classement  est  établi  par 
jour  de  service  dans  la  semaine  :  pour  Saint-Servan,  par  compa- 
gnies. Première  liste  dressée  le  15  mars  1671  :  les  autres  vont 
jusqu'en  1675. 

6879.  Rôle  des  marins  de  Boulogne-sur-Mer,  pub.  p.  H.  Malo, 
But.  Soc.  Boulogne,  1900-3,  t.  VI,  p.  13-28  :  dressé  le  14  novembre 
1671  par  le  commissaire  départi  :  en  outre,  ordonnance  de  celui-ci 
pour  réglementer  la  façon  dont  sera  faite  la  levée  et  punir  les 
récalcitrants  :  textes  curieux  à  propos  de  l'inscription  maritime. 

Voir  :  —  De  Crisenoy,  Mémoire  sur  l'inscription  maritime,  Paris,  1870, 
in-8°,  iv- 132  p. 

6880.  Pour  les  corsaires  et  la  guerre  de  course,  il  est  utile  de 
consulter  :  —  E.  Ducéré,  Histoire  maritime  de  Bayonne,  les  cor- 
saires sous  Vancien  régime,  Bayonne,  1895,  in-8°,  chap.  mii-xxxviii 
(parsemé  de  textes  peu  étendus)  ;  —  Bourde  de  La  Rogerie,  Inven- 
taire des  archives  départementales  du  Finistère,  Quimper,  1902. 
in-4°,  t.  III,  p.  xlix  et  sq.  (Bretagne)  ;  —  H.  Malo,  La  grande 
guerre  des  corsaires,  Dunkerque,  1702-1715,  Paris,  1925,  in-12° 
(documentation  abondante  et  précise,  surtout  d'après  les  archives); 
—  P.  Le  Cacheux,  Corsaires  et  fraudeurs  de  La  Hague  au  XVIIe 
siècle,  Saint-LÔ,  1924,  in-8°,  31  p.  (ext.  de  Ann.  Ma.)  ;  —  L.  Vignols. 
Rev.  hist.  écon.,  1927,  p.  196  (course  maritime,  surtout  au  xvi)(c 
-siècle). 

Voir,  en  outre:  —  Sur  les  officiers  de  la  marine,  L.  Blanc.  Rev.  M. 
C,  1921,  2«  semestre,  p.  1-18,  577-596;  —  Anthiaume,  Rev.  M.  C,  1931, 
t.  I,  p.  335  et  480  (bon)  ;  —  H.  Rivière,  Rev.  D.  M.,  1er  novembre  1868 
et  15  février  1869;  —  les  ouvrages  de  Jal  sur  Duquesne  et  de  Delarbre 
sur  Tourville  ;  —  L.  Vérane  et  Chassin,  Le  chevalier  Paul,  Paris,  1931, 
in-8°,  255  p.  ;  —  chap.  Mémoires,  lettres  et  histoire  politique  et  -militaire 
(Cassard,    Duguay-Trouin,    Forbin,    etc.) ,    passim. 

6°  Vaisseaux  et  flottes 

6881.  Etats  statistiques  de  la  marine  de  France  depuis  1631  jus- 
qu'en 1639,  pub.  p.  E.  Sue,  Correspondance  de  Sourdis,  t.  III, 
p.  359-527  :  ils  indiquent  les  dépenses  pour  les  gages  des  officiers 


350  HISTOIRE  ADMINISTRATIVE 

et  autres,  le  radoub  des  vaisseaux,  les  travaux  dans  les  magasins, 
les  constructions,  les  achats,  etc.  :  très  détaillés,  pleins  d'intérêt  ; 
paraissent  sincères. 

6882.  État  des  grands  navires  du  roi,  année  1653,  pub.  p.  De 
Cosnac,  Souvenirs  du  règne  de  Louis  XIV,  t.  VIII,  append.  p.  285  : 
n'indique  pas  les  brûlots,  les  galiottes  et  les  petits  bâtiments.  Chif- 
fres caractéristiques  :  13  vaisseaux  armés,  8  non  armés,  6  sans 
valeur. 

6883.  Liste  des  vaisseaux  et  des  capitaines  qui  les  oi,t  corn- 
m mules  eu  1664,  —  Table  générale  des  vaisseaux  construits  jus- 
qu'en 1661,  —  Vaisseaux  du  roi  au  mois  de  septembre  4661,  pub. 
[».  J.  de  Boislisle,  édit.  des  Mémoriaux  du  Conseil  de  4664,  t.  II, 
append.  v,  p.  303-6  :  statistiques  précieuses,  qui  permettent  de 
voir  la  situation  de  la  flotte  au  début  du  règne  personnel  de 
Louis  XIV. 

6884.  État  des  vaisseaux,  heux,  gribannes,  barques  et  bateaux 
du  port  du  Havre,  pub.  p.  Ch.  de  Beaurepaire,  Mél.  Soc.  Norm., 
1907,  7e  série,  p.  1-32.  État  transmis  en  1664  par  Colbert  qui  avait 
ordonné  une  enquête  :  liste  complète  avec  indication  du  tonnage, 
des  canons,  des  maîtres,  armateurs,  commandants,  constructeurs, 
de  la  date  et  du  lieu  de  la  construction  :  relevé  précis  et  instructif. 

6885.  Étal  de  la  marine  du  roi  au  premier  janvier  1677,  pub. 
p.  P.  Clément,  édit.  des  Lettres,  instr.  et  mém.  de  Colbert,  t.  III, 
2e  partie,  append.  p.  682-704  :  tableau  complet  avec  les  noms 
anciens  et  nouveaux  des  navires,  le  tonnage,  le  nombre  des  canons, 
le  port  d'attache,  la  date  de  construction,  etc.  —  Ultérieurement, 
il  paraîtra  d'autres  états  de  la  flotte,  p.  ex.  en  1689. 

6886.  Documents,  pub.  p.  E.  Mancel,  Bul.  Un.  Faute,  1905, 
t.  VIII,  p.  329-333  :  textes  de  1706  sur  la  construction  des  vaisseaux 
et  les  dimensions  qu'ils  doivent  avoir  :  précision  et  chiffres. 

6887.  La  décoration  des  vaisseaux  prit,  sous  Louis  XIV,  une 
grande  importance.  Outre  les  pièces  pub.  p.  P.  Clément,  Let.  instr. 
et  mém.  de  Colbert,  des  documents  intéressants  ont  été  îeproduits 
dans  plusieurs  études.  —  L.  Caffaréna,  N.  arch.  art  fr.,  1889, 
3*  série,  t.  V,  p.  168  :  dépêches  de  Colbert  de  1670  à  1681,  au 
nombre  de  12,  adressées  aux  intendants  de  Toulon  et  de  Brest, 
surtout  à  Charles  Le  Brun  et  à  Perrault  :  toutes  sortes  de  détails 
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sur  la  décoration  des  vaisseaux.  —  L.  Lagrange,  Pierre  Pugetr 
peintre,  sculpteur,  architecte,  décorateur  de  vaisseaux,  Paris, 
2e  édit.,  Paris,  1868,  in-16°,  3e  partie,  p.  97  :  quelques  textes  rela- 
tifs au  travail  du  célèbre  artiste  et  à  la  décoration  du  navire  le 
Monarque.  —  Ch.  Ginoux,  Réun.  Soc.  B.  A.  dép.,  1884,  p.  337  et 
aq.  :  marché  à  prix  fait  d'art  décoratif  en  1628,  adjudications  pour 
travaux  de  sculpture  en  1670-2,  dépenses  de  1682  à  1698,  appointe- 
ments des  fonctionnaires  de  divers  ordres,  avec  la  date  de  leur 
entrée  en  fonctions  :  documents  d'une  valeur  évidente. 

6888.  EÎayeT.  Description  du  vaisseau  Le  Royal  Louis,  Mar- 
seille, 1677,  in-4°,  rv-30  p.,  avec  gravures. 

Ce  commissaire,  qui  dédie  son  ouvrage  à  l'intendant  des  galères 
Arnoul,  décrit  le  bâtiment,  construit  à  Toulon  en  1668.  Il  le  fait 
avec  précision  et  un  grand  luxe  de  détails,  importants  pour  con- 
naître ce  qu'étaient  les  vaisseaux  à  cette  époque  et  jusqu'où  était 
poussé  l'art  de  la  construction. 

Voir  :  —  Ch.  De  La  Roncière,  t.  V,  p.  380.  note  1  (bibliographie)  ;  — 
V.  F.  Brun,  Notice  sur  la  sculpture  navale  et  chronologie  des  maîtres 
sculpteurs  et  peintres  de  Toulon,  Toulon,  1861,  in-8°.  91  p.  (ext.  de  Bul. 
Soc.  Var)  ;  —  Ch.  Ginoux,  Les  écoles  d'art  à  Toulon,  J.-B.  de  La  Rose, 
Paris,  1887,  in-8.  32  p.  (table  des  professeurs  d'art  de  la  marine  de 
Toulon)  ;  —  P.  Auquier,  Pierre  Puget,  Paris,  1904,  in-8°  ;  —  M.  Brion, 
Pierre  Puget,  Paris,  1932,  in-8°  ;  —  A.  Michel,  Histoire  de  l'art.  —  Pour 
ce  paragraphe,  v.  Chabaud-Arnault,  Histoire  des  flottes  militaires,  Paris, 
1889,  in-8°,  livres  I  et  II. 


7°  Arsenaux  et  Ports 

6889.  Documents,  pub.  p.  P.  Levot,  Bul.  Soc.  acad.  Brest,  1858, 
t.  I,  p.  5  :  extr.  du  discours  de  Michel  de  Marillac  sur  la  marine 
à  l'assemblée  des  notables  de  1626,  et  rares  extr.  relatifs  à  l'ins- 
pection de  Leroux  d'Infreville  dans  les  ports  de  l'Océan  Atlantique, 
Brest  en  particulier. 

6890.  Documents,  pub.  p.  Binet,  Rev.  Bret.,  1910,  t.  XLIIIr 
p.  171-177  :  ces  documents  concernent  la  création,  sous  Richelieu, 
de  Port-Louis  par  La  Meilleraye  :  utiles. 

6891.  Colbert.  Mémoire  sur  le  règlement  de  police  générale 
<ies  ports  et  arsenaux,  pub.  p.  P.  Clément,  Let.,  instr.  et  mém.  de 
Colbert,  1.  III,  p.  627. 
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Le  ministre  établit  d'abord  les  principes,  et  fixe  ensuite  avec 
soin,  en  21  articles,  les  fonctions  respectives  de  chaque  fonction- 
naire, la  garde  des  vaisseaux,  les  modalités  du  travail,  etc. 

6892.  Vauban.  L'œuvre  de  Vauban  dans  les  ports  peut  être 
étudiée  d'après  les  documents  publiés  dans  plusieurs  travaux.  — 
Pour  Bordeaux,  Mémoire  de  Vauban,  pub.  dans  Arch.  hist.  Gir., 
1903,  t.  XXXVIII,  p.  231  :  écrit  en  1680  sur  les  travaux  à  exécuter 
pour  achever  de  fortifier  le  château  Trompette,  le  fort  Sainte-Croix 
et  le  château  du  Hâ,  avec  de  très  nombreux  devis  jusqu'à  la  page 
274.  —  Binet,  Rev.  Bret.,  t.  XLIV,  p.  230  et  sq.  :  deux  lettres  de 
Louis  XIV  à  Vauban  sur  sa  mission  en  Bretagne  en  1694,  deux- 
états  des  fortifications  de  Brest,  lettres  de  Vauban  sur  son  inspec- 
tion des  côtes  de  cette  région  et  les  dispositions  prises  pour  la 
défense  de  Brest,  mémoire  de  1695  sur  ce  port  :  vif  intérêt  de  ces 
pièces.  —  G.  Toudouze,  La  défense  des  côtes  de  Dunkerque  à 
Bayonne  au  XVIIe  siècle,  Paris,  1900,  in-8°,  391  p.  :  extr.  de 
mémoires  de  Vauban  sur  Belle-Isle  et  Cherbourg,  longue  lettre  sur 
la  défense  de  Dunkerque  (1677),  mémoire  sur  celle  de  Brest  (1694)  ; 
en  outre,  rapport  sur  l'île  de  Ré  en  1658,  extr.  d'un  mémoire  sur 
l'organisation  d'un  gouvernement  militaire  à  Bayonne  en  1713  : 
en  tout,  16  pièces  fort  utiles.  —  J.  Thieury,  Projets  de  M.  le  Maré- 
chal de  Vauban  pour  fortifier  la  ville  de  Dieppe,  Dieppe,  1864, 
in-8°,  92  p.  C'est  la  publication  de  deux  mémoires  de  1694  et  de 
1699.  Dans  le  premier,  écrit  à  la  suite  de  la  «  bombarderïe  »,  Vau- 
ban expose  les  opinions  contradictoires  émises  au  sujet  de  la  forti- 
fication de  la  ville  :  il  approuve  qu'on  la  fortifie,  expose  les  moyens 
et  montre  les  avantages  commerciaux,  militaires  et  maritimes  qui 
en  résulteront  pour  Dieppe.  Constatant,  dans  le  second  mémoire, 
que  ses  plans  de  1681  et  de  1694  n'ont  pas  été  exécutés,  il  les 
reprend,  «  ayant  toutefois  égard  à  ne  rien  proposer  que  de  néces- 
saire )>  :  il  les  rédige  sous  forme  de  97  articles  et  conclut  comme 
dans  le  premier  mémoire.  —  G.  Saint- Yves,  Bul.  géog.  hist.  desc, 
1896,  t.  XI,  p.  247  :  publication  du  mémoire  de  Vauban,  écrit  après 
1701,  sur  la  situation  de  Marseille  au  point  de  vue  de  la  fortifi- 
cation et  de  la  défense  :  d'un  grand  intérêt.  —  Cf.,  pour  Cherbourg. 
De  Rostaing,  C.  se.  Fr.,  1860,  27e  session,  Cherbourg,  t.  I,  p.  599 
et  J.  Menant,  Mémoire  sur  les  fortifications  de  Cherbourg  (1686). 
Cherbourg.  1851.  in-8°,  100  p.  (ext.  de  Mém.  Soc.  Cherbourg,  t.  VI. 
p.  1). 
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6893.  Le  gouvernement  de  Brouage  et  La  Rochelle  sous  Maza- 
rin  (1653-1661)  a  été  étudié  par  Sottas,  Rev.  Saint,  et  Aun.,  1920 
et  sq.,  1927,  1928  :  articles  faits  d'après  les  doc.  inéd.,  qui  sont 
seulement  analysés.  —  Cf.  Vaux  de  Foletier,  N.  Rev.,  1923,  t.  LXV, 
p.  227-236. 

6894.  Colbert.  Instructions  à  Nicolas  de  La  Reynie,  pub.  p. 
Delarbre,  Tourville  et  la  marine  de  son  temps,  Paris,  1889,  in-8°, 
p.  37-43. 

En  décembre  1666,  le  ministre  charge  le  futur  lieutenant  de 
police  d'effectuer  une  inspection  générale  des  ports  depuis  Dun- 
kerque  jusqu'à  Hendaye.  L'ordre  doit  être  introduit  partout  :  «  Il 
faut  s'appliquer  à  bien  connaître  les  abus  »  :  instruction  très 
minutieuse,  exposant  les  besoins  de  la  marine  et  les  remèdes  à 
apporter  à  sa  situation  fâcheuse  dans  les  ports. 

6895.  Pour  Dunkerque,  v.  E.  Mancel,  L'arsenal  de  la  marine 
et  les  chefs  maritimes  à  Dunkerque,  Dunkerque,  1901,  in-8°,  412  p.: 
fait,  en  prenant  pour  base  les  doc.  inéd.,  d'après  l'ordre  de  succes- 
sion des  intendants  ou  commissaires  généraux  de  la  marine  à 
Dunkerque  :  beaucoup  d'extr.  de  lettres  de  Colbert  et  de  Seignelay: 
éclairent  l'administration  de  ce  port. 

6896.  Pour  Le  Havre,  v.  Alp.  Martin,  Histoire  de  la  marine 
militaire  au  Havre,  XVl»-XVllQ  siècles,  Fécamp,  1899,  in-16°, 
240  p.  :  beaucoup  de  doc.  inéd.,  lettres,  ordonnances,  relations,  sont 
insérés  dans  l'exposé  :  ils  montrent  les  progrès,  mais  lents,  de  ce 
port,  dont  la  vie  fut  assez  mouvementée. 

Voir:  —  A.  Doneaud,  La  marine  française  et  ses  arsenaux,  Paris. 
1870,  in-8°  (ext.  de  Rev.  M.  C.)  ;  —  Marquet  de  Vasselot,  La  galère 
Beale  et  le  vieil  arsenal  de  Marseille  vers  1675-6,  Paris,  1901,  in-8°  (ext. 
de  Rev.  hist.  mod.  et  cont.,  1900-1,  t.  II,  p.  178)  ;  —  A.  Dupont,  Les 
arsenaux  de  la  marine  de  1689  à  1910,  Paris  et  Nancy,  1913,  in-8°, 
chap.  il;  —  Chap.  xii,  Histoire  économique,  commerce,  parag.  7°, 
jqos   5995.6,   5998-9,   6001-2,  6004-5,  6007,    6010-5,   6017. 

8°  Galères  et  galériens 

6897.  Documents,  pub.  p.  A.  Laforêt,  Étude  sur  la  marine  des 
galères,  Paris  et  Marseille,  1861,  in-8°,  n-192  p.  :  dans  cet  ouvrage 
sont  des  lettres  de  Seignelay,  des  intendants  Arnoul,  et  surtout 
Jean  Baptiste  Brodard,  qui,  après  avoir  été  à  Marseille,  fut  trans- 

S.    H.    F.    XVII.    —    ANDRÉ    7.  23 
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féré  à  Toulon  :  ces  lettres  fournissent  des  renseignements  précieux 
sur  l'administration  des  galères  en  Provence. 

6898.  Documents,  sur  les  galériens,  pub.  p.  G.  Pages,  Rev. 
hist.  mod.  et  cont.,  t.  XI,  p.  41-53.  Ces  documents  vont  de  1662  à 
1667  :  lettres  du  roi  (novembre-décembre  1662),  de  l'intendant 
Arnoul  (27  novembre  1665),  de  Lionne  (30  mars  1667),  et,  en  parti- 
culier, un  État  des  forçats  vieux,  caducs'  et  estropiés,  qui  se  sont 
trouvés  sur  les  galères  de  Sa  Majesté  hors  d'état  de  servir...,  et  de 
ceux  qui  ne  peuvent  pas  servir  étant  trop  faibles  et  qui  offrent  de 
mettre  des  Turcs  en  leur  place...  Pièces  d'une  grande  utilité. 


Contrat  de  1685,  pub.  p.  J.  Fournier,  Bul.  Com.  Hist., 
1901,  t.  XIX,  p.  571-4  :  passé  entre  un  marchand  de  Toulon  et 
l'intendant  pour  fournir,  en  trois  ans,  150  Turcs,  âgés  de  18  à 
40  ans  au  plus,  au  prix  de  390  livres  chacun. 

6900.  Documents,  pub.  p.  Creissel,  Pierre,  David  et  Jean  Ser- 
res, galériens  protestants  {1685-17 14-),  Cahors,  1900,  in-8°,  155  p.  : 
fait  d'après  les  sources,  publication  d'ordonnances,  de  lettres  de 
Louis  XIV  (1686-1714)  ;  en  outre,  listes  des  forçats  protestants 
libérés  en  1713-4  et  de  ceux  qui  sont  restés  aux  galères.  Tout  à  fait 
instructif  :  renseigne  avec  exactitude  sur  la  vie  des  galériens  et 
sur  la  politique  royale  à  cet  égard. 

6901.  Journal  des  galères,  1696-1708,  pub.  dans  Bul.  Soc.  Hist. 
P.  F.,  1869,  t.  XVIII,  et  1870,  t.  XIX.  Ce  sont  des  extraits  de  lettres 
écrites  par  les  «  fidèles  confesseurs  »  de  Marseille  :  journal  indi- 
quant les  lettres  reçues  et  fournissant  des  détails  sur  les  souf- 
frances subies  par  les  galériens  protestants  à  Marseille  :  sert  de 
complément  au  n°  suivant. 

6902.  Documents,  pub.  dans  Bul.  Soc.  Hist.  P.  F.,  1868, 
t.  XVII,  p.  20,  65,  117  :  Règlement  de  confesseurs  protestants  galé- 
riens pour  soutenir  leurs  coreligionnaires  galériens,  1699,  —  lettres 
de  plusieurs  galériens,  1699  :  renseignent  avec  exactitude  sur  le 
traitement  infligé  aux  forçats.  —  On  peut  compléter  avec  la  liste 
d'un  certain  nombre  de  protestants  galériens  amenés  à  Marseille 
en  1702  et  pub.  p.  Baudin,  Bul.  Soc.  Hist.  P.  F.,  1853,  t.  I,  p.  50. 

6903.  Documents,  pub.  p.  E.  Gallien,  G.  trib.,  1854,  23  sept.- 
4  oct.,  p.  923   :  articles  sur  les  galères  jusqu'en  1654,  puis  sous 
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J.ouis  XIV,  d'après  les  relations  des  ambassadeurs  vénitiens, 
l'Hydrographie  du  Père  Fournier  et  les  archives  de  la  marine  : 
sont  insérés  des  arrêts  du  Conseil  de  1613  et  1621  pour  interdire  au 
Parlement  de  Provence  de  s'occuper  de  ces  questions. 

Voir.  —  N°s  907,  1715,  1925,  5361,  5389,  5400;—  E.  Lavisse, 
Rev.  P.,  1897,  nov.-déc,  p.  225;  —  Lachenaud,  Pos.  E.  C,  1898,  p.  73-80; 
—  J.-B.  Samat,  Les  galères  et  les  galériens  de  Marseille,  Marseille,  1924, 
in-8°,  22  p.  (impression  fautive  et  erreurs  de  noms)  ;  —  H.  Lavedan,  Rev. 
D.  M.,  1928,  t.  XLIII,  p.  591-604  (Vincent  de  Paul) . 

Voir,  pour  l'ensemble  du  paragraphe  vu  :  —  Boureau-Deslandes, 
Essai  sur  la  manne  et  sur  le  commerce,  si.,  1743,  in-8°,  176  p.  ;  —  Histoire 
générale  de  la  marine,  Amsterdam  et  Paris.  1758.  in-8°,  3  vol.  :  —  Poncet 
de  La  Grave,  Précis  historique  de  la  marine  royale  de  France,  Paris, 
1780,  in-12°,  2  vol.  ;  —  Bajot,  Revue  de  la  marine  française...,  Paris,  an  IX, 
in-8°  ;  —  De  La  Serre,  Essais  historiques  sur  la  marine  de  France  de  1661 
à  1789,  Londres,  1813,  in-8°,  p.  17-71;  —  L.  Guérin,  Histoire  maritime  de 
la  France,  Paris,  1844,  in-12°,  2"  vol.  ;  —  Chassériau,  Précis  historique  de 
la  marine  française,  Paris,  1845,  in-8°,  t.  I  ;  —  Lapeyrouse  de  Bonfils. 
Histoire  de  la  marine  française,  Paris,  1845,  in-8°,  3  vol.  :  —  E.  Sue, 
Histoire  de  la  marine  française,  Paris,  2e  édit.,  1845,  in-8°,  4  vol.;  — 
D.  Neuville,  Inventaire  sommaire  des  archives  de  la  marine,  Paris.  1882. 
in-8°  ;  —  E.  Chevalier,  Histoire  de  la  marine  française,  Paris,  1902,  in-8°. 
405  p.;  —  Ch.  de  La  Roncière,  Nouv.  Rev.  droit  fr.,  1909,  t.  XXXIII 
Richelieu)  ;  —  G.  Lacour-Gayet,  La  marine  militaire  de  la  France  sous 
les  règnes  de   Louis  XIII  et  de  Louis  XIV,   Paris,   1911,   in-8°    (solide)  . 


VIII.  —  BATIMENTS  (x) 

6904.  Comptes  des  bâtiments  du  roi  sous  le  règne  de  Louis  XIV, 
1664-1715,  pub.  p.  J.  Guifîrey,  Paris,  1881-1901,  in-4°,  5  vol.  (C. 
D.  I.)  :  édit.  critique  avec,  à  la  fin,  des  états  récapitulatifs  de  toutes 
les  dépenses  et  des  sommes  totales  pour  chaque  chapitre  des 
comptes,  et  des  tables  :  importance  capitale  de  ce  recueil. 

6905.  Marinier  (G.).  Mémoires  curieux,  tirés  des  comptes  des 
bâtiments  du  roi  depuis  et  compris  Vannée  1664,  que  feu  M.  Col- 
bert  fut  surintendant  des  bâtiments  et  que  les  dépenses  commen- 
cèrent à  devenir  considérables,  fusques  et  compris  Vannée  1690, 
que  Sa  Majesté  les-  a  retranchées  à  cause  de  la  guerre,  pub.  p. 
Clément,  Let.,  instr.  et  mém.  de  Colbert,  t.  V,  append.  lxxxi, 
p.   567-585.   —   Publiés   partiellement   p.    G.    Peignot,    Documents 

1.  Pour  les  châteaux,  v.  chapitre  Histoire  locale. 
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authentiques  et  détails  curieux  sur  les  dépenses  de  Louis  XIV, 
Paris,  1827,  in-8°,  173  p.,  et  p.  J.  Eckard,  États  au  vrai  de  toutes 
les  sommes  employées  par  Louis  XIV..,  Versailles,  1836,  in-8°. 

Le  commis  G.  Marinier  adressa  à  Hardouin  Mansart  ce 
mémoire,  qu'il  avait  rédigé  d'après  le  travail,  effectué  par  soit 
père,  commis  principal  des  bâtiments  au  temps  de  Colbert.  Il  l'a 
composé  dans  le  but  de  «  supputer  la  dépense  qui  a  été  faite  pour 
chaque  maison  royale  en  chacune  année  et  composer  un  total  de 
ce  que  chaque  maison  a  coûté  au  roi  pendant  les  27  années  de  ce 
mémoire  ».  Celui-ci  est  divisé  en  18  articles,  dont  chacun  est  pré- 
cédé d'une  courte  description.  Outre  les  bâtiments,  l'auteur  y 
comprend  les  pensions  aux  gens  de  lettres,  les  académies  de 
Paris  et  de  Rome.  Le  total,  auquel  arrive  l'auteur  de  ce  rapport 
instructif,  est  de  153  millions  de  livres,  Versailles  en  ayant  absorbé 
87. 

6906.  Ormoy  (Jules  Armand  Colbert,  marquis  d'),  1663-1704. 
Correspondance,  pub.  p.  P.  Margry,  Un  fils  de  Colbert..,  Paris. 
1873,  in-8°,  70  p. 

Cette  correspondance,  qui  s'étend  de  1679  à  1682,  alors  que 
d' Ormoy  était  surintendant  des  bâtiments  en  survivance,  com- 
prend 33  lettres  ou  mémoires.  Colbert  adresse  à  son  fils  des  recom- 
mandations à  propos  des  travaux  et  des  moyens  pour  gagner  la 
faveur  du  roi.  D'Ormoy  rend  compte  à  son  père  de  ses  efforts  et 
de  ses  inspections.  Ne  manque  pas  d'intérêt. 

6907.  État  des  gages  des  officiers  des  bâtiments  du  roi,  jar- 
dins.., pendant  Vannée  166i,  pub.  p.  P.  Clément,  Let.,  instr.  et 
mém.  de  Colbert,  t.  V,  append.  ix,  p.  455-466  :  dressé  par  le  minis- 
tre avec  sa  précision  et  sa  minutie  ordinaires,  il  concerne  le  Lou- 
vre, les  Tuileries,  Saint-Germain-en-Laye,  Fontainebleau,  etc.  :  il 
fournit  beaucoup  de  noms.  —  Compléter  avec  les  listes  des  artistes 
et  des  brevets  de  logement  sous  la  grande  galerie  du  Louvre,  pub. 
p.  J.  Guiffrey,  Arch.  art  fr.,  1872,  et  N.  arch.  art  fr.,  1873,  p.  1. 

6908.  Bailly  (Nicolas).  Inventaire  des  tableaux  du  roi,  rédigé 
en  1709  et  1710,  pub.  p.  Engerand,  Paris,  1899,  in-8°,  696  p.  (avec 
tables,  et  complément). 

Garde  des  tableaux,  Bailly  en  avait  fait  en  1706  et  1708  deux 
inventaires  restés  manuscrits,  dont  celui,  qui  est  publié,  est  la 
refonte  et  le  complément  :  on  y  trouve  mentionnés  1.478  tableaux 
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et  898  esquisses,  miniatures  et  copies  :  liste  incomplète.  —  L'édi- 
teur a  fait  paraître  Ylnventaire  des  tableaux  commandés  par  la 
direction  des  bâtiments  du  roi,  1709-1792,  Paris,  1900,  in-8°,  lxiv- 
683  p.  :  suite  de  Bailly,  importante  pour  les  années  de  1709  à  1715, 
parce  qu'elle  «  donne  l'état  complet  des  collections  royales  à  la  fin 
du  règne  de  Louis  XIV  ».     . 

6909.  Inventaire  du  mobilier  de  la  couronne  sous  Louis  XIV, 
■1663-1715,  pub.  p.  J.  Guiffrey,  Paris,  sd.,  in-8°,  2  vol.  Rédigé  en 
1673,  et  augmenté,  à  mesure,  jusqu'en  1705  :  complet  jusqu'en 
1684,  peu  de  lacunes  de  1684  à  1697  :  composé  et  tenu  à  jour  pour 
mettre  fin  «  à  la  dissipation  prodigieuse  »  qui  s'était  produite  au 
siècle  précédent,  et  pour  «  pourvoir  à  leur  sûreté  et  leur  conser- 
vation ».  Grâce  à  ce  document,  on  possède  un  «  tableau  complet 
de  la  décoration  des  maisons  royales  ». 

6910.  Inventaire  des  papiers  manuscrits  du  cabinet  de  Robert 
de  Cotte,  premier  architecte  du  roi  (1656-1735)  et  de  Jules  Robert 
de  Cotte  (1683-1767),  pub.  p.  P.  M.  Lévi,  Mâcon,  1906,  in-8°,  268  p.  : 
inventaire  analytique,  divisé  en  quatre  groupes,  Paris,  provinces, 
étranger,  divers  ;  ordre  chronologique  :  documents  dont  beaucoup 
ont  un  grand  intérêt. 

6911.  Antin  (Louis  Antoine  de  Pardaillan  de  Gondrin,  duc  d'), 
1665-1736.  Rapports  et  billets. 

Les  rapports  ont  été  pub.  p.  J.  Guiffrey,  Le  duc  d'Antin  et 
Louis  XIV,  Paris,  1869,  in-18°,  35  p.  :  ils  sont  de  l'année  1708  et 
portent  des  annotations  de  Louis  XIV  :  ils  montrent  quelles  étaient 
les  fonctions  et  les  charges  du  directeur  des  bâtiments,  et  quelle 
activité  il  devait  déployer.  —  Les  billets  ont  été  pub.  p.  A.  de  Bois- 
lisle,  édit.  des  Mém.  de  Saint-Simon,  t.  XIX,  p.  561-562  :  adressés 
à  Desmaretz  les  9  mai  1710  et  5  juillet  1711,  ils  accusent  la  détresse 
financière  :  non  seulement  les  gardes  suisses  et  les  mousquetaires 
ne  sont  ni  nourris  ni  entretenus,  mais  les  employés  dans  le  ser- 
vice des  bâtiments  ne  sont  pas  payés  et  les  travaux,  entrepris  à 
Marly  et  à  Versailles,  sont  arrêtés. 

6912.  Documents,  pub.  p.  G.  Mâcon,  Les  arts  dans  la  maison 
de  Condé,  Paris,  1903,  in-4°,  156  p.  :  très  nombreux,  cités  et  sou- 
vent reproduits»  :  tirés  des  archives  de  Chantilly,  ils  ont  une  réelle 
utilité. 

Voir:  —  A.  Michel,  Histoire  de  l'art;  —  V.  de  Swarte,  Les  financiers 
amateurs  d'art...,  Paris,  1890,  in-8°,  57  p. 
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IX.  —  INSTRUCTION 
1°  Ecoles  i1) 

6913.  Règlement  pour  rétablissement  de  Vécole  des  pauvres  de 
la  paroisse  Saint-Gilles  d'Abbeville,  pub.  p.  H.  Macqueron,  Abbe- 
ville,  1910,  in-8°,  20  p.  [ext.  de  Bul.  Soc.  Abb.].  Ce  règlement  de 
1711,  excessivement  curieux,  rédigé  par  les  administrateurs  du 
bureau  des  pauvres,  forme  une  sorte  d'organisation  générale  avec 
ses  soixante  articles  (26  pour  les  maîtres,  24  pour  les  écoliers  au 
nombre  de  33  seulement).  Pour  les  uns  et  les  autres  ont  été  prévus 
avec  minutie  tous  les  cas  concernant  la  discipline,  l'enseignement, 
l'horaire,  les  programmes  de  la  matinée,  le  matériel,  les  vacances, 
etc.. 

6914.  Documents,  pour  Angers,  signalés  et,  parfois,  reproduits 
intégralement  p.  Urseau,  Etude  sur  l'instruction  primaire  avant 
1789  dans  le  diocèse  d'Angers,  Paris,  1893,  in-8°,  146  p.  Beaucoup 
d'actes  du  xvne  siècle,  classés  en  deux  parties  :  ville  d'Angers  (par 
paroisses  et  chapitres),  diocèse  (communes  par  ordre  alphabéti- 
que). —  Cf.,  B.  Bois,  Rev.  Anj.,  1908-9  (influence  de  l'évêque  Henri 
Arnauld,  puis  persécution  contre  les  petites  écoles  jansénistes, 
etc.). 

6915.  Actes  pour  les  écoles  d'Autun,  insérés  p.  A.  de  Char- 
masse, État  de  Vinstruction  primaire  dans  V ancien  diocèse  d'Autun 
pendant  les  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1878,  in-8°,  210  p.  (ext. 
de  Mém.  Soc.  Ed.,  1872,  nouv.  série,  t.  I  et  de  C.  se.  Fr.,  1876, 
42e  session,  t.  II,  p.  237-443)  :  pour  le  xvir3  siècle,  ce  sont  surtout 
des  actes  de  fondation  et  de  subvention  des  écoles  d'Autun  :  cita- 
tions nombreuses  ;  listes  des  communes  du  diocèse  avec  indication 
des  documents. 

6916.  Fondation  de  Vécole  dominicale  des  filles  à  Bailleul,  pub. 
p.  De  Coussemaker,  Bul.  Com.  flam.,  1869-1871,  t.  V,  p.  469  :  texte 
flamand  de  la  charte  accordée  par  Charles  II  d'Espagne  :  école 
placée  sous  la  protection  du  magistrat  et  la  direction  d'un  prêtre 
avec  une  maîtresse. 

6917.  Pour  le  Béarn  et  le  Bigorre,  des  textes  "ont  été  pub.  p. 
Sérurier,  Bul.  Soc.  Pau,  1873-4,  2e  série,  t.  III,  p.  224  :  contrat  de 

1.  Classement  alphabétique  par  noms  cle  lieux. 
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jurats  avec  un  maitre  d'école  (1617),  réception  d'un  maître  (1684), 
ordonnance  de  l'intendant  obligeant  les  enfants  à  fréquenter  l'école 
(1702),  etc.  —  Cf.  L.  Soulice,  Bul.  Soc.  Pau,  1880-1,  2e  série,  t.  X, 
p.  1,  et  Lafforgue  (abbé),  L'instruction  primaire  en  Bigorre  sous 
l'ancien  régime  et  pendant  la  Révolution,  Tarbes,  1924,  in-12°, 
100  p.  :  extraits  assez  rares  et  mentions  brèves. 

6918.  Actes  pour  l'école  de  Boran,  pub.  p.  E.  Ménard,  Bul. 
Soc.  Oise,  1906,  t.  II,  p.  235-251  :  deux  actes  de  fondation  (1629  et 
1634),  très  complets  et  prévoyant,  avec  une  extrême  minutie,  tous 
les  détails  pour  assurer  un  bon  fonctionnement. 

6919.  Contrats  pour  le  canton  de  Garentan,  pub.  p.  Desprairies, 
Bul.  Soc.  A.  N.,  1883-5,  t.  XIII,  p.  247  :  d'après  les  minutes  nota- 
riales ;  contrats  de  fondation  par  paroisses  (classement  alphabé- 
tique). 

6920.  Pour  Chalon-sur-Saône,  v.  H.  Batault,  Mém.  Soc.  Chalon, 
1872-6,  t.  VI,  p.  Mil,  1-168  :  d'après  les  délibérations  de  la  muni- 
cipalité, pour  le  xviie  siècle  p.  45  et  sq.,  très  nombreuses  pièces  de 
toutes  sortes,  insérées  dans  cette  étude  mal  bâtie,  mais  dont 
l'auteur  connaît  les  sources. 

6921.  Documents  pour  Chàlons,  pub.  p.  Puiseux,  Mém.  Soc. 
Marne,  années  1879-80,  t.  XXIV,  p.  305  :  étude  sur  les  écoles  de 
garçons,  les  écoles  mixtes  et  les  écoles  de  filles,  d'après  les  archi- 
ves de  la  Marne,  les  registres  paroissiaux  et  les  règlements  épisco- 
paux  (publie  celui  de  1662  sur  les  devoirs  des  maîtres  envers  leurs 
écoliers)*  :  pour  les  filles,  montre,  d'après  les  textes,  l'action  et 
l'importance  de  la  Congrégation  des  filles  de  Notre-Dame  :  intéres- 
sant et  sérieux. 

6922.  Acte  d'assemblée,  à  Champigneulles,  pour  la  nomination 
d'un  maître  d'école,  pub.  p.  Babeau,  Le  village  sous  l'ancien 
régime,  Paris,  3e  édit.,  1882,  in-12°,  p.  397  :  acte  du  13  janvier  1712, 
pour  définir  les  fonctions  du  maître,  chanter  à  l'église,  assister  le 
«uré,  puiser  pour  l'eau  bénite,  faire  la  prière,  balayer  l'église, 
«  sonner  l'angelus  le  soir,  le  matin  et  à  midi,  et  à  tous  les  orages 
qui  se  feront  pendant  l'année  »  et,  enfin,  instruire  la  jeunesse  :  il 
touchera  un  traitement  partie  en  argent,  partie  en  nature,  selon 
chacune  de  ses  diverses  fonctions  :  très  curieux  et  caractéristique. 

6923.  Pour  Douai,  v.  Fontaine  de  Resbecq,  Histoire  de  V ensei- 
gnement primaire  avant  1789  dans  les  communes  qui  ont  formé 
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le  département  du  Nord,  Lille  et  Paris,  1878,  in-8°,  426  p.  (ext.  de 
Bul.  Com.  Nord,  1879,  t.  XIV,  p.  1-425)  :  communes  classées  par 
ordre  alphabétique  et,  pour  chacune  d'elles,  indication  et  parfois 
reproduction  des  documents  :  important  pour  Douai.  Pièces  justi- 
ficatives, 22  à  34,  divisées  en  deux  parties,  —  actes  des  souverains 
conciles,  synodes,  édit  et  déclaration  de  1695  et  1698,  —  pièces  loca- 
les, fondations,  contrats,  matières  d'examens,  et  surtout  le  règle- 
ment du  13  mars  1681  pour  les  écoles  dominicales  de  Douai  (âge 
d'entrée,  enseignement,  garanties  pour  les  maîtres  et  les  maîtres- 
ses) :  utilité  évidente. 

6924.  Documents,  pub.  p.  Lucotte,  Bul.  hist.  relig.  Dij.,  1885, 
t.  III,  p.  145-182  :  rapport  d'un  curé  sur  les  écoles  de  son  arehi- 
prêtré  de  Duème  (1689),  —  extraits  de  visites  effectuées  en  1667 
dans  plusieurs  communes  :  il  en  résulte  que,  dans  20  sur  26,  il 
existait  des  écoles  suffisantes. 

6925.  Sur  l'instruction  publique  dans  le  Gâtinais,  v.  H.  Stein, 
Ann.  Soc.  Gât.,  1907,  t.  XXV,  et  1920-1,  t.  XXXV  :  les  documents 
du  xviie  siècle  concernent  les  écoles  de  diverses  localités,  p.  ex. 
Gien  (1659  et  1683),  Montigny-sur-Loing  (1651). 

6926.  Le  livre  de  l'abbé  E.  Allain,  Contribution  à  Vhistoire  de 
V instruction  primaire  dans  la  Gironde  avant  la  Révolution,  Bor- 
deaux, 1895,  in-8°,  lxxix-276  p.,  doit  être  considéré  comme  une 
source  capitale  :  étude  critique  excellente,  puis  recueil  de  docu- 
ments, classés  suivant  l'ordre  alphabétique  des  communes,  les  uns 
simplement  signalés,  les  autres  intégralement  reproduits.' 

6927.  Pour  diverses  communes  du  Languedoc,  des  pièces  ont 
été  pub.  p.  :  —  Ausset,  Bul.  Com.  Hist.,  section  des  sciences  écono- 
miques et  sociales,  1901,  t.  XIX,  p.  62-70  (pour  la  réouverture  des 
écoles  dans  deux  communes  cévenoles,  rôle  de  l'abbé  Du  Chayla  à 
propos  de  l'obligation  de  l'enseignement)  ;  —  L.  Maggiolo,  Mém, 
Acad.  Stan.,  1878,  t.  XL VII,  p.  46  (régions  de  Barre  et  de  Florac, 
rôle  de  l'abbé  Du  Chayla)  ;  —  L.  Saint-Charles,  Mém.  Acad.  Toul., 
1882,  8e  série,  t.  IV,  p*.  202. 

6928.  Sur  les  écoles  de  La  Rochelle  et  de  Saint-Jean-d'Angéh . 
v.  L.  Audiat,  Arch.  hist.  Saint,  et  Aun.,  1896,  t.  XXV,  p.  1-494  : 
documents  analysés  ou  cités  dans  cette  sérieuse  étude  :  p.  328- 
337,  cinq  pièces  sur  l'organisation  de  l'instruction  publique  à  Saint- 
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Jean-d'Angély  (1610-7),  —  p.  347,   procès-verbal  de  la  visite  des 
écoles  de  La  Rochelle  en  1689. 

6929.  Du  Bouzet  (Paul).  Testament  et  instructions,  longuement 
analysés  par  S.  Solassol,  L'instruction  primaire  à  La  Sauvetat  de 
Gaure  au  XVIe  et  au  XVIIe  siècle,  Auch,  1886,  in-8°,  105  p.  :  larges 
extraits  de  ces  deux  actes  d'un  Oratorien  bienfaiteur  et  charitable, 
fort  importants  au  point  de  vue  scolaire  :  indication  des  gages 
des  maîtres,  de  leurs  fonctions  variées,  de  leur  désignation  (tirage 
au  sort,  s'il  y  a  plusieurs  candidats)  ;  toutes  sortes  de  détails 
minutieux  et  extrêmement  précis. 

6930.  Documents  pour  Lille,  pub.  p.  J.  Houdoy,  L'instruction 
gratuite  et  obligatoire  depuis  le  XVIe  siècle,  1873,  in-8°,  p.  38-41. 
Deux  pièces,  un  extr.  des  comptes  de  la  ville  à  propos  de  l'école 
(1613)  et  surtout  le  règlement  de  1639  (pour  attirer  les  enfants  on 
fera  des  quêtes  quatre  fois  par  an  et  le  produit  en  sera  distribué 
aux  écoliers  assidus,  autres  quêtes  pour  l'entretien  de  l'école, 
récompenses  aux  plus  studieux,  retranchement  des  aumônes  aux 
pères  qui  n'enverront  pas  leurs  enfants  à  l'école).  —  Cf.  J.  Tous- 
saint, Monographie  de  renseignement  primaire  à  Lille  de  1584  à 
1789,  Lille,  1889,  in-8°,  121  p. 

6931.  Pour  Mattaincourt,  quelques  textes,  tirés  des  lettres  de 
Pierre  Fourier,  ont  été  pub.  p.  Malgras,  Mém.  Sorb.,  1866,  p.  429  : 
le  bienheureux  donne  le  règlement  à  une  école  de  filles,  dont  l'ins- 
truction est  confiée  aux  Filles  de  Notre-Dame  :  v.  Chapitre  Histoire 
religieuse,  ordres  et  congrégations,  et  n°  1665. 

6932.  Pour  la  Mayenne,  v.  A.  Angot,  Instruction  populaire 
dans  le  département  de  la  Mayenne  avant  1789,  Laval,  1890, 
in-8°,  279  p.  Cette  étude,  fondée  sur  les  sources,  est  intéressante  : 
notices  par  paroisses,  classées  alphabétiquement  :  pour  chacune, 
indications  par  ordre  chronologique  et  insertion  assez  fréquente 
de  pièces  complètes  ou  d'extr.,  assez  nombreux  pour  le  xvne  siècle. 

6933.  Acte  de  fondation  de  l'école  de  filles  à  Montaigu-en-Ven- 
dée,  pub.  p.  G.  Mignen,  Les  maîtresses  et  maîtres  d'école  de  Mon- 
taigu  avant  et  depuis  1789,  La  Roche-sur-Yon,  1907,  in-8°,  77  p. 
(ext.  de  Ann.  Soc.  Ven.,  5e  série,  t.  VI)  :  acte  de  1705  pour  l'école 
de  la  propagation  de  la  foi,  maîtresses  nommées  par  les  sœurs  de 
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l'hôpital,    instruction    gratuite    de    neuf    filles    pauvres,    quelque 
influence  réservée  au  seigneur  fondateur. 

6934.  Document  pour  la  création  d'écoles  à  Montreuil,  pub.  p. 
Hauteclocque,  Mém.  Soc.  antiq.  Pic,  1899,  t.  XXX,  p.  97  :  création, 
en  1 686,  par  l'assemblée  des  marguilliers  et  des  curés,  de  deux 
écoles  (garçons,  filles),  conditions  très  curieuses. 

6935.  Fulgence  (le  Père).  Abrégé  chronologique  de  V histoire  de 
la  ville  de  Mouzon.  Histoire  manuscrite,  extr.  pub.  p.  Frezet, 
N.  Ilev.  C.  B.,  1927,  p.  21,  relatif  au  traité  passé  entre  la  ville  et 
les  Bénédictins  en  1679  pour  les  écoles. 

6936.  Quelques  extr.,  sur  la  régence  des  écoles  de  Muret,  sont 
donnés  par  Decap,  Bul.  Soc.  Midi,  série  in-8°,  1903,  p.  100-112  : 
d'après  les  minutes  notariales  et  les  délibérations  consulaires  :  les 
régents  et  les  maîtres,  choix,  nomination,  contrats  de  bail,  hono- 
raires, enseignement  donné,  etc. 

6937.  Pour  la  région  de  Nantes,  v.  L.  Maître,  L'instruction 
publique  dans  les  villes  et  les  campagnes  du  comté  nantais  avant 
4789,  Nantes,  1882,  in-8°  :  d'après  les  archives,  énumération  des 
documents  découverts  à  propos  de  chaque  localité. 

6938.  Donations,  pub.  p.  Foulques  de  Villaret,  L'instruction 
primaire  avant  1789  à  Orléans..,  Orléans,  1882,  in-8°,  384  p.  :  pour 
le  xvii6  siècle,  ce  sont  surtout  des  donations  faites  à  des  écoles 
par  des  particuliers. 

6939.  Joly  (Claude).  Traité  histori<iue  des  écoles  épiscopales  et 
ecclésiastiques,  pour  les  droits  des  chantres,  chanceliers  et  écolû- 
tres  des  églises  cathédrales  de  France  et  particulièrement  du 
chantre  de  Véglise  de  Paris,  sur  les  écoles  qui  leur  sont  commises.., 
Paris,  1678,  in-18°,  592  p. 

L'auteur  des  mémoires  (n°  799),  chantre  de  Notre-Dame  depuis 
1671,  écrit  pour  défendre  les  droits  des  ecclésiastiques  sur  les 
écoles  contre  ceux  qui  tentent  de  les  usurper.  Pour  lui,  «  les  écoles 
doivent  être  réputées  ecclésiastiques  »  et  leur  conduite  appartenir 
aux  évoques  et  aux  églises  cathédrales.  Il  traite  ensuite  des  écoles 
de  la  ville,  faubourgs  et  banlieue  de  Paris  et  du  droit  du  chantre 
de  l'église  métropolitaine  sur  elles.  Enfin  il  s'élève  «  contre  les 
entreprises  qui  se  font  maintenant  sur  les  écoles  de  grammaire  ». 
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Composé  d'après  un  point  de  vue  particulier,  cet  ouvrage  prend 
avec  vivacité  la  défense  de  la  juridiction  et  de  l'autorité  du  chantre. 
Il  se  termine  par  un  catalogue  des  chantres  de  l'église  de  Paris 
depuis  le  début  jusqu'à  l'auteur  lui-même.  —  Les  pièces,  relatives 
au  conflit  de  direction  qui  s'éleva  entre  Joly  et  le  recteur  et  les 
doyens  de  l'Université,  sont  réunies  dans  un  recueil  de  la  B.  Sorb., 
U,  27,  in-4°  :  —  v.,  en  outre,  U,  56,  in-4°,  le  Factura  pour  V Univer- 
sité de  Paris,  1689,  in-4°,  230  p. 

6940.  Sonnet  (Martin).  Statuts  et  règlements  des  petites  écoles 
de  grammaire  de  la  ville  de  Paris,  Paris,  1672,  in-12°,  436  p.,  plus 
table. 

Prêtre  et  chanoine,  Hauteur  a  composé  ce  recueil  par  ordre  de 
Joly,  récemment  nommé  chantre  :  il  le  dédie  aux  maîtres  et  maî- 
tresses d'écoles,  à  qui  il  donne  des  instructions.  Puis  recueil  de 
documents  :  règlements  depuis  les  statuts  de  1357,  mandements 
d'évêques,  etc.  Il  a  été  fait  pour  soutenir  la  juridiction  du  chantre 
et  il  a  une  utilité  incontestable. 

6941.  Documents  sur  le  procès  intenté  aux  Frères  de  la  doc- 
trine chrétienne  à  Paris  de  1704  à  1706,  pub.  p.  A.  Ravelet,  Rev. 
Mu.  cath.,  1872,  t.  XV,  p.  393.  Accusés  de  recevoir  des  écoliers, 
fils  de  gens  aisés,  et  non  pauvres,  et  de  porter  ainsi  préjudice  aux 
maîtres  écrivains,  ils  sont  condamnés  successivement  par  le  chan- 
tre, le  lieutenant  de  police  et  le  Parlement. 

6942.  Pour  l'enseignement  dans  le  Pas-de-Calais,  v.  Haute- 
olocque,  Mém.  Acad.  Arras,  1882,  t.  LI,  et  1883,  t.  LU  :  fait  d'après 
les  mémoriaux  du  magistrat  d' Arras,  les  archives  départemen- 
tales, les  mandements  épiscopaux  :  cite  des  documents,  édits,  etc. 
—  Cf.  Proyart,  L'enseignement  dans  la  ville  d'Arras,  1849,  et 
n«  6927. 

6943.  Documents  sur  l'enseignement  primaire  en  Provence, 
pub.  p.  F.  Mireur,  Reo.  Soc.  Sav.  Dép.,  1881,  7e  série,  t.  III,  p.  191  : 
à  la  fin  de  l'article,  textes  nombreux,  mais  courts  :  le  xvne  siècle 
y  est  suffisamment  représenté. 

6944.  Bossuet.  Ordonnance  concernant  les  écoles  de  Rebais, 
Saint-Léger  et  La  Trétoire,  Bul.  Conf.  Meaux,  1899-1901,  t.  II, 
p.  560-1  :  nouvelle  publication,  parce  que  l'édit.  antérieure  était 
incorrecte. 
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Par  cet  acte  de  1701,  Bossuet  donne  son  approbation  à  une 
fondation  :  l'instruction  sera  gratuite  pour  les  enfants  pauvres, 
auxquels  seront  fournis  des  «  livres,  plumes,  papier  et  encre  néces- 
saire ». 

6945.  Documents,  pub.  p.  Ch.  de  Beaurepaire,  Miscellanéesr 
2e  série,  1881,  Rouen,  in-8°  (public,  de  Soc.  biblioph.  norm.)  : 
statuts  des  écoles  du  diocèse  de  Rouen,  promulgués  en  1641  par 
l'archevêque  François  de  Harlay  (22  articles)  :  statuts  et  règle- 
ments pour  la  communauté  des  maîtres  écrivains  jurés  experts 
vérificateurs  de  Rouen,  1681,  confirmés  en  1711  (27  articles)  ;  ces 
maîtres  obtiennent  le  monopole  d'enseigner  l'écriture  et  l'arithmé- 
tique, de  tenir  des  écoles  publiques  et  privées  :  seules  les  écoles 
publiques  de  charité  échappent  à  leur  influence.  —  Des  extr.  de 
documents,  assez  rares  pour  le  xvir3  siècle,  ont  été  insérés  par  le 
même  auteur  dans  Recherches  sur  les  établissements  d'instruction 
publique  et  la  population  dans  V ancien  diocèse  de  Rouen,  Evreux, 
1871,  in-8°,  3  vol.  (ext.  de  Mém.  Soc.  antiq.  Norm.,  1863,  t.  XXV, 
et  1869,  t.  XXVI)  :  ils  concernent  Rouen,  Dieppe,  Le  Havre,  Pon- 
toise,  etc. 

6946.  Règlement  de  l'école  de  Saint-Haon-le-Châtel,  analysé 
p.  A.  Dissard,  Un  maître  d'école  au  XVIIe  siècle,  Roanne,  1880T 
in-8°,  47  p.  :  règlement  rédigé  en  1692  par  le  maître  Gouttebaron, 
très  curieux,  minutieux,  rend  bien  compte  de  ce  qu'était  l'école  : 
extr.  nombreux  reproduits,  au  cours  d'une  analyse  ennuyeuse. 

6947.  Sur  l'instruction  primaire  à  Samatan,  v.  Lacome,  Rev. 
Gasc,  1886,  t.  XXVII,  p.  184  :  documents  intéressants,  de  1674  à 
1680,  publiés  soit  intégralement,  soit  en  partie. 

6948.  Documents  pour  la  Sarthe,  utilis.  et  pub.  p.  A.  Bellée, 
Recherches  sur  Vinstruction  publique  dans  le  département  de  la 
Sarthe,  avant  et  pendant  la  Révolution,  Le  Mans,  1875,  in-8°, 
299  p.  :  étude  très  sérieuse  :  extr.,  p.  22-3,  de  statuts  pour  la 
fondation  d'écoles,  promulgués  par  les  évoques  Charles  de  Beau- 
manoir  (1626)  et  Lavergne  Montenard  de  Tressan  (1672)  :  liste 
alphabétique  des  communes  avec  indication  des  sources  d'après 
les  archives  :  beaucoup  d'actes  du  xvne  siècle  pour  les  écoles  de 
garçons  et  de  filles.  —  Cf.  Rul.  Soc.  Sar.,  1885,  2e  série,  t.  XXII. 

6949.  Contrat  pour  les  écoles  de  Semur,  pub.  p.  G.  Leleu, 
Bul.  Soc.  Semur,  1872,  9e  année,  p.  19  :  contrat  de  1669  et  autres 
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pièces,  tirées  du  registre  des  délibérations  de  la  municipalité  : 
renseignements  peu  nombreux  sur  ces  écoles. 

6950.  Fondation  à  Tallard  d'une  école  gratuite  de  filles  avec 
subvention  journalière*  en  pain  de  froment,  contrat  de  1684,  pub. 
p.  P.  Guillaume,  Bul.  Soc.  H.-Alpes,  1885,  p.  337  :  subvention 
annuelle  de  30  livres,  et  une  seconde  de  30  livres  pour  le  pain  quo- 
tidien :  douze  filles,  auxquelles  l'enseignement  sera  donné,  deux 
fois  par  semaine,  de  novembre  à  mai. 

6951.  Textes  pour  le  village  de  ïrondes,  pub.  p.  abbé  Démange, 
Les  écoles  d'un  village  toulois  au  commencement  du  XVIIIe  siècle, 
Paris-Nancy,  1892,  in-16°,  vm-310  p.  Ecole  fondée  en  1622  :  docu- 
ments dans  l'exposé  et  en  annexe,  p.  ex.  acte  de  fondation  (très 
précis),  contrat  de  donation  en  1715  (fort  développé)  :  montrent 
surtout  les  efforts  du  curé  pour  développer  l'instruction  des  filles 
au  début  du  xvine  siècle.  Bonne  étude. 

6952.  Élection  d'un  maître  d'école  à  Vallois,  1705,  doc.  pub.  p. 

D.  Bourgon,  J.  Soc.  Lorr.,  1870,  t.  XIX,  p.  166.  Curieux  incident  : 
élection  au  suffrage  universel  :  les  deux  candidats  ayant  obtenu 
le  même  nombre  de  voix,  le  curé-doyen  de  Rambervillers  déclare 
•qu'il  vaudrait  mieux  choisir  un  autre  maître  d'école. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe:  —  J.  Travers,  Mém.  Acad.  Caeu. 
1874,  p.  198;  —  E.  Allain,  L'instruction  primaire  en  France  avant  la  Révo- 
lution, Paris,  1875,  in-8°  ;  —  G.  Compayré,  Histoire  critique  des  doctrines 
de  V éducation  en  France  depuis  le  XVIe  siècle,  Paris,  1881,  t.  I,  livres  II- 
IV;  —  Sicard,  Les  études  classiques  avant  la  Révolution,  Paris,  1887,  in-12°, 
590  p.  ;  —  Prunel,  La  renaissance  catholique  en  France  au  XVIIe  siècle, 
Paris,  1921,  in-12<\  p.  251-2  (bibliog.)  ;  —  Polyb.,  t.  X-XII,  L,  LVI,  etc. 
(bibliog.)  ;  —  A.  Bardon,  Mém.  Soc.  Alais,  an.  1888.  t.  XX,  p.  1-71;  — 
J.  Rolland,  Histoire  littéraire  de  la  ville  d'Albi,  Toulouse,  1879,  in-8°  ;  — 
A.  Babeau,  Ann.  A.,  1876,  p.  3;  —  Quantin,  C.  se.  Fr.,  1859,  t.  II, 
p.  130-151  (Auxerre  et  Sens)  ;  —  E.  Chambon,  Bul.  Soc.  Aval.,  1899, 
p.  65-144;  —  A.  Lerosey,  Mém.  Soc.  Ma.,  t.  XXI-XXIII,  1903-5  (Avran- 
ches  et  Coutances)  ;  —  N.  Julian,  Les  écoles  de  Beaucaire  et  des  com- 
munautés  voisines   sous    V ancien   régime,    Nîmes,    1925,    in-8°,    27    p.  ;    — 

E.  Veuclin,  Notes  historiques  sur  l'instruction  publique  avant  la  Révo- 
lution dans  la  ville  de  Bernay  et  les  environs,  Bernay,  1888,  in-8°,  30  p.  ; 
f-  E.  Bouchard,  C.  se.  Fr.,  1876,  t.  II,  p.  38  (Bourbonnais)  ;  —  J.  Moret, 
Des  écoles  bourbonnaises  avant  1789,  Moulins,  1894,  xn-240  p.  ;  —  Le 
Mée,  Bul.  Ass.  Bret.,  1879,  t.  XV,  p.  17;  —  Chabrand,  Bul.  Acad.  del., 
1880,  3e  série,  t.  XVI,  p.  252  (Briançon)  ;  —  Th.  Lhuillier,  Bul.  Soc. 
Seine-et-M.,  1884,  t.  IX,  p.  315  (Brie)  ;  —  Dagron-Rousseau,  Mém.  Soc. 
Eure-et-Loir,   1882,  t.  VII,   p.   12   (Broué)  ,  —  Ducruc,   Rev.    Gasc,   1876, 
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t.  XVII,  p.  529  (Cazaubon)  ;  —  Bul.  Soc.  Chauny,  1894-7,  t.  V,  p.   115  : 

—  Morellet,  Bul.  Soc.  Nivern.,  t.  I,  p.  416  (Decize)  ;  —  Richer,  Bul.  Soc. 
Or.,  1901,  t.  XX,  p.  233-9  (Domfront)  ;  —  Soucaret,  Rev.  Gasc,  1883. 
t.  XXIV,  p.  53  (Eauze)  ;  —  A.  Leleu,  Bul.  Un.  Faulc,  1903,  t.  VI,  p.  221- 
235  (Flandre)  ;  —  Blazy,  Étude  sur  l'instruction  publique  à  Foix  aux 
XVII*  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1900,  in-8°  ;  —  E.  Thomas,  Rev.  Tarn. 
1909,  p.  206-216  (Lautrec)  ;  —  J.  Creutzer,  Des  intendants  de  Lorraine 
et  de  leur  action  sur  V instruction  primaire  dans  cette  province,  Nanc\ . 
1881,  in-8°,  48  p.;  —  Maggiolo,  Mém.  Sorb.,  1869,  t.  VII,  p.  501,  —  et 
Les  écoles  en  Lorraine...,  Nancy,  1890,  in-8°,  82  p.  ;  —  Rameau,  Rev.  Soc. 
Ain,  1876,  t.  V,  p.  173  (Mâcon)  ;  —  Dubord,  Rev.  Gasc,  1873,  t.  XIV, 
p.  309  (Mauroux)  ;  —  J.  Decap,  Bul.  Soc.  Ar.,  1905-6,  t.  X,  p.  331-346 
(Mazères)  ;  —  J.  Maumus,  Rev.  Gasc,  1885,  t.  XXVI,  p.  533  (Mirandel  : 

—  E.  Dora,  Bul.  Soc.  Borda,  1923,  t.  XLVII.  p.  147-158  (Montfoit- 
Landes)  ;  —  E.  Benner,  Bul.  Mulhouse,  1909,  t.  XXXIII,  p.  5-69;  — 
Fontanille,  Bul.  Soc.  Dr.,  1883,  t.  XVII,  p.  297  et  420  (Nyons)  ;  —  A. 
Dujarric-Descombes,  Bul.  Soc.  Pér.,  1881,  t.  VIII,  p.  480;  —  Portagnieiv 
T.  Ac  Reims,  an.  1875-6,  t.  LX,  p.  99-477;  —  E.  Tacheux,  Bul.  Soc. 
Seine-Inférieure,  1922,  p.  41-57;  —  M.  Duprat,  Rev.  hist.  Bord.,  1929, 
t.  XXII,  p.  5,  64  (Saint-Emilion)  ;  —  Vigen,  Rev.  Saint,  et  Aun.,  1899. 
t.  XIX,  p.  300;  —  E.  Jolibois,  Rev.  Tarn,  1885,  t.  V,  p.  262;  —  Guil- 
laume, Les  écoles  épiscopales  de  Toul,  Nancy,  1869,  in-8°,  38  p. 

2°  Collèges  (2) 

6953.  Documents,  nombreux,  insérés  par  E.  Prarond,  Les 
grandes  écoles  et  le  collège  (VAbbeville,  Paris,  1888,  in-8°,  574  p. 
Pour  le  xvne  siècle,  p.  83-248  :  sources  indiquées,  documents 
publiés  à  propos  de  chaque  principalat,  autres  pièces  complémen- 
taires dans  le  chapitre  m.  Véritable  source.  —  V.  n°  6955. 

6954.  Annales  du  collège  royal  Bourbon  d'Aix,  pub.  p.  E.  Mé- 
chin,  Marseille,  1890,  in-8°,  t.  I  et  II.  C'est  la  reproduction  de 
l'histoire  manuscrite  du  collège,  de  1621  à  1763,  écrite  par  les 
recteurs  ;  manuscrit  appelé  Montvalon,  probablement  parce  que, 
lors  de  leur  expulsion,  les  Jésuites  le  remirent  à  cette  famille. 
Recueil  capital  de  documents,  que  l'éditeur  a  annotés  avec  soin 
et  complétés. 

6955.  Documents,  utilisés  p.  I.  Lenel,  Histoire  du  collège 
dWmiens,  Amiens,  1904,  in-8°,  chap.  iv  :  beaucoup  de  citations 
de  sources  diverses,  montrant  les  difficultés  entre  les  Jésuites 
d'une  part,  la  municipalité,  puis  l'évêque  de  l'autre.  Quelques 
pièces  du  xvir3  siècle  se  trouvent  aussi  dans  Ûarsy,  Les  écoles  et 

1.  Classement  alphabétique  par  noms  de  lieux. 
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1rs  collèges  du  diocèse  d'Amiens,  Amiens,  1881,  h>8°,  204  p.  :  elles 
n'offrent  pas  un  grand  intérêt.  —  Cf.  Dubourguier,  Grandes  écoles 
et  gens  d'église  au  diocèse  d'Amiens  sous  l'ancien  régime,  Amiens 
et  Paris,  1904,  in-8°,  p.  387  et  Sq. 

6956.  Documents,  anal,  ou  pub.  p.  Ubald  d'Alençon,  Notice 
historique  sur  le  collège  de  Bueil  à  Angers,  Alençon,  1908,  in-8°, 
parag.  iv  (ext.  de  Bul.  Soc.  Or.,  t.  XXVII)  ;  ce  sont  des  comptes  de 
dépenses,  des  listes  de  principaux,  chapelains,  boursiers  :  —  p. 
E.  Rondeau,  Mém.  Soc.  Ang.,  1910,  5e  série,  t.  XIII,  p.  371-388  : 
textes  curieux  et  piquants  sur  le  conflit  survenu  entre  les  Ursu- 
lines  et  les  Oratoriens  à  propos  de  la  reconstruction  du  collège 
d'Anjou  et,  aussi,  entre  leurs  élèves  respectifs,  de  1689  à  1691.  — 
Cf.  Uzureau,  Sem.  relig.  Angers,  1922,  30  avril. 

6957.  Le  livre  de  Boissonnade  et  Bernard,  Histoire  du  collège 
et  du  lycée  d'Angoulème,  Angoulème,  1895,  in-8°,  472  p.,  doit  être 
considéré  comme  une  source  :  en  outre,  pièces  de  1611  et  de  1622T 
tableaux  4-7,  9-10,  relatifs  au  personnel. 

6958.  Documents,  extr.  pub.  p.  A.  de  Cardevacque,  Mém.  Com. 
Pas-de-Calais,  1889,  t.  I,  p.  93  :  extr,,  tirés  des  registres  muni- 
cipaux, sur  le  collège  des  Jésuites  à  Arras.  —  Cf.  Proyart,  Histoire 
de  l'enseignement  dans  la  ville  d' Arras,  Arras,  1849,  in-8°. 

6959.  Sur  le  collège  d'Aubenas,  v.  n°  4945. 

6960.  Règlement  de  1699,  pub.  p.  A.  L.  Gravet,  Le  collège 
d'Avesnes,  Avesnes,  1901,  in-8°,  p.  18  :  il  fixe  les  attributions  du 
principal  et  des  trois  professeurs,  prêtres  séculiers,  contribution 
de  la  ville  aux  frais  d'études,  trente  écoliers  au  maximum  ;  en 
outre,  lettre  de  l'intendant  sur  la  mauvaise  marche  de  l'établisse- 
ment, contrat  de  1712  entre  le  magistrat  et  le  principal. 

6961.  Documents  sur  le  collège  d'Avranches,  pub.  p.  A.  La- 
veille,  Rev.  Avr.,  1900,  t.  X,  154-177  :  utilisation  des  mss.  du  P.ère 
Costil,  documents  reproduits,  beaucoup  de  détails  curieux  et 
précis  :  fort  utile.  —  Cf.  A.  Lerosey,  Mém.  Soc.  Ma.,  t.  XXI-XXIIL 
1903-1905. 

6962.  Ordonnance  pour  la  fondation  du  collège  de  Bagnols, 
pub.  p.  René,  Bul.  Com.  A.  chr.,  1881-4,  t.  II,  p.  23,  77  :  ordonnance 
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promulguée  par  l'évoque  d'Uzès  le  8  avril  1661   :  collège  confié  à 
des  prêtres  pour  former  des  missionnaires  contre  les  protestants. 

6963.  Fondation  du  collège  des  Jésuites  à  Bailleul,  pub.  p. 
Coussemaker,  Bul.  Com.  flam.,  1869-71,  t.  V,  p.  474  :  texte  flamand 
de  la  charte  de  1625.  —  Cf.  Possoz,  id.,  1860-2,  t.  II,  p.  94  (détails 

sur  ce  collège). 

6964.  Lettres  patentes,  pub.  dans  Bul.  Soc.  B.-Alpes,  1884-6, 
t.  Il,  p.  275  :  lettres  de  1646  pour  la  création  du  collège  de  Barce- 
lonnette  :  elles  en  indiquent  avec  précision  les  conditions  et  le  but. 

6965.  L'ouvrage  de  M.  Drevon,  Histoire  d'un  collège  municipal 
aux  XVIe,  XVIIe  et  XVIIIe  siècles  (Bayonne),  Agen,  1889,  in-8°, 
440  p.,  plus  documents,  peut  être  considéré  comme  une  source  : 
d'après  les  archives  de  la  ville,  pièces  nos  7-20  et  22-3  :  vie  agitée, 
conflits  entre  le  pouvoir  civil  et  le  pouvoir  religieux,  opposition  à 
l'installation  des  Jésuites.  —  Cf.  J.  Saignac,  Le  lycée  de  Bayonne, 
Biarritz,  1900,  in-16°,  204  p.  (première  partie  seulement). 

6966.  Contrat  d'établissement  des  Pères  de  la  Doctrine  chré- 
tienne à  Bellac  pour  y  diriger  un  collège,  pub.  p.  Leroux,  Doc1" 
historiques,  bas  latins  et  provençaux  concernant  principalement  la 
Marche  et  le  Limousin,  Limoges,  1885,  in-8°,  t.  II,  p.  265  :  contrat 
du  11  octobre  1648  :  subvention  et  achat  du  sol  par  la  ville,  les 
Pères  feront  «  trois  classes  de  grammaire  latine  et  grecque  », 
puis,  les  fonds  ayant  augmenté,  «  des  classes  d'humanité,  rhéto- 
rique et  philosophie  »  :  très  intéressant. 

6967.  Textes  sur  le  collège  de  Bergerac,  pub.  p.  E.  de  Biran, 
Bul.  Soc.  Pér.,  1880,  t.  VII,  p.  323  :  documents  de  1620  et  de  1612, 
pour  constater  l'insuffisance  des  maîtres  et  des  ressources  :  le 
dernier  est  une  donation  à  ce  collège  protestant.  —  Cf.  E.  Laplace, 
Le  collège  de  Bergerac,  in-12°. 

6968.  Documents  pour  Bernay,  pub.  p.  A.  Veuclin,  Nouvelles 
glanes  historiques  sur  Vinstruction  publique  avant  i789,  Bernay, 
1888,  in-8°,  56  p.  :  pour  le  xvir3  siècle,  menus  détails,  mais  très 
curieux  sur  la  rémunération  du  précepteur,  1626-1633. 

6969.  Documents  pour  Béziers,  pub.  p.  A.  Soucaille,  Bul.  Soc. 
Bé.,  1869,  2e  série,  t.  V,  p.  5  :  documents  dans  l'exposé,  et,  en 
outre,    p.    81-126,    douze   pièces   justificatives   importantes,    lettres 
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patentes,  contrats,  etc..  —  Cf.  Rivière,  W.,  1909-10,  3e  série,  t.  VIII. 
p.  255. 

6970.  Documents  sur  le  collège  de  Blois,  anal,  ou  pub.  p. 
A.  Dupré,  Rev.  Soc.  Sav.  Dép.,  1867,  4e  série,  t.  VI,  p.  592  :  repro- 
ductions rares,  analyse  sérieuse  ;  difficultés  dans  le  collège  jus- 
qu'à l'arrivée  des  Jésuites  en  1624,  composition  du  personnel  en 
1625  et  1687.  D'autres  renseignements,  tirés  des  archives,  peu 
nombreux,  mais  utiles,  sont  fournis  par  A.  de  Martonne,  Les 
grandes  écoles  et  le  collège  de  Blois,  Blois,  1895,  in-8°,  73  p. 

6971.  Pour  Bordeaux,  Y  Histoire  du  Collège  de  Guyenne  de 
Gaullieur,  Paris,  1874,  iiï-8°,  576  p.  (chap.  24-28),  doit  être  regardée 
comme  une  source  :  documents  insérés  dans  le  récit,  p.  ex.  les 
statuts  et  le  règlement  de  1713  :  vie  sans  éclat  et  excessivement 
agitée,  écoliers  turbulents  et  indisciplinés,  cabales  entre  profes- 
seurs, etc.  —  Un  complément  très  utile  est  Y  État  de  rétablisse- 
ment, fondation  et  revenu  du  collège  des  Pères  jésuites  de  la  ville 
de  Bordeaux,  pub.  p.  A.  Chauliac,  Arch.  hist.  Gir.,  1910,  t.  XLV, 
p.  545-559  :  mémoire  rédigé  par  les  Pères  en  1668  pour  le  subdé- 
légué de  l'intendant  ;  contient  l'histoire  de  la  fondation  d'après 
les  actes  officiels,  le  détail  de  l'organisation  (classes,  professeurs, 
enseignements),  des  frais  et  des  revenus  :  dépenses  supérieures 
aux  recettes.  —  V.  n°  7050. 

6972.  Pour  Bourg,  v.  J.  Bûche,  Histoire  du  studium,  collège  et 
lycée  de  Bourg,  Bourg,  1898,  in-8°  (extr.  de  Ann.  Soc.  Ain,  1898, 
t.  XXXI,  p.  117  et  197)  :  pour  le  xvir3  s.,  les  actes  sont  analysés  ; 
des  extr.  sont  donnés,  nombreux,  mais  courts,  p.  ex.  un  contrat 
de  1614  entre  un  «  écrivain  »  et  la  municipalité.  —  Cf.  Brossard, 
Ann.  Soc.  Ain,  1871. 

6973.  Sur  le  collège  de  Brive,  v.  C.  Godard  et  J.  L'Hermitte, 
Bul.  Soc.  scient.  Cor.,  1900,  t.  XXII,  p.  203  et  523  :  étude  très 
sérieuse  fondée  sur  les  sources  :  contrats  de  1619  et  de  1664. 

6974.  Pour  Caen,  v.  n°  4947. 

6975.  Délibération  pour  V établissement  d'un  collège  à  Calais, 
pub.  dans  Alm.  Calais,  1854,  t.  X,  p.  28  et  38  :  délibération,  en 
janvier  1618  sur  la  création  d'un  collège  pour  éviter  l'inconvénient 
«  qu'il  y  a  d'envoyer  les  enfants  aux  écoles  hors  de  France  »  :  cinq 
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personnes  «  capables  d'instruire  et  enseigner  les  bonnes  lettres  »r 
le  régent  sera  un  maître  es  arts  de  l'Université  de  Paris. 

6976.  Documents,  pub.  p.  A.  Durieux,  Mém.  Soc.'Camb.,  1882.. 
t.  XXXVIII,  p.  5  :  nombreux  petits  extr.  relatifs  au  collège  de 
Cambrai,  —  parmi  les  pièces  justificatives,  déclaration  (1716) 
«  des  fonds  et  héritages  du  collège  de  la  Compagnie  de  Jésus  depuis 
l'établissement  »  :  utile. 

6977.  Pour  Castres,  l'étude  d'A.  Poux,  Histoire  du  collège  de 
Castres,  Paris  et  Toulouse,  1902,  in-8°,  352  p.,  est  très  sérieuse  : 
collège  protestant  (1574),  mi-parti  (1633),  jésuite  (1664)  :  suit  pas  à 
pas  les  archives  :  extr.  sur  l'organisation,  •  l'administration,  la  ges- 
tion, les  procès,  les  études.  —  V.  n°  6997. 

6978.  Documents  sur  le  collège  de  Céaucé,  pub.  p.  L.  Duval, 
Dut  Soc.  Or.,  1883,  t.  II,  p.  330,  et  p.  A.  Salles,  id.,  t.  IV,  p.  2  : 
testament  du  fondateur,  qui  fait  toute  une  série  de  dons,  marché 
conclu  par  lui  pour  la  construction  des  bâtiments,  1661,  —  minute 
d'élection  d'un  régent,  1708. 

6979.  Lettres  patentes  pour  la  fondation  du  collège  de  Chalon- 
sur-Saône,  pub.  p.  Perry,  Histoire  civile  et  ecclésiastique...  de 
Chalon-sur-Saône,  preuves,  p.  103-105. 

6980.  Testament,  pub.  p.  E.  Guyot,  Rev.  enseignement,  1888,. 
t.  IX  :  testament  de  1676,  rédigé  par  le  fondateur  du  collège  de 
Châtillon-sur-Seine  en  1624  :  il  affecte  une  partie  de  ses  biens  à  la 
création  d'une  classe  de  rhétorique  :  le  principal  sera  choisi  après 
examen,  et  l'on  devra  «  instruire  dans  la  piété  et  dévotion  ». 

6981.  Documents,  pub.  p.  E.  H.  Tourlet,  Histoire  du  collège  de 
Chinon,  Chinon,  1904,  in-8°,  2e  partie,  chap.  i-ii  et  append.  :  d'après 
les  sources,  p.  137-8,  listes  des  principaux  et  régents  :  nombreuses 
pièces  justificatives,  p.  ex.  arrêt  du  Parlement  de  Paris  conservant 
à  la  municipalité  la  nomination  du  principal  (1621),  testament  d'un, 
prêtre  et  principal,  important  pour  les  donations  faites  au  collège, 
(1618)  :  très  utile. 

6982.  Sur  le  collège  de  Clermont-en-Beauvaisis,  v.  la  bonne 
étude  de  Couard-Luys,  Mém.  Soc.  Hist.  Par.  et  I.-de-F.,  an.  1886, 
t.  XIII,  p.  54-87  :  d'après  les  sources^  nombreuses  pour  le  xvne 
siècle   :  elles  exposent  toute  une  série  de  difficultés,  de  compéti- 
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lions,  pour  l'élection  du  précepteur  et  l'intervention  active  du  pou- 
voir royal. 

6983.  Documents,  pub.  p.  A.  Plion,  Histoire  du  collège  de  Com- 
piègne,  Compiègne,  1891,  in-8°,  336  p.  :  pièces  6-11  concernant  le 
xviie  siècle,  en  particulier  l'appréciation  sur  les  élèves,  et  les  lettres 
de  1654  pour  installer  les  Jésuites  au  collège  :  autres  documents 
dans  l'exposé,  tirés  des  archives  de  la  ville  :  étude  très  sérieuse. 

6984.  Statuts  du  collège  de  Condé-sur-Noireau,  1110,  pub.  p. 
A.  Bénet,  Rev.  enseignement,  1885,  t.  IV,  p.  603  :  rédigés  par  le 
grand  vicaire  de  Bayeux,  assez  succincts  :  montrent  l'importance 
des  «  conférences  spirituelles  »,  au  début  desquelles  «  au  milieu  du 
mois,  on  lira  une  page  ou  deux  du  règlement  ». 

6985.  Documents,  pub.  p.  J.  Gardère,  L'instruction  publique  à 
Condom  sous  Vancien  régime,  Auch,  1889,  in-8°  (ext.  de  Rev.  Gasc, 
1886,  t.  XXVII)  :  publications  assez  rares  :  pièces  tirées  des  archi- 
ves de  la  jurade,  qui  sont  suivies  pas  à  pas. 

6986.  Acte  de  fondation  du  collège  de  Corbeil,  1656,  pub.  p. 
A.  Dufour,  liul.  Soc.  Corb.,  1903,  t.  IX,  p.  88-105  :  contrat  très  long, 
précis,  minutieux.  Dans  ce  travail  fort  utile,  on  trouve,  en  outre, 
une  partie  du  testament  du  fondateur  (1659),  les  statuts  du  collège 
et  des  pièces  de  1656  à  1658. 

6987.  Pièces,  pub.  p.  A.  Degert,  Vancien  collège  de  Dax,  Dax, 
1904,  in-8°,  52  p.  (ext.  de  But.  Soc.  Borda,  1903,  t.  XXVIII)  :  collège 
dirigé  par  les  Barnabites  au  xvir3  siècle  :  étude  d'après  les  sources  : 
dix  pièces  justificatives  (1612-1708),  intéressantes  à  tous  égards.  — 
Quelques  compléments  minimes  dans  P..  Lahargou,  Le  collège  de 
Dax,  Paris,  1909,  in-8°,  vin-423  p. 

6988.  Quelques  documents,  tirés  des  archives,  se  trouvent  dans 
J.  Arnoux,  Collège  et  Ujcée  de  Digne,  Digne,  1889,  in-8°,  120  p.  : 
ils  se  rapportent  surtout  à  l'époque  de  Gassendi  :  vie  peu  intéres- 
sante, en  somme,  de  cet  établissement. 

6989.  Confirmation  de  rétablissement  d'un  séminaire  en  forme 
de  collège  à  Dom  front,  pub.  p.  L.  Duval,  Le  collège  de  Domfront, 
Domfront,  1908,  in-8°,  dans  cet  acte  de  1719,  les  documents  anté- 
rieurs sont  rappelés  :  liste  des  écoliers  depuis  1712. 
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6990.  Documents,  pub.  p.  E.  Jourdan,  Rev.  enseignement. 
1er  mars  1887,  et  p.  E.  Poupé,  Histoire  du  collège  de  Draguignan. 
Draguignan,  1890,  in-8°  :  ce  sont  des  contrats  et  conventions  de 
1621  et  1644  entre  les  consuls  et  les  Pères  de  la  doctrine  chrétienne  : 
12  professeurs,  6  classes,  subvention  de  1.500  livres,  construction 
cl* une  habitation,  exemption  pour  les  Pères  :  listes  de  régents  et 
de  recteurs. 

6991.  Actes,  pub.  p.  C.  Forteau,  Le  collège  Geoffroy -Saint- 
Hilaire  à  Etampes,  Etampes,  1910,  in-8°,  147  p.  :  compilation  dans 
laquelle  les  actes  du  xvne  siècle  sont  p.  15-44,  nominations  de  prin- 
cipaux, contrat  avec  les  Barnabites,  testament,  etc.   :  utiles. 

6992.  Documents  sur  le  collège  de  Gap,  signalés  et  énumérés 
p.  P.  Guillaume,  Bul.  Soc.  H.-Alpes,  1887,  t.  VI,  p.  153  :  certains 
de  ces  documents,  qui  sont  conservés  dans  les  archives  des 
IJ.uiies-Alpes,  paraissent  avoir  une  réelle  importance. 

6993.  Origine  de  rétablissement  du  collège  fondé...  dans  la 
ville  de  Gimont^  pub.  p.  Dubord,  1877,  t.  XVIII,  p.  563  :  ce  docu- 
ment, adressé  en  1753  à  l'évêque  de  Lombez,  est  un  exposé  clair 
qui  fournit  les  dates  essentielles  et  raconte  l'histoire  de  l'établisse- 
ment, jusqu'au  milieu  du  xvnr3  siècle.  Dans  ce  travail  substantiel 
est,  aussi,  publié  le  contrat  de  1621  avec  les  Pères  de  la  doctrine 
chrétienne. 

6994.  Pour  Grenoble,  v.  n°  4948. 

6995.  Le  livre  du  Père  C.  de  Rochemonteix,  Le  collège  Henri  IV 
de  La  Flèche,  Le  Mans,  1889,  in-8°,  4  vol.,  est  une  source  véritable, 
à  cause  des  documents  très  nombreux,  insérés  dans  l'exposé  et 
surtout  dans  les  appendices  :  ils  font  connaître  complètement  la 
vie  de  ce  collège.  —  Cf.  Anj.  hist.,  avril  1928. 

6996.  Acte  de  fondation  du  collège  de  Langon,  pub.  p. 
E.  Rotgès,  Histoire  de  l'instruction  primaire  dans  V arrondis sèment 
de  Bazas,  Bordeaux  et  Paris,  1893,  in-4°,  p.  288  ;  acte  de  1655. 

6997.  Procès-verbal  de  la  Visitation  des  collèges  de  la  province 
de  Languedoc  dans  le  ressort  de  la  généralité  de  Toulouse,  pub. 
dans  l'Histoire  du  Languedoc  de  dom  Vaissette,  édit.  Rorschach, 
t.  XIV,  doc.  366,  col.  1030  et  sq.  Rapport  très  précis  sur  les  col- 
lèges, rédigé  par  L.  de  Froidour  à  la  suite  de  l'inspection  effectuée 
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en  juin  1668  :  des  chiffres,  des  rappels  d'actes,  des  indications  sur 
les  revenus.  Il  concerne  les  établissements  d'Albi,  de  Carcassonne 
et  de  Castres,  qui  sont  en  bon  état,  de  Limoux  (suffisant),  de 
Lavaur  (médiocre),  de  Mirepoix  et  de  Rieux  (mauvais). 

6998.  Contrats,  à  propos  du  collège  de  Lavaur,  pub.  p. 
A.  Vidal,  Rev.  Tarn,  1888-9,  t.  VII  ;  entre  les  consuls  et  le  régent 
(1626),  entre  les  consuls  et  les  Pères  de  la  Doctrine  chrétienne 
(1641)  :  citation  d'autres  documents  des  archives  municipales  dans 
ce  travail  intéressant.  —  V.  n°  6997. 

6999.  Documents,  pub.  p.  C.  Croix,  Histoire  du  collège  du, 
C 'ateau-C 'ambré sis ..,  Paris,  1926,  in-8°,  vi-160  p.  :  d'après  les  sour- 
ces, surtout  les  archives  communales  :  fondé  en  1712  seulement. 
Dans  l'oppend.,  procuration  du  provincial  des  Jésuites  pour  auto- 
riser le  Père  Philibert  Castille  à  traiter  avec  la  municipalité  (1713), 
acte  de  constitution  du  collège  (18  janvier  1714,  conditions  nette- 
ment spécifiées),  approbation  de  Fénelon  (7  mai)  :  présentent  un 
réel  intérêt. 

7000.  Documents  pour  Lectoure,  pub.  p:  A.  Plieux,  Rev.  Gasc., 
t.  XXIX-XXXI,  1888-90.  Étude  tout  à  fait  sérieuse,  fondée  sur  les 
sources  :  documents  pub.  m-extenso,  en  particulier  le  contrat  de 
1730  avec  les  Pères  de  la  Doctrine  chrétienne  (très,  long),  des  lettres 
patentes,  des  délibérations  de  la  jurade  :  liste  des  recteurs,  syn- 
dics, professeurs. 

7001.  Règlement  et  statuts  du  collège  du  Grand- Andelij,  pub. 
p.  A.  Bénet,  Rec.  Soc.  Eure,  1889-90,  4e  série,  t.  VIII  :  cet  acte,  en 
29  articles,  est  capital  pour  l'histoire  de  ce  collège,  fondé  en  1684  : 
autres  doc. 

7002.  Quelques  documents,  trop  rares  pour  le  xvne  siècle,  se 
trouvent  dans  A.  Anthiaume,  Le  collège  du  Havre,  Le  Havre,  1905, 
in-8°,  t.  I  :  d'après  les  archives  communales  et  départementales. 

» 

7003.  Pour  Le  Mans,  v.  n°  6948  :  catalogue  des  élèves  en  1668, 
autres  actes. 

7004.  Documents,  pub.  p.  J.  Denais,  Recherches  historiques 
sur  le  collège  du  Puij-cn-Velay,  Paris,  1876,  in-8°,  209  p.  (ext.  de 
Tab.  Y  et.)  :  en  réalité,  il  s'agit  surtout  d'une  publication  de  doc, 
nombreux  pour  le  xvne  siècle  :  ils  concernent  les  difficultés  entre 
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la  municipalité  et  les  Jésuites,  les  revenus  et  dépenses  du  collège, 
la  reconstruction  de  celui-ci,  la  nouvelle  église,  les  différends  finan- 
ciers avec  le  vicomte  de  Polignac  (très  curieux,  enquêtes,  rébel- 
lions), la  création  d'un  cours  de  théologie  :  utilité  évidente. 

7005.  Documents,  pub.  p.  Fontaine  de  Resbecq,  Bul.  Com. 
Nord,  1873,  t.  XII,  p.  25.  Il  s'agit  de  la  création  d'une  maison 
d'éducation,  à  Lille,  pour  les  jeunes  filles  nobles  et  pauvres,  et 
comparable  à  la  maison  de  Saint-Cyr.  Les  documents,  oxtr.  des 
archives  des  hospices,  et  commençant  à  l'année  1683,  compren- 
nent, en  particulier,  le  projet  de  fondation,  le  règlement  (19  arti- 
cles), les  lettres  patentes  de  1686,  la  nomination  d'une  directrice 
et  d'administrateurs,  choisis  par  elle,  et  le  règlement  qu'elle  a 
rédigé.  Tentative  intéressante. 

7006.  Annuœ  litterœ  Societatis  Jesu,  ext.  pub.  p.  A.  Leroux, 
Nouveau  choix  de  documents  historiques  sur  le  Limousin,  Limo- 
ges, 1895,  in-8°,  p.  99  et  sq.  Les  Pères,  à  Limoges,  composaient  des 
rapports  annuels  sur  leurs  travaux  :  les  ext.,  tirés  de  ce  recueil 
très  rare,  vont  de  1598  à  1614  et  de  1650  à  1654.  Ils  fournissent,  sur 
le  collège,  des  renseignements  précis  et  inédits  depuis  l'année  1600. 
Sans  doute,  comme  dans  leurs  lettres  écrites  du  Canada,  les 
Jésuites  veulent,  par  ces  rapports,  montrer  leur  puissance  et 
édifier  le  public  :  ces  réserves  faites,  il  reste  que  ces  rapports  sont 
importants,  parce  qu'ils  comblent  une  lacune. 

7007.  Contrat  relatif  au  collège  de  Lodève,  pub.  p.  A.  Castel, 
Notre  collège  et  les  fêtes  de  son  centenaire,  Montpellier,  191 '>, 
in-8°  :  cet  acte,  du  20  juin  1650,  curieux  et  précis,  accorde  la  direc- 
tion aux  Pèics  de  la  Doctrine  chrétienne  et  les  charge  d'assurer 

la  prospérité  de  cet  établissement  :  les  pièces  justificatives  (p.  227, 
nos  5  et  6)  peuvent  aussi  intéresser. 

7008.  Documents  sur  le  collège  de  Magnac-Laval,  pub.  p. 
A.  Leroux,  Doc.  historiques  bas  latins,  provençaux  et  français 
concernant  principalement  *la  Marche  et  le  Limousin,  1885,  t.  II, 
p.  279-284.  Collège  dirigé  par  les  Sulpiciens  :  trois  pièces  de  1675 
(requêtes  pour  faire  approuver  le  règlement  et  pour  demander 
l'union  avec  le  séminaire  de  Saint-Nicolas  du  Chardonnet,  règle- 
ment). D'autres  pièces  se  trouvent  dans  l'ouvrage  sérieux  de 
J.  H.  Normand,  Histoire  du  collège  de  Magnac-Laval,  Limoges, 
1871,  in-18°  :  p.  31-45,  acte  de  donation,  lettres  patentes  de  1665  et 
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de  1683,  statuts  et  règlements  de  1665  (42  articles),  contrats,  man- 
dements, etc. 

7009.  Lettres,  pub.  p.  A.  Grosse-Dupeyron,  Le  collège  de 
Mayenne,  Mayenne,  1918,  in-8°,  217  p.  Dans  ces  lettres,  Jean 
Louail,  le  janséniste,  raconte  avec  détails  la  vie  de  l'établissement, 
et  le  principal  Anjubault  rend  compte  au  chancelier  d'une  affaire 
d'empoisonnement  :  autres  documents  dans  ce  livre,  composé 
<d'après  les  sources. 

7010.  Édit  de  fondation  du  collège  de  Metz,  pub.  p.  Viansson, 
Mém.  Acad.  Metz,  1872-3,  t.  VIII,  p.  250,  note  14  :  édit  de  mars  1622 
accordant  la  direction  aux  Jésuites  :  quelques  autres  documents 
peu  nombreux,  soit  dans  le  texte,  soit  dans  les  notes. 

7011.  Pour  Montpellier,  v.  Mélanges  d'histoire  et  de  littérature 
religieuses,  publiés  à  l'occasion  du  jubilé  épiscopal  de  Monseigneur 
de  Cabrières,  Paris,  1899,  in-8°,  t.  III,  p.  211-271.  Étude  solide  du 
Père  Dudon  sut  les  Jésuites  à  Montpellier  et  l'ouverture  du  collège 
•en  1629,  suivie  de  notes  et  documents,  où  l'on  trouve  dix  pièces 
inédites  (1604-1630),  lettres  patentes,  donation,  brevet  d'établisse- 
ment, lettres  du  général  des  Jésuites,  délibération  du  Conseil  de 
ville.  —  Cf.  A.  Germain,  Mém.  Acad.  Montp.,  section  des  lettres, 
1882,  t.  VII,  p.  185. 

7012.  Le  livre  d'E.  Bouchard,  Le  collège  de  Moulins,  Moulins^ 
2e  édit.,  1872,  in-8°,  chap.  iv-ix,  doit  être  consulté.  Ayant  compulsé 
les  registres  des  comptes  et  des  délibérations  de  la  ville,  il  suit  les 
documents,  les  analyse,  en  reproduit  des  extr.  :  les  pièces  justifi- 
catives, de  diverses  sortes,  sont  intéressantes  pour  le  xvne  siècle  : 
exemples  bien  choisis  pour  montrer  l'agitation  de  la  vie  du  collège 
et  l'animosité  contre  les  Jésuites. 

7013.  Pour  la  région  de  Nantes,  v.  n°  6937  :  collèges  d'Ance- 
nis,  de  Chateaubriant  et  de  Nantes  (avec  pièces  justificatives). 

7014.  Documents,  pub.  p.  V.  Guéneau,  Mém.  Soc.  Niv.,  t.  XV 
•et  XVI  :  étude  mal  agencée  sur  le  collège  de  Nevers,  mais  publi- 
cation de  toute  une  série  de  documents.  —  Cf.  E.  Duminy,  Bul. 
Soc.  Nivern.,  1908,  3e  série,  t.  XII,  p.  131-202. 

7015.  Documents,  pub.  p.  C.  de  Vassal,  Recherches  sur  le  col- 
lège royal  d'Orléans,  Orléans,  1861,  in-8°   :  trois  lettres  du  Père 
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Coton  (1609),  opposition  de  la  municipalité  à  l'établissement  des- 
Jésuites  (1609,  1617),  lettres  patentes  autorisant  les  Jésuites  à 
fonder  le  collège  (1617). 

7016.  Pour  Paris,  les  documents  publiés  peuvent  être  classés 
de  la  façon  suivante.  —  Plusieurs  actes  concernant  le  collège 
Mazaiïn  sont  réunis  dans  le  t.  168  du  D.  G.  :  ils  vont  de  1661  à 
1688  et  comprennent  l'acte  de  fondation,  des  lettres  du  roi,  des 
extr.  des  registres  du  Parlement,  le  règlement  de  1688.  Ces  actes 
ont  été  utilisés  et  complétés  par  Herlaut,  But.  Soc.  Hist.  Par.  et 
T.-de-F.,  1925,  p.  53-82  :  là  est  publié,  presque  intégralement,  le 
règlement  très  minutieux  de  1712,  et  des  renseignements  sont  four- 
nis, d'après  les  documents,  sur  les  ressources,  très  faibles  pendant 
longtemps,  sur  le  conflit  avec  le  duc  de  Mazarin,  les  visites,  l'édu- 
cation donnée  aux  pensionnaires  gentilshommes.  Tout  cela  rectifie 
Franklin,  Recherches  historiques  sur  le  collège  des  Quatre  Na- 
tions, Paris,  1862,  in-8°.  —  Cf.  H.  Lemonnier,  Le  collège  Mazarin 
et  le  Palais  de  V Institut,  Paris,  1921,  in-4°,  112  p. 

Sur  les  collèges  de  l'Université  de  Paris,  il  faut  consulter  le 
recueil  de  la  B.  Sorb.,  U.,  22,  in-4°,  où  sont  réunis  des  documents 
pour  les  collèges  de  Bayeux,  Des  Grassins,  Du  Plessis,  Sainte- 
Barbe  et  de  Tours  :  pour  ce  dernier,  v.  en  outre,  U,  9,  in-8°,  Sta- 
tuta  venerabilis  collegii  Turonensis  Parisiis  fundati,  Paris,  1716, 
32  p.  (statuts  de  1675,  avril  et  octobre,  précisant  l'organisation,  les 
exercices,  les  horaires).  —  L'ouvrage  de  G.  Dupont-Ferrier,  Du 
collège  de  Clermont  au  lycée  Louis-le-Grand,  Paris,  1921-5,  in-8°, 
3  vol.,  doit  être  considéré  comme  une  source  :  pour  le  xvir9  siècle,. 
t.  I,  première  partie,  et  t.  III,  appendices.  Il  a  totalement  remplacé 
celui  de  G.  Emond,  Histoire  du  collège  Louis-le-Grand,  Paris,  1845, 
in-8°,  436  p.  A  titre  de  complément  on  peut  lire  le  livre  d'E.  Boysse, 
Le  théâtre  des  Jésuites,  Paris,  1880,  in-18°,  m-370  p.  —  L'étude  de 
Dom  Anger,  Le  collège  de  Cluny..,  Paris,  1916,  in-8°,  131  p.,  est 
sérieuse  et  fondée  sur  les  sources,  mais  ne  contient  pas  de  textes. 
—  Celle  de  L.  Bouquet,  L'ancien  collège  d'Harcourt  et  le  lycée 
Saint-Louis,  Paris,  1891,  in-8°,  chap.  v  et  vi,  peut  être  regardée 
comme  une  source  :  elle  renferme,  en  outre,  p.  648-687,  une  dizaine 
de  pièces,  qui  éclairent  l'exposé,  sur  diverses  questions.  Elle  doit 
être  complétée  cependant  avec  les  recueils  de  la  B.  Sorb.,  U,  132; 
in-8°,  et  10,  in-4°,  documents  très  curieux  sur  le  conflit  entre  le 
proviseur  et  les  boursiers,  sur  la  vie,  la  mentalité,  etc.  —  Le  livre 
de  Chapotin,  Le  collège  de  Dormans-Beauvais ,  Paris,  1870,  in-8°r 
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chap.  x-xiv,  est  un  récit  établi  d'après  les  documents  et  contient 
des  fragments  étendus  d'un  mémoire  du  principal,  des  règlements 
et  statuts,  des  relation*  diverses  :  vie  agitée  et  faible  développe- 
ment. —  Launoy  (Jean  de),  -J-  1678,  publia  Regii  Navarrœ  Gymnasii 
Parisiensis  historia,  Paris,  1677,  in-4°  :  le  t.  II  est  utile  pour  l'his- 
torien :  il  renferme  des  documents  jusqu'en  1633,  intéressant  sur- 
tout le  principalat  de  Nicolas  Cornet  et  les  incidents  qui  survinrent 
alors.  —  Dans  l'ouvrage  de  Lacaille,  Étude  sur  le  collège  de  Reims 
à  Paris,  Reims,  1899,  in-8°,  182  p.,  sont  utilisés  les  documents 
d'archives  :  l'historien  retiendra  surtout,  dans  l'appendice,  les 
pièces  XI-XXV,  parmi  lesquelles  trois  ont  une  importance  capitale 
pour  connaître  la  vie  de  cet  établissement,  compte  rendu  du  prin- 
cipal, mémoire  en  sa  faveur,  déclaration  des  biens,  charges  et 
revenus. 

Voir,  en  outre  :  —  Ch.  Hamel,  Histoire  de  l'abbaye  et  du  collège  de 
Juilly,  Paris,  1888,  in-8°  ;  —  M.  Targe,  Professeurs  et  régents  de  collège 
dans  l'ancienne  Université  de  Paris,  Paris.  1902,  in-8°  ;  —  M.  Griveaud. 
Pos.  E.  C,  1922,  p.  59-69  (collège  Du  Plessis) . 

7017.  Documents,  pub.  p.  J.  Delfour,  Histoire  du  lycée  de  Pau, 
Pau,  1890,  in-8°,  xxvn-479  p.  :  travail  sérieux,  un  peu  rapide  pour 
Je  xvne  siècle,  textes  assez  intéressants,  mais  peu  nombreux. 

7018.  Citations,  dans  G.  Vallois,  Notice  historique  sur  le  col- 
lège de  Péronne,  Péronne,  1864,  in-8°  :  assez  rares  ;  en  réalité, 
chronologie  de  faits,  d'après  les  archives  communales,  sur  cet 
établissement  tenu  par  les  Oratoriens,  puis  par  les  Trinitaires.  — 
Cf.  Dubourguier,  Grandes  écoles  et  gens  d'église  au  diocèse 
d'Amiens,  Amiens  et  Paris,  1904,  in-8°. 

7019.  Documents,  analysés  par  P.  Torreilles,  Le  collège  de 
Perpignan,  Perpignan,  1893,  in-8°,  93  p.  :  établi  sur  les  sources  des 
archives  communales  et  notariales  :  vie  assez  agitée  de  ce  collège, 
fondé  en  1611  par  les  Jésuites,  ayant  fonctionné  avec  régularité  en 
1661  seulement. 

7020.  Pour  Poitiers,  v.  n°  4949. 

7021.  Documents,  pub.  p.  M.  Lebrun,  Histoire  du  collège  de 
Pontoise,  Pontoise,  1923,  in-8°,  144  p.  :  d'après  les  archives  muni- 
cipales ;  se  réfère  aux  actes,  en  reproduit  pour  montrer  l'exis- 
tence mouvementée  de  l'établissement  :  bibliographie  sérieuse. 
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7022.  Textes,  anal,  ou  pub.  p.  Ch.  Fierville,  Histoire  du  collège 
de  Quimper,  Paris,  1864,  in-8°.  chap.  i  :  acte  de  fondation  (1620) 
et  contrat  de  donation  (1639).  En  outre,  pièces,  nos  2-10,  concer- 
nant la  vie  de  ce  collège,  fondé  par  les  Jésuites,  et  allant  de  1611 
à  1692  :  ont  de  l'intérêt. 

7023.  L'ouvrage  d'E.  Cauly,  Histoire  du  collège  des  Bons 
Enfants  de  V Université  de  Reims,  Reims,  1885,  in-8°,  p.  309-487, 
peut  être  considéré  comme  une  source  :  documents  suivis  et 
analysés,  montrant  d'abord  la  décadence,  puis  le  relèvement  grâce 
aux  statuts  de  1662,  enfin  les  querelles  provoquées  par  les  Jésuites 
et  les  Jansénistes.  En  appendice,  p.  681-724,  pièces  utiles,  p.  ex. 
les  statuts  de  1662  et  le  règlement  promulgué  en  1692  par  l'arche- 
vêque Charles  Maurice  Le  Tellier.  —  Cf.  Portagnier,  T.  Ac.  Reims, 
1875-6,  t.  LX,  p.  99-477. 

7024.  Pour  Rennes,  v.  G.  Durtelle  de  Saint-Sauveur,  Mém.  Soc. 
l.-V.,  1918,  t.  XLVI,  p.  1-241  :  source  véritable,  publication  de 
textes  dans  les  notes  :  bibliographie  copieuse. 

7025.  Acte  de  fondation  du  collège  de  Requeil,  pub.  p.  A.  Jou- 
bert,  Rev.  hist.  arch.  Maine,  1885,  t.  XVII  :  acte  de  1676  :  quelques 
autres  documents,  p.  354-8. 

7026.  Déclaration  du  roi,  contenant  V établissement  de  Vacadr- 
mie  ou  collège  royal  en  la  ville  de  Richelieu,  et  privilèges  attribués 
à  icelle,  ensemble  les  statuts  et  règlements  de  ladite  académie, 
Paris,  1641,  in-4°.  Elle  est  pub.  aussi  dans  l'ouvrage  du  directeur 
du  collège,  Le  Gras,  L'Académie  royale  de  Richelieu,  si.,  1642. 
in-8°,  p.  45,  avec  les  statuts  (p.  54)  et  les  lettres  d'attribution  au 
Grand  Conseil  (p.  63).  Les  statuts  sont  reproduits  .intégralement 
dans  Caillet,  p.  385-8. 

7027.  Pour  Riom,  v.  R.  Crégut,  Rev.  Auvergne,  t.  XIX-XXI, 
\ 902-4  :  ext.  de  documents  des  archives  communales  et  départemen- 
tales sur  la  fondation  en  1618,  sur  l'installation  des  Oratoriens. 

7028.  Règlements  de  la  maison  de  Saint-Louis  établie  à  Saint- 
Cyr,  Paris,  1699,  in-32°  :  aut.  édit.,  1712.  -  Constitutions  de  la 
maison...,  Paris,  1700,  in-32°  :  rédigées  par  la  directrice,  Mme  de 
Brinon,  qui  prit  pour  modèles  celles  des  Ursulines  et  de  la  Visi- 
tation, et  qui  chargea  Racine  et  Boileau  de  les  revoir  au  point  de 
vue  de  la  forme.  —  V.  nos  894-6,  1188,  1280  :  —  Lavallée,  His- 
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toire  de  la  maison  royale  de  Saint-Cyr,  Paris,  1856,  in-8°,  354  p. 
(docts)  ;  —  H.  Chouet,  Rev.  Vers.,  1910,  t.  XII  et  sq.  (sur  le  tem- 
porel). 

7029.  Documents  sur  le  collège  de  Saint-Érnilion,  pub.  p. 
E.  Piganeau,  Arch.  hist.  Gir.,  1903,  I.  XXXVIII,  p.  108-11G  :  ce  sont 
principalement  des  réceptions  de  régents. 

7030.  Documents  sur  le  collège  de  Saint-Flour,  anal.  p.  L.  Bc- 
lard,  Rev.  H.  Auvergne,  1908,  t.  X,  p.  G,  316  :  analyse  sérieuse  des 
documents  des  archives  communales  :  liste  des  régents. 

7031.  Sur  le  collège  de  Saint-Jean-de-Maurienne,  v.  Rambaud, 
T.  Soc.  Maur.,  1885-1892,  t.  VI,  p.  1-253  :  travail  solide,  fondé  sur 
les  sources  :  publication,  p.  65,  71  et  75,  pour  les  années  1609,  1655 
et  1689,  de  documents,  donations,  quittances,  etc. 

7032.  L'ouvrage  de  G.  Delamotte  et  J.  Loisel,  Les  origines  du 
lycée  de  Saint-Omer,  Calais,  1910,  in-8°,  cliap.  ii-iv,  est  à  regarder 
comme  une  source  :  renseignements  nombreux  et  de  toutes  sortes 
sur  l'œuvre  des  Jésuites. 

7033.  Documents  sur  le  collège  de  Saint-Rambert-en-Bugey, 
pub.  p.  J.  Tournier,  Le  Bugey,  1920,  n°  14,  et  1921,  n°  15  :  les 
archives  de  cet  établissement  commencent  à  l'année  1653  :  d'après 
elles,  l'auteur  procède  chronologiquement,  et  insère  des  lettres,  des 
rapports  :  intérêt  moyen. 

7034.  Documents  sur  le  collège  de  Saint-Sever,  pub.  p.  Xain- 
beu,  Rut.  Soc.  Borda,  1884,  t.  VIII,  p.  63  :  quelques  reproductions, 
d'étendue  minime  ;  certaines,  assez  utiles,  p.  ex.  une  délibération 
des  jurats  accordant  l'exemption  de  la  taille  aux  Bénédictins  de 
Saint-Maur,  à  condition  qu'ils  fassent  effectivement  prospérer  le 
collège. 

7035.  Pour  le  collège  de  Saintes  des  documents  ont  été  pub. 
dans  plusieurs  ouvrages  ou  études.  —  L.  Audiat,  Arch.  hist.  Saint, 
et  Aun.,  1896,  t.  XXV,  p.  360  :  premier  livre  du  préfet  d'église  du 
collège,  écrit  en  latin  et  allant  de  1613  à  1761  (prières  ordonnées 
pour  les  membres  ou  les  bienfaiteurs  de  la  Compagnie  de  Jésus). 
—  S.  Moufflet,  Notice  sur  le  collège  de  Saintes,  Saintes,  1886.  in-8° 
fext,  de  Rul.  Soc.  Sainlonge)  :  courts  extr.  de  documents.  —  F. 
Xambeu,  Histoire  du  collège  de  Saintes,  Saintes,  1886,  in-8°,  150  p.: 
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bien  meilleure,  série  d'actes  depuis  1611  :  cf.  ilec.  coin.  Char.-lnf.r 
1886,  3e  série,  t.  I,  p.  367. 

7036.  Documents  sur  le  collège  de  Semur,  pub.  p.  G.  Leleu,. 
Bul.  Soc.  Semur,  1872,  t.  IX,  p.  22  :  pièces  extr.  des  registres  des 
délibérations  :  publication  intégrale  ou  partielle  d'un  très  grand 
nombre  d'entre  elles  :  en  appendice,  traité  de  1652  avec  les  Pères, 
carmes  :  travail  sérieux.  —  Cf.  :  —  P.  Boulogne,  Bul.  Soc.  Semur. 
1901,  p.  228-246. 

7037.  Sur  les  divers  collèges  de  Toulouse  et  leur  situation  lors 
de  la  grande  enquête  de  1667-8,  les  documents  essentiels,  de  grande 
importance,  ont  été  reproduits  par  A.  Auguste,  Rev.  hist.  Tou- 
louse, 1914,  t.  I,  p.  136  et  sq.  —  Des  extr.  courts,  mais  nombreux, 
des  comptes  relatifs  à  l'instruction  en  l'année  1684  ont  été  pub.  p. 
E.  Lamouzèle,  Rev.  Pyr.,  1911,  t.  XXIII,  p.  115.  —  Les  articles  de 
Saint-Charles  sur  les  collèges  de  Maguelonne,  de  Foix  et  de  Péri- 
gord  à  Toulouse  (Mém.  Acad.  Tout.,  1883,  1885  et  1886)  n'offrent 
pas  d'utilité. 

7038.  Le  livre  de  M.  Massip,  Le  collège  de  Tournon  en  Viva- 
raïs,  Paris,  1890,  in-8°,  v-323  p.,  peut  être  regardé  comme  une 
source':  recherches  dans  les  archives  de  plusieurs  départements  : 
documents  publiés,  permettant  de  connaître  la  vie  intérieure  de  ce 
collège. 

7039.  Contrat  d'établissement,  au  collège  de  Treignac,  des 
Pères  de  la  Doctrine  chrétienne,  pub.  p.  A.  Leroux,  Documents 
historiques...  concernant  principalement  la  Marche  et  le  Limousin, 
1885,  t.  II,  p.  288-292  :  conclu  avec  la  municipalité  en  1662  :  condi- 
tions minutieusement  expliquées  à  propos  du  nombre  des  profes- 
seurs, de  la  subvention,  de  la  construction  du  collège  et  de  l'église. 
Il  a  été,  aussi,  pub.  p.  Tandeau  de  Marsac,  Bul.  Soc.  Cor.,  1880, 
t.  II,  p.  197,  ainsi  qu'un  contrat  de  1673,  signé  pour  réduire  la 
subvention  de  la  ville,  incapable  d'acquitter  tous  les  frais. 

7040.  On  peut  regarder  comme  une  source  l'ouvrage  de 
G.  Carré,  L'enseignement  secondaire  à  Troycs...,  Paris,  1888,  in-8°, 
390  p.  :  fondé  sur  les  sources,  pièces  justificatives  intéressantes. 
Dés  renseignements  précis,  mais  avec  des  références  fort  peu  nom- 
breuses, sur  ce  collège  dirigé  par  les  Oratoriens,  sont  fournis  par 
Boutiot,  Histoire  de  V instruction  publique  et  populaire  à  Troyes.., 
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Troyes  et  Paris,  1865,  in-8°,  chap.  iv.  —  Cf.  Forneron,  Mém.  Soc. 
agr.  Aube,  1840-1,  t.  X,  p.  144  ;  —  A.  Thévenot,  Ann.  A.,  1877. 
p.  79. 

7041.  L'ouvrage  de  G.  Clément-Simon,  Histoire  du  collège  de 
Tulle,  Paris,  1892,  in-8°,  387  p.  (ext.  de  Bul.  Soc.  Cor.,  t.  XI-XIV), 
-est  presque  une  source  :  documentation  sûre  :  pièces  justificatives 
V-XVII  (contrats,  conventions,  fondaitons,  finances,  etc.),  formant 
une  utile  contribution. 

7042.  Documents,  anal.  p.  R.  Fage,  Le  collège  d'Ussel,  Paris, 
1909,  in-8°  (ext.  de  Bul.  Soc.  Cor.,  1908,  t.  XXX)  :  contrat  de  fonda- 
tion (1644),  différends  entre  le  curé  et  le  directeur  du  collège,  entre 
-celui-ci  et  la  municipalité  :  existence  à  peu  près  uniforme  :  assez 
rapide. 

7043.  Documents  pour  servir  à  Vhistoire  du  collège  de  Valen- 
■ciennes,  pub.  p.  J.  Bébin,  Mém.  Valenciennes,  1868,  t.  II,  p.  1-55  : 
-quelques  rares  pièces  pour  le  xvne  siècle  ;  mais  un  texte  curieux 
est  l'arrêté  de  la  ville  pour  défendre  aux  écoliers  de  «  se  trans- 
porter »  du  collège  des  Jésuites  "à  celui  des  Augustins,  c.-à-d.  pour 
mettre  fin  à  la  rivalité  des  deux  ordres. 

7044.  Des  renseignements  nombreux  sur  le  personnel  et  les 
élèves  du  collège  de  Vendôme  se  trouvent  dans  l'ouvrage  de 
C.  Bonhoure,  Le  collège  et  le  lycée  de  Vendôme,  Paris,  1912,  in-8°: 
fait  d'après  les  documents,  mais  peu  d'extraits. 

7045.  De  même,  rareté  de  textes  et  de  mentions  dans  Gouda  I, 
Histoire  du  collège  de  Ville franche-de-Bouergue,  Villefranche,  1909, 
in-8°,  120  p. 

7046.  Règlement  du  collège  de  Vitry-le-François,  pub.  p.  Jovy, 
Spicilège  de  Vit-ry,  1899,  t.  I,  p.  292  :  règlement  du  mois  d'octobre 
1660,  par  lequel  la  nomination  du  principal  et  des  régents  appar- 
tiendra au  corps  de  ville  :  fait  avant  l'arrivée  des  Pères  de  la  Doc- 
trine chrétienne.  L'œuvre  de  ceux-ci  a  été  étudiée  par  G.  Hérelle, 
Histoire  du  collège  de  Vitry-le-François,  Vitry,  1876,  in-8°,  21  p. 
(en  réalité,  discours  de  distribution  de  prix,  mais  avec  références 
aux  archives  communales  et  détails  précis  sur  la  vie  mouvementée 
et  l'insuffisance  des  ressources  de  cet  établissement). 

Voir,    en   outre,    pour   ce   paragraphe  :   —   N°    4959  :  —   H.    Lantoine, 
Hist.    de    renseignement   secondaire   en   France    au    XVIIe   siècle,    Paris, 
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1874,  in-8°;  — P.  Lallemand,  Histoire  de  V éducation  dans  l'ancien  Oratoire. 
Paris,  1889,  in-8°.  474  p.  (bon)  ;  —  A.  Schimberg,  L' éducation  morale 
des  Jésuites  en  France,  Paris,  1913,  in-8°  (bon)  ;  —  Baudel,  Bul.  Soc. 
Lot,  1879,  t.  V,  p.  113  (Albi)  ;  —  La  Sicotière,  Histoire  du  Collège  d'Alen- 
çon,  Caen,  1842.  in-8°.  78  p.  ;  —  A.  Lacroix,  Bul.  Soc.  Dr.,  1892,  t.  XXVI, 
p.  19;  —  Bul.  Soc.  Chauny,  1894-7,  t.  V,  p.  115;  —  Muteau,  Les  écoles 
et  collèges  eu  province  jusqu'en  1789,  Dijon,  1882,  in-8°  (dossiers  pour  le 
collège  conservés  à  la  bib.  municipale  de  Dijon)  ;  —  pour  Douai  et  Saint- 
Oiner,  G.  Ascoli,  La  Grande-Bretagne  devant  l'opinion  française  au 
XVIIe  siècle,  t.  II,  p.  280,  n«s  1055-1064;  —  Queyrat,  Notice  historique 
sur  la  ville  et  le  collège  de  Felletin,  Limoges,  1862,  in-8°,  66  p.;  — 
Martin-Civat.  Histoire  du  collège  de  La  Châtre,  La  Châtre,  1923,  in-16°. 
32  p.;  —  Rabanis,  Arch.  hist.  Rhône,  1827,  t.  VII,  p.  127-140  (Lyon)  ;  — 
G.  Bourbon,  Notice  historique  sur  le  collège  de  Montauban,  Montauban. 
1876,  in-8°,  30  p.;  —  Y.  Picard,  Le  collège  de  Léon,  Morlaix,  1895,  in-8°. 
297  p.  (Morlaix:  sérieux);  —  Saint-Charles,  Mém.  Acad.  Toul.,  1882T 
8e  série,  t.  IV,  p.  176  (Narbonne)  ;  —  Azaïs,  Mém.  Acad.  Nîmes,  18767 
7c  série,  t.  I,  p.  133;  —  Yrondelle,  C.  Soc.  Sav.  Prov.,  1910,  t.  II,  p.  516-9. 
ou  Histoire  du  collège  d'Orange,  Paris,  1912.  in-8°,  chap.  I  ;  —  L. 
Batcave,  Bul.  Soc.  Pau,  1890-1,  t.  XX,  p.  363;  —  Barrière-Flavy,  Bul. 
Soc.  Ar.,  1907-8,  t.  XI  (Pamiers)  ;  —  L.  Vivier,  Petite  histoire  du  collège 
et  lycée  de  Roanne,  Roanne,  1931,  in-8°,  vi-139  p.;  —  B.  Lunet,  Mém. 
Soc.  Aveyron,  1844-5,  t.  V,  p.  745  (Rodez)  ;  —  B.  Taillefer,  Bul.  Soc. 
Lot,  1898,  t.  XXIII,  p.  7  (Rodez)  ;  — r  A.  Gautier,  Le  collège  de  Rouen, 
Paris,  1876,  in-8°,  46  p.  ;  —  Bouchard,  Bul.  Soc.  Allier,  1886,  t.  XVII, 
p.  289  (Rouen)  ;  —  Lamare,  Mém.  Soc.  C.  N.,  1866,  t.  IV,  p.  65  (Saint- 
Brieuc)  ;  —  Franquet,  Invest.,  1876,  42e  an.,  p.  97  (Sedan)  ;  —  Arron- 
deau,  Bul.  Soc.  I  ondôm.,  1868,  t.  VII.  p.  18  (Sougé)  ;  —  C.  de  Basse- 
rolle,  Bul.  Soc.  Tour.,  1868-70,  t.  I,  p.  13  (Tours);  —  F.  Frandon,  Le 
collège  d'Uzès,  Toulouse,  1907,  in-8°,  196  p.;  —  Sevaille,  Rev.  Bret.  et 
Vend.,  1895,  t.  XIV,  p.  5  (Vitré). 


3°  Universités  (*) 

7047.  L'ouvrage  de  F.  Belin,  Histoire  de  Vancienne  Université 
de  Provence  ou  iiistoire  de  la  «  fameuse  »  Université  d'Aix..,  Paris. 
1896-1905,  in-8°,  2  vol.,  est  une  source  précieuse,  dans  laquelle  de 
très  nombreuses  pièces  sont  insérées,  en  particulier  dans  les 
appendices.  Un  instrument  bibliographique  indispensable  est  celui 
de  G.  Fleury  et  A.  Dumas,  Sources  de  Vhistoire  de  Vancienne  Uni- 
ver  site  d'Aix,  Aix,  1924,  in-8°,  282  p.  :  à  la  fin  sont  publiés  le  règle- 
ment de  1712  en  118  articles,  décrété  par  le  Conseil  du  roi,  et  le 
tableau  général  des  droits  (même  année). 

1.  Classement  alphabétique  par  noms  de  lieux. 
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7048.  L'ouvrage  de  L.  de  Lens,  L'Université  d'Angers  du 
XVe  siècle  à  la  Révolution,  I.  Faculté  des  droits,  Angers,  1880, 
in-8°,  287  p.,  est  une  continuation  partielle  de  celui  du  prêtre 
P.  Rangeard,  Histoire  de  V Université  d'Angers,  pub.  p.  Lemar- 
chand,  Angers,  1868,  in-8°,  2  vol.,  qui  n'atteint  pas  le  xvne  siècle  : 
beaucoup  de  détails  sur  l'orgauisation,  la  vénalité,  etc.  :  publica- 
tion de  documents  inédits.  Compléter  avec  J.  Dumont,  U Oratoire 
et  le  cartésianisme  en  Anjou,  Angers,  1864,  in-8°,  206  p.  (querelles 
à  propos  du  jansénisme  et  du  cartésianisme  :  doc.  parfois  inédits). 

7049.  Documents,  pub.  p.  V.  Laval,  Cartulaire  de  l'Université 

d'Avignon,  Avignon,  1884,  in-8°,  p.  274-361  (bulles,  brefs,  lettres 
patentes,  en  particulier  celles  de  Louis  XIV,  qui  sont  curieuses), 
et  Histoire  de  la  Faculté  de  médecine  d'Avignon,  Avignon  et  Paris, 
1889,  in-8°,  485  p.  (beaucoup  de  pièces  insérées).  —  V.  aussi  :  — 
Chossat,  Les  Jésuites  et  leurs  œuvres  à  Avignon,  Avignon,  1896, 
in-8°  ;  —  J.  Marchand,  La  Faculté  des  arts  de  l'Université  d'Avi- 
gnon, Paris,  1897,  in-8°,  et  Histoire  de  l'Université  d'Avignon, 
Paris,  1900,  in-8°  (peu  utile  pour  le  xvne  siècle). 

7050.  Statuts  et  règlements  de  l'ancienne  Université  de  Bor- 
deaux, pub.  p.  H.  Barckhausen,  Libourne  et  Bordeaux,  1886,  in-4°, 
171  p.  :  source  importante  :  pièces  16  à  35  pour  le  xvne  siècle,  por- 
tant sur  la  confirmation  des  privilèges,  des  créations  de  chaires, 
les  gages,  la  suspension  ou  le  rétablissement  des  cours,  le  règle- 
ment général  de  1694.  —  Des  documents  relatifs  à  l'enquête  de 
1667-8  sont  pub.  p.  H.  Barckhausen,  Ann.  Fac.  Bord.,  1887,  p.  271- 
298  :  enquête  générale  confiée  aux  intendants  dans  le  but  de  «  tra- 
vailler à  la  réformation  des  universités  :  instruction  très  détaillée 
à  Claude  Pellot,  réponse  précise  de  l'Université  sur  les  gages,  les 
collèges,  les  abus,  les  droits  d'examen,  état  rédigé  par  les  Jésuittes 
sur  leur  collège  (pub.  en  1910  par  Chauliac  :  v.  n°  6971).  — Quel- 
ques sources  sont  insérées  dans  le  livre,  au  plan  défectueux  et 
compliqué,  de  G.  Pery,  Histoire  de  la  Faculté  de  médecine  de  Bor- 
deaux, Paris  et  Bordeaux,  1888,  in-8°,  438  p. 

7051.  .Sur  la  Faculté  de  médecine  de  Bourges,  v.  Leprince, 
Mém.  Soc.  Cher,  1902,  t.  XVII,  p.  209-328  :  renseignements  pris 
aux  archives  communales  et  départementales,  analyse  ou  publi- 
cation (pas  assez  fréquente)  d'ordonnances  sur  la  tenue  des  éco- 
liers, la  vie,  les  remèdes,  la  science  médicale,  les  épidémies,  etc.  : 
noms  des  professeurs.  —  Des  biographies  bien  faites  (mais  sans 
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indications  de  sources)  ont  été  dressées  par  E.  Chénon,  Les  pro- 
fesseurs de  droit  français  de  V Université  de  Bourges,  Paris,  1921, 
in-8°,  56  p.  (ext.  de  Nouv.  liev.  droit  /t.,  t.  XLV,  p.  584-633). 

7052.  Documents,  pub.  p.  J.  Baudel  et  J.  Malinowski,  Histoire 
de  V Université  de  Cahors,  Caliors,  1876,  in-8°,  p.  133-160  (ext.  de 
But.  Soc.  Lot,  1876,  t.  III,  p.  273)  :  pas  en  grand  nombre  ;  arrêts 
de  1602  et  de  1661,  ordonnance  de  1632,  extr.  des  mémoires  .de 
l'intendant  Foucault  sur  l'état  de  cette  Université.  —  V.  le  Père 
Lelong,  n°  45.277. 

7053.  Le  livre  de  Labbey  de  Billy,  Histoire  de  l'Université  du 
comté  de  Bourgogne,  Besançon,  1814-5,  in-4°,  2  vol.,  contient  des 
documents,  p.  ex.  le  décret  de  translation  de  l'Université  de  Dole 
à  Besançon  :  indications  biographiques  sur  les  personnages.  Un 
complément  de  cette  histoire  est  fourni  par  A.  Estignard,  La 
Faculté  de  droit  et  r école  centrale  à  Besançon,  Paris  et  Besançon. 
1867,  in-8°,  353  p. 

7054.  Richardin  (Louis  Monnier  de).  Journal,  utilisé  et  anal.  p. 
Pillot,  Documents  sur  V Université  de  Douai  de  1699  à  170i,  Douai, 
1850,  in-8°  (extr.  de  Mém.  Soc.  Douai,  1848-9,  t.  XIII,  p.  167-271). 
Recteur,  professeur  de  droit  civil  et  canonique,  l'auteur  fut  chargé, 
de  1699  à  1705,  de  trois  missions  à  Paris  pour  des  questions  inté- 
ressant l'Université  de  Douai.  Son  journal  fait  connaître  utilement 
l'agitation  de  la  vie  universitaire  et  les  difficultés  des  négociations 
par  suite  du  grand  nombre  des  intermédiaires.  —  L'ouvrage  de 
Collinet.  L'ancienne  Faculté  de  droit  de  Douai,  Lille,  1900,  in-8°,  est 
une  source  :  publie  statuts  et  règlements  de  1619  et  de  1682  : 
bibliog.  abondante. 

7055.  Pour  l'Université  de  Montpellier,  il  faut  recourir  aux 
monographies  spéciales,  composées  par  A.  Germain  et  renfermant 
des  documents  intéressants  :  —  La  Faculté  des  arts,  Montpellier, 
1882,  in-4°,  70  p.  (en  append.,  lettres  patentes  de  1613,  et  règlement 
classique  promulgué  par  l'évêque  en  1628)  ;  —  Étude  historique 
sur  Vécole  de  droit,  Montpellier,  1877,  in-4°  (p.  118,  règlement  du 
16  juillet  1681,  en  49  articles,  fondamental  sur  le  personnel  et  sa 
nomination,  les  assemblées,  les  leçons,  les  droits  à  payer  pour 
l'obtention  des  grades)  ;  —  U École  de  médecine  de  Montpellier, 
Montpellier,  1880,  in-4°  (statuts  importants  et  règlements  de  1634, 
1698  et  1707;  ;  —  La  Faculté  de  théologie,  Montpellier.  1883,  in-4° 
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(deux  pièces  peu  utiles  de  1G80  et  1686).  —  A  cet  ensemble,  il  con- 
vient d'ajouter  l'ouvrage  de  Faucillon,  La  Faculté  des  arts..,  Mont- 
pellier, 1856,  in-4°,  42  p.  (pièces  de  1613,  1620,  et  1628).  —  Le  livre 
de  3.  Astruc,  Mémoires  pour  servir  à  l'histoire  de  la  Faculté  de 
médecine  de  Montpellier,  Paris,  1767,  in-4°,  432  p.,  n'offre  pas 
d'intérêt  pour  le  XVIIe  siècle.  —  V.  le  Père  Lelong,  n°  45.277. 

7056.  Sur  l'Université  de  Nantes,  il  n'existe  guère  que  des 
ouvrages  généraux.  Le  plus  utile  est  celui  de  G.  Martin,  Histoire 
de  renseignement  du  droit  en  Bretagne  jusqu^en  1735,  Rennes, 
1910,  in-8°,  292  p.  :  d'après  les  sources,  bibliog.  sérieuse,  renseigne- 
ments suffisants.  —  Cf.  L.  Maître,  L'instruction  publique  dans  les 
villes  et  les  campagnes  du  comté  nantais  avant  I7S9,  Nantes, 
1882,  in-8°  :  —  A.  Dupuy,  L'enseignement  supérieur  en  Bretagne 
ara  ni  et  après  la  Révolution,  Rennes,  1888,  in-8°,  23  p.  ;  —  L.  Mon- 
mer,  Pos.  L.  C,  1929,  p.  181. 

7057.  Prousteau  (Guillaume).  Récit,  pub.  dans  Jovy,  Guillaume 
Prousteuu,  recteur  de  l'Université  d'Orléans..,  Vitry-le-François, 
1909,  in-8°,  26  p.  Ce  récit  du  recteur,  fort  curieux  et  circonstancié, 
raconte  les  incidents  violents  survenus  dans  une  assemblée  des 
professeurs,  en  décembre  1702  :  il  y  dévoile  les  intrigues,  les  diffé- 
rends persistants  entre  les  membres  de  ce  corps  universitaire,  et 
aussi  l'esprit  autoritaire  de  son  chef,  accusé  d'avoir  commis  des 
illégalités. 

7058.  Pour  l'Université  de  Paris,  il  est  indispensable  de  classer 
les  documents  en  trois  catégories  : 

1°  Recueils  de  pièces.  —  Les  principaux  se  trouvent  à  la  B. 
Sorb.,  U,  9,  in-12°  (les  derniers  actes  seulement),  —  U,  9,  in-4°, 
(sur  le  projet  de  réformation  des  abus,  formé  en  1667  :  outre  le 
texle  de  lu  Commission,  série  de  mémoires  et  factums,  qui  prou- 
vent la  divergence  des  opinions),  —  U,  17,  in-f°  [47  pièces,  parmi 
lesquelles  des  extr.  des  registres  du  Parlement  sur  les  avantages 
du  prieur  de  Sorbonne  (1694),  déclaration  du  roi  (1676)  ordonnant 
que  les  maîtres  es  arts  ayant;  enseigné  et  les  principaux  ayant 
gouverné  un  collège  célèbre,  pendant  sept  ans,  seront  préférés 
((  dans  le  droit  de  nomination  aux  autres  gradués  »,  trois  protes- 
tations des  libraires  contre  la  taxe  sur  le  papier  en  février  1713]. 
—  Partie  des  pièces  qui  concernent  l'état  présent  et'  ancien  de 
l'Université  de  Paris..,  Paris,  1653,  in-4°  :  quinze  documents,  sur 
le  traitement  et  l'élection  du  recteur,  les  divisions  entre  facultés, 
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les  bénéfices,  les  serments,  l'autorité  de  l'Université.  —  Docu* 
me  a  I  s,  pub.  p.  E.  Griselle,  Rev.  Int.  Ens.,  1913,  15  janvier  :  pièces 
de  1601  à  1624,  principalement  sur  les  lecteurs  et  professeurs  et 
leurs  gages.  —  Du  B.oclay  (César  Egasse).  Recueil  des  privilèges 
de  V Université  de  Paris,  Paris,  1674,  in-4°  :  recueil,  formé  par  un 
ancien  recteur  :  documents,  peu  nombreux  pour  le  xvir3  siècle,  rela- 
tifs à  toutes  sortes  d'exemptions  (taille,  droits  sur  le  papier,  les 
vins,  etc.).  Le  même  a  composé  Remar<[ues  sur  la  dignité,  rang, 
préséance,  autorité,  juridiction  du  recteur...,  Paris,  1668,  in-4°, 
148  p.,  et  Factum  ou  remarques  sur  Vélection  des  officiers...,  Paris, 
1668,  in-4°,  167  p.  :  il  y  défend  surtout  les  privilèges  et  tente,  de  les 
justifier  à  l'aide  d'une  énorme  érudition.  —  Billit  (Pierre).  Sta- 
tuts pour  les  maîtres  es  arts  tenant  pensionnaires  et  faisant  répé- 
titions..., 1711,  in-12°  :  en  latin,  composés  par  un  ancien  recteur, 
avertissement  pour  établir  les  droits  de  l'Université  sur  ces  répé- 
titeurs, arrêts  du  Parlement  jusqu'en  1710  en  leur  faveur. 

2°  Histoires.  —  Rk.her  (Edmond).  Histoire  de  son  syndicat, 
v.  n°  4473.  —  La  source  essentielle  est  l'ouvrage  de  Ch.  Jourdain, 
Histoire  de  l'Université  de  Paris  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles  : 
d'après  les  documents,  suivis  et  commentés  constamment  :  —  cf. 
Richonime,  Histoire  de  V Université  de  Paris,  Paris,  1840,  in-8°  ;— 
Dubarle,  Histoire  de  l'Université  de  Paris,  Paris,  1844,  in-8°,  2  vol.; 
—  Ch.  DeSmaze,  L'Université  de  Paris,  Paris,  1876,  in-12°  (indica- 
tions bibliog.  seulement)  ;  —  A.  Douarcbe,  L'Université  de  Paris 
et  les  Jésuites,  Paris,  1888,  in-8°,  ch.  12-18. 

3°  Facultés.  —  Quelques  pièces  du  xvir3  siècle  sur  les  Facultés 
des  arts  et  de  droit,  à  la  B.  Sorb.,  U,  44,  in-4°.  Beaucoup  de  docu- 
ments utiles  dans  G.  Periès,  La  Faculté  de  droit  dans  Vancienne 
Université  de  Paris,  Paris,  1890,  in-8°,  391.  —  Pour  la  Faculté  de 
médecine,  les  statuts,  décrets,  etc.,  se  trouvent  dans  divers  recueils 
de  Ta  B.  Sorb.,  U,  74,  in-12°,  —  78\  in-12°,  —  76,  in-12°  (édit.  de 
1716,  due  au  doyen  J.  B.  Doye  :  manuel  servant  pour  savoir  ce  qui 
concerne  le  doyen,  les  professeurs,  les  examens,  les  thèses,  etc)  : 
cf.  A.  Corlieu,  U  ancienne  Faculté  de  médecine  de  Paris,  Paris, 
1877,  in-8°.  —  Pour  la  Faculté  de  théologie,  plusieurs  pièces  fort 
intéressantes  sont  réunies  dans  un  recueil  de  la  B.  Sorb.,  U,  57, 
in-4°.  Le  livre  essentiel  est  celui  de  P.  Féret,  La  Faculté  de  théolo- 
gie de  Paris,  partie  moderne,  t.  III-V  :  source  véritable,  documents 
dans  le  texte  et  en  append.,  p.  ex.  les  statuts  de  1675.  —  Varet 
(Nod).  Journal,  ext.  pub.  p.  Gazier,   But.  Uom.   Ilist.,  histoire  et 
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philologie,  année  1916,  p.  58  et  sq.  :  chanoine,  docteur  de  Sorbonne, 
l'auteur  exerce  sa  verve  contre  la  Faculté  de  théologie  et  ses  mem- 
bres, juge  sévèrement  ceux-ci,  en  particulier  Jacques  Boileau,  le 
frère  du  poète,  Jean  de  Launoy,  le  «  dénicheur  de  saints  »,  etc.  :  sa 
description  du  régime  intérieur  de  ce  corps  est  humoristique  et 
satirique,  empreinte  d'exagération. 

7059.  Filleau  (Jean).  Traité  de  V Université  de  la  ville  de  Poi- 
tiers, Poitiers,  1644,  in-f°  :  parle  de  l'origine,  des  fonctions  du  rec- 
teur et  des  divers  fonctionnaires,  des  privilèges  :  peu  utile  pour 
le  ?cviie  siècle.  —  Règlement  de  la  Faculté  de  droit,  pub.  p. 
Cli.  Beauchet-Filleau,  Pièces  inédites,  rares  ou  curieuses  concer- 
nant le  Poitou...,  Paris,  1870,  in-8°,  p.  13  :  acte  promulgué  en  1679 
ti  pour  le  rétablissement  des  études  en  droit  canonique  et  civil  ».  — 
V.  A.  Ménard,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou.,   1862,  t.  XXVII,  p.  245424. 

7060.  Abram  (le  Père),  1588?- 1655.  Historia  universitatis  et  col- 
legii  Mussipontàni...  ah  institutione  ad  annum  1650,  mal  traduite 
en  français  par  Ragot  (Murigothus).  Le  manuscril  a  été  largement 
utilisé  dans  trois  études  importantes,  dont  là  seconde  est  une 
source  essentielle  :  A.  Carayon,  L'Université  de  Pont-à-Mousson, 
Paris,  1870,  in-8°,  552  p.  ;  —  E.  Martin,  L'Université  de  Pont-à- 
Mousson,  Nancy  et  Paris,  1891,  in-8°,  xxx-456  p.  (bibliog.  copieuse); 
L.  Maggiolo,  Mém.  Sorb.,  1865,  t.  III,  p.  173,  et  1866,  t.  IV,  p.  643. 

Le  Diarium  Universitatis  Mussipontanœ  a  été  pub.  p.  G.  Gavet, 
Paris  et  Nancy,  1911,  in-l°,  p.  128-630.  Ce  registre  journal  fut  tenu 
par  les  recteurs  successifs,  pour  la  plupart  jésuites,  de  1572  à 
1764  :  il  contient  les  procès-verbaux  des  séances,  les  collations  de 
grades,  les  faits  universitaires.  Malgré  des  lacunes,  il  est  une 
source  de  premier  ordre.  Edition  critique. 

Voir:  —  G.  Tourdes,  La  Faculté  de  médecine  de  Pont-à-Mousson ,  Paris. 

1875,  in-8°  (ext.  de  Mém.  Acad.  Stan.)  ;  —  Hyvei\  Mém.  Soc.  arch.  lorr., 

1876,  3e  série,  t.  IV,  p.  91;  —  J.  Favier.  Id.,  1878,  t.  VI.  p.  299.  et  1880, 
t.  VIII,  p.  359'  (bon)  . 

7061.  Dr  Chemin  (Charles).  Titres,  chartes,  lettres  patentes.... 
concernant  rétablissement  et  érection,  privilèges  et  exemptions  de 
VUniversité  de  Reims,  Reims,  1620,  in-4°,  120  p.  —  Aut.  édit.  :  1718 
(due  au  recteur  J.  B.  Charles  Fillion).  Docteur  en  droit  et  profes- 
seur, l'auteur  a  vérifié  lui-même  la  collation  des  textes.  Ce  recueil 
commence  à  l'année  1547  :  les  documents  postérieurs  à  1610  sont 
peu  nombreux,   mais  intéressants,   en  particulier  pour  les  privi- 
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lèges.  Un  complémenl  partiel  esl  fourni  par  les  statuts  de  1662, 
pub.  p.  Varin,  Archives  législatives  de  la  ville  de  Reims,  statuts, 
t.  II,  p.  629-794  (C.  D.  I.)  :  statuts  pour  chacune  des  quatre  facultés, 
très  longs,  complets  :  autres  textes  dans  Les  notes  de  l'éditeur. 

7062.  Procès-verbal  des  commissaires  du  roi  pour  la  réforma- 
tion  de  V Université  de  Toulouse,  pub.  dans  Dom  Vaissette.  Histoire 
du  Languedoc,  édit.  Rorschach,  t.  XIV,  doc.  365,  col.  997-1.030,  et 
p.  Cli.  Jourdain,  L'Université  de  Toulouse,  Paris,  1862,  in-8°, 
55  p.  Rapport  rédigé  peut-être  par  Louis  de  Froidour,  procureur 
de  la  commission  chargée  de  procéder  à  l'enquête,  peut-être  par 
l'archevêque  Charles  d'Angliuc  de  Bourlemont  et  l'intendant 
Claude  Bazin  de  Besons.  Très  long,  il  traite  de  l'état  ancien  et 
présent  de  l'Université,  des  facultés  e1  collèges,  de  l'enseignement, 
de  la  condition  des  professeurs,  de  la  vie  des  écoliers,  des  abus, 
et  des  remèdes  à  apporter.  Document  très  important.  —  Il  y  a  profit 
à  lire  J.  Barbot,  Les  chroniques  de  la  Faculté  de  médecine  de  Tou- 
louse, Toulouse,  1905,  in-8°  (analyses  et  citations)  et,  surtout, 
R.  Gadavc,  Les  documents  sur  T histoire  de  V Université  de  Toulouse 
et  spécialement  de  sa  faculté  de  droit  civil  et  canonique,  Paris, 
1910,  in-8°,  p.  211-299  (énumération  de  textes  du  xvne  siècle).  —  V. 
le  Père  Lelong.  n°  45.277. 

7063.  Chorier  (Nicolas).  Notes  sur  les  régents  de  l'Université 
de  Valence  et  leurs  œuvres,  pub.  dans  Bul.  Soc.  Dr.,  1928,  t.  LXI  : 
notes  excessivement  brèves. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe  :  —  H.  Ferté.  Roïlin,  sa  vie,  ses 
œuvres  et  l'université  de  son  temps,  Paris.  1902.  in-8°  ;  —  A.  de  Curzon, 
Nouv.  lier,  droit  fr.,  1919,  t.  XLIII,  p.  209  et  305:  —  J.  Cauvet,  Mém. 
Acud.  Cueii.  1874.  p.  163;  —  A.  Ehrhard.  L'Université  de  Lyon,  Lyon, 
1919,  in-16°  :  —  Gauby,  La  Faculté  de  médecine  de  Perpignan...,  Mont- 
pellier, 1922,  in-8°,  32  p.  ;  —  Du  Bois  de  Villerabel,  Bul.  relig.  Rouen, 
1923,  t.  XXII,  p.  50  et  74;  —  O.  Lenel.  Die  Universitât  Strassburg,  Fri- 
bourg-en-Brisgau,   1921,  in-8°;  30  p. 


\"  Académies  (Paris,  Rome,  province) 

7064.  Lois,  statuts  et  règlements  concernant  les  anciennes 
académies  et  V Institut,  de  1635  à  1889,  pub.  p.  L.  Aucoc,  Paris, 
1889,  in-8°  :  recueil  de  textes,  qui,  évidemment,  n'est  pas  complet, 
mais  comprend  les  documents  essentiels  et,  par  suite,  est  fort 
commode. 
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7065.  Pellisson.  Histoire  de  V Académie  française,  v.  n°  1479. 

7066.  Registres  de  VAcadémie  française,  pub.  p.  Rébelliau, 
Paris.  1895,  in-8°,  t.  I.  Ceux  de  Conrart  depuis  1634  ayant  été 
perclus,  cette  collection  commence  seulement  à  l'année  1672.  Elle 
est  d'importance  fort  inégale  ;  parfois  les  délibérations  sont  repro- 
duites,- parfois  ce  sont  de  simples  feuilles  de  présence.  Malgré  cette 
réserve,  les  registres  font  connaître  l'histoire  «  officielle  »  de 
l'Académie. 

7067.  Recueil  des  harangues  prononcées  par  messieurs  de 
V Académie  française,  Amsterdam,  1709,  plusieurs  tomes  :  il  n'a 
pas  été  possible  de  consulter  cet  ouvrage. 

7068.  Sorel  (Charles).  Discours  sur  VAcadémie  française, 
établie  pour  la  correction  et  V embellissement  du  langage,  pour 
savoir  si  elle  est  de  quelque  utilité  aux  particuliers  et  au  public, 
Paris,  1654,  in-12°,  112  p.  D'après  le  brillant  polémiste,  depuis 
19  ans,  «  l'on  n'a  vu  dériver  (relie  aucune  utilité  publique  ni  parti- 
culière, el  l'on  en  vient  môme  jusqurà  dire  qu'elle  n'est  pas  seule- 
ment inutile,  mais  dommageable  »i  Sorel  discute  longuement  cette 
opinion  et  l'adopte. 


7069.  Mémoire  sur  Vétat  de  V Académie  française,  remis  à 
Louis  XIV  vers  Van  1696,  pub.  p.  Ed.  Fournier,  Variétés  histori- 
ques et  littéraires,  t.  Il,  p.  5-11.  D'après  l'auteur  anonyme,  l'Aca- 
démie a  mauvaise  réputation  à  cause  de  l'inexactitude  de  ses  mem- 
bres et  de  l'inanité  de  leurs  efforts.  Il  feindrait,  pour  donner  de 
l'activité,  diviser  le  travail  pour  le  dictionnaire  et  la  grammaire, 
et  rédiger  des  sujets  de  prix. 

7070.  Furetière  (Antoine).  Recueil  des  factums...  contre  quel- 
ques-uns de  VAcadémie  française,  Amsterdam,  1694,  in-12°,  2  vol. 
—  A  ut.  édit.  par  Ch.  Asselineau,  Paris,  1852,  in-12",  2  vol.,  avec 
notes.  Il  est  inutile  d'insister  sur  ce  recueil,  qui  tient  à  la  fois 
de  la  satire  et  de  la  polémique,  mais  dans  lequel  l'historien  trou- 
vera à  glaner. 

Voir:  —  Fr.  Masson,  VAcadémie  française,  Paris,  sd.  [1913],  in-8°, 
339  p. 

7071.  Boze  (Gros  de).  Histoire  de  VAcadémie  royale  des  inscrip- 
tions et  belles-lettres...,  v.  n°  1481  :  —  cf.  A.  Manry,  L'ancienne 
Académie  des  inscriptions  et  belles-lettres,  Paris,  1804,  in -8°,  456  p. 
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7072.  Fontenelle.  Éloges  des  académiciens  de  V Académie  tonale 
des  sciences.  \ .  n°  1480.  —  Il  composa  aussi  :  Histoire  et  mémoires 
de  VAcadémie  royale  tics  sciences  depuis  1699,  Paris,  1703  et  sq., 
in-4°,  donl  deux  tables  furent  dressées  par  L.  Godin  et  P.  Demours, 
Paris,  1734,  in-4°,  —  e1  p.  Fr.  Rozier,  Paris,  1775,  in-4°.  Il  rédigea 
enfin  une  Histoire  du  renouvellement  de  l'Académie  royale  des 
sciences  en  1699,  Paris.  1708,  in-12°.  —  Aul.  édit.,  1708  :  c'est  un 
résumé  de  la  grande  histoire. 

7073.  Duhamel  (J.  B.),  1624-1700.  Regiœ  scientiarum  academiœ 
historia,  Paris,  1698,  in-4°,  411  p.  --  Au!,  édit.  :  Liège,  1700,  et 
Paris,  1701.  Membre  e1  ancien  secrétaire  de  cette  Académie, 
l'auteur  a  divisé  son  travail  en  quatre  livres  et  commencé  à  Tannée 
1666.  Dans  chaque  livre,  il  parle  des  travaux  et  des  actes  :  beau- 
coup de  renseignements,  et  de  noms  de  savants. 

Voir:  —  A.  Maury,  L'ancienne  Académie  des  Sciences,  Paris.  1864, 
in-8°,  395  p.  :  —  J.  Bertrand,  L'Académie  des  Sciences  et  les  académiciens 
de  166B  à  1793,  Paris,  L869,  in-8",  434  p.;  —  E.  Maindron,  L'Académie  <les 
sciences,  Paris,  189f),  in-8":  —  H.  Boudhors,  Rev.  H.  t..  F..  1929,  36*  an.. 
p.  231-241. 

7074.  Procès-verbaux  de  VAcadémie  royale  d'architecture,  pub. 
p.  H.  Lemonnier,  Paris,  in-8°,  t.  I-IV,  avec  table  par  Viennot  au 
t.  X.  (1929)  :  publiculion  essentielle  commençant  à  l'année  1671  : 
édit.  critique. 

7075.  Pour  l'Académie  de  peinture  et  de  sculpture,  v.  nos  1482 
(Mémoires),  1483  (Félibien),  1484  (Piles)  et  1485  (Marolles). 

7076.  Procès-verbaux  de  VAcadémie  royale  de  peinture  et  de 
sculpture,  pub.  p.  A.  de  Montaiglon,  Paris,  1875  et  sq.,  in-8°,  t.  I-IV, 
avec  table  par  P.  Cornu  (1909)  :  publication  aussi  importante  que 
celle  des  procès-verbaux  de  l'Académie  d'architecture  :  commence 
à  1648. 

7077.  Reynès.  Noms  des  protecteurs,  des  directeurs,  des  offi- 
ciers et  des  académiciens  de  VAcadémie  royale  de  peinture  et  de 
sculpture...,  slnd,  in-f°,  2  p.  Simple  tableau,  en  colonnes,  de  ceux 
qui  sont  morts  depuis  1648  jusqu'à  1704,  dressé  par  le  «  concierge 
de  l'Académie,  qui  en  a  fait  la  recherche  ». 

7078.  Testelin  (Henri),  1615-1695.  Mémoires  pour  servir  à  V  his- 
toire de  VAcadémie  tonale  de  peinture  et  de  sculpture,  pub.  p. 
A.  de  Montaiglon,  Paris,  1853,  in-12°.  2  vol.  —  Aut.  manuscrit,  pub. 
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p.  P.  Lacroix,  Revue  de  V  un  ion  des  arts,  1857.  Sur  l'attribution  à 
Testelin  ou  à  Jean  Rou,  v.  Vinet,  Bibliothèque  méthodique  et 
raison  née  des  Beaux-Arts,  Paris,  1874,  p.  40,  n°  413. 

Secrétaire  de  cette  Académie  de  1650  à  1681,  destitué  comme 
protestant^  Testelin  aurait  écrit  cette  histoire  dans  la  Hollande  où 
il  s'était  réfugié.  Témoin  oculaire  et  auriculaire,  il  fournit  des 
détails  importants,  en  particulier  sur  la  lutte  qui  divisa  longtemps 
la  corporation  des  peintres  et  l'Académie. 

7079.  Conférences  de  V Académie  royale  de  peinture  et  de  sculp- 
ture, pub.  p.  Félibien,  secrétaire  de  l'Académie  des  sciences,  Paris, 
1669,  in-4°,  —  p.  H.  Jouin,  Paris,  1883,  in-8°,  415  p.  et  p.  A.  Fon- 
taine, Paris,  sd.  [1903],  in-8°,  232  p.  Ces  conférences  eurent  lieu 
de  1667  à  1678  :  les  principaux  orateurs  furent  Le  Brun,  Philippe 
de  Champagne,  Sébastien  Bourdon,  Mignard,  H.  Testelin,  etc. 

7080.  Documents,  pub.  dans  le  livre,  devenu  classique,  de 
Vitet,  U  Académie  royale  de  peinture  et  de  sculpture,  Paris,  1861, 
in-12°,  410  p.,  d'après  les  sources.  Pièces  justificatives,  p.  195-284, 
au  nombre  de  23  et  allant  jusqu'en  1676,  statuts,  lettres  patentes, 
brevets,  arrêts,  règlements  :  p.  325,  liste  des  membres  depuis  1648. 

Voir:  —  Hourtieq.  Rev.  P.,  1905,  mai-juin.  p.  317;  —  P.  Marcel.  La 
peinture   française  au  début  du  XVIIIe  siècle,  Paris,   1906,  in-4°.   passim; 

—  G.  Montaillier.  But.  V.  P.,  1908.  t.  VI.  p.  275-282:  —  J.  Guiffrey. 
L'Académie  de  Saint-Luc,  Paris,   1916.  in-8°,  516  p. 

'7081.  Correspondance  des  directeurs  de  V Académie  de  France 
à  Home,  v.  n°  1150  :  table  p.  P.  Cornu,  Paris,  1912,  in-8°,  xi-226  p. 

Voir:  —  Lecoy  de  La  Marche,  L'Académie  de  France  à  Rome,  Paris. 
1874,  in-8°,  387  p.  :  —  Castan,  Les  premières  installations  de  V Académie  de 
France  à   Rome,  Besançon.   1889,  in-8°,   44  p.    (ext.  de   Mém.   Soc.   Don.)  ; 

—  Vernay  délia  Valetta,  L'Académie  de  France  à  Rome,  Turin,  1903 
(superficiel)  ;  —  J.  Guiffrey,  J.  S.,  1907,  p.  289;  —  H.  Lapauze,  Histoire 
de  l'Académie  de  France  à  Rome.  Paris.  1924,  in-8°,  t.  I  (cf.  Ts.,  29  dé- 
cembre 1924) . 

7082.  Grandet  (François),  f  1730.  Histoire  de  rétablissement  de 
V Académie  royale  des  belles-lettres  d'Angers,  pub.  p.  Uzureau, 
Angers,  1901,  in-8°  (ext,  de  Mém.  Soc.  Ang.,  1900,  5e  série,  t.  III, 

p.  283-294). 

François  Grandet,  frère  de  Joseph,  tut  échevin  et  maire  de  la 
ville  Son  histoire  n'est,   en  réalité,  qu'un  ext.   de  ses  mémoires 
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publiés  dans  Anj.  hisf.  Dans  ce  récit  curieux,  il  expose  ses  négo- 
ciations à  Paris  et  son  entrevue  avec  Louis  XIV  pour  obtenir  la 
création  de  l'Académie. 

7083.  Petrineau  des  Noulis  (Nicolas),  f  1758.  Relation  de  ce  qui 
s'est  passé  à  rétablissement  de  V Académie  royale  des  belles-lettres 
dans  la  ville  d'Angers...,  Angers,  1687,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  1733, 
in-4°,  40  p.  (augmentée). 

Président  de  la  prévôté,  échevin  perpétuel,  un  des  secrétaires 
perpétuels  de  l'Académie,  l'auteur  a  rédigé  le  compte  rendu  de 
l'inauguration  brillante,  le  1er  juillet  1686,  sous  la  présidence  de 
l'intendant,  avec  une  «  décharge  de  toute  l'artillerie  »,  des  illumi- 
nations et  un  concert  :  récit  fidèle  et  complet  avec  les  discours  de 
l'intendant  et  du  doyen  des  échevins  :  à  la  suite,  actes  pour  la 
fondation,  statuts  en  35  articles.  Cette  œuvre,  précise  et  intéres- 
sante, d'un  témoin  oculaire,  a  été  reproduite  p.  F.  Uzureau,  Mém. 
Soc.  Ang.,  1903,  5e  série,  t.  VI,  p.  21-64. 

7084.  Rangeard  (Jacques).  Histoire  de  V établis  sèment  de  l'Aca- 
démie  d'Angers,  pub.  p.  F.  Uzureau,  Mém.  Soc.  Ang.,  1907, 
5e  série,  t.  X,  p.  367.  Secrétaire  de  l'Académie  de  1758  à  1764, 
l'auteur  donne  des  détails  sur  les  origines,  les  sollicitations  de 
Ménage  et  Pocquet  de  Livonnière,  et  la  création  en  1686  :  pour  ce 
dernier  point,  il  s'est  servi  de  la  relation  précédente  :  puis,  biogra- 
phies des  académiciens  et  leurs  œuvres. 

Voir:  —  A.  Boreau,  Mém.  Soc.  Maine-et-Loire,  1861,  t.  IX,  p.  1-43; 
—  F.  Uzureau,  Mém.  Soc.  Ang.,  1901,  5P  série,  t.  IV,  p.  29*1-362. 

7085.  L'ouvrage  de  J.  Rance,  L'Académie  d'Arles  au  XVIIe 
siècle,  Paris,  1886-90,  in-8°,  3  vol.,  est  une  véritable  source  :  com- 
posé d'après  le  registre  original  de  l'Académie  et.  des  notes  inédi- 
tes :  réunion  de  quelques  bourgeois  dès  1622,  statuts  de  1666  en 
19  articles  (t.  I,  p.  80)  :  beaucoup  de  renseignements  sur  la  vie 
active  de  cette  assemblée  jusqu'à  sa  fin,  vers  1710  ou  1715.  —  Cf. 
Piganiol  de  La  Force,  Description  de  la  France,  édit.  de  1753,  t.  V, 
p.  102. 

7086.  Lettres  .patentes,  avec  les  statuts,  pour  l'Académie  des 
sciences,  arts  et  belle  s -lettres,  établie  en  la  ville  de  Bordeaux,  Bor- 
deaux, 1710,  in-4°  :  début  réel  en  1712,  20  rriembres  et  vingt  mem- 
bres associés  ;  —  cf.  Billaudel,  Séance  publique  de  l'Académie  de 
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Bordeaux,  1828,  p.  5  (résumé  sec).  —  Pour  l'histoire  de  l'Académie 
de  peinture,  les  documents  essentiels  ont  été  pub.  p.  J.  Delpit, 
Art.  Acad.  Bord.,  1853,  t.  XV,  p.  519  et  p.  Ch.  Braquehaye,  Béun. 
Soc.  B.  A.  dép.,  1879,  p.  131  (session  de  1878)  :  lettres  de  fondation 
(1690),  nomination  des  professeurs  et  adjoints  (1691),  acceptation 
de  la  jurade  et  séance  d'ouverture  (1691),  pièces  justificatives  de 
1688.  à  1705  :  publications  importantes. 

7087.  La  Londe  (François  Richard  de).  Mémoire  pour  servir  à 
V  histoire  de  V  Académie  royale  des  belle  s -lettre  s  de  Caen,  pub.  p. 
Formigny  de  La  Londe,  Documents  inédits  pour  servir  à....,  Caen, 
1854,  in-8°,  135  p.  L'auteur,  académicien,  a  rédigé  en  1760  son 
mémoire,  un  peu  succinct,  mais  utile  parce  qu'il  émane  d'an  témoin 
bien  informé.  Dans  les  notes  de  l'éditeur  sont  des  lettres  de  divers, 
le  sommaire  des  séances  de  1705  à  1714  :  à  la  fin  des  listes  de 
membres.  —  Fondée  par  Moisant  de  Brieux  en  1652,  cette  Acadé- 
mie reçut  sa  constitution  officielle  et  définitive  par  les  Lettres 
patentes  avec  les  statuts...,  obtenus  au  mois  de  janvier  1705  par 
M.  Foucault,  intendant  de  la  généralité  de  Caen,  Caen,  1705,  in-4°, 
27  p. 

Voir:  —  Mancel,  Mém.  Acad.  Caen,  1845,  p.  333-348;  --  Delorme, 
Id.,  1872,  p.  27-110;  —  Moulin,  Id.,  1882,  p.  363-391. 

7088.  Lettres  patentes,  statuts  et  règlements,  pub.  p.  J.  B. 
Dumas,  Histoire  de  V Académie  royale  des  sciences,  belles-lettres 
et  arts  de  Lyon,  Lyon,  1839,  in-8°,  t.  1,  p.  17  et  sq.  Fondée  en  1700 
par  quelques  personnages  (dont  Brossette),  l'Académie  de  Lyon 
resta  une  compagnie  privée  jusqu'en  1724,  époque  où  elle  obtint  la 
consécration  officielle  :  p.  218,  tableau  biographique  et  bibliogra- 
phique des  académiciens  ordinaires.  — V.  :  —  A.  Vachez,  Rev.  Lij., 
1900,  6e  série,  t.  XXIX,  p.  401-414. 

7089.  Ratte  (de).  Histoire  de  la  Société  royale  (sciences),  établie 
à  Montpellier,  Lyon,  1766,  in-4°.  Dans  cet  ouvrage  sont  les  actes 
d'établissement  (1706),  les  statuts  :  éloges  de  plusieurs  académi- 
ciens décédés  :  s'arrête  à  1717.  —  V.  J.  Castelnau  et  E.  Thomas, 
Mémoire  historique  et  biographique  sur  Vancienne  Société  royale 
des  sciences  de  Montpellier,  Montpellier,  1858,  in-4°,  xxiv-308  p. 
(très  sérieux). 

7090.  Héricourt  (Julien  de),  -j-  1705.  De  academia  Suessionensi, 
Montauban,  1688,  in-8°,  335  p.  Membre  de  cette  compagnie,  fondée 
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vers  1650,  el  reconnue  qfficiellemenl  en  1674,  l'auteur  en  écrit 
l'histoire  jusqu'en  1682  :  il  raconte  tout  ce  qu'il  a  vu  et  entendu 
en  insérant  des  lettres  et  des  discours.  Pour  compléter  son  ouvrage, 
il  faul  avoir  recours  à  deux  notices  bien  faites  :  Prioux,  Bul.  Soc. 
Sois.,  1860,  t.  XIV,  et  Buttet,  ld.,  1921,  3e  série,  t.  XX,  p.  79  el 
sq.  :  là  sont  les  lettres  pal  entes  de  juin  1674  créant  une  Académîe 
de  20  personnes,  à  charge  d'envoyer  annuellement  à  l'Académie 
française  «  quelque  ouvrage  de  leur  composition  en  prose  ou  en 
vers  »  et  de  choisir  Je  protecteur  dans  l'Académie  française,  les 
statuts  et  règlements  en  35  articles,  Je  récit  de  la  réception,  par 
l'Académie  française,  d'une  députation  soissonnaise,  des  extr.  du 
recueil  des  œuvres  composées,   les  biographies  des  académiciens. 

7091.  La  Loubère  (Simon  de).  Traité  de  V origine  des  jeux  flo- 
raux de  Toulouse,  lettres  patentes  portant  le  rétablissement  des 
jeux  floraux  en  une  académie  de  belles-lettres...,  Toulouse,  1715, 
in-18°,  208  p.  Membre  de  l'Académie  française  et  de  l'Académie  des 
Inscriptions,  La  Loubère  a  été  chargé  de  dresser  les  statuts  de  la 
compagnie  toulousaine  en  1694.  Celle-ci  est  créée  pour  «  affermir 
de  plus  en  plus  lesdits  jeux  et  leur  rendre  leur  premier  lustre  », 
suivant  le  désir  exprimé  par  les  capitouls.  On  rétablit  donc  «  les 
assemblées  ordinaires  desdits  chancelier  et  mainteneurs  en  forme 
d'académie  »  :  35  mainteneurs,  1.400  livres  et  un  local  fournis  par 
les  capitouls. 

7092.  Sur  l'Académie  royale  de  Villefranche-en-Beaujolais,  v. 
Besançon,  Bul.  Soc.  Beau].,  t.  V,  1904,  et  t.  VI,  1905  :  article  d'après 
les  sources,  pièces  justificatives  intéressantes  pour  l'histoire  de 
la  compagnie,  fondée  en  1680. 

5°  Grands  établissements 

7093.  Buvat  (.Jean),  1660-1729.  Mémoire-journal,  pub.  p.  H. 
Omont,  Rev.  Bib.,  1900,  p.  232-289,  321-383,  avec  la  table.  Auteur 
du  Journal  de  la  régence,  Buvat  était  écrivain  de  la  Bibliothèque 
du  roi  :  dans  son  mémoire,  il  expose  ses  travaux  dans  cette  biblio- 
thèque, copie  de  mss.,  composition  de  catalogues.  Mémoire  tout  à 
fait  personnel,  donnant  néanmoins  une  idée  particulière  de  ce 
qu'était  la  Bibliothèque  royale. 

7094.  Du  Val  (Guillaume),  1572?-1646.  Le  Collège  royal  de 
France...,  Paris,  1644,  124  p.  Cet  ouvrage  d'un  professeur  de  philo- 


INSTRUCTION  395 

sophie  à  ce  collège  depuis  1606  a  été  fort  sévèrement  jugé  par  Guy 
Patin  (Jet.  du  22  août  1645)  :  on  peut  utiliser  le  catalogue  des  lec- 
teurs et  professeurs. 

7095.  Goujet  (Claude  Pierre).  Mémoire  historique  et  littéraire 
sur  te  Collège  royal  de  France,  Paris,  1758,  in4°,  3  vol.  La  docu- 
mentation de  l'auteur  est  étendue  :  titres,  actes  officiels,  registres 
du  Parlement,  mémoriaux  de  la  Chambre  des  comptes,  etc. 
L'ouvrage,  divisé  en  trois  parties,  est  sérieux  et  utile  :  il  traite  de 
la  fondation,  des  progrès  et  contient  des  notices  historiques  sur 
les  lecteurs  et  professeurs  depuis  le  début  jusqu'au  milieu  du 
xvme  siècle.  —  Compléter  avec  le  livre  d'A.  Lefranc,  Histoire  du 
Collège  de  France  depuis  ses  origines  jusqu'à  la  fin  du  premier 
Empire,  Paris.  1893,  in-8°  (fort  intéressant). 

7096.  Documents  sur  le  Collège  de  France.  —  Lettres  de  Doujat 
à  Blondel  (1667)  et  autres  pièces,  pub.  p.  E.  Griselle,  Rev.  Int.  Ens., 
1913,  15  janvier.  —  Billets  mortuaires  et  autres  doc,  pub.  p. 
L.  Raulet,  Bul.  Soc.  Hist.  Par.  et  l.-de-F.,  1907,  t.  XXXIV,  p.  143-6. 
—  Affiches  des  cours  pour  les  années  1681-3,  pub.  p.  L.  Auvray, 
Mém.  Soc.  Hist.  Par.  et  l.-de-F.,  1927,  t.  XLIX,  p.  194  (programmes 
pour  semestres  d'été  et  d'hiver  :  bonne  bibliog.  et  notes). 

7097.  La  Brosse  (Guy  de).  Description  du  Jardin  royal  des 
plantes...,  Paris,  1636,  in-4°.  —  Aut.  édit.  :  1641,  1665.  Jardin  établi 
en  16^6  :  La  Brosse  insère,  dans  son  écrit,  une  série  de  pièces 
importantes,  dont  le  détail  est  donné  dans  l'article  substantiel  du 
Bul.  Bib.,   L860,  n°  1754. 

7098.  Le  livre  de  C.  Wolf,  Histoire  de  V Observatoire  de  Paris.., 
Paris,  1902,  in-8°,  xn-392  p.,  a  pour  base  les  papiers  recueillis  au 
xvme  siècle  par  Jean  Dominique  Cassini  IV  :  des  documents, 
d'ordre  divers,  y  sont  insérés  en  assez  grand  nombre  :  il  y  a 
intérêt  à  consulter  cet  ouvrage. 

6°  Faveurs  roijales 

7099.  Chapelain  (Jean).  Mémoire  sur  les  auteurs  à  pensionner, 
pub.  p.  Camusat,  Mélanges  de  littérature,  1726  :  listes,  bien  con- 
nues, de  noms  avec  les  appréciations  de  l'auteur,  souvent  discu- 
tées. Ce  mémoire,  complété  par  celui  de  Costar,  a  été  pub.  p.  le 
Père  Desmolets,  Mémoires  de  littérature.  1749,  t.  II,  p.  21  et  318. 


396  HISTOIRE    ADMINISTRATIVE 

7100.  Gratifications  faites  par  Louis  XJV  aux  savants  et 
hommes  de  lettres  français  et  étrangers  de  Vannée  1664  à  1683,  pub. 
p.  P.  Clément,  Let.,  mém.  et  instr.,  de  Colbert,  t.  V,  append.  x, 
p.  466-499  :  listes  dressées  d'après  les  Mélanges  Colbert  et  les 
Registres  du  secrétariat  de  la  maison  du  roi.  —  La  liste,  pour 
l'année  1664,  pub.  p.  La  Place,  Pièces  intéressantes  et  peu  con- 
nues.., est  incomplète  et  peu  exacte. 

Voir:  —  Gratifications  faites  par  Louis  XJV...,  depuis  1664  jusqu'en 
1679,  Paris,  1825,  in-8°,  103  p.;  —  S.  Bérard,  But.  liib.,  1860,  n°  1227; 
—  N°  6905. 


X.  —  ASSISTANCE 
1°  Généralités 

7101.  L'ouvrage  de  L.  Lallemand,  Histoire  de  la  Charité,  t.  IV, 
lre  et  2e  parties,  Paris,  1910-2,  in-8°,  est  d'une  importance  essen- 
tielle :  il  fournit  un  grand  nombre  de  renseignements  bibliogra- 
phiques tort  précieux. 

7102.  Les  hôtels-Dieu,  maladreries  et  hôpitaux  donnés  par 
maître  Jean  d'Harly,  Paris,  1615,  in-4°  :  peut  être  utile  parce  qu'on 
y  trouve  un  catalogue  des  étabJissements  de  charité  de  fondation 
royale. 

7103.  Déclaration  du  roi  portant  règlement  pour  V administra- 
tion des  hôpitaux  de  Vordre  du  Mont-Carmel  et  de  Saint-Lazare, 
dans  lesquels  V hospitalité  u  été  <''hihli<>  ou  rétablie,  Paris,  1608, 
in-4°  :  acte  du  12  décembre  1698. 

7104.  Étal  général  des  unions,  faites  des  biens  et  revenus  des 
maladreries,  léproseries,  aumôneries  et  autres  lieux  pieux,  aux 
hôpitaux  des  pauvres  malades,  en  exécution  de  Védit  du  roi  du 
mois  de  mars  et  des  déclarations  des  15  du  même  mois  et  2b  août 
1693,  divisé  par  diocèses  et  par  ordre  alphabétique,  Paris,  1705, 
in-4°  :  catalogue  utile  pour  la  charité  à  la  fin  du  règne. 

Voir:  —  M.  Doisy,  Hist.  de  la  charité,  Paris.  1848,  in-8°  ;  --  P. 
Brune.  Histoire  de  l'ordre  hospitalier  du  Saint-Esprit,  Lons-le-Sauhiier, 
1892,  in-8°,  ix-453  p.  (d'après  les  doc.,  bibliog.,  important)  ;  —  G. 
Fagniez.   Hev.   Quest.  Hist.,  1924.  3'1  série,  t.   V,  p.   1. 
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2°  Compagnie  du  Saint-Sacrement 

7105.  Argenson  (René  II  de  Voyer  d'),  1623-1700.  Annales  de  la 
Compagnie  du  Saint-Sacrement,  pub.  p.  Beauchet-Filleau,  Paris, 
1900,  in-8°,  xiv-319  p.  Composé  en  1694-5,  cet  ouvrage  donne  un 
résumé  et  des  extr.  des  pièces  officielles*,  aujourd'hui  disparues  : 
en  l'absence  d'archives,  il  est  une  source  importante,  mais  incom- 
plète et  partiale  :  l'auteur,  en  effet,  expose  seulement  les  faits  qui 
sont  à  l'honneur  de  la  compagnie.  Celle-ci  ne  s'étant  pas  occupée 
seulement  d'assistance,  ses  intrigues,  ses  conceptions  religieuses, 
son  influence  politique,  son  animosité  contre  les  protestants,  font 
l'objet  du  livre  de  R.  Allier,  La  Compagnie  du  Très  Saint-Sacre- 
ment de  V autel,  la  «  cabale  des  dévots  »,  Paris,  1902,  in-18°,  44-8  p., 
dans  lequel  des  extr.  de  documents  sont  parfois  insérés. 

Voir:  —  Clair.  Rev.  FA.  Hist.,  novembre  1888-février  1889;  —  F. 
Rabbe,   Rev.   hist,   1899,  t.  LXXI,  p.  243;  —  Chérot,  Et.,  t.  LXXXI. 

7106.  Lettre  du  bureau  de  la  Compagnie  d'Angers,  à  celui  de 
Marseille,  pub.  p.  F.  Uzureau,  Ann.  flêchoises,  1906,  t.  VII,  p.  197- 
201  ;  lettre  peu  sensationnelle,  importante  seulement  parce  qu'elle 
donne  des  noms.  —  Cf.  Anj.  hist.,  1900-1,  t.  I,  p.  735-8. 

7107.  Pour  Bordeaux,  v.  A.  Leroux,  Rev.  hist.  Bord.,  1919, 
avril-juin. 

7108.  Dufoub  (Charles).  Mémoire  pour  faire  connaître  l'esprit 
et  la  conduite  de  la  Compagnie,  établie  en  la  ville  de  Caen,  appelée 
V H ermitage,  1660,  in-4°,  iv-37  p.  (écrit  en  collaboration  avec 
Lemaître  et  Nicole).  —  Mémoire  extrait  d'une  lettre  du  25  de  mai 
1660,  contenant  la  relation  des  extravagances,  que  quelques-uns 
d'une  compagnie,  appelée  VHermitage,  qui  est  à  Caen,  ont  faites  à 
Argentan  et  à  Séez,  in-4°,  8  p.  —  La  condamnation  d'un  prêtre  de 
VHermitage  par  l'Université  et  le  présidial  de  Caen,  si.,  1661,  in-4°, 
12  p. 

Dufour,  curé  de  Saint-Maclou  à  Rouen,  suspect  de  jansénisme, 
est  un  adversaire  de  la  compagnie  établie  à  Caen,  l'Ermitage,  par 
Renty  (n°  1860).  Il  écrit,  dit-il,  non  pour  provoquer  sa  dissolution, 
mais  pour  porter  remède  à  ses  abus  et  «  faire  connaître  son  esprit 
et  sa  conduite  injurieuse  et  entreprenante  ».  Des  confrères  ayant 
déclaré  que  les  curés  de  Caen,  sauf  deux,  étaient  jansénistes  et  la 
foule,  excitée,  ayant  marché  vers  Argentan  et  Séez.  l'auteur  pro- 
teste contre  cette  procession  «  grotesque  ».  Il  n'a  pas  rédigé  ses 


398  HISTOIRE    ADMINISTRATIVE 

brochures  «  sans  exagération,  sans  artifice  et  sans  aucun  déguise- 
ment >»,  comme  il  le  prétend.  Toutefois,  si  Ton  ne  tient  pas  compte 
du  caractère  particulier  de  ces  écrits  à  l'allure  pamphlétaire,  il  faut 
reconnaître  qu'ils  fournissent  beaucoup  de  faits  précis  et  des  noms. 

Voir:  —  M.  Souriau,  La  Compagnie  du  Saint- Sacrement  de  V autel  à 
Çaen,  Paris,  1913,  in-16°,  441  p.,  et  Le  mysticisme  en  Normandie  au 
A  I  H*  siècle,  Paris,  1923,  in-8°,  411  p.  (bibliog.  copieuse,  d'après  les 
sources,  conteste  les  allégations  de  Dufour) . 

7109.  Documents,  pour  Dijon,  pub.  p.'Prunel,  Rev.  Ëgl.  Fr., 
1911,  t.  Il,  p.  152.  —  1°  Mémoire  des  commencements  de  rétablis- 
sement de  celte  maison  [Refuge],  écrit  par  la  R.  M.  Marie  de 
Saint-Bernard  de  Zénobis  :  ce  document  donne  les  noms  de  ceux, 
femmes  et  hommes,  qui  adhéraient  à  la  Compagnie  du  Saint-Sacre- 
ment, dont  il  révèle  l'action  et  la  manière  d'agir.  —  2°  Ordonnance 
de  M.  Gontier  pour  l'établissement  du  Refuge  en  1653  :  J.  B.  Ber- 
nard Gontier,  f  1678,  grand  vicaire  de  Langres,  est  l'animateur  de 
la  compagnie  à  Dijon.  —  Autres  pièces,  moins  importantes,  repro- 
duites dans  l'article. 

7110.  Registre  de  la  Compagnie  de  Grenoble,  util,  ou  extr.  pub. 
p.  Prudhomme,  Histoire  de  Grenoble,  1888,  in-8°,  p.  508-510,  — 
p.  R.  Allier,  Bul.  Soc.  Hist.  P.  F.  1902,  4e  série,  t.  XI,  p.  169-203,  — 
p.  A.  Rébelliau,  La  Compagnie  du  Saint-Sacrement  à  Grenoble, 
Paris,  1914,  in-8°,  23  p.  (très  solide),  —  p.  Lagier,  La  Compagnie 
du  Saint-Sacrement  de  Grenoble,  Valence,  1916,  in-8°,  76  p.  La 
liaison  du  groupe  grenoblois,  créé  en  1642,  avec  celui  de  Paris 
apparaît,  par  ces  études,  indéniable. 

7111.  Projet  charitable  pour  la  subsistance  générale  des  pau- 
vres de  Grenoble,  Grenoble,  1658,  in-4°,  144  p.  :  formé  par  la  Com- 
pagnie de  Grenoble,  qui,  ayant  des  adhérents  dans  le  «  conseil  des 
pauvres  »,  l'excite  à  fonder  une  maison  de  charité. 

7112.  Registre  de  la  Compagnie  de  Limoges,  extr.  pub.  p. 
A.  Leroux,  Bul.  Soc.  Lim.,  1886,  t.  XXXIII,  p.  58,  et  1896,  t.  XLV, 
p.  388,  et  Arch.  hist.  Marche  et  Lim.,  1887,  t.  I,  p.  240-250.  Le  pre- 
mier extrait  concerne  l'activité  de  la  compagnie  et  donne  une  idée 
des  mœurs  de  l'époque.  Le  second  a  trait  k  l'action  théologique  et 
spirituelle  de  1647  à  1663.  Le  troisième  montre  l'attitude  hostile  de 
la  compagnie  à  l'égard  des  protestants.  Cet  ensemble  est  d'un 
grand  intérêt.  —  Cf.  J.  Aulagne,  Un  siècle  de  vie  ecclésiastique  en 
province,  Paris,  1906,  in-8°,  p.  552-566. 
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7113.  Documents  sur  le  groupe  de  Lyon,  pub.  p.  G.  Guigue, 
Les  papiers  des  dévots  de  Lyon,  1630-1731,  Lyon,  1922,  in-16°, 
246  p.  Recueil  important  de  documents,  mais  sans  notes  :  statuts, 
résolutions,  mémoires,  listes  des  villes  et  des  membres.  Compléter 
avec  l'ordonnance  de  l'archevêque  de  Lyon,  Camille  de  Neufville 
de  Villeroy,  pub.  dans  But.  dioc.  Lyon,  1923,  p.  263-274  :  ordon- 
nance suggérée  par  la  compagnie,  et  enjoignant  aux  médecins 
d'avertir  leurs  malades  qu'ils  doivent  se  confesser. 

7114.  Documents,  pub.  p.  R.  Allier,  La  Compagnie  du  Très 
Saint-Sacrement  de  V autel  à  Marseille,  Paris,  1909,  in-8°,  xix-492  p. 
Recueil  de  documents,  en  réalité  archives  du  groupe  de  1639  à 
I70-,?  :  registres,  correspondances,  mémoires,  procès-verbaux  de 
conférences  tenues  de  1684  à  1702  :  se  rapportent  aux  mesures 
charitables,  à  l'envoi  de  secours  aux  esclaves  chrétiens  en  Bar- 
barie, à  la  surveillance  des  protestants  :  grande  importance.  —  V. 
n°  1715. 

7115.  Pour  la  région  de  Pamiers,  v.  Bégouen,  La  Compagnie  du 
Saint-Sacrement  dans  le  diocèse  de  Pamiers,  Foix,  1929,  in-8°, 
22  p.  :  outre  Pamiers,  Foix,  Tarascon  et  Le  Vernet  auraient  eu  des 
statuts  et  l'évêque  Caulet  aurait  été  un  adhérent. 

7116.  Statuts  de  la  Compagnie  de  Paris,  pub.  p.  A.  Leroux, 
Bul.  Soc.  Lim.,  1896,  t.  XLV  :  très  longs  et  très  minutieux.  — 
Lettres  du  groupe  parisien  au  groupe  marseillais,  pub.  p.  A.  Rébel- 
liau,  Paris,  1908,  in-12°,  129  p.  :  147  doc,  tirés  d'un  ms.  de  la  B.  N., 
lettres  ou  circulaires,  beaucoup  de  noms  :  prouvent  qu'il  existait 
plus  de  groupes  que  ceux  qui  ont  été  signalés  :  cf.  Rev.  D.  M., 
1903,  1er  juillet,  août,  septembre,  —  1908,  15  août,  —  1909,  15  octo- 
bre et  premier  novembre.  —  Sur  un  adepte,  Duplessis-Montbard, 
fondateur  de  l'Hôpital  général,  v.  l'article  bien  fait  de  Fosseyeux, 
nul.  Soc.  Hist.  Par.  et  l.-de-F.,  1921,  48e  année,  p.  51-6  (paru  en 
1922). 

7117.  Pour  Rouen,  les  renseignements  les  plus  précieux  sont 
donnés,  d'après  les  archives,  dans  les  travaux  d'A.  Féron,  T.  Ac. 
Rouen,  1927,  p.  133-168,  sur  les  sociétés  secrètes  catholiques,  — 
Un  lUmennais  méconnu,  Charles  Maignart  de  Bernières,  Rouen, 
1921,  in-4°,  plaquette,  —  La  vie  et  les  œuvres  de  Charles  Maignart 
de  Bernières,  Rouen,  1929,  in-8°,  iv-427  p.  L'œuvre  du  «  procureur 
général  des  pauvres  »  et  de  la  Compagnie  du  Saint-Sacrement  est 
mise  complètement  en  lumière. 
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7118.  Documents,  ,pub.  p.  A.  Auguste,  La  Compagnie  du  Saint- 
Sacrement  à  Toulouse,  Paris  et  Toulouse,  1913,  in-4°,  137  p.  : 
statuts,  règlements,  lettres  depuis  la  fondation  en  1641  :  œuvres 
de  propagande  et  surtout  de  bienfaisance  (communauté  de  frères 
cordonniers  contre  le  compagnonnage,  bouillon  des  pauvres,  hôpi- 
tal général,  collaboration  avec  Mme  de  Mondonville,  fondatrice  des 
Filles  de  l'Enfance,  etc.)  :  cf.  Rev.  hist.  Toulouse,  1914,  t.  I  et  sq.  — 
Compléter  avec  R.  Allier,  La  Compagnie  du  Saint-Sacrement  à 
Toulouse,  Paris,  1914,  in-8°,  152  p.  :  d'après  les  sources  :  en 
append.,  [tirées  relatives  à  la  compagnie  ou  à  des  filiales,  surtout  à 
la  communauté  des  frères  cordonniers.  —  Cf.  Bégouen,  VAa  de 
Toulouse  aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Paris,  1913,  in-16°,  131  p.  : 
congrégation  secrète,  comme  la  Compagnie  du  Saint-Sacrement, 
mais  dirigée  par  les  Jésuites  :  indication  des  sources  :  quelques 
extr.  tirés  du  Livre  du  substitut  de  l'Aa. 

7119.  Documents,  pub.  p.  E.  Albe,  Rev.  Egl.  Fr.,  1012,  t.  III, 
p.  644  :  il  s'agit  de  la  confrérie  secrète  de  la  Passion,  fondée  par 
Renty,  et  dépendance,  en  quelque  sorte,  de  la  Compagnie  du  Saint- 
Sacrement.  En  appendice,  documents  sur  plusieurs  groupes  (Auver- 
gne, Bas-Quercy,  Dauphiné,  Forez)  de  1658  à  1661  et  un  Projet 
d'Académie  chrétienne  (comprenant  des  nobles). 

Voir:  —  N.  Weiss,  But.  Soc.  Hist.  P.  F.,  1900,  t.  XLIX,  p.  91  :  — 
B.  Pocquet,  Rev.  Bret.,  1904.  2«  série,  t.  III.  p.  209  et  308  (hypothèses 
sur  le  groupe  de  Rennes)  ;  —  De  La  Erière,  Ce  que  fut  lu  cabale  des 
dévots,  Paris.  1905;  —  R.  Allier,  Rev.  P.,  1906.  1er  septembre,  p.  175- 
194;  _  j.  Brucker.  Et.,  1909,  t.  CXXI,  p.  5,  et  1913,  t.  CXXXV.  p.  654; 
—  G.  de  Grandmaison,  Cor.,  1911,  t.  CCXLII,  p.  1096-1127;  —  Prunel, 
La  renaissance  catholique  en  France  au  XVIIe  siècle,  Paris,  1921,  in-12°, 
p.  180-2  (bibliog.). 

3°  Hôpitaux,  Bureaux  des  pauvres,  Monts-de-Piété  (*) 

7120.  Liste  des  commissaires  du  bureau  des  pauvres  d'Abbe- 
ville,  pub.  p.  Brandt  de  Galamelle,  Mém.  Soc.  Abbev.,  1906,  4e  série, 
t.  V,  p.  191-260.  —  Cf.  F.  C.  Louandre.  1d.,  1852-7,  p.  43-110. 

7121.  Règlement  de  la  Confrérie  de  la  Charité  rf' Acy-en-Multien, 
pub.  p.  E.  Muller,  Bul.  Soc.  Brie,  1898,  t.  II,  p.  145  :  association 
fondée  par  les  prêtres  de  la  Mission  pour  «  assister  les  pauvres 

1.   Classement   alphabétique  par  noms  de  lieux. 
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malades...  corporellement  et  spirituellement  »  :  règlement  de  1651, 
en  9  articles  fixant  l'organisation  de  cette  confrérie  féminine  (29 
personnes,  allant  à  domicile)  et  la  nourriture  des  malades. 
Instructif. 

7122.  Documents  pour  Agen,  utilis.  ou  pub.  p.  P.  Lauzun, 
Rev.  Ag.\  1892,  t.  XIX,  et  1893,  t.  XX  :  d'après  les  archivés,  textes 
assez  nombreux. 

7123.  Règlement  de  V Hôtel-Dieu  d' Alençon..,  Alençon,  1705, 
în-4°,  26  p.  —  Aut.  édit.  :  1754,  1789.  Fait  par  la  duchesse  d' Alençon, 
Isabelle  d'Orléans,  le  24  septembre  1676,  à  la  suite  d'un  contrat 
avec  les  supérieurs  de  la  congrégation  de  la  Mission.  Nouveau 
règlement  en  1705  :  il  est  longuement  analysé  par  Dumaine,  Mon- 
seigneur Louis  d'Aquin,  évêque  de  Séez,  Paris,  1902,  in-8°,  p.  360-6. 

7124.  Sur  la  grande  aumônerie  d'Ambronay,  v.  l'article,  fait 
d'après  les  sources,  de  F.  Marchand,  Bul.  Soc.  se.  nat.  Ain,  années 
1896-8  :  citations  rares,  mais  des  faits  précis. 

7125.  Faure  (François).  Règlement  pour  V Hôtel-Dieu  d'Amiens, 
1658,  in-f°  :  fait  par  l'évêque  pour  remplacer  ceux  de  1233  et  de 
1530  :  21  articles  et  4  articles  supplémentaires.  Faure  ayant  voulu 
avoir  la  direction  de  l'établissement  et  choisir  le  maître,  la  supé- 
rieure et  les  autres  fonctionnaires,  l'échevinage  protesta  :  d'où 
polémique  violente  jusqu'en  1662  (v.  le  Père  Lelong,  n°  5466), 
époque  où  quelques  laïques  furent  introduits  dans  l'administration. 

7126.  Actes  de  création  ou  de  confirmation  pour  les  hôpitaux 
d'Ancenis  (1687),  de  Bourgneuf  (1713)  et  de  Clisson  (1687),  pub.  p. 
L.  Maître,  Ann.  Soc.  Nantes,  1879,  t.  L,  p.  103  :  documents  très 
longs  et  minutieux  comme  beaucoup  d'autres  semblables. 

7127.  Documents  sur  l'Hôpital  Saint-Jean  l'Évangéliste  d'An- 
gers, pub.  p.  F.  Uzureau,  Andegaviana,  9e  série,  Paris,  1910,  in-8°, 
p.  44,  et  dans  Anj.  hist.,  t.  XIV,  p.  337.  On  trouve  là  les  articles 
accordés  pour  l'établissement  des  Filles  de  la  Charité  pour  y  servir 
les  pauvres  malades  (sorte  de  règlement,  1640),  et  un  ext.  des 
Arrêts  célèbres...,  œuvre  de  Claude  Pocquet  de  Livonnière,  1725  : 
il  expose  les  différends  entre  ecclésiastiques  et  laïques  à  l'hôpital, 
jusqu'à  ce  que  le  Parlement  de  Paris  décide  d'en  confier  l'adminis- 
tration aux  laïques.  —  V.  :  C.  Ménière,  Mém.  Soc.  Maine-et-Loire, 
1880,  t.  XXXV,  p.  224  ;  —  Anj.  hist.,  1919,  janvier-juin. 
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7128.  Procès-verbal  de  Vins  lallation  et  ouverture  de  VHôtel- 
Dieu  d' Angoulême,  pub.  p.  C.  Gigon,  Bul.  Soc.  Char.,  1867,  4e  série, 
t.  V,  p.  97  :  acte  du  5  août  1661,  autres  extr.  relatifs  à  des  dona- 
tions. Dans  les  pièces  justificatives  sont  une  relation  intéressante 
de  1662  sur  les  débuts,  un  contrat  entre  les  directeurs  et  les  reli- 
gieuses, les  fournitures  de  l'apothicaire.  A  ces  textes,  curieux  et 
utiles,  s'ajoute  le  traité  passé  entre  le  syndic  de  l'hôpital  et  un 
marchand  de  la  ville  en  1660,  pub.  p.  Fleury,  Bul.  Soc.  Char., 
années  1884-5,  5e  série,  t.  VII,  p.  lvi  :  le  marchand  créera  dans 
l'établissement  un  atelier  de  passementerie,  dans  lequel  12  pau- 
vres apprendront  le  métier  pendant  quatre  nus  :  privilège,  mono- 
pole de  vingt  ans. 

7129.  Registre  des  actes  accomplis  à  V Hôpital  de  la  Providence 
d'Annecy  de  1685  à  1725,  ext.  pub.  p.  J.  Mercier,  Acad.  Salés.,  1880, 
t.  II,  p.  95-117.  Larges  extr.,  montrant  la  vie  agitée,  les  petites  que- 
relles, la  destruction  par  l'incendie  (1717),  la  réunion  à  l'Hôpital 
général  (1725)  :  ont  beaucoup  d'intérêt.  —  V.  Ducis,  Rev.  Savois., 
1872,  t.  XIII,  p.  85,  et  1873,  t.  XIV,  p.  1. 

7130.  Documents  sur  la  Charité  d'Arles,  util,  ou  pub.  partielle- 
ment p.  M.  Ghailan,  Bul.  Soc.  Vieil  Arles,  1904-5,  t.  II,  p.  142-154  : 
de  1641  à  1704,  d'après  les  archives. 

7131.  Documents,  anal.  p.  J.  Vincent,  Les  hôpitaux  à  Aubagne, 
Aix,  1905,  in-8°,  62  p.  :  d'après  les  sources,  pas  de  reproduction  de 
textes  pour  le  xvne  siècle,  mais  analyse  sérieuse. 

7132.  Statuts  et  règlements,  pub.  p.  E.  Bousquet,  L'ancien 
hôpital  d'Aubrac,  Rodez,  2e  édit.,  1845,  in-8°  (ext.  de  Mém.  Soc. 
Aveyron,  t.  V).  Statuts  de  1675,  donnés  par  l'évêque  de  Rodez  aux 
religieuses  de  l'hôpital  en  vue  d'en  réaliser  la  réforme  :  très  longs. 
(20  chapitres,  subdivisés  en  articles),  ils  touchent  à  toutes  les  ques- 
tions. —  V.  J.  B.  Deltour,  Aubrac,  son  ancien  hôpital,  sa  mon- 
tagne, Rodez,  1892,  in-8°. 

7133.  Relation  sur  V établissement  de  l'Hôpital  général  d'Auch, 
pub.  p.  Joret,  Ann.  M.,  1890,  p.  32-5.  Relation  extraite  des  délibé- 
rations du  bureau  de  l'hôpital  :  curieuse  et  détaillée,  elle  expose 
l'action  du  fondateur,  le  Père  jésuite  André  Guévarre,  l'assemblée 
des  citoyens,  convoquée  par  la  municipalité  et  accordant  son  appro- 
bation. —  V.  le  livre  de  Joret,  Le  Père  Guévarre  et  les  bureaux  de 
Charité. 
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7134.  Documents  sur  l'assistance  à  Auxerre,  Avallon,  Joigny, 
Sens,  Tonnerre,  etc.,  util,  on  pub.  p.  Bouvier,  Bul.  Soc.  Yon., 
t:  LUI-LV  :  ordonnance  du  lieutenant  général  d' Auxerre  contre  les 
mendiants  (1687),  arrêt  du  Parlement  (1693),  règlement  général  sur 
l'organisation  des  hôpitaux  (1693,  23  articles),  constitutions  de 
1650,  accord  entre  magistrats  et  administrateurs  (1712),  lettres 
patentes  pour  la  fondation  de  l'hôpital  général  d' Auxerre  (1675). 
Pour  Avallon,  compléter  avec  les  pièces  justificatives  (1701-17), 
relatives  aux  enfants  trouvés,  pub.  p.  E.  Blin,  Bul.  Soc.  Yon., 
1904,  t.  LVIII,  p.  5-27.  Tout  cet  ensemble  a  une  grande  utilité. 

7135.  Documents,  pub.  p.  P.  Achard,  Notes  historiques  sur 
V aumône  générale  d'Avignon,  Avignon,  1853,  in-4°,  67  p.  :  d'après 
les  archives  des  hospices  :  les  textes,  se  rapportant  au  XVIIe  siècle, 
sont  rares. 

7136.  Sur  les  hôpitaux  de  Baveux,  v.  l'étude  très  fouillée  de 
Débouit,  Mém.  Soc.  Bayeux,  1900,  t.  V,  p.  1-80  :  analyse  ou  utilisa- 
tion des  documents  des  archives  hospitalières,  de  1662  à  1715,  p.  ex. 
les  statuts  de  1667,  l'œuvre  de  la  marmite,  etc.  :  énormément  de 
détails  précis.  En  outre,  indication  des  sources  par  Ch.  Garnier, 
ld.,  1908,  t.  X,  p.  1-135  (étude  sur  chaque  établissement). 

7137.  Lettres  patentes  de  1670,  pub.  p.  Denais,  L'Hôtel-Dieu  de 
Beaufort-en-V  allée,  Paris  et  Angers,  1871,  in-12°,  178  p.  :  confir- 
ment la  fondation  et  approuvent  l'établissement  des  hospitalières 
de  Saint-Joseph  :  étude  sérieuse,  mais  très  peu  d'extr.  —  Sur 
l'hospice  des  incurables,  un  extr.  du  livre  journal,  tenu  par  le 
fondateur,  le  curé  Claude  de  Caignou,  est  pub.  dans  Anj.  hisi., 
1923,  p.  130  :  il  relate  la  création  (1681)  et  les  premières  années.  — 
A  peu  près  inutile  est  l'étude  de  Lachèze,  Mém.  Soc.  Ang.,  1871, 
t.  XXVIII,  p.  206. 

7138.  L'ouvrage  de  l'abbé  Bavard,  Histoire  de  VHôtel-Dieji  de 
Beaune,  Beaune,  1881,  in-8°,  chap.  xi-xrv,  est  recommandable  :  les 
sources  ont  été  consultées  et  suivies  pour  des  détails  :  pas  de  cita- 
tions. 

7139.  Hermant  (Godefroyj.  Discours  chrétien  sur  rétablisse- 
ment du  bureau  des  pauvres  de  Bëauvais,  Paris,  1654,  in-8°.  — 
Aut.  édit,  :.  1655,  —  Rouen,  1676.  —  Extr.  et  analyse  p.  P.  Clément, 
Histoire  de  la  rie  et  de  /' administration  de  Colbert,  p.  116-8. 
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Le  célèbre  chanoine  raconte  les  efforts  de  l'évêque  Potier, 
l'ouverture  d'un  bureau  des  pauvres  en  1652,  son  action,  ses  res- 
sources, et  espère  que  des  progrès  seront  réalisés  pour  mettre  fin 
au  scandale  que  cause  la  mendicité,  surtout  celle  des  enfants. 
Mais  tout  cela  est  exposé  au  milieu  d'un  verbiage  inouï  et  de  nom- 
breuses citations  bibliques. 

Tl  a  été  publié  beaucoup  de  plaquettes  à  Beauvais  sur  ce  bureau 
des  pauvres,  p.  ex.  en  1658,  1661,  1689,  1698.  Elles,  n'ont  pu  être 
consultées,  pas  plus  que  les  deux  ouvrages  indiqués  par  le  Père 
Lelong,  nos  34.916-17.  —  V.  E.  Morel,  P.  Soc.  Comp.,  1894,  t.  III, 
p.  15  ;  —  Quignon,  Mém.  Soc.  Oise,  1904-6,  t.  XIX,  p.  119-145  ;  — 
Leblond,  C.  R.  Soc.  Oise,  1907,  p.  83. 

7140.  Documents,  pub.  p.  A.  Dallemagne,  V Hôtel-Dieu  de 
Belle}),  Belley,  1922,  in-8°,  49  p.  (ext.  de  Le  Bugeij,  n°  16,  p.  489- 
501)  :  tirés  des  archives  de  l'hôpital,  ils  permettent  de  constater 
son  état  lamentable  et  les  transformations  subies  de  1692  à  1703  : 
intéressant  et  précision  complète. 

7141.  Pour  Besançon,  les  deux  pièces  utiles  sont  :  Règlements 
de  la  conduite  des  hôpitaux  du  diocèse  de  Besançon  et  des  reli- 
gieuses qui  y  servent  les  pauvres  et  les  malades,  Besançon,  1697, 
in-12°  ;  —  Lettres  patentes  portant  confirmation  de  rétablissement 
d'un  bureau  de  V aumône  générale  dans  la  cité  royale  de  Besançon, 
Besançon,  1741,  in-12°  :  lettres  de  décembre  1712.  —  V.  Monnot- 
Arbilleur,  Mém.  Acad.  Besançon,  1831,  t.  XLVIII,  p.  86. 

7142.  Documents  sur  les  hôpitaux  de  Béziers,  pub.  p.  A.  Sou- 
caille,  Bul.  Soc.  Bé.,  1881-2,  2e  série,  t.  XI,  p.  331,  et  1883,  t.  XII, 
p.  245.  Pour  THÔtel-Dieu  Saint-Jacques,  contrat  de  1646  entre 
l'évêque,  les  consuls  et  les  religieuses  (très  complet,  véritable  orga- 
nisation), lettres  d'établissement  données  par  l'évêque  :  pour 
l'Hôpital  Saint-Joseph,  statuts  et  règlements  de  1664,  testaments 
de  deux  prélats.  Ces  études,  sérieuses  et  intéressantes,  sont  une 
contribution  utile. 

7143.  Registres  des  délibérations  municipales  et  de  V hôpital 
de  Blois,  ext.  pub.  p.  Naudin,  Mém.  Soc.  Blois,  1852,  t.  IV,  p.  429- 
459  :  pièces  importantes,  rendant  compte  des  débats  auxquels  a 
donné  lieu  la  fondation  de  l'hôpital  général,  règlements  très  longs 
où  tout  est  ordonné  avec  soin  (48  articles),  lettres  patentes  de 
création  en  1659  (très  longues  et  très  minutieuses). 
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7144.  Il  convient  de  regarder  comme  une  source  l'étude  de 
H.  Guitard.  Un  grand  atelier  de  charité  sous  Louis  XIV,  V Hôpital 
général  de  la  manufacture  à  Bordeaux,  1658-1715,  pub.  dans  Mém. 
J.  Hayem,  1916,  4e  série,  p.  85-152  :  d'après  les  archives  de  l'hôpital, 
nombreux  documents  reproduits  :  renseignements  précieux  de 
toutes  sortes. 

7145.  Le  travail  de  J.  Lalande,  sur  l'hôpital  de  Brive,  pub. 
dans  Bul.  Soc.  scient.  Cor.,  1922  et  1923,  est  lui  aussi,  une  source  : 
beaucoup  de  pièces  insérées,  histoire  complète  faite  d'après  les 
archives  :  tout  à  fait  sérieux. 

7146.  Délibération  de  rassemblée  générale  du  28  mars  1659,  à 
Calais,  pub.  dans  Alm.  Calais,  1851,  t.  VIII,  p.  31  :  pour  créer  une 
chambre  des  pauvres  :  le  curé,  le  mayeur  et  douze  personnes 
l'administreront.  —  V.  F.  Lennel,  Soc.  dunkerquoise,  Congrès  des 
sciences  historiques,  1908,  t.  II,  p.  293-325  (bon). 

7147.  L'ouvrage  d'H.  Batault,  Notice  historique  sur  les  hôpi- 
taux de  Chalon-sur-Saône,  Chalon,  1884,  in-8°,  xxvm-477  p.,  est, 
peut-on  dire,  une  source  :  des  documents  sont  insérés,  en  parti- 
culier le  «  règlement  pour  l'hôpital  de  la  ville  et  cité  de  Chalon, 
1684-5  »  (p.  135),  et  les  lettres  patentes  pour  l'établissement  de 
l'hôpital  général  de  Chalon  en  1692  (p.  286).  —  V.  J.  Gauthier, 
Mém.  Soc.  Chalon,  1907,  2e  série,  t.  II,  161-172. 

7148.  Relation  extraordinaire,  contenant  Vétat  général  des  pau- 
mes de  Picardie  et  de  Champagne..,  slnd,  in-4°,  3  p.  —  Relation 
contenant...,  jusques  au  mois  de  décembre  1655,  slnd.,  in-4°,  4  p. 
Ce  sont  des  relations  de  propagande,  écrites  en  1651  et  1655.  En 
présence  de  la  diminution  des  aumônes  et  pour  exciter  la  charité, 
les  auteurs  exposent  la  misère  qui  sévit  à  Laon,  Rethel,  Saint- 
Quentin,  mais  sans  précision  suffisante  :  ils  réclament  un  nouvel 
effort  et  donnent  les  noms  et  adresses  des  personnes  chargées  de 
recevoir  les  offrandes. 

7149.  Pour  les  établissements  de  charité  de  Château-du-Loir, 
v.  L.  Froger,  Ann.  flêchoises,  1905,  t.  VI,  p.  57-68,  81-9  :  bien  fait 
et  intéressant. 

7150.  Vincent  de  Paul.  Règlements,  pub.  p.  J.  Delaigue,  Rev. 
Soc.  Ain,  1883,  p.  56  et  103.  Curé  de  Châtillon-les-Dombes,  l'apôtre 
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fonda  une  association  de  dames  pour  assister  les  pauvres  mala- 
des :  il  rédigea  pour  elle  deux  règlements,  dont  l'un  est  très  long 
et  détaillé  ;  il  rédigea,  aussi,  le  procès-verbal  de  la  première' 
assemblée,  qui  fut  tenue  en  décembre  1617.  tous  ces  documents 
ont  une  valeur  incontestable. 

7151.  Documents,  sur  i'Hôtel-Dieu  de  Cherbourg,  pub.  p. 
Leroux,  Mém.  Soc.  Cherbourg,  1904-5,  p.  289-376  :  ils  permettent 
de  se  rendre  compte  de  l'organisation,  de  l'administration,  et 
embrassent  l'histoire  tout  entière  jusqu'à  la  Révolution. 

7152.  L'ouvrage  de  R.  Parmentier,  L'Hôtel-Dieu  et  VHôpital 
général  de  Clermont  en  Beauvaisis,  Senlis,  1931,  in-8°,  169  p.,  doit 
être  regardé  comme  une  source  :  composé  sur  les  archives  hospi- 
talières et  celles  du  département  :  l'auteur  suit  les  documents,  les 
analyse  et,  parfois,  en  donne  des  extraits  :  tout  à  fait  utile. 

7153.  L'ouvrage  de  P.  Le  Cacheux,  Essai  sur  V Hôtel-Dieu  de 
Coutances,  VHôpital  général  et  les  Augustines  hospitalières,  Paris, 
1895-9,  in-8°,  2  vol.,  est  une  véritable  source.  Dans  le  t.  I,  chap. 
x-xn,  énormément  de  documents  reproduits  en  partie  ou  in-extenso. 
Dans  le  t.  II,  le  cartulaire  renferme  surtout  des  donations  pour  le 
xvne  siècle.  —  V.  :  Quenanlt,  Mém.  Soc.  Cot.,  1877,  t.  II,  p.  1. 

7154.  Mémoire  historique  concernant  VHôtel-Dieu  de  Dieppe  au 
XVIIe  siècle,  pub.  p.  H.  Guibon,  Rouen,  1910,  in-4°,  ix-36  p.  C'est 
un  registre  qui  n'a  pas  été  continué  :  inspiré,  sinon  rédigé,  par 
Nicolas  Dablon,  lieutenant  général  au  bailliage,  et  Jean  Masse, 
économe  de  l'Hôtel-Dieu.  Il  fait  voir  de  quelle  façon  les  séculiers 
enlèvent  l'administration  aux  ecclésiastiques,  renseigne  sur  le  fonc- 
tionnement, les  recettes,  les  gages,  les  droits  perçus,  les  soins  don- 
nés aux  malades  :  document  important. 

7155.  Boulier  (Philibert).  Fondation,  construction,  économie  et 
règlements  des  Hôpitaux  du  Saint-Esprit  et  de  Noire-Dame  de  la 
Ch (irité  en  la  ville  de  Dijon,  Dijon,  1649,  iu-4°,  112  p.  L'auteur,  qui 
dédie  son  livre  à  Condé,  remonte  jusqu'à  l'origine  ;  il  s'occupe  sur- 
tout de  l'administration.  Il  insère  des  textes  pour  le  xvne  siècle, 
principalement  des  arrêts  du  Parlement  de  Dijon.  Ne  manque  pas 
d'intérêt. 

7156.  Dunod  (Joseph).  Projet  de  la  charité  de  la  ville  de  Dôle, 
Dole,  1698,  in-12°,  59  p.  La  comparaison  de  la  méthode  suivie  dans 
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les  anciens  hôpitaux  et  les  modernes  n'a  pas  de  valeur.  Mais,  à  la 
fin,  le  Père  jésuite  insère  des  documents  :  déclarations  royales  de 
1686  et  1687  pour  empêcher  les  personnes  valides  de  mendier,  — 
résolution  du  Conseil  de  Dôle  d'établir  un  hôpital  général,  — 
règlement  de  1698  en  6  articles  (défense  de  mendier,  de  recueillir 
des  pauvres  dans  les  maisons  particulières,  etc.). 

7157.  Plan  et  la  manière  que  le  bureau  de  charité  s'est  établi 
en  la  ville  de  Donchery,  1693,  pub.  p.  P.  Collinet,  Rev.  Ard.  et  Arg., 
1907-8,  t.  XV,  p.  197.  Document  extr.  des  archives  de  Monaco  :  on 
établit  la  liste  des  pauvres  et  celle  des  bourgeois  capables  de  four- 
nir des  subsides  :  les  dames  de  la  charité  et  les  bourgeoises  les 
plus  notables  font  le  pain  «  de  pur  froment  »  des  indigents  :  détails 
minutieux  sur  la  façon  de  le  conserver,  sur  la  répartition  :  insuf- 
fisance du  fonds  prévu  par  suite  du  nombre  des  pauvres.  Fort 
instructif. 

7158.  Documents,  pub.  p.  L.  Lemaire,  Les  anciens  hôpitaux  de 
Dunkerque,  Dunkerque,  1909,  in-8°  (ext.  de  Mém.  Soc.  Dunk., 
t.  L)  :  d'après  les  sources,  largement  utilisées  :  pour  le  xvne  siècle, 
reproductions  peu  nombreuses. 

7159.  Sur  l'Hôtel-Dieu  d'Etampes,  extr.  d'un  manuscrit  du 
XVIIe  siècle,  pub.  p.  C.  Forteau,  BuL  Soc.  Corb.,  1903,  t.  IX,  p.  106- 
132  :  grâce  à  ce  document  est  dressé  un  état  précis  des  biens  et 
revenus  de  l'établissement,  en  1665. 

7160.  Lettres  patentes  de  Van  1696  pour  V établissement  de  la 
maison  de  charité,  dite  Hôtel-Dieu  de  Fontainebleau,  pub.  p. 
P.  Guilbert,  Description  historique  de  Fontainebleau,  Paris,  1731, 
t.  II,  p.  274-280.  La  maison  est  destinée  à  recevoir  les  pauvres 
femmes  et  les  filles,  qui  éliront  une  supérieure,  une  trésorière  et 
une  garde-meubles  :  assistance  du  curé  pour  l'administration. 

7161.  Raisons  de  rétablissement  de  V hôpital  de  Gap  (1679), 
pub.  dans  Ann.  Alp.,  1898,  t.  II,  p.  37-51.  Mémoire  rédigé  par  les 
consuls  qui  examinent  les  revenus,  les  charges  possibles,  les 
moyens  d'y  faire  face  :  autres  documents  fournissant  tous  détails 
sur  l'organisation,  les  ressources,  le  nombre  des  pauvres.  Très 
utile. 

7162.  Règlement  fait  par  la  Cour  de  Parlement  de  Dauphiné 
sur  la  police  qu'elle  veut  être  observée  pour  V entretien  des  pauvres 
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de  Grenoble,  Grenoble,  1621,  in-8°  :  rédigé  après  une  assemblée 
de  1619,  composée  de  Lesdiguières,  de  l'évoque,  de  divers  «  offi- 
ciers »  et  de  nombreux  notables  :  le  connétable  y  avait  fait  adopter 
les  règlements  en  usage  à  Lyon  et  à  Romans.  —  L'étude  sérieuse  de 
Prudhomme,  sur  l'assistance  publique  à  Grenoble...,  Grenoble, 
1898,  in-8°,  2  vol.  (ext.  de  Bul.  Acad.  del.,  1892,  1895  et  1897),  passe 
en  revue  tous  les  hôpitaux,  donne  des  ext.  et  des  pièces,  dont 
quelques-unes  sont  du  xvne  siècle  :  —  Cf.  J.  Pilot,  Bul.  Soc  1s 
1867,  t.  I,  p.  49-54. 

7163.  Villette  (Charles),  f  1700.  Histoire  de  rétablissement  de 
VHôpital  général  de  Laon,  ms.  largement  util.  p.  Filliette,  Bul.  Soc. 
Laon,  1868,  t.  XVII,  p.  69.  L'auteur  est  receveur  des  consignations 
de  la  ville  et  directeur  de  l'hôpital  :  il  est  fort  au  courant  des  riva- 
lités surgies  entre  les  associations  de  charité,  sur  lesquelles  il 
fournit  des  détails  intéressants. 

7164.  Documents  sur  l'hôpital  de  La  Rochefoucauld,  pub.  p. 
L.  Lecestre,  Bul.  Soc.  H.  F.,  1895,  t.  XXXII,  p.  207.  Le  fondateur 
est  Gourville,  qui  veut,  d'après  l'acte  de  création,  que  l'on  admette 
dans  l'hôpital  les  catholiques  et  les  protestants  indistinctement  : 
sont  publiées,  en  outre,  les  lettres  patentes,  1685. 

7165.  État  du  revenu  assuré  des  pauvres  de  V Hôtel-Dieu  Saint- 
Julien  de   Laval,    pub.    p.    La   Bauluère,    Bul.    Corn.   May.,    1890, 
2e  série,   t.   II,   p.  277   :  état  de   1685,   détaillé  et  d'une  précision 
extrême,  fort  instructif.  —  Cf.,  Queruau-Lamerie,  ld..  1904,  2e  série 
t.  XX. 

7166.  Règlement  de  1701,  pub.  p.  E.  Burgade,  Histoire  de 
l'hôpital  de  Liboume,  Bordeaux,  1867,  in-8°,  p.  85-90  :  seul  docu- 
ment du  xvne  siècle,  destiné  à  remplacer  le  règlement  de  1597. 

7167.  Pour  Limoges,  v.  n°  4857  et  J.  Aulagne,  La  réforme 
catholique  au  XVIIe  siècle  dans  le  diocèse  de  Limoges,  Paris,  1906, 
in-8°. 

7168.  Règlement  de  V Hôtel-Dieu  de  Lyon,  1624,  pub.  p.  A.  Croze, 
Uev.  hist.  Lyon,  1910,  t.  IX,  p.  458-477  :  exposé  très  détaillé  de 
l'organisation  intérieure  et  des  fonctions  du  personnel.  —  Statuts 
et  règlements,  pub.  p.  J.  Godart,  Rev.  Ly.,  1900,  5e  série,  t.  XXIX, 
p.  198-210  :  il  s'agit  d'une  compagnie  créée  pour  assister  les  pau- 
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vres  dans  leurs  procès  et  du  bureau  du  prêt  charitable  :  les  statuts 
et  règlements  de  1679  sont  d'une  précision  extrême  et  dénotent  de 
hautes  préoccupations  morales.  —  Méthode  pour  servir  de  conduite 
et  de  règle  au  soulagement  des  pauvres  dans  la  ville  de  Lyon,  pub. 
p.  J.  Godart,  Id.,  1898,  5e  série,  t.  XXVI,  p.  30-46  :  règlement  de 
1699  en  quatre  articles  :  formation,  dans  chaque  paroisse,  d'une 
compagnie  charitable  sous  la  présidence  du  curé,  —  exposé  des 
diverses  fonctions,  —  constitution  de  catalogues  des  pauvres,  cartes 
de  ceux-ci  numérotées,  visites  à  domicile  :  tentative  fort  curieuse. 
—  V.  :  E.  Dagier,  Histoire  chronologique  de  V hôpital  général  et 
grand  Hôtel-Dieu  de  Lyon...,  Lyon,  1830,  in-8°,  2  vol.  (docts)  ;  — 
Histoire  du  grand  Hôtel-Dieu  de  Lyon,  Lyon,  1924,  in-8°,  471  p. 

7169.  Sur  l'hôpital  de  Magnac-Laval,  v.  A.  Leroux,  Bul.  Soc. 
Lira.,  1880,  t.  XXVIII,  p.  149-240  :  textes  insérés  ou  utilisés  dans 
l'exposé  ;  en  append.,  pièces  de  1688  à  1710,  la  dernière  (procès- 
verbal  d'une  donation)  étant  importante  au  point  de  vue  financier 
et  par  le  rappel  des  actes  antérieurs. 

7170.  Lettres  patentes  de  fondation  de  l'hospice  de  Mende,  pub. 
p.  Baldit,  Bul.  Soc.  Loz.,  1855,  t.  VI,  p.  140  :  acte  de  1713,  fort 
long  :  règlement,  privilèges. 

7171.  Délibération  sur  V Hôtel-Dieu  de  Montbrison,  pub.  p. 
Saint-Pulgent,  Bul.  Diana,  1899-1900,  t.  XI,  p.  294-9  :  délibération 
de  1649,  autorisant  deux  religieuses  à  loger  à  l'hôpital  pour  y 
«  servir  les  malades  »  :  auront  200  livres  par  an  ;  en  outre,  location 
d'une  maison  particulière,  etc. 

7172.  Lettres  patentes  de  fondation  de  l'Hôpital  général  de 
Moulins,  pub.  p.  E.  Cavalier,  Bul.  Soc.  Bourbonnais,  1895,  t.  III, 
p.  197,  246,  261  :  acte  de  1660,  déjà  publié  en  1737  :  édit.  critique. 

7173.  Textes,  analysés  p.  H.  Faure,  Documents  divers  sur  l'his- 
toire de  Narbonne  et  de  ses  hospices,  Narbonne,  1894,  in-8°  :  pas 
de  publication  de  pièces,  analyse  minutieuse  et  instructive  :  p.  51-6, 
diverses  fondations  pour  les  pauvres,  1672-9,  —  p.  106-113,  sur 
l'aumône  générale  au  xvne  s.,  —  p.  116-120,  sur  l'Hôpital  Saint- 
Paul,  1632?-1673. 

7174.  Documents  sur  l'hôpital  de  Négrepelisse,  cités  p.  Vaïsse- 
Cibiel,  Mém.  Acad.  Toul,  1873,  7e  série,  t.  V,  p.  168  :  les  pièces, 
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relatives  à  cet  établissement,  fondé  par  Turenne,  vont  de  1675  à 

1697. 

7175.  Acte,  pour  Neufchâtel-en-Bray,  pub.  p.  E.  Veuchin,  Ann. 
départ.  Norm.,  1903,  p.  342  :  acte  créant  une  maison  de  charité, 
qui  sera  desservie  par  neuf  filles  de  Saint- Vincent  de  Paul  :  le 
contrat,  très  détaillé,  précise  qu'elles  devront  soigner  «  les  pauvres 
malades  et  infirmes  nés  ou  natifs  de  la  ville  »  ou  qui  y  habitent 
depuis  dix  ans. 

7176.  Fléchier  (Esprit).  Lettre,  pub.  p.  A.  Castan,  But.  Coin. 
A.  ch.,  1881-4,  t.  II,  p.  264.  Le  8  mars  1700,  l'évêque  de  Nîmes 
demande  i\  Chamillart  l'autorisation  d'organiser  une  loterie  pour 
venir  en  ai.de  à  ses  pauvres.' 

7177.  Documents  sur  l'hôpital  de  Niort,  pub.  dans  Mém.  Soc. 
D.  S.,  1845-6,  t.  X,  p.  17-114,  et  1857,  t.  XIX,  p.  131.  Surtout  lettres 
patentes  ou  arrêt  de  1681  pour  la  création  définitive  et  la  réglemen- 
tation, et  Rétablissement  de  VHôpital  général,  1683  :  ce  dernier 
texte  est  une  relation  contemporaine  fort  détaillée  sur  l'œuvre  de 
trois  Pères  jésuites,  en  particulier  le  Père  Guévarre,  et  peut-être 
composée  par  l'un  d'eux  pour  vanter  l'action  de  la  Compagnie  de 
Jésus  :  récit  fort  intéressant  d'un  témoin  oculaire  et  inventaire 
précis  de  toutes  les  fournitures  envoyées,  cette  année-là,  à  l'hôpi- 
tal. 

7178.  Acte  sur  l'hôpital  d'Orléans,  pub.  p.  F.  Dupuis,  Bul.  Soc. 
Orl.,  L859-61,  t.  III,  p.  301  :  établissement  d'une  rente,  15  juin  1676, 
payée  par  la  ville  à  l'hôpital. 

7179.  Lettres  patentes  pour  l'hôpital  de  Pamiers,  pub.  p.  Pas- 
quier,  Bul.  Com.  Hist.,  philologie  et  histoire,  1913,  p.  282-294.  La 
question  de  la  création  d'un  hôpital  dans  cette  ville  donna  lieu  à 
une  lutte  et  aboutit  à  un  échec,  par  suite  de  l'opposition  de  Caulet 
probablement  :  les  lettres  patentes  publiées,  très  longues  et  très 
détaillées,  ne  sont  donc  pas  signées  :  elles  sont  néanmoins  utiles 
à  l'historien. 

7180.  Pour  Paris,  il  est  indispensable  de  classer  les  publica- 
tions de  documents. 

1°  Assistance  aux  pauvres.  —  Mémoires  concernant  les  pauvres 
qu'on   appelle  enfermés,   pub.   dans  Arch.   cur.,   lre  série,   t.   XI, 
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p.  240-270.  L'auteur,  qui  écrit  en  1617,  se  plaint  de  l'inobservation 
des  mesures  de  police  prises  en  1612  pour  débarrasser  Paris  des 
mendiants,  faux  infirmes,  etc.,  qui  infestaient  la  ville  et  sur  les- 
quels il  donne  des  détails.  Pour  y  remédier,  il  propose  de  créer  un 
hôpital  à  l'imitation  de  celui  d'Amsterdam,  modèle  du  genre,  de 
le  construire  au  faubourg  Saint-Germain  ;  il  évalue  approximati- 
vement les  recettes  et  les  dépenses  et  insiste  énergiquement  sur  la 
nécessité  de  faire  travailler  les  enfermés.  —  Projet  d'un  dépôt  de 
mendicité  à  Grenelle  en  1622,  pub.  dans  Rev.  rétr.,  2e  série,  t.  III, 
p.  207-286.  L'auteur  décrit  longuement  le  lieu  et  les  bâtiments  à 
construire,  soutient  que  le  futur  service  devra  être  organisé  par 
des  bourgeois  et  des  bourgeoises,  et  répond  aux  objections  que  son 
vaste  plan  pourrait  soulever  :  très  instructif.  —  État  de  la  dépense 
faite  durant  V hiver  depuis  le  lev  décembre  1685  jusques  au  30  avril 
1686  pour  le  secours  et  subsistance  des  pauvres  des  faubourgs  de 
cette  ville  de  Paris,  pub.  p.  L.  Lecestre,  Pans.  11)28,  in-8°,  8  p. 
(ext.  de  Mém.  Soc.  Paris  et  l.-de-F.,  1927,  t.  XLIX,  p.  85)  :  relevé 
par  paroisses  et,  ensuite,  état  récapitulatif  de  1681  à  1689  :  presque 
toujours  secours  en  nature  principalement  à  des  chômeurs  :  distri- 
bution faite,  en  général,  par  le  curé  :  un  des  premiers  documents. 

—  Rapport  sur  la  distribution  des  charités  du  roi  dans  Paris,  pub. 
p.  A.  de  Boislisle,  Mémoire  de  la  généralité  de  Paris,  p.  418  :  rap- 
port du  29  février  1708.  —  V.  :  H.  de  Barres,  Les  secours  publics 
à  Paris  sous  Louis  XIV,  Paris,  1909,  in-8°,  307  p.  (sérieux,  bibliog.); 

—  Parturier,  L'assistance  à  Paris  sous  Vancien  régime,  Paris,  1897, 
in-8°. 

2°  Relations  charitables.  —  Férkt.  État  sommaire  des  misères 
de  la  campagne  et  des  besoins  des  pauvres  aux  environs  de  Paris.., 
Paris,  1652,  in-8°,  12  p.  :  membre  de  la  Compagnie  du  Saint-Sacre- 
ment, le  grand  vicaire  de  l'archevêché  constate  les  misères  cau- 
sées par  la  guerre  et  en  fait  part  au  public  pour  exciter  la  charité. 

—  Mandement  de  V  illustrissime  et  rêvé  rendis  s  imc  archevêque  de 
Paris  pour  le  secours  et  assistance  des  pauvres,  Paris,  1652,  in-8°, 
8  p.  :  sur  l'initiative  du  prélat,  v.  les  indications  de  C.  Moreau, 
Bibliographie  des  Mazarirmdes,  t.  II,  p.  232,  n°  2348.  —  Recueil 
des  relations  contenant  ce  qui  s'est  passé  pour  Vassistance  dès 
pauvres,  entr' autres  ceux  de  Paris  et  des  environs..,  pendant  les 
années  1650-1655  ;  recueil  factice  à  la  B.  N.,  comprenant  les  rela- 
tions de  Charles  Maignart  de  Bernières  ;  source  capitale.  —  Sur 
les  relations  charitables  et  leur  caractère,  v.  Feillet,  La  misère  au 
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temps  de  la  Fronde,  Paris,  1886,  in-12°,  p.  229-232,  notes  :  — 
R.  Allier,  La  cabale  des  dévots,  p.  79-81,  90  ;  —  Maynard,  Saint- 
Vincent  de  Paul,  Paris,  1850,  in-8°,  t.  II,  p.  143.  —  Cf.  n°  7148. 

3"  Compagnies  paroissiales  de  charité.  —  Plusieurs  règlements 
ont  été  pub.  p.  de  Biencourt,  Institutions  et  règlements  de  charité 
aux  XVIe  et  XVIIe  siècles,  Paris,  1903,  in-8°,  4  et  90  p.,  —  p. 
Brunet,  La  charité  paroissiale  à  Paris  au  XVIIe  siècle,  Caen,  1906, 
in-8°,  150  p.,  —  et  p.  Pi  ni  ici,  La  renaissance  catholique  en  France 
au  XVIIe  siècle,  Paris,  1921,  in-16°,  p.  124-6.  Ils  concernent  princi- 
palement les  paroisses  de  Saint-Eustache  et  de  Saint-André  des 
Arcs,  sont  de  1654  et  de  1662,  et  présentent  la  même  organisation  : 
compagnie  de  dames  élues,  assemblées  présidées  par  le  curé,  déli- 
bérations secrètes,  aumônes  volontaires  et  non  obligatoires.  Peut- 
être  cette  réglementation  uniforme  est-elle  le  fait  de  la  Compagnie 
du  Saint-Sacrement.  —  Règlement  des  paroisses,  ordre  de  conduite 
pour  Vexécution  des  règlements,  instruction  pour  la  visite  des  can- 
tons des  paroisses...,  Paris,  1669.  D'après  Allier,  ouv.  cit.,  p.  105-8, 
ces  instructions  auraient  été  rédigées  par  des  délégués  des  parois- 
ses, dont  beaucoup  appartenaient  à  la  Compagnie  du  Saint-Sacre- 
ment, afin  «  d'établir  entre  ces  assemblées  une  union  étroite,  de  se 
signaler  le  bien  à  faire,  de  s'entr'aider,  de  rendre  les  règlements 
uniformes  ».  —  V.  :  L.  Cahen,  Bev.  hist.  mod.  et  cont..  1900-1, 
t.  II.  p.  5-22. 

4°  Hôpital  Général,  Hôtel-Dieu.  —  Recueil  contenant  l'édit  du 
roi  donné  en  1656  pour  rétablissement  de  VHôpital  général  de  Paris, 
les  déclarations,  règlements  et  arrêts  intervenus  depuis  à  ce  sujet.., 
Paris,  1676,  in-4°  :  véritable  code,  source  essentielle  pour  les 
débuts  :  plusieurs  éditions  parurent  ultérieurement,  p.  ex.  en  1745. 
—  Les  deux  publications  de  L.  Brièle  ont,  aussi,  une  importance 
capitale  :  Les  archives  hospitalières  de  Paris,  Paris,  1877,  in-8°, 
160  +  224  p.,  et  Collection  de  documents  pour  servir  à  Vhistoire  des 
hôpitaux  de  Paris,  Paris,  1881  et  sq.,  in-f°,  partie  concernant  les 
délibérations  de  l'ancien  bureau  de  l'Hôtel-Dieu,  t.  I,  p.  37-270.  — 
La  Chappelle  (Pajot  de).  Moyens  de  conserver  VHôpital  général  de 
Paris  et  de  Vempêcher  de  tomber,  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Mémoire 
de  la  généralité  de  Paris,  p.  415-7  :  rapport  du  directeur  au  contrô- 
leur général,  15  août  1688  :  propose  l'établissement  d'hôpitaux  en 
province  pour  arrêter  la  venue  des  mendiants  dans  la  capitale  et 
de  «  deux  maisons  de  police  »,  l'emploi  des  valides  à  des  travaux, 
la   non-admission  de  certaines  catégories  de  malades,   l'augmen- 
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tation  des  fonds  de  l'Hospice  des  Enfants  trouvés.  —  État  de  la 
qualité  et  du  nombre  des  pauvres  de  V Hôpital  général,  pub.  p. 
Ch.  Paultre,  La  répression  du  vagabondage  et  de  la  mendicité  en 
France  sous  V ancien  régime,  Paris,  1906,  in-8°,  p.  599  :  5.000  mala- 
des environ  à  la  fin  de  1701.  Un  autre  État  pour  1713  est  pub.  p. 
A.  de  Boislisle,  Mémoire  de  la  généralité  de  Paris,  p.  419.  —  Par- 
tage des  emplois  de  messieurs  les  maîtres,  gouverneurs  et  adminis- 
trateurs et  règlement,  pub.  p.  Rondonneau  de  La  Motte,  Essai 
historique  sur  V Hôtel-Dieu  de  Paris,  Paris,  1787,  in-8°,  p.  75-85  : 
documents  de  1690,  très  précis  et  instructifs.  —  Le  livre  de  M.  Fos- 
seyeux,  L'Hôtel-Dieu  au  XVIIe  et  au  XVIIIe  siècle,  Paris,  1912, 
in-8°,  xxv-438  p.,  est  une  véritable  source  :  d'après  les  archives, 
pièces  justificatives,  bibliographie.  Comme  complément  sur  un 
point  particulier,  il  sera  utile  de  consulter  A.  Chevalier,  UHôtel- 
Dieu  de  Paris  et  les  Auguslines,  Paris,  1901,  in-8°,  p.  237-401.  — 
V.  :  —  L.  Brièle,  Une  bienfaitrice  de-  V Hôtel-Dieu  de  Paris,  la  der- 
nière marquise  de  Lionne,  Paris,  1886,  in-8°,  64  p.  (bon)  ;  —  Gan- 
nal,  Bul.  Soc.  Hist.  Par.  et  l.-de-F.,  1892,  t.  XIX,  p.  60  ;  — 
J.  Estienne,  Pos.  E.  C,  1911,  p.  67-70. 

5°  Autres  hôpitaux.  —  Documents,  en  particulier  des  procès- 
verbaux  de  visites,  pub.  p.  E.  Richard,  Histoire  de  V hôpital  de 
Bicêtre,  Paris,  1889,  in-8°,  158  p.  (bon,  bibliog.),  et  p.  P.  Bru, 
Histoire  de  Bicêtre,  Paris,  1890,  in-4°,  XVIII,  480  p.  (bon).  —  Privi- 
lèges concédés  par  les  rois  tant  à  V hôpital  de  la  Charité  de  Paris 
de  V ordre  du  B.  Jean-de-Dieu  qu'à  tous  les  autres  hôpitaux  dudit 
ordre  de  ce  royaume...,  slnd,  in-4°,  15  p.  :  recueil  où  sont  les  lettres 
patentes  de  1602,  1617,  1643  et  d'autres  documents  jusqu'en  1664  : 
exemption  de  péages  et  de  droits  sur  les  denrées  achetées  pour  la 
nourriture  des  malades,  etc.  —  Factum  pour  les  pauvres  malades.., 
Paris,  1635,  in-4°,  28  p.  :  pour  les  malades  de  l'Hôpital  de  la  Cha- 
rité ;  adressé  à  Richelieu.  Dans  un  style  bizarre,  l'auteur  constate 
que  ((  les  riches,  pour  se  décharger  du  soin  de  leurs  domestiques, 
commencèrent  à  faire  de  cet  hôpital  comme  une  hôtellerie  pour 
leurs  valets  »  :  il  proteste  contre  cette  coutume,  préjudiciable  aux 
malades  pauvres,  et  argumente  pour  que  les  valets  des  riches  ne 
soient  plus  admis.  Cf.  A.  Laboulbène,  L'Hôpital  de  la  Charité  de 
Paris.  Paris,  1878,  in-8°,  45  p.,  et  F.  Gillet,  L'Hôpital  de  la  Charité, 
Montévrain,  1900,  in-4°,  127  p.  (doc).  —  Textes,  pub.  p.  L.  Lalle- 
rnand.  Un  chapitre  de  l'histoire,  les  Enfants  trouvés,  Paris,  1885, 
ih-8°,  148  p.,  et  L.  Lambeau,  L'Hôpital  des  Enfants  trouvés,  Paris, 
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1903,  in-i°  :  ouvrages  sérieux,  auxquels  il  convient  d'ajouter  un 
acte  de  1624,  pub.  p.  R.  Goulard,  But.  Soc.  hist.  méd.,  1920,  t.  XIV. 
p.  93-8  :  donation  d'un  «  petit  fond  solide  »,  dont  les  revenus  servi- 
ront à  «  donner  du  lait  et  de  la  farine  aux  enfants  à  la  mamelle  ». 
en  faveur  des  enfants  des  «  pauvres  artisans  et  honteux  »  de  la 
paroisse  Saint-Roch.  —  Lettres  patentes,  pub.  p.  Pajot,  But.  Soc. 
Hist.  Par.  et  L-de-F.,  1875,  t.  II,  p.  138  :  acte  de  1643  pour  la  fonda- 
tion d'un  hôpital  de  Sainte-Anne,  destiné  à  recueillir  les  femmes 
et  les  filles  malades  qui  seront  soignées  par  des  religieuses.  — 
Documents,  pub.  p.  L.  Boucher,  La  Salpêtrière,  Paris,  1883,  in-4°. 
apperid.,  —  p,  M.  Hem  \ .  La  Salpêtrière  sous  Vancien  régime,  Paris. 
1922,  in-8°,  170  p.  (édits,  lettres  patentes,  p.  ex.  en  1692,  exemples 
nombreux  et  typiques,  bibliog.)  :  cf.  Guillain  et  Mathieu,  La  Sal- 
pêtrière, Paris.  1925,  in-8°,  89  p.  (gravures  du  temps).  —  Y.,  en 
outre  :  —  Feulard,  L'Hôpital  Laënnec,  ancien  hospice  des  Incura- 
bles, Paris,  1884,  in-4°  (général)  ;  —  L.  Le  Grand,  Les  Quinze- 
Vingts,  Paris,  1887,  in-8°,  368  p.  (d'après  les  sources)  ;  —  L.  Bizard 
et  J.  Chapon,  Histoire  de  la  prison  de  Saint-Lazare,  Paris.  1925. 
in-f°,  xv-279  p.  (intéressant)  :  cf.  P.  Coste,  Rev.  Et.  Hist..  1926. 
t.  XCII,  p.  275-290  ;  —  L.  Brièle,  L' Hôpital  de  Sainte-Catherine, 
Paris,   1890,  in-4°,  iv-88  p..  etc. 

6°  Monts-de-Piété.  —  Les  principaux  documents  Sont  pub.  dans 
Arch.  cur.,  2e  série,  I.  VI,  p.  217  et  Sq.  Ce  sont  :  —  Remontrance 
très  humble  du  chevalier  lialthasar  Gerbier  et  de  ses  associés..., 
adressée  à  l'archevêque  de  Paris  en  1643,  pour  montrer  l'utilité  de 
cet  établissement  «  pieux,  utile  et  nécessaire  »,  demander  que  la 
France  suive  les  autres  nations  et  solliciter  l'appui  du  prélat. 
L'auteur  reviendra,  l'année  suivante,  sur  les  mêmes  idées  dans  une 
Exposition  à  messieurs  les  docteurs  en  théologie  de  la  Faculté  de 
Paris.  --  Justification  particulière  des  intendants  des  Monts-de- 
piété..,  protestation  contre  les  calomnies  répandues  à  leur  sujet  et, 
pour  justification,  budget  des  dépenses  de  quatre  de  ces  établisse- 
ments parisiens. 

Renaudot  (Théophraste).  Les  consultations  charitables  pour  les 
malades,  Paris,  1641,  in-8°  :  l'auteur  souhaite  la  création  d'un 
établissement  médical  où  seraient  données  des  consultations  gra- 
tuites aux  pauvres' et  aux  indigents. 

7181.  Documents,  anal.  p.  B.  Colomer,  Annales  de  V Hôpital 
Saint-Jean  de  Perpignan.  Perpignan,   1928.  in-8°.  p.  147-166  :  énu- 
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mération  des  actes  d'après  les  archives,  analyses  succinctes,  pas 
de  publication,  instrument  de  travail  pour  écrire  cette  histoire. 

7182.  L'ouvrage  de  P.  Rambaud,  L'assistance  publique  à  Poi- 
tiers jusqu'à  Van  V,  Paris,  1912,  in-8°,  663  p.  (ext.  de  Mém.  Soc. 
antiq.  Ou.,  1911,  t.  V),  doit  être  considéré  comme  une  source  : 
2e  et  3e  parties  pour  le  xvir3  siècle  ;  en  plus,  pièces  justificatives  l, 
7  et  8. 

7183.  Archives  anciennes  de  L'Hospice  de  Provins,  et  supplé- 
ment, 1921,  in-4°  :  répertoire  numérique.  —  Cf.  H.  Verrier,  Histoire 
de  l'Hôpital  général  de  Provins...,  Coulommiers,  1894,  in-8°. 

7184.  Pour  Quhnper,  \ .  Faty,  Bul.  Soc.  Finistère,  1883,  t.  X  : 
publication  ou  analyse  de  quelques  comptes,  de  rapports  d'admi- 
nistrateurs au  xviie  siècle,  inventaire  de  1644  pour  l'Hôpital  Sainte- 
Catherine,  traité  entre  la  commune  et  les  religieuses  :  assez  utile. 

7185.  Statuts  et  règlements  de  l'Hôpital  général  de  Reims, 
Reims,  1686,  in-4°  :  hôpital  créé  en  1633  pour  les  enfants  et  les 
vieiïlards,  règlement  de  Maurice  Le  Tellier  :  bureau  nommé  par 
la  municipalité  ;  à  l'intérieur,  un  ecclésiastique  (aumônier  et 
économe)  supérieur  pour  les  hommes,  une  supérieure  pour  les 
femmes  avec  des  aides  religieuses  :  prières,  charité. 

7186.  Documents  sur  le  Bureau  de  bienfaisance  de  Rennes, 
pub.  p.  G.  Dottin,  An.  Prêt.,  1918,  t.  XXXIII,  p.  84  :  extr.  pour 
1682  et  1690  des  livres  de  comptes,  tenus  par  les  Filles  de  la  Cha- 
rité, recettes,  dépenses,  entretien  de  la  communauté,  prix,  salaires, 
budget.  —  V.  :  —  de  Bellevue,  L'Hôpital  Saint-Yves  de  Rennes  et 
les  religieuses  augustines  de  la  Miséricorde  de  Jésus,  Rennes,  1895, 
in-8°,  chap.  i-ii  (intérêt  moyen). 

7187.  Le  livre  de  Lacaille,  Documents  sur  la  fondation  de 
l  Hôpital  général  de  Rethel,  Reims,  1893,  in-8°,  107  p.,  est  utile  : 
ils  sont  extraits  des  délibérations  du  Conseil  et  des  archives  hospi- 
talières :  baux,  donations,  lettres  patentes  de  1704,  règlement,  état 
de  biens.  Ces  documents  ont  été  utilisés  et  complétés  p.  P.  Bretau- 
deau.  Rev.  hist.  arden.,  1902,  t.  IX,  p.  5-38  :  let.  des  échevins  à 
Vincent  de  Paul  sur  la  misère,  1651-3,  documents  sur  les  hôpitaux 
des  missionnaires  et  les  dames  de  la  Charité.  Quelques  textes  inté- 
ressants se  trouvent  dans  H.  Jadart  Les  traditions  de  charité  dans 
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le  Réthelois,  Rethel,  1888,  in-8°,  64  p.,  et  Les  dames  de  la  Charité  à 
Rethel  en  1643,  1891,  in-8°. 

7188.  Pour  Rochefort,  deux  recueils  dr  documents  ont  été 
publiés.  —  L.  Audiat,  Arch.  hist.  Saint,  et  Aun.,  1885,  t.  XIII, 
p.  371-472  :  ordonnances,  lettres  patentes,  etc.,  de  1642  à  1715,  sur 
l'œuvre  accomplie  par  les  prêtres  de  la  Mission  à  Rochefort  et  à 
Saintes.  —  L.  Delavaud,  Les  établissements  religieux  et  hospita- 
liers à  Rochefort,  La  Rochelle,  1912,  in-8°,  113  p.  (ext.  de  Arch. 
hist.  Saint,  et  Aun.,  t.  XLIII)  :  documents  de  toutes  sortes  de  1083 
à  1715,  ordonnances,  règlements,  Pères  de  la  Mission,  hôpitaux, 
etc.:  bibliog.  :  très  utile. 

7189.  Récit  de  ce  qui  s'est  passé  en  V établissement  des  Hôpi- 
taux de  Saint-Louis  et  de  Saint-Roch  de  la  ville  de  Rouen  pour  les 
malades  et  convalescents  de  la  peste,  Paris,  1654,  in-4°,  28  p., 
pub.  p.  G.  Panel,  Le  lieu  de  santé  de  Rouen,  Rouen,  1905,  in-8° 
(édit.  critique)  :  récit  assez  bref,  dû  peut-être  à  l'historien  Farin, 
mais  net,  et  complété  par  l'adjonction  des  textes  officiels,  1647- 
1654.  —  Êdit  du  roi  portant  établissement  de  Vhôpital  général  pour 
le  renfermement  des  pauvres  mendiants...,  pub.  p.  A.  Htle,  Histoire 
de  VHospice  général  de  Rouen,  Rouen,  1903,  in-8°  :  édit  de  1681  en 
32  articles,  organisation  définitive,  ressources,  catégorie  des  pau- 
vres et  mendiants,  travail  autorisé  dans  cet  établissement  :  autres 
doc.  analysés  dans  ce  livre.  —  Sur  le  bureau  des  pauvres  et  celui 
de  santé,  des  extr.  d'arrêts  du  Parlement  sont  reproduits  p.  Gos- 
selin,  T.  Ac.  Rouen,  1872-3,  p.  385.  —  On  trouve  d'autres  ouvrages 
dans  Frère  au  tome  II,  pour  1646,  1667,  1672,  1695  :  nous  n'avons 
pu  les  consulter.  —  V.  :  —  n°  7117  (sur  Charles  Maignart  de  Ber- 
nières)  ;  —  Beaurepaire,  T.  Ac.  Rouen,  années  1885-6,  p.  261  (peu 
utile  pour  le  xvne  siècle). 

7190.  Fondation  de  VHôpital  de  la  Charité  à  Saint-Cloud  par 
Monsieur,  textes  dans  Poncet  de  La  Grave,  Mémoires  intéres- 
sants.., t.  IV,  p.  154  :  traité  de  fondation  et  de  donation  (1688-9) 
entre  Philippe  d'Orléans  et  le  supérieur  des  Lazaristes  :  exemption 
de  tous  droits,  entretien  aux  frais  du  duc,  description  minutieuse 
de  la  maison  concédée. 

7191.  Le  livre  de  J.  B.  Galley,  Les  origines  de  VHôpital  et  de 
la  Charité  de  Saint- Etienne,  Saint-Etienne,  1923,  in-8°,  p.  95  et  sq., 
est  une  source  capitale  :  extr.  des  archives  de  l'hospice,  constam- 


ASSISTANCE  417 

ment  reproduits,  renseignements  sur  toutes  sortes  de  matières.  — 
V.  :  —  Gras,  Histoire  du  commerce  local  et  des  industries  qui  s'y 
rattachent  dans  la  région  stéphanoise  et  forézienne,  Saint-Etienne, 
1910,  in-8°  :  p.  739  et  743,  deux  doc.  de  1684-5  sur  l'hôpital. 

7192.  Lettres  patentes  au  sujet  de.  VHôpital  de  la  Charité  de 
Saint-Germain-en-Laue,  pub.  p.  Duclos,  Mlle  de  La  Vallière  et 
Marie-Thérèse  d'Autriche,  Paris,  4e  édit.,  1890,  t.  II,  append  v, 
p.  479-481  :  datées  de  juillet  1696,  elles  consacrent  la  fondation, 
faite  par  la  reine  en  1670,  et  désignent  le  curé  comme  directeur. 

7193.  Documents,  pub.  p.  L.  Deschamps  de  Pas,  Recherches 
historiques  sur  les  établissements  hospitaliers  de  la  ville  de  Saint- 
Omer,  Saint-Omer,  1877,  in-8°  (ouvrage  solide  et  intéressant)  : 
p.  390-4,  acte  de  fondation  de  la  maison  du  bouillon  pour  le  secours 
des  pauvres  à  domicile  (1695,  dirigée  par  deux  Filles  de  la  Charité, 
acte  très  détaillé),  —  p.  423-434,  acte  de  fondation  de  l'Hôpital  des 
Apôtres  (1619,  pour  12  pauvres  :  fort  important  règlement  qui  pré- 
voit tout  et  est  complété  par  une  convention  avec  les  Dominicains), 
—  p.  449,  lettres  patentes  pour  la  création  de  l'Hôpital  Général  en 
1702  (déjà  pub.  p.  Laplane,  But.  Soc.  Mar.,  1866-71,  t.  IV,  p.  610). 

7194.  Lettres  de  l'évêque  de  Séez  sur  l'assistance  des  pauvres 
en  1662  et  1693,  pub.  p.  A.  Desvaux,  Bul.  Soc.  Or.,  1900,  t.  XIX, 
p.  306-310  :  association  du  clergé  et  des  habitants,  assemblées,  etc. 

7195.  Documents  pour  Sillé-le-Guillaume,  pub.  p.  L.  Froger, 
Rev.  hist.  arch.  Maine,  1891,  t.  XXX,  p.  257  :  nombreux  pour  la 
confrérie  de  la  Charité,  en  particulier  son  règlement  de  1660  ;  peu 
pour  l'Hôtel-Dieu,  important  seulement  au  xvnr3  siècle. 

7196.  Lettres  patentes  de  confirmation  de  Vhôpital  de  Tarbes, 
1713,  pub.  p.  Curie-Lassus,  La  charité  dans  le  Bigorre...,  Paris, 
1864,  in-12°,  303  p.  :  seule  reproduction  :  analyse  d'autres  pièces, 
p.  ex.  règlements  de  1618  et  1694. 

7197.  Lettres  patentes  pour  rétablissement  de  VHôpital  général 
de  Thiers,  1668,  pub.  p.  G.  Saint-Johanny,  Rev.  Soc.  Sav.  Dép., 
1864,  3e  série,  t.  III,  p.  67-74  :  les  pauvres  seront  employés  aux 
manufactures,  nomination,  par  la  municipalité,  des  administra- 
teurs pour  deux  ans,  défense  de  mendier,  poursuite  contre  les 
délinquants  :  des  indications  précises  et  instructives. 
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7198.  Projet  d'organisation  de  Vaumône  générale  à  Toulouse, 
pub.  p.  Lestrade,  Mélanges  Léonce  Couture,  Toulouse,  1902,  in-8°, 
p.  279-288  :  pièce  du  premier  tiers  du  xvne  siècle,  misère  et  grand 
nombre  des  mendiants  :  ceux-ci  seront  enfermés,  occupés  à  des 
travaux,  et  nourris  avec  le  produit  des  quêtes  faites  en  ville.  — 
Documents,  pub.  p.  Joret,  Le  Père  Guécarre  et  les  bureaux  de 
charité  au  XVIIe  siècle,  Toulouse,  1890,  in-8°,  p.  27  et  sq.  (ext.  de 
Ann.  M.,  1889)  :  renseignements  inédits  sur  l'œuvre  de  ce  Père 
jésuite  pour  organiser  la  charité  dans  le  Midi,  p.  ex.  à  Toulouse. 

7199.  Documents,  pub.  p.  Ch.  Dard,  Histoire  de  V hôpital  de 
Tournus,  Mâcon,  1926,  in-4°,  164  p.  (surtout  pour  1613  et  1672)  et 
Histoire  de  VHospice  de  la  Charité  de  Tournus,  Mâcon,  1926,  in-8°, 
65  p.  :  ouvrages  utiles. 

7200.  Lettres  patentes  pour  la  fondation  d'un  hôpital  général  à 
Tulle,  1670,  pub.  p.  R.  Page,  But.  Soc.  Cor.,  1879,  t.  I,  p.  119,  et 
p.  Melon  de  Pradon,  ld.,  1883,  t.  V,  p.  322  et  sq.  (autres  docu- 
ments) :  très  développées,  elles  indiquent  les  motifs  et  fixent 
l'organisation.  —  V.  :  —  V.  Forot,  Un  hôpital-hospice  industriel 
aux  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  Tulle,  1908,  in-18°,  61  p.  (peu  utile 
pour  le  xvne  siècle). 

7201.  Livre  pour  la  congrégation  des  Dames  de  la  Charité  de 
Vannes,  anal,  et  extr.  pub.  p.  Mauricet,  Bul.  Soc.  pol.  Morb.,  1876r 
p.  24  :  extr.  pour  1698-1702,  noms  des  dames  quêteuses,  dépenses, 
produit  des  quêtes,  association  laïque  s'occupant  de  toutes  sortes 
d'œuvres  charitables.  —  Lettres  patentes  pour  V établissement  de 
VHôpital  général,  pub.  p.  Le  Mené,  L'Hôpital  général  de  Vannes, 
Vannes,  1900,  in-8°,  32  p.  :  doc.  très  long  et  complet  sur  l'organisa- 
tion et  les  ressources  :  autres  extr.  très  curieux  du  règlement  des 
hommes  et  de  celui  des  femmes. 

7202.  Documents,  pub.  p.  A.  Beaudry,  Le  soin  des  pauvres  à 
Verberie,  Beauvais,  1910,  in-8°,  20  p.  (ext.  de  Bul.  dioc.  Beauvais, 
1910)  :  textes  sur  une  confrérie  de  la  charité  (1672),  mémoire 
détaillé  de  dépenses  de  1695  à  1709. 

7203.  Procès-verbal,  pub.  p.  D.  Haigneré,  Mém.  Soc.  Boulogne, 
1889-90,  t.  XV,  p.  260  :  ce  procès-verbal  de  1615  concerne  l'adjudi- 
cation des  biens  de  l'hospice  de  Wissant  :  dime,  terres,  etc..  :  des 
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noms  et  des  prix  :  intéressant  à  cet  égard,  et,  aussi,  pour  connaître 
les  biens  de  l'hospice. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe:  —  A.  Pascal,  Monographie  de 
l'Hôpital  général  Saint-Jacques  d' Aix-en-Provence,  Aix,  1922,  in-8°, 
112  p.,  et  Monographie  du  Bureau  de  bienfaisance  d' Aix- en-Provence, 
Aix,  1923,  in-8°,  36  p.  ;  —  A.  Legeu.  La  maison  de  charité  d'A  rras,  Abbe- 
ville,  1921,  in-16°,  31  p.;  —  Charmasse,  Ann.  Soc.  éd.,  1860-2,  t.  V,  p.  185- 
264.  et  Mém.  Soc.  Ed.,  1889,  nouv.  série,  t.  XVII,  p.  347  (Autun)  ;  — 
Bizouard,  Histoire  de  l'Hôpital  d'Auxonne,  Dijon,  1884,  in-8°,  chap.  u-iv  ; 

—  F.  Jourdan,  Histoire  de  l'hospice  d'Avranches,  Avranches,  1904,  in-16°, 
316-iv  p.;  —  Boudent.  Mém.  Soc.  Avr.,  1842,  t.  I,  p.  1;  —  Baillot,  Mém. 
Soc.  Bar-le-Duc,  1876,  t.  V,  p.  195;  —  E.  Ebrard,  Misère  et  charité  dans 
une  petite  ville  de  France,  Bourg,  1866,  in-8°,  xlix-492  p.  :  —  R.  Gauchet, 
Bul.  Com.  May. ,1922,  t.  XXXVIII,  et  1923,  t.  XXXIX  (Château-Gontier)  ; 

—  Corlieu,  Ann.  Soc.  Château-Thierry,  1902,  t.  XXXVII,  p.  141-3;  — 
A.  Peghoux,  Ann.  Auv.,  1845,  t.  XVIII,  p.  17-300  (Clermont-Ferrand)  ;  — 
J.  Jugand,  Histoire  de  l'Hôtel-Dieu  et  des  établissements  charitables 
d'Issoudun,  Issoudun,  1881,  in-18°,  372  p.  ;  —  Sardac,  Bul.  Soc.  Gers, 
1907,  p.  171-192,  209-230  (intéressant:  Lectoure)  :  —  T.  Cauvin.  Recherches 
sur  les  établissements  de  charité  et  d'instruction  publique  du  diocèse  du 
Mans,  Le  Mans.  1825,  in-18°,  154  p.;  —  H.  Mosnier.  Inauguration  de 
l'Hôpital  général  du  Puy  (1687),  Le  Puy,  1885,  in-8°  ;  —  Ed.  Leleu, 
L'assistance  publique  à  Lille  depuis  le  XJe  siècle,  Lille,  1911,  in-8°, 
p.  14-21;  —  E.  Monot,  Histoire  des  hôpitaux  de  Lons-le-Saulnier,  Lons- 
le-Saulnier,  1923,  in-8°,  44  p.  ;  —  A.  Fabre,  Histoire  des  hôpitaux  et  des 
institutions  de  bienfaisance  de  Marseille,  Marseille,   1854-6,  in-8°,  2  vol.  ; 

—  A.  Grosse-Dupeyron,  La  Madeleine  à  Mayetine,  les  Bénédictines  de 
V Assomption,  l'Hôpital  général  et  le  bureau  de  Charité,  Mayenne.  1905, 
in-8°,  274  p.  ;  —  L.  Larchey,  Mém:  Acad.  Metz,  1852-3.  t.  XXXVI,  p.  173; 

—  J.  Rouquette,  Histoire  de  l'hôpital  de  Millau,  Millau,  1890,  in-16°  ;  — 
P.  Béral,  Histoire  de  l'Hôpital  de  la  Charité  de  Montpellier,  Montpellier, 
1899,  in-16°,  Vili-339  p.  ;  —  A.  Braquehay.  Histoire  des  établissements  de 
la  ville  et  banlieue  de  Montreuil-sur-Mer,  Amiens,  1882,  in-8°,  316  p.  :  — 
L.  Boppe,  Mém.  Soc.  arch.  lor.,  1905,  4e  série,  t.  V,   p.   145-348   (Nancy)  ; 

—  L.  Maître,  Histoire  des  hôpitaux  de  Nantes,  Nantes,  1875,  in-8°  (ext. 
de  Ann.  Soc.  Nantes,  1873,  t.  XLIV)  ;  —  de  Chergé,  Mém.  Soc.  antiq. 
Ou.,  1839,  (Oiron)  :  —  L.  Batcave.  Rev.  Bé.,  1923,  t.  VI,  p.  257-277,  322- 
350  (Orthez)  :  —  A.  Jarry,  Bul.  Soc.  Pér.,  1923.  t.  L.  p.  259-268  (Péri- 
gueux)  ;  —  Valran,  Misère  et  charité  en  Provence,  Paris,  1899,  in-8°, 
422  p.  (pour  la  bibliog.)  :  —  U.  Chevalier,  Essais  historiques  sur  les 
hôpitaux  et  les  institutions  charitables  de  la  ville  de  Romans,  Valence, 
1865,  in-8°,  xvi-359  p.:  —  Raymond,  Les  hospices  de  Saint-Chamond, 
1888,  in-8°;  —  J.  Lahirée.  Mém.  Soc.  Marne,  1866.  t.  XI,  p.  61  (Sainte- 
Menehould)  ;  —  P.  Ratouis,  Études  historiques  sur  l'hôpital  et  les  anciens 
établissements  charitables  de   la   ville  de  Saumur,    Saumur.    1869,    in-16°  ; 

—  Th.  Leuridan,  Mém.  Soc.  Roubaix,  1905,  4e  série,  t.  IV,  p.  5-253 
(Seclin)  ;  —  A.  Lombard-Dumas,  L'hôpital  de  Sommières,  Sommières, 
1901,  in-8°,  227  p.  ;  —  Giraudet,  Histoire  de  l'assistance  publique  à  Tours, 
1874,  in-8°  (ext.  de  Bul.  Soc.  Tour.,  1871-3,  t.  II,  p.  78)  :  —  Trémault, 
Bul.  Soc.   Vendôm.,  1882,  t.  XXI,  p.  47  (Vendôme). 
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XI.  —  MISÈRES  ET  ÉPIDÉMIES,  ÉMEUTES  ET  RÉVOLTES 

1°  De  1610  à   1624 

7204.  Sur  la  peste  à  Rambervilliers  en  1610,  extr.  des  archives 
communales,  pub.  p.  A.  Fournier,  Bul.  Soc.  Vosg.,  1877-8,  t.  IÏI, 
p.  38  :  extr.  nombreux,  mais  brefs,  donnant  des  détails  précis  et 
permettant  de  constater  qu'il  n'y  eut  pas  de  médecin. 

7205.  Documents,  pub.  p.  Lièvre,  La  misère  et  les  épidémies  à 
Angoulême  aux  XVIe  et  XVIIe  siècles,  1886,  in-8°,  121  p.  (ext.  de 
Bul.  Soc.  Char.)  :  extr.  tirés  des  archives  départementales,  des 
délibérations  de  la  municipalité  et  des  minutes  notariales,  surtout 
jusqu'à  l'année  1636  :  valables  aussi  pour  les  révoltes.  Us  com- 
mencent à  l'année  1613  et  finissent  à  l'année  1700  :  détails  intéres- 
sants, prouvant  qu'au  cours  du  xvne  siècle,  la  ville  d'Angoulême  ne 
fut  guère  favorisée. 

7206.  Documents,  pub.  p.  A.  Danicourt,  Une  révolte  à  Péronne 
en  1616,  Péronne,  1886,  in-12°,  167  p.  :  publie  le  manifeste  des  habi- 
tants pour  justifier  leur  rébellion,  et  des  extr.  des  résolutions  de 
l'échevinage  du  16  juillet  1610  au  26  avril  1617. 

7207.  Sur  une  émeute  à  Ligny-en-Barrois  en  1618,  v.  de  Ba- 
court,  Mém.  Soc.  Bar-le-Duc,  1893,  3e  série,  t.  II,  p.  213  :  utilité 
restreinte. 

7208.  Documents  pour  servir  à  l'histoire  de  la  peste  à  Orléans, 
pub.  p.  Garsonnin,  Bul.  Soc.  Orl.,  1898-1901,  t.  XII,  p.  628-645  : 
peste  de  1619..  arrêt  du  Conseil,  états  financiers. 

7209.  L'étude  de  Ch.  de  Beaurepaire  sur  la  peste  à  Rouen,  1619- 
1623  (T.  Ac.  Rouen,  t.  CVIII,  p.  177-246)  est  une  vraie  source  :  faite 
d'après  les  archives,  suivies  pas  à  pas  chronologiquement. 

2°  Au  temps  de  Richelieu  (*) 

7210.  La  peste  sévit  en  France  pendant  tout  le  ministère  de 
Richelieu  ou,  tout  au  moins,  de  1624  à  1639  :  c'est  surtout  de  1628 
à  1631  qu'elle  exerça  des  ravages  dans  certaines  parties  du  terri- 
toire :  le  reste  du  temps,  elle  fut  à  l'état  sporadique,  semble-t-il, 

1.  Épidémies,  nos  7210-5:  —  Troubles.  nos  7216  et  sq. 
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ou  plutôt  les  documents  sont  moins  nombreux  que  précédemment. 
Beaucoup  d'études,  avec  publication  de  textes,  ont  été  consacrées 
au  fléau  :  le  seul  classement  possible  pour  en  rendre  compte  avec 
clarté  est  le  classement  régional. 

Auvergne.  —  Analyse  des  délibérations  des  Conseils  d'Aurillac 
et  de  Saint-Flour,  dans  M.  Boudet  et  R.  Grand,  Les  épidémies  de 
peste  en  Haute- Auvergne,  Paris,  1902,  in-8°,  p.  88-109  (ext.  de  Rev 
H.-Auvergne)  :  épidémies  de  1627-9,  1631,  1653  :  pas  de  publication. 
—  Proclamation  du  juge  de  Montrotier,  1631,  pub.  p.  Matagrin 
Bul.  Diana,  1891-2,  t.  VI,  p.  18  :  défense  aux  marchands  de  vendre 
des  habits  achetés  à  Lyon  (pestiféré)  et  injonction  de  vivre  à 
l'écart  des  autres  habitants.  —  Extr.  du  Conseil  de  santé,  pub.  p. 
H.  Gomot,  Chroniques  de  Riom,  la  peste  noire  de  1631,  Riom,  1874, 
in-16°,  103  p.  :  transcription  des  faits  relevés  sur  les  registres  con- 
sulaires, exposant  une  situation  épouvantable  qui  dure  près  d'un 
an  :  en  notes,  ext.  très  intéressants  du  Conseil  de  santé,  qui  don- 
nent toutes  sortes  de  détails.  —  Documents,  pub.  p  Poulbrière- 
Bul.  Soc.  Cor.,  1888,  t.  X,  p.  360  :  quelques  petits  documents  sur 
la  peste  à  Tulle  en  1631  :  utilité  faible.  -  Cf.  :  Reure,  Bul.  Diana 
1908-9,  t.  XVI,  p.  292-308  (Forez  :  article  général). 

7211.  Languedoc.  —  L'étude  d'Ed.  André  sur  la  peste  de  1629 
en  Vivarais,  Bul.  Corn.  Hist.,  1897,  t.  XV,  p.  488,  est  une  source 
véritable  :  beaucoup  de  détails  précis,  d'après  les  archives  com- 
munales et  départementales.  —  Documents  sur  la  peste  à  Vauvert 
en  1629,  pub.  p.  P.  Falgairolle,  Mém.  Soc.  Alais,  1876,  t.  VIII, 
p.  61  :  extr.  relatifs  surtout  aux  démarches  des  consuls  et  aux 
mesures  prises  par  eux.  -  Balthasar  de  Provence  (le  Père).  Anna- 
les des  Capucins  de  Provence,  ext.  pub.  p.  le  Père  Apollinaire, 
Bul.  Corn.  A.  chr.,  1895,  t.  VI,  p.  251  :  ils  sont  relatifs  aux  missions 
des  Capucins,  envoyés  en  1629  dans  le  Gard  où  sévit  la  peste  ■ 
mélange  de  charité  et  de  conversion  à  Pont-Saint-Esprit,  Beau- 
caire,  Alais,  Nîmes,  etc.  -  Analyse  des  sources  sur  les  anciennes 
pestes  a  Béziers,  p.  A.  Soucaille,  Bul.  Soc.  Bé.,  1883,  2e  série, 
t.  XII,  p.  87-102  :  raconte  les  pestes  de  1629-31,  1640  1643-4  164e' 
1649-50,  1652-3  :  utile.  ~  Le  livre  de  Favatier,  Les  pestes  et  le 
bureau  de  la  santé  à  Narbonne,  Narbonne,  1894  in-8°  (ext  de 
Bul  Corn.  Narbonne,  t.  III),  est  une  source  :  nombreuses  pièces 
de  toutes  sortes,  pub.  intégralement  ou  en  ext.,  en  particulier  des 
contrats  pour  le  traitement  des  malades  et  des  états  de  dépenses, 
lors   des  épidémies   de  1628-9,   1631-2,   1651-3.   -  Perpère   (abbé) 
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Relation  sur  la  peste  d'Ax,  1629-1631,  pub.  dans  But.  Soc.  Ar.,  1885, 
t.  I,  p.  356-8  :  ce  vicaire  a  consigné  les  faits  sur  les  registres  de 
la  commune  :  il  montre  que  le  désordre  fut  complet  et  les  aban- 
dons trop  nombreux.  Son  récit,  précis,  mais  bref,  est  complété  par 
G.  Doublet,  La  peste  d'Ax  en  1631,  Foix,  1897,  in-16°,  142  p.  :  docu- 
ments des  archives  du  Parlement  de  Toulouse  et  comptes  du  syndic 
et  des  consuls  de  la  ville  :  démêlés  curieux  de  ceux-ci  avec  le 
chirurgien  et  l'apothicaire.  —  Bi  ysson  (Pierre  de).  De  la  maladie 
de  Sauveterre  et  comme  quoi  elle  produisit  ses  funestes  effets  Van 
1628,  extr.  pub.  p.  de  Barrau,  Mém.  Soc.  Aveyron,  1839-40,  t.  II, 
p.  481  :  ce  maître  chirurgien  fournit  des  détails  précieux,  techni- 
ques, parfois  bizarres  puisqu'il  attribue  la  peste  à  l'influence  mali- 
gne des  planètes.  —  Sur  la  contagion  à  Albi  cl  à  Lavaur,  v. 
A.  Vidal,  liée.  Tarn,  t.  VII  et  VIII  :  épidémie  de  1628  à  1632  ; 
analyse,  avec  quelques  extr.,  dés  délibérations  des  consuls  et  des 
minutes  notariales  :  série  de  menus  faits.  —  Ext.  très  nombreux 
d'archives  notariales,  sur  la  peste  de  1630  à  Cazèrès-sur>Gafonne, 
pub.  j».  Espagnat,  Rev.  Com.,  1908,  t.  XXIII,  p.  73-116  :  beaucoup 
de  détails.  —  MraoN  (Robert).  Procès-verbal  sur  les  inondations  et 
pestes  à  Toulouse,  de  1628  à  1634,  pub.  dans  Chroniques  du  Lan- 
guedoc, 1876,  t.  II,  p.  86-96  :  chargé  par  Richelieu  d'enquêter  sur 
ces  événements,  Miron  a  rédigé  un  rapport  approfondi,  donne  des 
chiffres,  constate  les  dégâts  et  appuie  les  sollicitations  des  capi- 
touls  auprès  du  gouvernement  :  intérêt  réel.  —  Registre  tenu  par 
les  Cordeliers  de  Toulouse,  extr.  pub.  p.  De  Planet,  Mém.  Acad. 
Tout.,  1872,  7e  série,  t.  IV,  p.  366  :  de  1628  à  1630,  détails  précis, 
réalistes,  des  noms,  morts  nombreuses.  —  Gabriel  de  Saint-Nazaire 
(le  Père),  -j-  1698.  Recueil  chronologique  des  choses  qui  concernent 
la  fondation  et  le  progrès  de  la  province  des  Capucins  d'Aquitaine 
ou  de  Toulouse,  ms.  :  ext.  pub.  p.  le  Père  Apollinaire,  La  peste  en 
Languedoc  de  1627  à  1632,  Nîmes,  1892,  in-8°,  37  p.  L'auteur  expose 
les  faits  et,  particulièrement,  l'œuvre  charitable  de  ses  confrères 
à  Toulouse,  Sauveterre,  Villefranche-de-Rouergue,  Castelnaudary, 
Càstelsarrasin,  Montauban,  Cazères,  Carcassonne,  Limoux,  Mont- 
pellier, Gaillac,  Albi  et  même  dans  d'autres  villes  qui  sont  en 
dehors  du  Languedoc,  comme  Marmande,  Bordeaux,  Figeac,  etc.  : 
détails  d'une  précision  extrême  et  beaucoup  de  noms  :  grand 
intérêt. 

7212.  Agenais  et  Armagnac.  --  Le  livre  de  Couyba,  La  peste 
en  Agenais  au  XVIIe  siècle,  Villeneuve-sur-Lot,  1905,  in-8°,  394  p., 
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est  une  source  pour  les  calamités  de  1628-31  et  de  1652-3  :  d'après 
les  archives  d'Agen,  pièces  justificatives  :  le  tout,  essentiel,  com- 
plété par  un  autre  ouvrage  du  même  auteur,  La  misère  en  Agenais 
de  1600  à  1629  et  la  grande  famine  de  1630-1631,  Villeneuve-sur-Lot, 
1905,  in-8°,  176  p.  Dans  Rev.  Ag.,  1895,  t.  XXII,  p.  472,  Tamizey 
de  Larroque  a  publié  une  recette,  excessivement  bizarre  et  curieuse, 
contre  la  peste.  Cf.  la  bibliographie  dans  A.  Magen,  La  ville  d'Agen 
pendant  l'épidémie  de  162s  à  1631,  Agen,  1862,  in-8°,  56  p.  —  Pour 
Lectoure,  v.  l'ouvrage  sérieux,  composé  d'après  les  sources,  de 
C.  Sabatié,  La  peste  à  Lectoure  du  XVe  au  XVIIIe  siècle,  Auch, 
1927,  in-8°,  88  p.  :  curieux  non  pas  tant  pour  les  détails  sur  le  fléau 
que  pour-  l'indication  des  mesures,  parfois  surprenantes,  que  l'on 
prenait  alors  :  bibliog.  —  La  famine  et  la  peste,  de  1629  à  1631,  à 
Saint-Mézard,  dans  le  Lectourois,  ont  fait  l'objet  de  deux  travaux 
de  Cazaubonet  de  Bourgeat,  But.  Soc.  Gers,  1920,  t.  XXI,  p.  187-8, 
et  1928,  t,  XXIX,  p.  159,  303  :  d'après  les  registres  paroissiaux  : 
liste  des  morts  :  assez  utiles. 

7213.  Région  Ouest.  —  Sur  la  peste  à  Sarlat,  1629-1634,  v.  de 
Gérard,  But.  Soc.  Pér.,  1900,  t.  XXVII,  p.  281,  368,  380  :  article 
sérieux,  fondé  sur  des  archives  particulières  et  des  minutes  nota- 
riales :  pièces  intéressantes  pub.,  p.  ex.  déclarations  des  syndics 
de  huit  communes,  signalant  qu'à  la  suite  de  la  peste,  leurs  admi- 
nistrés ne  peuvent  pas  payer  la  taille.  --  Récit  sur  la  peste  de 
Barbezieux,  1629-1630,  pub.  p.  J.  Peliisson,  But.  Soc.  Char.,  1876, 
4e  série,  t.  XI,  p.  53  :  rédigé  par  le  scribe  du  consistoire,  Daniel 
Loquet,  qui  constate  toute  une  série  de  décès.  —  Documents  sur 
la  <(  pestilence  notable  en  l'année  1631  »  à  Limoges,  pub.  p.  L.  Gui- 
bert,  Registres  consulaires  de  la  ville  de  Limoges,  1884,  t.  III, 
in-8°,  p.  270,  note  1  :  deux  extr.  ;  l'un,  du  Livre  de  recette  de  la 
confrérie  de  la  Fête-Dieu,  est  un  morceau  de  littérature  grandilo- 
quente, où  l'on  glane  quelques  détails  ;  l'autre,  des  Annales  manus- 
crites, expose  de  nombreux  faits,  dévouement  des  consuls,  du 
clergé,  20.000  victimes.  Cf.  R.  Fage,  Les  calamités  publiques  en 
Limousin,  Limoges,  1911,  in-8°,  35  p.  (ext.  de  But.  Soc,  Lira.)  :  indi- 
cation de  sources.  —  Sur  la  peste  en  Touraine,  1632,  v.  Mulardier, 
But.  Soc.  Tour.,  1868-70,  t.  I,  p.  76  :  liste  de  noms.  —  Règlement 
de  police  sur  la  peste  à  Quimper  en  1639,  pub.  p.  Peyron,  Bul.  Soc. 
Finistère,  1894,  t.  XXI,  p.  329  :  visite  des  pestiférés  qui  seront  mis 
à  part  dans  des  «  loges  »  hors  la  ville  et  confiés  à  des  Pères  capu- 
cins  :  licencier  les  écoliers,  expulser  les  mendiants,   «  tous  pour- 
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ceaux,  chiens,  chats  et  autres  bêtes,  qui  peuvent  causer  ledit  mal 
contagieux  »,  etc. 

7214.  Autour  de  Paris.  —  Procès-verbal  du  vœu  de  Lignières 
en  Berry,  pub.  p.  L.  Jeny,  Mém.  Soc.  Cher,  1902,  4e  série,  t.  XVII, 
p.  341-9  :  la  ville,  ayant  échappé  à  la  contagion,  décide  en  1630 
d'envoyer  un  pèlerinage  à  N.-D.  de  Liesse  en  Picardie  :  beaucoup 
de  noms  :  autres  doc.  à  propos  de  vœux  faits  après  la  peste  de 
1638.  —  Michel  Ange  (Antoine  Chorllon,  le  Père).  Le  bon  malade, 
Amiens,  1639  :  largement  utilisé  p.  Goudallier,  Bul.  Soc.  A.  P., 
1901-3,  t.  XXI,  p.  83-97  :  récit  d'un  témoin  oculaire  sur  la  peste 
terrible  de  1636,  fuite  des  habitants  dans  la.  campagne.  —  Utilisa- 
tion des  registres  des  comptes  p.  de  Marsy,  La  peste  à  Compiègne.., 
Amiens,  1884,  in-8°,  22  p.  :  surtout  les  comptes  relatifs  à  la  peste 
de  1636-7  :  très  succinct,  mais  clair.  —  Documents  sur  l'épidémie  à 
Senlis  de  1625  à  1638,  pub.  p.  A.  Driard,  Mém.  Corn.  Senlis,  1899, 
4e  série,  t.  III,  p.  46  :  c'est  presque  un  recueil  de  documents,  tirés 
des  archives  et  du  registre  des  délibérations  :  utilité  grande.  — 
Dans  l'étude  de  G.  Leroy,  Notice  sur  les  épidémies  qui  ont  sévi  à 
Melun,  Melun,  1886,  in-8°,  22  p.,  sont  reproduits,  d'après  les  sour- 
ces, les  témoignages  oculaires  pour  les  fléaux  de  1624,  1627,  1652 
et  1673  :  assez  succinct,  mais  précis.  —  Pour  Chartres,  v.  Guillon, 
P.  Soc.  Eure-et-Loir,  1905,  t.  XI,  p.  73-8  ;  —  pour  Caen,  v.  Besnier, 
Bul.  Soc.  A.  N.,  1926,  t.  XXXVI,  p.  566. 

7215.  Région  Est.  —  Correspondance  de  la  municipalité  de 
Reims,  ext.  pub.  p.  Langlet,  Un  bureau  de  santé  au  XVIIe  siècle, 
la  peste  de  1635,  1898,  in-8°  :  Reims  tente  de  s'entendre  avec  Laom 
Soissons,  etc.,  pour  empêcher  l'extension  du  fléau.  —  Documents, 
ext.  pub.  p.  H.  Cavaniol,  La  peste  de  1636  à  Chaumont,  Chaumont, 
1907,  in-12°,  t.  I,  p.  203-331  :  d'après  les  délibérations  du  Conseil  : 
extr.  rares  :  renseignements  peu  nombreux,  mais  précis  :  quelque 
utilité.  —  Pièces  sur  les  épidémies  en  Franche-Comté,  1626-1637, 
pub.  p.  Perron,  Mém.  Soc.  Dou.,  1861,  3e  série,  t.  VI,  p.  317  : 
d'après  la  correspondance  manuscrite  du  Parlement  :  énormément 
de  faits  :  pièces  justificatives  intéressantes.  Cf.  Druhen,  Mém. 
Acad.  Besançon,  1856,  t.  XCTII,  p.  15  ;  —  E.  Monot,  Mém.  Soc.  Jura, 
1926,  11e  série,  t.  IV,  p.  204-253  ;  —  Perron,  Bul.  Soc.  Pol.,  1862, 
t.  III,  p.  43.  —  Grillot  (Jean).  Lyon  affligé  de  contagion  ou  narré 
de  ce  qui  s'est  passé  de  plus  mémorable  en  cette  ville  depuis  le 
mois  d'août  de  Van  1628  jusques  au  mois  d'octobre  de  Van  1629> 
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Lyon,  1621),  in-8°,  144  p.  Dans  ce  livre  à  tendances  morales  d'un 
Père  jésuite,  sont  beaucoup  de  renseignements  d'un  témoin 
oculaire  :  bizarrerie  de  certains  effets  de  la  maladie,  mesures  pri- 
ses, éloge  général  parce  que  tous  ont  fait  leur  devoir  :  v.  n°  1018. 
—  Lautaret  (David  Tavan  de),  f  1655.  Mémoire  de  la  peste  advenue 
à  Digne  en  Van  1629,  pub.  p.  Isnard,  Bul.  Corn.  Hist.,  section  his- 
toire, 1891,  t.  IX,  p.  40-50,  et  p.  Aubert,  Bul.  Soc.  B.  Alpes,  1891-2, 
t.  V,  p.  50  et  68.  Ce  médecin,  qui  se  distingua  par  son  dévouement 
et  fut  un  ami  de  Gassendi,  a  composé  un  récit  vivant  et  ému  :  il 
décrit  les  symptômes  de  la  maladie,  note  la  confusion  et  le  désor- 
dre, l'absence  de  toute  organisation,  l'abandon  des  cadavres, 
l'émeute  contre  les  gardes  trop  rudes,  l'inexistence  de  l'esprit  de 
solidarité  :  détails  d'un  réalisme  extrême  sur  cette  peste  qui  fit 
8.000  victimes.  Gassendi  a  utilisé  les  renseignements  de  son  ami 
dans  sa  Notitia  ecclesiœ  Diniensis,  chap.  vi.  Cf.  Cuichard,  Souve- 
nirs historiques  sur  la  ville  de  Digne  et  ses  environs,  Digne,  1847, 
in-8°.  —  V.  E.  Plauchud,  Une  page  de  Vhistoire  de  Forcalquier,  la 
peste  de  1630-1,  Forcalquier,  1880,  in-8°,  30  p.  ;  —  Achard,  Bul.  Soc. 
H.-Alpes,  1906,  t.  XXV,  p.  199-209  (peste  de  1631-2  à  Trescléoux). 

7216.  La  nouvelle  défaite  des  croquants  en  Quercy  par  M.  le 
maréchal  de  Thémines,  Paris,  in-8°,  sd.  :  pub.  p.  Ed.  Fournier, 
Variétés  historiques  et  littéraires,  t.  VII,  p.  323-330  :  révolte  provo- 
quée en  1624  par  la  création  d'une  élection  dans  le  Quercy  :  refu- 
sant de  payer  l'augmentation  des  tailles,  les  croquants  incendient 
les  demeures  de  ceux  qui  ont  acheté  des  offices  pour  être  exempts  : 
cette  brochure  n'est  que  le  développement  de  l'article  du  Mercure. 

7217.  Sur  les  émeutes  de  Troyes,  de  1625  à  1628,  v.  Boutiot, 
Histoire  de  Troyes,  Troyes,  1874,  t.  IV  :  elles  sont  causées  par  la 
faim,  par  la  charte  des  vivres  ou  par  la  gabelle  :  le  récit  est  fait 
d'après  les  sources,  qui  ne  sont  pas  reproduites. 

7218.  Fevret  (Charles).  De  la  sédition  arrivée  en  la  ville  de 
Dijon  le  28  février  1630  et  jugement  rendu  par  le  roi  sur  icelle, 
Paris,  1630,  in-8°,  31  p.  —  Aut.  édit.  :  Lyon,  1630.  «  Ce  tumulte^ 
dit  l'auteur,  prenait  pour  sujet  l'établissement  des  élections  dans 
la  province  de  Bourgogne  et  le  bruit  que  les  aides  seraient  établies 
dans  cette  province  ».  Les  vignerons  brûlent  les  maisons  des  offi- 
ciers du  roi,  mais  sont  refoulés  par  la  garde  bourgeoise.  Arrivé 
dans  la  ville,  Louis  XIII  tient  une  séance  solennelle  :  discours  de 
l'avocat;  Jacques  Fevret  pour  condamner  «  le  crime  de  ces  misé- 
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rables  »  et  invoquer  la  clémence  du  souverain,  et  cle  Michel  de 
Mari] hic,  qui  blâme  cette  révolte  contre  le  magistrat  et  indique  les 
conditions  du  pardon  royal.  Relation  très  détaillée  et  précise,  com- 
plétée par  le  numéro  suivant. 

7219.  Relation  sur  le  Lanturelu,  émeute  des  vignerons  de  Dijon 
en  1630,  pub.  dans  Rev.  rétr.,  1834,  t.  II,  p.  454.  L'auteur  anonyme 
expose  quelques  résultats  de  l'émeute,  les  précautions  prises  pour 
empêcher  un  nouveau  soulèvement  après  l'arrestation  des  coupa- 
bles, l'obligation  pour  les  ecclésiastiques  eux-mêmes  de  monter  la 
garde  «  avec  bâtons  ferrés  ou  non  ferrés  ».  Il  décrit  complaisam- 
ment  leur  cortège  et  accumule  les  détails  pittoresques  et  moqueurs. 

Voir:  —  Cunisset-Carnot,  Un  mouvement  séparatiste  sous  Louis  XIII, 
l'émeute  des  Lanturelus  à  Dijon  en  1630,  Dijon,   1897,  in-16°,  45  p. 

7220.  Diboys  (Claude).  Relation  sur  les  émeutes  à  Orléans  en 
1630  et  1631,  pub.  p.  J.  Soyer,  Mém.  Soc.  Orl.,  1908-10,  t.  XV, 
p.  233-237.  Curé  à  Orléans,  l'auteur  raconte  ces  deux  émeutes  pro- 
voquées par  la  disette.  Il  écrit  mal,  mais  est  d'une  grande  pré- 
cision. 

7221.  Villemontée  (François  de).  Correspondance  relative  aux 
provinces  d'Aunis,  de  Saintonge,  d'Angoumois  et  de  Poitou,  pub.  p. 
H.  Renaud,  Arch.  hist.  Saint,  et  Aun.,  1880,  t.  VII,  p.  285-350.  Dans 
ses  lettres,  l'intendant  informe  le  gouvernement  des  troubles  qui 
eurent  lieu  en  1636-7,  en  1643  et  en  1648.  —  Cf.  P.  Boissonnade, 
L' administration  royale  et  les  soulèvements  populaires  en  Angou- 
mois,  en  Saintonge  et  en  Poitou  pendant  le  ministère  de  Richelieu, 
Poitiers,  1903,  in-8°,  37  p.,  discours. 

7222.  Sur  l'insurrection  d'Agen  en  1635,  v.  A.  Magen,  Rec.  Soc. 
Ag.,  1854-5,  lre  série,  t.  VII,  p.  196-224  :  provoquée  par  l'établisse- 
ment de  droits  sur  les  débits  de  vins  :  reproduction  de  la  chronique 
de  Malebaysse,  complétée  par  des  ext.  du  Journal  des  consuls 
d'Agen. 

7223.  Aguesseau  (Antoine  d'),  -j-  1645.  Lettre  au  chancelier 
Séguier,  pub.  dans  Arch.  mis.  scient.,  1866,  t.  III,  p.  44.  Cette 
lettre  du  20  mai  1635  rend  compte  de  la  grave  émeute  provoquée 
à  Bordeaux  par  l'établissement  d'un  impôt  sur  les  cabaretiers  : 
soulèvement  dès  habitants,  des  morts,  prise  de  l'Hôtel  de  Ville 
appel  à  d'Épernon  pour  la  répression.  Récit  long  et  détaillé,  d'aprè 
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les  archives  communales,  dans  dom  Devienne,  Histoire  de  la  ville 
de  Bordeaux,  Bordeaux,  1862,  t.  I,  liv.  V,  p.  250-262.  —  V.  la 
biographie  de  d'Ëpernon,  n°  1639. 

7224.  Verthamon  (François  de),  1597-1666.  Lettres  au  chance- 
lier Séguier,  pub.  p.  Tamizey  de  Larroque,  But.  Soc.  Pér.,  1883, 
t.  X,  p.  384.  Maître  des  requêtes,  intendant  de  l'armée  de  Guyenne 
de  1630  à  1638,  auteur  du  Diaire  (v.  ci-dessous  révolte  des  Va-Nu- 
Pieds),  Verthamon  informe  le  chancelier,  de  juin  à  août  1635,  des 
troubles  de  Périgueux,  dus  aux  nouvelles  de  l'émeute  bordelaise  : 
les  insurgés  en  veulent  aux  gabelous  et  aux  élus  des  tailles  : 
répression  rapide. 

7225.  Documents  utilisés  par  H.  de  Montbas,  Une  émeute  gré- 
viste des  sayeteurs  d'Amiens,  Paris,  1914,  in-8°,  16  p.  :  détails  sur 
ce  soulèvement  du  1er  au  3  avril  1636. 

7226.  Cabrol  (Jean),  1614-1691.  Annales  de  Villefranche-de- 
Rouergue,  Villefranche,  1860,  in-8°,  t.  I.  Ces  annales  vont  jusqu'en 
1731.  La  partie  relative  aux  révoltes  des  croquants  en  1637  et  en 
1643  est  l'œuvre  de  Jean  Cabrol.  Il  déclare  avoir  consulté  les  sour- 
ces et  des  mémoires  partie aliers  et  raconter  avec  fidélité.  Il  a 
rédigé  une  chronique  sans  souci  de  la  composition  ;  mais  elle  four- 
mille de  détails  précis,  que  l'auteur  ne  juge  pas.  Il  est  assez  bref 
sur  la  révolte  de  1637  (p.  316-9),  beaucoup  plus  long  sur  celle  de 
1643  (p.  348-356)  :  n°  7246. 

7227.  La  défaite  des  croquants  par  M.  le  duc  de  La  Valette, 
Paris,  1637,  in-8°,  4  p.  :  récit  très  bref  :  simple  nouvelle  de  la  vic- 
toire du  duc  et  de  ses  projets  :  attend  la  relation  envoyée  au  roi 
pour  donner  de  nouvelles  informations.  Compléter  avec  la  lettre  du 
duc  à  son  frère  le  cardinal,  pub.  dans  But.  Soc.  Pér.,  1899,  t.  XXVI, 
p.  222-4. 

7228.  La  prise  de  la  ville  de  Bergerac  et  entière  dissipation  des 
croquants  par  le  duc  de  La  Valette,  Paris,  1637,  in-8°,  16  p.  :  infor- 
mations du  1er  au  16  mai  1637  :  assemblée  des  croquants  dans  les 
faubourgs  de  Périgueux,  élection  de  Lamothe-Laforest  comme 
général,  entrée  dans  Bergerac  où  ils  pillent,  assiégés  par  La  Va- 
lette, divisions  entre  eux.  Ajouter  le  procès-verbal  contre  le  chef 
et  ses  complices,  pub.  p.  De  Rieu  de  Meynadié,  But.  Soc.  Pér., 
1900,  t.  XXVII,  p.  453-7  :  très  détaillé  sur  les  violences  commises. 
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7229.  Documents,  pub.  p.  E.  de  Biran,  Bul.  Soc.  Pér.,  1877, 
t.  IV,  p.  325-327.  Très  curieux  sont  le  manifeste  (1636)  et  la  suppli- 
que de  Ja  «  commune  du  Périgord  ».  —  Ajouter  les  lettres,  rela- 
tions, doléances  et  autres  pièces  intéressantes,  pub.  p.  J.  George, 
Bul.  Soc.  Char.,  1921,  8e  série,  t.  XII,  p.  105-125  :  du  23  juin  1636 
au  15  mai  1637,  pour  l'Angoumois,  le  Saintonge,  le  Poitou  et  le 
Périgord. 

7230.  Galetteau.  Relation  sur  les  recolles  en  Angoumois  en 
1636-7,  pub.  p.  V.  Bujeaud,  Chronique  prolestante  de  V Angoumois, 
Paris,  1860,  in-8°,  p.  183-194  :  l'auteur,  curé,  indique  les  causes, 
contre  la  gabelle  ;  son  récit  est  complété  par  d'autres  textes,  en 
particulier  des  suppliques  très  émouvantes  après  la  défaite  des 
croquants. 

7231.  Deux  [aclums,  pub.  p.  J.  Andrieu,  La  révolte  des  cro- 
quants de  1637,  Madaillan  et  les  ducs  d'Épernon,  Agen,  1894,  in-8°, 
44  +  4  p.  Dans  l'un,  Madaillan,  l'un  des  chefs  nobles  de  la  révolte 
accuse  Bernard  de  Nogaret,  duc  d'Épernon,  d'avoir  fourni  de  faux 
témoins  dans  son  procès  :  dans  l'autre,  d'Épernon  charge  Madail- 
lan de  toutes  sortes  de  crimes.  Rédigés  en  un  style  cru,  ces  fac- 
tums  passionnés  doivent  être  lus  avec  précaution. 

Voir:  —  Le  journal  de  Bessot,  n°  757;  —  Taillefer.  Bul.  Soc.  T.  G., 
1902,  t.  XXX,  p.  112-121;  —  G.  Roeal,  Les  croquants  du  Périgord,  1933. 

7232.  Lettre  adressée  a  la  cour  de  Dole  par  les  officiers  du 
siège  de  Gray,  pub.  p.  E.  Longin,  Bul.  Soc.  H.-S.,  1883,  t.  VIII, 
p.  172  :  ils  décrivent  la  malheureuse  situation  de  la  Franche-Comté: 
non  seulement  on  vole  et  on  pille,  mais  l'anthropophagie  sévit  :  il 
faut  instituer  un  bourreau  pour  punir  ce  crime.  Des  habitants 
vivent  «  sous  les  arcades  »  d'un  pont  :  la  misère  est  effroyable. 

7233.  Registre  du  greffe  de  Grenade,  ext.  pub.  p.  Rumeau,  Bul. 
Soc.  géog.  Toulouse,  1888,  t.  VII,  p.  267  :  révolte  de  1638  à  cause 
des  impôts  :  raconte  toute  l'affaire  et  indique  la  procédure. 

7234.  Procès-verbaux  sur  une  émeute  à  Mayenne  en  1638,  pub. 
p.  Raulin,  P.  Com.  Mayenne,  1886-7,  t.  V,  p.  65  :  procès-verbaux 
rédigés  par  les  juges  et  par  le  maître  des  requêtes,  envoyé  pour 
informer.  Les  Filles  du  Calvaire,  ayant  voulu  enclore  la  partie  du 
cimetière  qu'elles  prétendaient  leur  appartenir,  doivent  s'incliner 
devant   le  peuple  ameuté  :  intérêt  restreint. 
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7235.  Bigot  de  Monville  (Alexandre),  1607-1675.  Mémoires  sur 
la  sédition  des  Nu-Pieds  et  V interdiction  du  Parlement  de  Norman- 
die en  1639,  pub.  p.  d'Estaintot,  Rouen,  1876,  in-8°.  Président  à 
mortier  du  Parlement  de  Rouen,  l'auteur,  témoin  oculaire,  fournit 
des  détails  importants  sur  la  situation  des  classes  rurales  nor- 
mandes, sur  les  personnages  marquants  et  sur  l'insurrection  des 
Va-Nu-Pieds,  d'août  1639  à  mai  1640  :  il  est  favorable  au  Parle- 
ment, dont  il  soutient  l'attitude. 

7236.  Verthamon  (François  de),  1597-1666.  Diaire  ou  journal  de 
voyage  du  chancelier  Séguier  en  Normandie,  pub.  p.  A.  Floquet, 
Rouen,  1842,  in-8°,  xxvm-463  p.  Le  maître  des  requêtes,  qui  fut  de 
ce  voyage,  a  composé  son  mémoire  sur  la  demande  du  chancelier 
et  a  suivi  l'ordre  chronologique.  Témoin  oculaire,  il  renseigne  abon- 
damment, surtout  sur  l'œuvre  de  la  commission  judiciaire,  qui 
accompagna  Séguier  en  Normandie,  et  sur  l'interdiction  temporaire 
du  Parlement  de  Rouen.  Son  récit  très  détaillé  est  complété  par  des 
pièces,  principalement  des  procédures  et  des  relations,  celles-ci  non 
officielles,  mais  écrites  par  divers  personnages  pour  informer 
Richelieu  et  Séguier,  souvent  hostiles  au  Parlement  normand. 
Source  de  premier  ordre.  —  V.  :  n°  1883  ;  —  M.  Laisné,  La  sédi- 
tion des  Va-Nu-Pieds,  Avranches,  1840-3,  3  parties,  in-8°  ;  —  Flo- 
quet, Histoire  du  Parlement  de  Normandie,  t.  IV  et  V. 

7237.  Mémoires  touchant  la  révolte  de  Rouen,  1639,  pub. -dans 
Arch.  cur.,  2e  série,  t.  IV,  p.  465  :  les  auteurs  anonymes  critiquent 
le  rôle  du  lieutenant-général,  des  échevins,  du  corps  de  garde  des 
bourgeois,  du  Parlement  et  des  trésoriers  de  France. 

7238.  Table  des  déclarations  et  arrêts,  donnés  en  conséquence 
des  émotions  arrivées  en  la  ville  de  Rouen,  Paris,  1640,  in-12°, 
117  p.  :  recueil  contenant  17  pièces  sur  la  révolte  des  Va-Nu-Pieds  à 
Rouen. 

7239.  Angot  (Robert),  sieur  de  La  Drouinière.  Journal,  extr. 
pub.  p.  M.  Sauvage,  But.  Soc.  A.  N.,  1921-3,  t.  XXXV,  p.  419  :  ce 
conseiller  du  roi,  commissaire  de  la  prévôté  de  Normandie,  fournit 
quelques  précisions  utiles  sur  la  révolte  ou  plutôt  sur  l'occupation 
de  Rouen  par  les  troupes  royales  et  sur  leurs  mouvements. 

7240.  Sarrau  (Claude).  Lettres,  pub.  p.  J.  Bouquet,  Mél.  Soc. 
Norm.,  1891,  t.  I,  p.  115.  Membre  de  la  commission  du  Parlement 
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parisien  envoyée  à  Rouen  pour  y  remplacer  le  Parlement  sup- 
primé, Sarrau  s'occupe  avant  tout  de  littérature  ;  mais,  chemin 
faisant,  il  donne  des  détails  sur  la  situation  de  Rouen  après  la 
révolte  (1640-1). 

7241.  Harangue  à  Monseigneur  de  Gassion  par  un  député  de 
la  ville  de  Caen,  pub.  p.  L.  Batcave,  Rev.  Gasc,  1901,  nouv.  série, 
t.  I,  p.  372-4  :  l'orateur  s'excuse  si  la  révolte  de  1639  n'a  pas  été 
réprimée  par  les  corps  constitués  et  il  fait  appel  à  la  clémence. 
Ce  discours  sert  de  complément  aux  documents  pub.  p.  P.  Carel, 
Une  émeute  à  Caen  sous  Louis  X1J1  et  Richelieu,  Caen,  1886,  in-8°, 
127  p.  :  pièces  p.  ex.  le  manifeste  en  vers  des  Va-Nu-Pieds,  ordon- 
nances de  Gassion,  lettres  de  divers,  nombreux  extr.  des  registres 
de  la  ville  :  utile,  quoique  un  peu  succinct. 

7242.  Sur  les  Nu-Pieds  de  Mantilly  (16.39-1644),  v.  L.  de  La 
Sicotière,  Bul.  Soc.  Or.,  1889,  t.  VIII,  p.  429  :  révoltés  contre  la 
gabelle  :  discours,  valable  surtout  par  les  indications  bibliographi- 
ques en  append.  :  neuf  pièces  justificatives  curieuses. 

Voir:  —  S.  de  Merval,  Catalogue  et  armoriai  des  présidents...,  du 
Parlement  de  Rouen,  Ëvreux,  1868,  in-4°,  append.  il;  —  A.  Coquet, 
Pos.  et.  sup.,  1906,  p.  114;  —  M.  Béziers,  Mémoires  pour  servir  à  l'état... 
du  diocèse  de  Bayeux,  t.  I,  p.  167-181  (Va-Nu-Pieds  de  Bayeux) .  — 
V.  aussi  les  n°"  7515,  7586,  7723,  7932,  7962,    au  tome  VIII. 

7243.  L'étude  de  Pilot,  Une  émeute  de  femmes  à  Grenoble  en 
iUi,  Grenoble,  1878,  in-12°  (ext.  de  Le  Dauphiné,  1878-9,  t.  XV„ 
p.  89),  semble  composée  d'après  les  sources,  mais  ne  contient  pas 
de  citations  :  à  propos  d'un  impôt  sur  le  sel  et  d'une  nouvelle 
forme  de  ce  monopole  :  préparée  en  secret  par  des  femmes  qui, 
armées  de  hallebardes  et  de  bâtons,  maltraitent  deux  consuls  et 
obtiennent  le  retrait  provisoire  des  mesures  annoncées. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe:  —  A.  Branet,  Bul.  Soc.  Gers, 
1901,  t.  II,  p.  273-7  (années  1632-4)  ;  —  L.  Mazéret,  Bul.  Soc.  Gers.  1923, 
t.  XXIV,  p.   195-6  (année  1634). 

9  3°  Au  temps  de  Mazarin  (J) 

7244.  Le  livre  essentiel  est  celui  de  Feillet,  La  misère  au  tempi 
de  la  Fronde,  Paris,  4e  édit.,  1868,  in-12°   :  détails  nombreux  e1 

1.  Misère  et  épidémies,  nos  7244-7245;  —  Troubles,  nos  7246-7260 
—  Pour  la  Fronde,  v.  n°s  3737-3800. 
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caractéristiques  fournis  d'après  les  sources,  principalement  sur  la 
malheureuse  situation  des  régions  situées  à  Test  de  Paris.  —  Pour- 
ces  régions,  en  particulier  pour  celle  de  Reims,  les  mémoires 
d'Oudard  Coquault,  bourgeois  rémois,  ont  été  utilisés  par  Ed.  de 
Barthélémy,  Rev.  C.  B.,  J 885,  avril.  —  En  outre,  dans  E.  Bonne- 
mère,  La  France  sous  Louis  XIV,  t.  I,  p.  110-6,  116-120,  sont  pub. 
de  nombreux  extr.  des  deux  brochures  suivantes  :  Relation  véri- 
table de  ce  qui  s'est  passé  es  environs  de  la  ville  de  Reims  depuis 
le  20  mai  1651  et  l'état  déplorable  du  pays  (n°  3789),  et  Extrait  de 
quelques  informations  des  violences  et  désordres  commis  par  les 
troupes  du  général  Rose  [n]  dans  le  pays  du  Thimerais,  diocèse  de 
Laon,  où  elles  ont  été  pendant  l'hiver  dernier  et  ont  entièrement 
ruiné  et  désolé  ledit  pays. 

7245.  Comme  à  l'époque  de  Richelieu,  la  peste  sévit  en  France, 
particulièrement  dans  le  Sud-Ouest,  de  1652  à  1655.  —  Pour  la 
Saintonge,  v.  L.  Audiat,  Bul.  Soc.  Arch.  Saintonge,  1883-4,  t.  IV, 
p.  65,  et,  Braud,  ld.,  1884-5,  t.  V,  p.  27.  —  J.  Dufour,  Rev.  Gasc, 
1923,  nouv.  série,  t.  XVIII,  p.  233  :  notes  extraites  des  registres  de 
catholicité  d'Auch  :  renseignements  brefs,  mais  émouvants  :  ni 
baptêmes,  ni  mariages  à  Auch  pendant  la  peste,  3  à  4  mille  décès, 
pas  d'enterrement  à  l'église  (année  1653).  —  F.  Marsan,  Rev.  Gasc., 
1913,  nouv.  série,  t.  XIII,  p.  42  et  Rev.  Haut.  Pyr.,  1926,  sept.- 
octob.,  p.  186-191  :  sur  la  peste  à  Cadéac  de  1653  à  1655  :  utilisation 
du  registre  de  catholicité,  publication  d'un  «  Mémoire  de  ce  qu'il 
faut  faire  en  chaque  maison  pour  se  garder  d'infection  ».  — 
R.  Pagel,  Bul.  Soc.  Gers,  1920,  t.  XXI,  p.  200-1  :  dans  une  note,  un 
notaire  explique  pourquoi  il  s'est  enfui  de  la  ville  de  Lavardens  et 
renseigne  ainsi  quelque  peu  sur  l'épidémie  de  1653-4  :  cf.  P.  Laffor- 
gue,  Bul.  Corn.  Auch.,  1860,  t.  I,  p.  33  (liste  de  morts).  —  Lama- 
zouade,  Bul.  Soc.  Gers,  1902,  t.  III,  p.  227-231  :  publie  seulement 
le  vœu  formé  par  les  consuls  de  Plaisance  en  1654  à  propos  de  la 
peste  :  maigre  utilité. 

7246.  Cabrol  (Jean).  Documents  inédits  sur  le  siège  de  Ville- 
franche-de-Rouergue  par  les  croquants  en  1643,  Rodez,  1907,,  in-16°, 
15  p.  :  pub.,  aussi,  dans  Urbain  Cabrol,  Documents  sur  le  soulève- 
ment des  paysans  du  bas  Rouergue  au  commencement  du  règne  de 
Louis  XIV,  Rodez,  1910,  in-16°,  vin-203  p. 

Ce  sont  des  lettres  écrites  par  Jean  Cabrol  (n°  7226)  à  sa 
femme  du  3  mai  au  8  octobre  1643.  Il  a  assisté  au  siège  et  fournit 
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des  détails  précieux  sur  cette  révolte  sanglante  terminée  par  des 
pendaisons  de  croquants.  Compléter  avec  le  numéro  suivant. 

7247.  Desbruyères  (Claude),  f  1666.  Relation  du  siège  de  Ville- 
franche,  pub.  p.  Urbain  Cabrol,  Documents  sur  le  soulèvement.., 
(cité  au  n°  précédent). 

Médecin,  l'auteur  prit  part  à  la  défense  de  la  ville  assiégée  en 

1643  par  les  révoltés.  Il  a  écrit  une  véritable  histoire,  tout  à  fait 
détaillée,  dont  l'importance  est  extrême.  Ce  témoin  oculaire  émet 
contre  les  croquants  des  jugements,  très  utiles  parce  que,  pour 
les  justifier,  il  rappelle  des  faits  et  des  actes.  Dans  cette  publica- 
tion, on  trouve  aussi  des  lettres  de  Mazarin  :  elles  sont  extraites 
de  la  publication  de  Chéruel.  —  D'après  le  Père  Lelong  (n°  22.192), 
il  parut  une  brochure,  intitulée  Les  commencements  et  la  rébel- 
lion des  croquants  en  Rouergue  en  16i3,  Paris,  1643,  in-4°  :  introu- 
vable. 

7248.  Documents  sur  les  troubles  en  Poitou,  Saintonge,  Aunis 
et  Angoumois,  1643  et  1644,  pub.  p.  L.  Delavaud,  Arch.  hist.  Saint, 
et  Aun.,  1891,  t.  XIX,  p.  253-332  (à  part,  La  Rochelle,  1891,  in-8°, 
80  p.). 

En  octobre  1643,  les  paysans  se  révoltent  contre  l'excès  des 
impôts  et  refusent  de  payer  les  tailles  :  ils  sont  soutenus  par  les 
protestants  :  des  nobles  se  réunissent  en  assemblées  qui  devien- 
nent menaçantes  :  des  troupes  doivent  être  envoyées  pour  effectuer 
la  répression.  La  publication,  qui  complète  celle  de  Renaud 
(n°  7221)  comprend  39  documents,  du  6  décembre  1643  au  3  août 

1644  :  lettres  du  roi,  d'Anne  d'Autriche,  de  Michel  Le  Tellier,  — 
commissions,  et  instructions,  en  particulier  celle  du  29  décembre 
1643  où  la  situation  est  complètement  exposée  :  importance  indé- 
niable. —  Sur'  cette  révolte,  v.  A.  Chéruel,  Mém.  Soc.  antiq.  Ou., 
1870-1,  t.  XXXV,  p.  145  (d'après  les  papiers  de  Le  Tellier,  B.  N., 
mss.,  fonds  français,  4.169  et  4.170). 

7249.  Documents  sur  la  révolte  de  Dax  en  1644,  pub.  p.  Vielle, 
Rev.  Aquit.,  1867,  décembre,  et  dans  Arch.  hist.  Gir.,  t.  II  et  III. 
Ce  sont  un  mémoire  rédigé,  pour  d'Épernon,  par  le  marquis  de 
Poyanne  et  son  fils  sur  la  véritable  situation  de  la  ville,  des  lettres 
de  d'Épernon  à  Mazarin  sur  les  péripéties  de  la  révolte  et  la  répres- 
sion, un  mémoire  rédigé  par  les  habitants,  le  23  février  1645,  pour 
se  justifier  d'avoir  contrevenu  aux  ordres  du  roi. 
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7250.  Fouquet  (Nicolas).  Procès-verbal  du  U  août  1644  sur 
V émeute  de  Romans,  pub.  p.  Champollion-Figeac  et  Borel  d'Haute- 
rive,  dans  Album  historique  du  Dauphiné,  Grenoble,  1846-7,  2e  par- 
tie, p.  45-51. 

L'émeute  est  dirigée  contre  les  collecteurs  d'impôts  et  Fouquet, 
envoyé  pour  calmer  les  esprits  et  faire  respecter  les  ordres  royaux, 
est  fortement  malmené  :  il  rapporte,  avec  beaucoup  de  détails,  sa 
mésaventure.  —  V.  les  livres  de  Chéruel  et  de  Lair  sur  Nicolas 
Fouquet. 

7251.  Documents  sur  la  sédition  de  Montpellier  en  1645,  pub. 
p.  Coquelle,  Ann.  M.,  1908,  t.  XX,  janvier.  Troubles  causés  par 
le  recouvrement  des  droits  de  joyeux  avènement.  Ils  sont  décrits 
avec  minutie  et  exactitude  dans  le  procès-verbal  de  l'intendant 
François  Bosquet  et  la  lettre  du  maréchal  de  Schomberg,  gouver- 
neur de  la  ville. 

7252.  Relation  des  troubles,  occasionnés  par  V établissement 
d'une  chambre  semestre,  et  du  mouvement  dit  le  Sabre,  pub.  p. 
A.  Savine,  Aix,  1881,  in-8°.  Pxécit  d'un  contemporain  sur  les  agita- 
tions provoquées  à  Aix  et  en  Provence  (1648-9,  1651-3)  par  la 
création,  au  Parlement  d'Aix,  d'une  chambre  nouvelle  devant 
fonctionner  six  mois  par  an.  Sur  la  valeur  de  cette  relation,  v. 
A.  Crémieux,  Marseille  et  la  royauté  pendant  la  minorité  de 
Louis  XIV,  Paris,  1917,  in-8°,  p.  xix,  note  i  :  dans  cet  ouvrage, 
sont  reproduits,  dans  les  notes,  beaucoup  de  documents  inédits,  et 
-des  détails  nombreux  sont  fournis  d'après  les  sources  (v.  la  table 
aux  mots  Sabre  et  Semestre). 

7253.  Sur  les  agitations  à  Agen  en  1651-2,  v.  Ph.  Lauzun,  Une 
fête  et  une  émeute  à  Agen  pendant  la  Fronde,  Agen,  1875,  in-8°, 
48  p.  (ext.  de  Rev.  Ag.)  :  publication  de  nombreux  extraits  d'une 
notice  contemporaine  :  on  fête  la  nomination  de  Condé  comme  gou- 
verneur de  Guyenne  :  l'année  suivante,  on  se  soulève  contre  lui 
quand,  après  son  départ  de  Paris,  ayant  commencé  la  guerre,  il 
veut  entrer  dans  Agen.  L'utilité  de  cette  publication  n'est  pas  bien 
grande. 

7254.  Sur  les  troubles  et  les  émeutes  d'Avignon  de  1652  à  1659, 
v.  J.  Méridan,  Mém.  Acad.  Vaucluse,  1901,  t.  I,  p.  1-83  :  étude 
très  fouillée  et  très  sérieuse,  avec  une  bibliographie  des  sources  : 
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pièces  justificatives  intéressantes,   en  particulier  un  factum  qui 
rend  compte  avec  précision  de  tous  les  événements. 

7255.  L'ouvrage  de  L.  Jarry,  Les  suites  de  la  Fronde,  Guerre 
des  sabotiers  de  Sologne  et  assemblées  de  la  noblesse,  1653-1660, 
Orléans,  1880,  in-8°,  172  p.  (ext.  de  Mém.  Soc.  Orl.,  t.  XVII)  doit 
être  regardé  comme  une  source  importante  :  les  documents  prin- 
cipaux reproduits  sont  des  lettres  de  Séguier  à  Le  Tellier  (1658), 
de  l'intendant  Pomereu  (1659-1660),  un  arrêt  du  Conseil  d'État 
(1659). 

7256.  Arrêt  du  Parlement  de  Provence  contre  les  émeutiers 
d'Aubagne,  pub.  p.  Barthélémy,  Tr.  Soc.  statist.  Marseille,  1880, 
8e  série,  t.  V,  p.  109.  Émeute  provoquée  par  l'impôt- sur  les  farines  : 
étude  sérieuse  faite  d'après  le  registre  des  délibérations. 

7257.  Sur  les  agitations  de  Nîmes  de  1655  à  1657,  v.  A.  Michel, 
Mém.  Acad.  Nîm.,.  1883,  7e  série,  t.  VI,  p.  81  :  textes  et  ordon- 
nances de  1649,  et  surtout  de  1655  à  1657  :  les  habitants  refusent 
d'accepter  les  nouveaux  liards  de  cuivre  :  certains  sont  emprison- 
nés :  la  royauté  finit  par  céder,  libère  les  prisonniers  et  renonce  à 
l'amende  qu'elle  avait  infligée  à  la  ville.  —  Cf.  Balincourt,  Mém. 
Acad.  Nîm.,  1907,  7e  série,  I,  XXX,  p.  1-12. 

7258.  Documents  sur  L'émeute  de  Boulogne  en  1656-7,  pub.  p. 
Gosselin,  Bul.  Soc.  Mot.,  1852-6,  t.  I,  dernière  partie,  p.  74.  Émeute 
due  à  la  gabelle.  Récit  d'après  des  ext.  de  deux  manuscrits  de 
famille  :  agitation,  barricades,  le  sang  coule,  des  soldats  allemands 
meurtriers  sont  exécutés.  —  V.,  aussi  les  n08  7561  et  7710,  au 
tome  VIII. 

7259.  Sur  les  troubles  en  Périgord,  1656-7,  v.  Saint-Saud,  Bul. 
Soc.  Pér.,  1900,  t.  XXVII,  p.  81.  Troubles  causés  par  des  gen- 
tilshommes qui  commettent  des'  violences,  fabriquent  de  la  fausse 
monnaie,  se  battent  en  duel  :  on  ne  connaît  pas  l'issue.  L'intérêt 
est  minime. 

7260.  Documents  sur  une  émeute  au  Mans  en  1659,  pub.  p. 
Menjot  d'Elbenne,  Un.  hist.  Maine,  1893,  t.  I,  p.  97  et  318.  Ce  sont 
une  lettre  de  l'évêque  Philibert  Emmanuel  de  Beaumanoir  de  La- 
vardin  et  le  journal,  précis  et  détaillé,  d'un  anonyme  contemporain. 
Il  s'agit  des  moines  qui  ne  veulent  pas  se  réformer  et  se  barrica- 
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dent  dans  le  couvent.  Le  peuple  prend  parti  pour  eux,  et  contre 
l'intendant  qui,  avec  l'aide  de  troupes,  veut  les  mettre  à  la  raison. 
Combat,  des  tués  et  des  blessés,  le  fonctionnaire  royal  est  obligé 
de  se  mettre  en  sûreté  à  l'évêché.  Épisode  curieux. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe:  —  N°*  7209  (Angoulême) , 
7214  (Aurillac,  Saint-Flour) ,  7215  (Béziers.  Narboime) ,  7216  (Age- 
nais),   7218    (Melun) ,     7225     (Aunis,    Saintonge) .     7230  (Rouergue) . 

4°  Au  temps  de  Colbert  (*) 

7261.  Documents,  pub.  p.  P.  M.  Bondois,  La  misère  sous 
Louis  XIV,  la  disette  de  1662,  Paris,  1924,  in-8°,  66  p.  (ext.  de  Rev. 
hist.  écon.)  :  étude  sérieuse,  avec  des  renseignements  bibliographi- 
ques. Les  documents  originaux  sont  des  placards  de  charité,  des 
lettres  d'intendants  (tirées  des  Mélanges  Colbert),  des  états  déli- 
vrés aux  pauvres  de  Paris.  Ils  montrent  la  gravité  de  la  question 
du  blé  et  du  pain,  l'importance  de  la  misère,  et  indiquent  les 
mesures  prises  pour  l'enrayer. 

7262.  Procès-verbal,  pub.  p.  F.  Bournon,  La  misère  dans  le 
Blésois  en  1662,  Paris,  1882,  in-18°,  13  p.  Cet  acte  a  été  rédigé  par 
le  lieutenant-général  du  bailliage  et  présidial  de  Blois  à  la  suite 
de  l'enquête  auprès  des  curés.  Ses  constatations  sont  désolantes  et 
significatives  :  misère  extrême,  nombreux  sujets  morts  de  faim, 
maladies  qui  déciment  les  autres. 

7263.  Avis  important  de  l'état  déplorable  des  pauvres  du  Blé- 
sois et  de  quelques  autres  provinces...  ;  —  Suite  de  Vavis  impor- 
tant..., pub.  p.  P.  Clément,  Histoire  de  la  vie  et  de  V administration 
de  Colbert,  p.  118-123,  et  p.  E.  Bonnemère,  La  France  sous  Louis 
XIV,  t.  I,  p.  259-266.  L'avis  important  est  un  écrit  de  la  supérieure 
d'un  couvent  de  Blois,  qui  l'adresse  à  une  dame  de  Paris.  Il  fait 
une  peinture  effroyable  de  la  misère  :  suicides,  meurtres  d'enfants 
qu'on  ne  peut  nourrir,  vols  et  assassinats  pour  avoir  de  quoi 
manger,  on  se  nourrit  de  tout  ce  que  l'on  trouve  ;  appel  à  la  charité 
publique  :  année  1662. 

7264.  Relation  importante  pour  exposer  aux  yeux  des  gens  de 
bien  un  tableau  raccourci  des  grandes  misères  de  quelques  pro- 
vinces, 18  décembre  1663,  slnd.,  in-4°,  4  p.  Cet  écrit  concerne  sur- 

1.  Misère  et  épidémies,  n°s  7261-7274;    —  Troubles,  n°s  7275-7292. 
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tout  la  Beauce,  le  Berry,'le  Blésois  et  le  Poitou.  A  Châteaurouxr 
sont  «  900  pauvres  si  secs  qu'ils  semblent  des  squelettes  »  et,  dans 
le  voisinage,  «  des  enfants  morts,  la  bouche  pleine  d'herbes  ».  Un 
autre  dit  «  qu'on  n'oserait  lever  les  yeux,  les  femmes  et  les  filles 
étant  toutes  nues  »  et  trop  nombreux  les  morts  de  faim.  En  Poitou, 
les  religieuses  ont  si  peu  de  ressources  qu'elles  menacent  «  de 
rompre  leur  clôture  pour  aller  mendier  ».  Dans  la  Beauce,  les 
laboureurs,  n'ayant  plus  de  bêtes,  «  sont  réduits  à  se  mettre  eux- 
mêmes  à  la  charrue  ».  Appel  émouvant  à  la  charité. 

7265.  Troisième  avis  important  sur  Les  misères  publiques  du 
Blésois,  du  Berry,  de  la  Tour  aine,  du  Maine,  partie  de  la  Champa- 
gne et  autres  lieux,  mars  1664 ,  slnd.,  in-4°,  4  p.  Les  renseigne- 
ments sont  donnés  d'après  les  lettres  de  religieux.  Morts  nom- 
breuses, terres  en  friche  :  «  C'est  chose  commune  de  manger  des 
bêtes  mortes  et  des  herbes  crues  en  Berry  comme  ailleurs...  On 
déterre  les  chevaux  et  les  ânes  morts  de  peste  pour  les  manger  ». 
Se  termine,  comme  les  précédents,  par  un  appel  à  la  charité. 

7266.  Réflexions  sur  les  misères  du  temps,  mars  I66i,  slnd.. 
in-4°,  3  p.  Après  avoir  rappelé  les  relations  déjà  parues,  l'auteur 
insiste  avec  vigueur  pour  que  la  charité  s'exerce  enfin.  Il  fournit 
quelques  renseignements  généraux  :  10.000  morts  «  de  nécessité  »  : 
30.000  environ  «  languissent  misérablement  ». 

7267.  Nacquart.  Lettres,  pub.  p.  L.  Lemaire,  La  peste  de  1666 
à  Dunkerque,  Dunkerque,  1912,  in-8°,  120  p.  (ext.  de  Mém.  Soc. 
Dunk.,  t.  LIV).  Ces  lettres  d'un  commissaire  de  la  marine  sont 
complétées  par  des  pièces  justificatives  fort  utiles,  des  lettres  de 
Colbert,  et  des  pièces  tirées  des  archives  de  Bergues  et  de  Dun- 
kerque :  elles  donnent  tous  les  détails  indispensables  sur  cette 
grave  épidémie  :  vraie  source. 

7268.  Documents,  pub.  p.  Caplet,  La  peste  à  Lille  au  XVIIe 
siècle,  Lille,  1898,  in-8°,  151  p.  Ils  sont  nombreux  surtout  pour  la 
peste  de  1667,  sont  tirés  des  archives  hospitalières  et  complétées 
par  un  appendice  copieux  :  lettres,  ordonnances  du  magistrat,  sur 
les  mesures  à  prendre,  etc.  :  en  outre,  bibliographie.  —  Dans  son 
livre,  La  peste  à  Lille  en  1667,  Quarré-Reybourbon  a  traduit  une 
élégie,  écrite  en  latin  par  le  Père  Gilles  Cambier,  1637-1671,  et 
intitulée  :  Lille,  ravagée  par  la  peste,  se  donne  solennellement,  de 
Vaccord  unanime  de  ses  habitants,  au  puissant  patronage  de  Saint- 
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Èloi,  thaumaturge  de  Béthune  :  c'est  un  exercice  littéraire,  dans 
lequel  les  indications  sont  éparses. 

7269.  Sur  les  années  de  misère  aux  Sièyes  de  1667  à  1713,  v. 
Jeancler,  But.  Soc.  B.-Alpes,  1907-8,  t.  XIII,  p.  200-7  :  quelques 
extraits  courts  :  utilité  faible. 

7270.  Buzenval  (Nicolas  Choart  de),  1611-1679.  Règlement  sui- 
tes dispositions -à  prendre  en  vue  de  la  peste,  cité  p.  Martin,  P.  Soc. 
Comp.,  1897,  t.  VI,  p.  57.  L'évêque  de  Beauvais,  qui  remplaça  un 
curé  fugitif  devant  la  peste  en  1668,  a  composé  un  règlement 
curieux,  qui  indique  les  précautions  à  prendre  par  les  curés  dans 
l'administration  des  derniers  sacrements  aux  pestiférés  et  dans  les 
visites  aux  malades.  —  Cf.  sur  la  peste  à  Compiègne  en  166S. 
A.  Bazin,  P.  Soc.  Comp.,  1896,  t.  V,  p.  143. 

7271.  Documents  sur  l'épidémie  de  1668  et  la  Chambre  de  santé 
de  Laon,  anal.  p.  A.  Matton,  But.  Soc.  Laon,  1865,  t.  XV,  p.  2 4 7>  . 
analyse  méthodique  et  minutieuse  des  manuscrits  de  l'Élu  et  des 
archives  de  la  Chambre  de  santé  :  beaucoup  d'exemples  particu- 
liers qui  prouvent  la  rigueur  des  mesures  prises  :  mais  les  cita- 
tions sont  rares. 

7272.  Documents  sur  la  peste  de  1668  à  Soissons,  pub.  p.  Waf- 
nart^Bul.  Soc.  Sois.,  1865,  lre  Série,  1.  XIX,  p.  226  et  p.  F.  Brun, 
ld.,  1903-4,  3e  série,  t.  XII,  p.  91-95.  Arrêt  du  Parlement  de  Paris, 
interdisant  tout  commerce  avec  la  ville  contaminée,  punissant  les 
marchands  parisiens  qui  enfreindront  cette  prescription,  et  impo- 
sant une  quarantaine  à  ceux  qui,  de  Soissons,  viendront  dans  la 
capitale.  — -  Procès-verbal  de  l'enquête  officielle  :  un  cordon  sani- 
taire est  établi  autour  de  la  ville. 

7273.  Sur  la  peste  à  Amiens  en  1669,  v.  Desmaze,  But.  Soc. 
A.  P.,  1874-6,  t.  XII,  p.  401  :  publie  quelques  rares  ext.  des  pla- 
cards affichés  par  la  municipalité  pour  rassurer  les  habitants. 

7274.  Délibérations  du  Conseil  d'Évian,  pub.  p.  Duplan,  Mém. 
Acad.Chablais.,  1908,  t.  XXII,  p.  xxvn-xxxi  :  délibérations  de  1C>79 
à  1682  sur  les  mesures  préventives  contre  la  peste  et  pour  punir 
ceux  qui  ne  les  observeront  pas. 

7275.  Documents  sur  les  troubles  et  guerres  en  Roussillon  de 
1661  à  1668,  pub.  p.  Torreilles,  Rev.  hist.  arch.  Rous.,  1900,  t.  I, 
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p.  321-8  :  textes  inédits  peu  nombreux  sur  cette  révolte  provoquée 
par  la  gabelle.  —  Cf.  le  n°  8064,  au  tome  VIII. 

7276.  Recueil  de  documents  sur  la  révolte  du  Boulonnais  en 
1662,  dans  Hamy,  Essai  sur  les  ducs  d'Aumont,  gouverneurs  du 
Boulonnais,  guerre  dite  de  Lustucru,  Boulogne,  1906,  in-4°,  2e  par- 
tie, p.  269-330.  Les  paysans  se  soulèvent  à  propos  des  impôts  :  la 
répression  est  cruelle.  Les  pièces  sont  des  lettres  du  2  avril  1662 
au  15  septembre  1663,  tirées  des  Mélanges  Golbert  :  elles  sont 
écrites  surtout  par  Saint-Pouenge  et  par  l'intendant  Louis  de  Ma- 
chanlt.  —  Cf.  n°  7258. 

7277.  Arrêt  du  Conseil  d'État  sur  les  troubles  de  Niort  en  Hidï, 
pub.  p.  Desaivre,  P.  M.  Soc.  Deux-Sèvres,  1905,  t.  I,  p.  .389-394  : 
les  habitants  ont  refusé  de  payer  les  droits  des  cinq  grosses  fer- 
mes, ont  maltraité  et  emprisonné  les  commis  :  l'arrêt  raconte  les 
faits. 

7278.  Documents  sur  la  révolte  d'Audijos  en  Gascogne,  pub.  p. 
A.  Communay,  Audijos,  la  gabelle  en  Gascogne,  Paris-Auch,  1893-4, 
in-8°,  2  vol.  La  gabelle  a  suscité  fréquemment  des  mouvements 
dans  le  Sud-Ouest,  à  Bayonne  en  1641,  aux  Lannes  en  1657,  et 
surtout  en  Gascogne  avec  Bernard  d'Audijos  (1634?-1678),  adver- 
saire  de  l'intendant  Pellot.  Les  documents  publiés  sont  très  nom- 
breux et  divers,  surtout  des  lettres  de  Pellot,  tirées  des  Mélanges 
Colbert  :  ils  renseignent  complètement  sur  cette  révolte. 

7279.  Sur  une  émeute  à  Kernilis  en  1666,  v.  Waquet,  But.  Soc. 
Finistère,  1927,  t.  LIV,  p.  97-103  :  émeute  provoquée  à  propos  du 
logement  des  gens  de  guerre,  encouragée  par  le  recteur  :  impor- 
tance minime. 

7280.  La  révolte  des  Angelets  dans  le  Roussillon  de  1666  à 
1670  a  été  racontée  par  V.  Aragon,  Le  Roussillon  aux  premiers 
temps  de  sa  réunion  à  la  France,  Montpellier  et  Perpignan,  1882, 
in-8°,  88  p.  :  travail  composé  d'après  les  archives  et  des  récits 
inédits  :  peu  de  reproductions  de  textes.  —  Complément  par  P.  Vi- 
dal dans.  C.  Ce,  1896,  12  juillet.  —  Cf.  Torreilles,  Rev.  hist.  arch. 
Rous.,  1901,  t.  II,  p.  46-54  (soulèvement  contre  l'annexion  et  contre 
l'impôt  de  la  gabelle)  ;  —  J.  d'Elne,  Id.,  p.  73-7. 

7281.  Sur  les  émeutes  en  Franche-Comté  en  1668,  v.  Perraud, 
Mém.  Soc.  Jura,  1869-1870,  t.  XXXV,  p.  203  :  elles  ont  lieu  à  Dôle, 
Gray  et  Salins  ;  mais  pas  de  textes. 
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7282.  Relation  de  la  révolte  de  Roure,  pub.  p.  De  La  Boissière, 
dans  son  édit.  des  Commentaires  du  soldat  du  Vivarais,  Paris, 
1811,  in-8°,  p.  377.  Jacques  ou  plutôt  Antoine  Roure,  exécuté  à 
Montpellier  le  29  octobre  1670,  avait  soulevé  le  peuple  misérable 
contre  les  agents  du  fisc,  les  nobles  et  les  bourgeois.  L'auteur  du 
récit  est  un  témoin  oculaire,  probablement  un  habitant  d'Aubenas, . 
peut-être  un, des  signataires  de  la  déclaration  de  fidélité  au  roi 
(p.  403)  :  il  montre  l'extension  de  cette  révolte,  qui  obligea  le  gou- 
vernement à  envoyer  de  nombreuses  troupes. 

Ce  récit  doit  être  complété  par  les  documents  suivants.  —  Déli- 
bérations des  consuls  de  Bourg-Saint-Andéol  pour  prendre  les 
mesures  nécessaires  contre  toute  attaque,  et  ordonnances  du  lieu- 
tenant-général du  Languedoc,  pub.  dans  liev.  Viv.,  1912,  t.  XX, 
p.  83-173.  —  Délibérations  municipales  de  Largentièro  dans  le  même 
but,  pub.  p.  A.  Mazon,  M.,  1902,  t.  X,  p.  247-260.  —  Document 
d'ordre  judiciaire,  pub.  p.  Vaschalde,  Mes  notes  sur  le  Vivarais, 
Privas,  1873,  in-16°,  p.  18-22  :  un  habitant  d'Aubenas,  accompagné 
de  témoins,  demande  au  tribunal  une  attestation  sur  l'assassinat 
de  son  père  et  le  pillage  de  sa  maison  par  les  séditieux.  —  Récit 
d'André  Delort,  extrait  de  ses  manuscrits  et  pub.  dans  Chron. 
Languedoc,  1875,  t.  I,  p.  265  :  ce  récit  est  bref,  mais  sert  de  con- 
trôle à  celui  fait  par  d'Aigrefeuille  dans  son  Histoire  de  Montpel- 
lier. 

Voir:  —  Martinais,  Révolte  de  Roure,  Privas,  1843,  in-18°.  355  p.; 
—  Dourille,  Histoire  des  guerres  civiles  du  Vivarais,  Valence,  1846,  in-8°, 
chapitre  vu  ;  —  De  Vissac,  Chronique  vivaroise,  Antoine  du  Roure  et  la 
révolte  de  1670,  Paris,  1895,  in-8°,  vn-85  p.  ;  —  E.  Reynier,  Rev  Viv 
1922,  t.  XXIX,  p.  169-174,  201-205  (sérieux).  —  Cf.  le  n°  7974  au 
tome  VIII. 

7283.  Sur  la  conspiration  de  1674  en  Roussillon,  v.  Torreilles, 
Rev.  hist.  arch.  Rous.,  1901,  t.  II.  Les  conspirateurs,  prétextant  la 
lourdeur  des  impôts,  entendent  restituer  le  Roussillon  à  l'Espagne: 
ils  s'unissent  aux  Espagnols  de  San  Germa,  qui  prend  Bellegarde 
et  s'avance  vers  Céret,  mais  est  ensuite  refoulé  par  le  maréchal  de 
Schomberg  :  bien  fait,  mais  pas  de  textes. 

7284.  Documents  sur  l'émeute  de  Bordeaux  en  1674-1675,  pub. 
dans  Arch.  hist.  Gir.,  1906,  t.  LI,  p.  145-190.  Ils  sont  très  nombreux 
et  très  importants,  en  particulier  les  lettres  de  la  Jurade  :  ils  four- 
nissent tous  les  détails  nécessaires  sur  ce  mouvement  suscité  par 
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l'établissement  d'un  impôt  sur  la  marque  des  objets  en  étain  et  par 
la  gabelle. 

Des  pièces  se  trouvent  aussi  dans  P.  Clément,  Histoire  de  la  vie 
et  de  V administration  de  Colhert,  p.  358-366  :  lettre,  très  détaillée 
sur  les  troubles,  du  commis  Févrant  (30  mars  1675)  et  lettre  de 
l'intendant  De  Sève  à  Colbert  (24  avril).  —  Le  procès-verbal  du 
jurât  Fonteneil  a  servi  de  base  à  Gaullieur,  Les  corporations  à 
Bordeaux,  Bordeaux,  1868,  in-8°,  p.  23  et  sq.  :  dans  cet  ouvrage 
est  aussi  ]a  lettre  des  jurats  à  Colbert  (30  décembre  1675)  pour 
décrire  la  triste  situation  de  la  ville  après  l'émeute  et  sa  répres- 
sion. —  Cf.  Barraud,  Rev.  phil.  Bordeaux,  1907,  t.  X,  p.  165,  268 
et  328. 

7285.  Documents  sur  l'émeute  du  Mans  en  avril  1675,  pub.  p. 
Ledru,  Bev.  hist.  arch.  Maine,  1884,  t.  XVI,  p.  55.  Les  habitants 
se  sont  soulevés  contre  l'augmentation  des  droits  d'octroi.  L'exposé 
de  l'auteur  de  l'article  est  établi  sur  les  mémoires  mss.  de  Maulny, 
dont  des  extraits  sont  reproduits  :  est  publiée  aussi  la  lettre  du 
gouverneur,  marquis  de  Sourches,  indiquant  la  lin  de  la  répres- 
sion et  la  remise  complète  de  la  ville  en  état  d'obéissance.  —  Les 
mémoires  de  l'avocat,  Claude  Blondeau,  dont  la  maison  a  été 
pillée,  ont  servi  de  base  au  récit  de  La  Bouillerie,  Rev.  hist.  arch. 
Maine.   1897,  t.  XLI1.  p.  105  :  complète  le  précédent. 

7286.  La  révolte  du  papier  timbré  en  Bretagne  en  1675  a  donné 
lieu  à  la  publication  de  nombreuses  pièces.  —  J.  Lemoine,  La 
révolte  dite  du  papier  timbré  ou  des  bonnets  roua  es  en  Bretagne, 
Paris,  1898,  in-8°,  vn-351  p.  :  source  capitale,  166  pièces  justifi- 
catives, comprenant  surtout  des  lettres  de  Louvois  et  du  duc  de 
Chaulnes  :  excellente  introduction.  —  A.  de  La  Borderie,  La  révolte 
du  papier  timbré  advenue  en  Bretagne,  Saint-Brieuc  cl  Paris,  ISSi, 
in-18°,  vin-303  p.,:  indication  des  sources  et  des  imprimés  :  pièces 
justificatives,  p.  ex.  lettres  du  duc  de  Chaulnes,  délibérations  de 
municipalités,  comptes  de  maires.-  lettres  patentes  pour  l'amnistie, 
liste  de  ceux  qui  eu  sont  exceptés  :  concernent  Guingamp,  Lander- 
neau,  Rennes,  Tréguier  :  intéressant  et  utile.  —  D.  Tempier,  Mérû. 
Soc.  arch.  C.  N.,  1885-6.  2e  série,  t.  II,  p.  123,  :  publie  le  «  Code 
paysan  »  c.-à-d.  une  copie  du  Règlement  fait  par  les  nobles  habi- 
tants des  quatorze  paroisses  unies  du  pays  Armorique,  situées 
depuis  Douarnenez  jusqu'à  Concarneau  :  14  articles,  deputation 
aux  États  provinciaux  pour  expliquer  le  soulèvement,  pas  de  prise 
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d'armes  jusqu'à,  la  réunion  de  ces  États,  abolition  du  champart  et 
des  corvées,  de  la  dîme  ecclésiastique  (en  échange,  traitement  aux 
curés),  défense  de  Chasser,  mariages  entre  nobles  et  bourgeois, 
justice  meilleure,  pas  de  papier  timbré,  etc.  —  Le  Men,  Bul.  Soc. 
Finistère,  1877-8,  t.  V,  p.  183  :  pièces  relatives  surtout  aux  amendes 
infligées  à  diverses  communes,  aux  débats  pour  obtenir  une  réduc- 
tion, à  l'accommodement  final.  —  Luzel,  Bul.  Soc.  Finistère,  1887, 
t.  XIV,  2e  partie,  p.  35  et  1894,  t.  XXI,  p.  lxi  :  divers  doc.  de 
détail,  p.  ex.  supplique  d'un  notaire  dont  la  maison  a  été  pillée  : 
détails  sur  la  marche  des  révoltés,  auditions  de  témoins,  indem- 
nités incombant  aux  communes,  etc.  —  Luzel,  Bul.  Corn.  Hist.,  sec- 
tion historique,  1892,  p.  85-109  :  lettres  de  mai  1675  à  novembre 
1676,  écrites  par  le  duc  de  Chaulnes  (nombreuses),  Louis  XIV, 
l'intendant  Auguste  Robert  de  Pomereu,  délibérations  du  corps 
municipal  de  Morlaix,  extraits  des  registres  du  Parlement  de  Ren- 
nes :  ces  documents  éclairent  sur  la  rigueur  de  la  répression.  — 
Ducrest  de  Villeneuve,  Bul.  Soc.  Finistère,  1890,  t.  XXIII,  p.  241  : 
acte  imposé  par  les  paysans  à  un  seigneur  qui  doit  renoncer  à  la 
•corvée,  diminuer  fortement  les  autres  droits,  etc.  --  Ducrest  de 
Villeneuve,  Révolte  des  paysans  de  Cornouailles ,  Saint-Brieuc, 
1897,  in-8°,  27  p.  :  récit,  d'après  les  procédures,  de  l'assassinat 
d'un  noble  par  les  révoltés. 

Voir:  —  Nos  6207  et  6319; —  Mahoucleau,  T.es  1rou}>les  de  Bretagne 
et  l'exil  du  Parlement  à  Vannes'  Rennes,  1897,  in-8".  —  Cf.  les  n<)S  7723 
et  7917,   au  tome  VIII. 

7287.  Procès-verbal  de  la  sédition  et  émotion  advenue  à  Ber- 
gerac en  1675,  pub.  p.  Durand,  Bul.  Soc.  Pér.,  1894,  t.  XXI,  p.  389  : 
procès-verbal  dressé  par  le  maire  et  les  consuls  sur  la  révolte  du 
papier  timbré  dans  leur  ville,  au  mois  de  mai  :  exposé  précis,  com- 
plet, coloré  et  vivant  de  cet  épisode  curieux  :  les  femmes  en  tête, 
les  plus  violentes,  armées  d'épées,  de  couteaux  et  de  pistolets, 
jettent  ou  déchirent  le  papier  timbré  :  les  bourgeois  s'arment 
ensuite  :  les  troupes  arrivent  pour  arrêter  le  mouvement  :  pen- 
daisons, galères,  fustigations. 

7288.  Document  sur  une  émeute  à  Mâcon  en  1680,  pub.  p. 
Rameau,  Ann.  Acad.  Mâcon,  1897,  3e  série,  t.  II,  p.  32.  C'est  un 
récit  tiré  des  mémoires  mss.  du  prêtre  maçonnais  Laplatte.  Émeute 
■contre  les  fermiers  des  aides  à  propos  des  droits  sur  les  vins  :  les 
■commis  sont  poursuivis  jusqu'à  Mâcon  par  les  paysans  qui  dévas- 
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tent  leur  bureau  :  par  sa  douceur  et  sa  diplomatie,  l' évoque  réussit 
à  ramener  le  calme. 

Voir,  en  outre,  pour  ce  paragraphe  :  —  P.  Clément,  Bev.  D.  M.,  1865, 
15  août;  —  Nos  7209     (Angoulême) ,    7218    (Mehm) . 


5°  De  1684-  à  1707 

7289.  Mémoires  sur  la  misère  de  Paris,  1684-,  pub.  p.  A.  de 
Boislisle,  Mém.  de  la  yénéralilé  de  Paris,  append.  xix,  p.  764-767  : 
deux  mémoires  adressés  à  La  Revoie  constatent  que  4.000  familles 
de  marchands  et  artisans  sont  dans  la  misère.  Les  causes  pro- 
viennent de  la  stagnation  du  commerce,  du  manque  de  travail,  de 
la  guerre,  etc.  :  on  devrait  obliger  les  partisans  à  des  restitutions, 
imposer  la  taille  réelle  sans  exemption,  etc. 

7290.  Mémoire  louchant  Vétat  de  la  France  en  1686,  pub.  p. 
G.  Servois,  Bul.  Soc.  H.  F.,  1870-1,  t.  VIII,  p.  181.  L'auteur  ano- 
nyme de  ce  mémoire,  court,  mais  précis,  déclare  avoir  visité  les 
provinces  françaises  et  les  pays  voisins  :  ému  par  la  misère* 
qui  est  générale,  sauf  dans  le  clergé,  il  la  décrit  avec  force  et 
énumère  longuement  les  divers  maux.  Peut-être  exagère-t-il  quel- 
que peu  sa  narration,  dans  le  but  d'être  choisi  par  Louvois,  auquel 
il  s'adresse,  pour  proposer  des  remèdes. 

7291.  Lehoreau  (René),  sieur  Du  Fresne,  1671-1724.  Extr.  du 
Cérémonial  de  Véglise  d'Angers,  pub.  dans  Anj.  hist.,  1914,  t.  XV, 
p.  340-356.  Ces  extraits  se  rapportent  sans  doute  aux  cérémonies 
célébrées  à  l'occasion  de  certains  faits,  p.  ex.  la  naissance  du  duc 
de  Bourgogne.  Mais  l'auteur,  chapelain  angevin,  est,  aussi,  inté- 
ressé par  la  misère  :  il  la  décrit  à  plusieurs  reprises  (1688,  1694, 
1699,  1705,  1707,  1709,  1711),  en  énumère  les  causes,  intempéries, 
guerre,  milice,  et  montre  que  la  conséquence  inévitable  est  de  pro- 
voquer des  séditions.  Les  renseignements  sont  surtout  abondants 
pour  les  années  1707  et  1709. 

7292.  Documents  sur  les  famines  de  1693  et  de  1709  et  la  spécu- 
lation sur  les  blés,  cit.  et  anal.  p.  G.  Martin,  Bul.  Corn.  Hist.,  sec- 
tion des  sciences  économiques  et  sociales,  1908,  t.  XXVI,  p.  150- 
172  :  prix  du  blé  pendant  les  deux  années,  effets  de  la  spéculation  : 
textes  des  A.  N.,  G7,  X2,  KK  et  MM  :  bibliog. 
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7293.  Délibération  du  Conseil  d'Aurillac,  mars  1693,  pub,  p. 
Delmas,  Rev.  H.  Auvergne,  1904,  t.  VI,  p.  191-202  :  étude  d'après 
les  archives  communales  suivies  pas  à  pas  :  le  Conseil  décide  que, 
pour  atténuer  la  misère,  les  pauvres  seront  répartis  entre  les 
habitants  aisés,  malgré  la  résistance  de  ces  derniers. 

7294.  Résolutions  du  prévôt  des  marchands  de  Lyon,  pub.  p. 
Malley,  Rev.  Égl.  Fr.,  1910,  t.  I,  p.  392-394,  397-398,  et  sq.  Une 
émeute,  causée  par  la  faim,  a  éclaté  à  Lyon  en  1693.  Les  relations 
officielles,  fort  précises,  exposent  le  caractère  du  mouvement,  les 
mesures  prises  par  la  municipalité,  le  rôle  joué  par  l'archevêque, 
Camille  de  Neufville  de  Villeroy. 

7295.  Document,  pub.  p.  Jadart,  Rev.  hist.  arden.,  1902,  t.  IX, 
p.  90  :  c'est  une  note,  fort  brève,  du  curé  d'Avaux-la- Ville  (auj. 
Asfeld)  :  cet  ecclésiastique  compare  le  prix  des  denrées  en  1694 
(très  élevé)  et  en  1699  (plus  bas,  mais  élevé  encore),  et  ajoute  qu'en 
1694  «  on  criait  famine  en  toute  sorte  de  pays  aussi  bien  qu'en 
France  ». 

7296.  Livre  de  raison  d'un  bourgeois  de  Besse,  ext.  cit.  p. 
E.  Jaloustre,  Mém.  Acad.  Clermont,  1877,  nouv.  série,  t.  XIX, 
p.  341.  Ce  bourgeois  oppose  d'abord  l'abondance  des  années  1685 
et  1686  à  la  mauvaise  situation  qui  ne  fait  que  s'aggraver  depuis 
1689.  Puis  il  décrit,  avec  précision  et  en  donnant  des  exemples 
effrayants,  la  famine  de  1694  :  énorme  mortalité,  éloge  de  la  cha- 
rité privée,  attitude  bienfaisante  du  clergé,  établissement  de  nou- 
veaux cimetières,  nombre  incalculable  des  miséreux,  efforts  du 
corps  municipal  de  Clermont-Ferrand,  on  mange  les  morts.  Source 
importante,  complétée  par  les  documents  extraits  des  archives 
municipales. 

7297.  Guichenon  (Guillaume).  Livre  de  raison,  extr.  pub.  p. 
Jarrin,  Ann.  Soc.  Ain,  1873,  t.  VI,  p.  243  :  l'auteur  raconte,  avec 
détails,  la  misère  dans  la  Bresse  en  1694,  diverses  fraudes,  p.  ex. 
celle  pratiquée  sur  le  vin,  qui  porte  préjudice  aux  travailleurs 
vignerons. 

7298.  Documents  sur  une  émeute  à  Guéret  en  1705,  pub.  p. 
Delannoy,  Mém.  Soc.  Creuse,  1897,  2e  série,  t.  V,  p.  75-95.  Mouve- 
ment contre  les  huissiers,  qui,  sur  le  refus  de  payer,  procèdent  à 
des  saisies  :  citations  tirées  des  pièces  du  procès,  des  dépositions 
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des  témoins,  fournissant  de  nombreux  détails  sur  les  particularités 
de  l'émeute. 

7299.  Ghamillart.  Lettre  du  30  juin  1705,  pub.  p.  Champeval, 
Bul.  Soc.  Lim.,  1898,  t.  XLVI,  p.  419.  A  propos  du  soulèvement  qui 
a  éclaté  à  Limoges  le  8  mai,  le  ministre  recommande  de  faire  «  des 
exemples  des  plus  coupables...,  pour  faire  connaître  à  ces  peuples 
qu'ils  ne  se  soulèveront  pas  impunément  ». 

7300.  Recueil  de  documents  sur  les  Tard-Avisés  ou  paysans 
révoltés  du  Quercy  en  1707,  pub.  p.  Cangardel,  Bul.  Soc.  Lot,  1887, 
t.  XII,  p.  5  :  révolte  provoquée  par  l'excès  des  taxes  et  des  impôts  : 
22  pièces  où  les  faits  sont  exposés  dans  les  moindres  détails  :  les 
plus  importantes  sont  les  lettres  du  comte  de  Boissière,  qui  joua 
le  rôle  le  plus  actif  pour  mettre  à  la  raison  les  révoltés.  —  Quelques 
autres  documents  ont  été  pub.  p.  Taillefer,  Bul.  Soc.  Lot,  1898, 
t.  XXIII,  p.  136-145.  —  Cf.  Gérard,  Bul.  Soc.  Pér.,  1904,  t.  XXXI, 
p.  40-42  (bibliog.). 

Voir,  en  outre:  —  Nosl239  (Périgueux) .  6215  (Anjou,  Maine),  7209 
(Angoulême)  ;  —  P.  Clément,  A.  S.  M.  P.,  1865,  5e  série,  t.  IV,  p.  433 
{pour  les  années  1694-5)  ;  —  H.  Bourru,  Des  épidémies  qui  régnèrent  à 
Rochefort  en  1694,  Paris,  1882,  in-8°,  30  p.  (discours)  ;  —  Clément-Simon, 
Bul.  Corn.  Hist.,  1908,  t.  XXVI,  p.  110. 


6°  De  1709  à  1714 

7301.  Les  misères,  causées  par  la  rigueur  de  l'hiver  de  1709, 
ont  provoqué  de  nombreuses  publications  de  documents,  en  géné- 
ral courts,  mais  d'une  grande  précision.  Pour  l'ensemble,  v. 
n°  1235  ;  —  A.  de  Boislisle,  Rev.  Quest.  Hist.,  1903,  t.  LXXI1I, 
p.  442,  sur  le  grand  hiver  et  la  disette  de  1709  d'après  des  doc. 
in.  et  la  correspondance  des  contrôleurs-généraux  :  très  bonne 
étude  ;  —  J.  Lorédan,  Rev.,  1er  octobre  1909,  détails  empruntés  aux 
registres  paroissiaux  et  à  la  correspondance  des  intendants  :  utile. 

Les  études  particulières  peuvent  être  classées  par  noms  de 
lieux.  —  Albi  :  Dénombrement  de  la  population  du  diocèse  d'Albi 
au  mois  de  juillet  1709,  dans  Rev.  Tarn,  1882-3,  t.  IV,  p.  92,  avec 
des  extr.  sur  les  effets  de  l'hiver  et  sur  la  condition  misérable  des 
campagnes.  —  Ançjers  :  n°  7291.  —  Aps  :  Relation,  brève,  du 
curé,  pub.  p.  Forterre,  Bul.  Soc.  Dr.,  1892,  t.  XlVI,  p.  98.  — 
Aubeftàs  :  Lettre  du  syndic,  20  septembre  1709,  pub.  p.  Vaschalde, 
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Mes  notes  sur  le  Vivarais,  Privas,  1873,  in-16°,  p.  60  ;  expose  les 
effets  des  rigueurs  de  l'hiver,  la  montée  des  prix,  disette  et  misère, 
demande  à  l'intendant  de  prendre  des  mesures  «  pour  que  le  peuple 
puisse  subsister  dans  ces  malheureux  temps  ».  —  Beauregard  : 
.note,  très  courte,  du  curé  rédigée  à  la  fin  de  1708,  pub.  p.  Perros- 
sier,  Bul.  Val.  Dig.,  1888-9,  t.  IX,  p.  255.  —  Bebrain  :  note  du  curé, 
pub.  p.  Maginot,  Mém.  Soc.  Bar-le-Duc,  1910,  4e  série,  t.  VIII, 
p.  cxxxvin  :  l'hiver  dure  un  mois  et  demi,  les  animaux,  arbres, 
blés,  hommes  meurent  de  froid,  «  Croyez  en  l'écrivain  qui  en  a 
ressenti  lui-même  les  tristes  effets  ».  —  Bessé-sur-Braye  :  v. 
Froger,  Prov.  Ma.,  1898,  t.  VI.  —  Bordeaux  :  Savtgnac  (de),  Livre 
de  raison,  extr.  pub.  p.  L.  Drouyn,  Act.  acad.  Bord.,  1880,  3e  sérSe, 
t.  XLII,  2e  partie,  p.  88,  et  util.  p.  Labnchelle,  Rev.  hist.  Bord., 
1909.  I.  II  :  le  conseiller  au  Parlement  de  Guyenne  raconte  les  effets 
du  froid  du  6  janvier  au  26  février  1709  :  les  détails  fournis  sont 
souvent  pittoresques,  mais  l'exagération  de  certains  semble  prou- 
ver que  Savignac  a  été  parfois  victime  d'une  imagination  exces- 
sive. —  Bouex  :  longue  relation  du  chirurgien,  pub.  p.  Pautier, 
Bul.  Soc.  Char.,  1892,  6e  série,  t.  II,  p.  lxxv  ;  d'après  l'auteur, 
<t  pour  tirer  du  vin,  il  fallait  faire  rougir  un  fer  et  l'insinuer  dans 
l'endroit  où  l'on  tirait  le  vin...,  :  presque  tous  sont  à  l'aumône  et 
partout  l'on  ne  voit  que  misère  et  pauvreté  ».  —  Chartres  :  Bou- 
vart  (Jean),  Journal,  ext.  pub.  dans  Mag.  Pitt..  1851,  p.  170-2  : 
extrait  assez  court  sur  la  misère  :  compléter  avec  Ad.  Lecocq, 
J  "hiver  en  1709  dans  le  pays  chartrain.  Chartres,  1859,  in-8°,  21  p., 
où  sou!  des  extr.  du  journal  du  greffier  du  bailliage  de  Chartres 
(1665-1714),  et  d'autres  pièces  intéressantes.  —  Conchy-les-Pols  : 
deux  relations  contemporaines,  rédigées  par  des  curés,  pub.  dans 
Bul.  Soc.  Oise,  1907,  t.  III,  p.  253-5  :  détails  précis,  curieux  et  pitto- 
resques. —  Feurs  :  Duguet  (Jean  François),  1660-1724,  Histoire  de 
la  famine  de  1709,  pub.  p.  Durand,  Recueil  de  mémoires  et  docu- 
ments sur  le  Forez,  1880,  t.  VI,  p.  303-317  :  écrite  le  10  novembre 
1710.  cette  histoire  a  une  grande  valeur  :  précision  extrême,  des 
chiffres  :  «  Vous  ne  voyez  que  des  gens  durs,  serrés,  tristes,  qui 
ne  vivent  que  pour  eux  et  qui  abandonnent  les  personnes  qui  leur 
devraient  être  les  plus  chères  »  :  ne  concerne  pas  seulement  Feurs. 
mais  presque  toute  la  France-.  —  Limoges-Fourches  :  Registres  de 
baptêmes,  mariages  et  sépultures,  tenus  par  le  curé,  util.  p.  Bran- 
din.  Bul.  Soc.  Brie-C.-R.,  1902-3,  t.  II,  p.  102-105  :  détails  brefs, 
11  décès  de  1 708  à  1710  dans  cette  petite  commune.  —  Longueval  : 
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note,  courte,  mais  nette,  du  curé,  qui  se  résigne  à  la  volonté  de 
Dieu,  pub.  p.  Bouchel,  Bul.  Soc.  Sois.,  1892,  3e  série,  t.  II,  lre  par- 
tie,  p.  11.  —  Lons-le-Saulnier  :  Procès-verbaux  du  corps  muni- 
cipal, utilisés  p.  Monot,  Bul.  Soc.  Jura,  1898,  6e  série,  t.  III,  p.  285 
(sérieux,  mais  pas  de  textes).  —  Lyon  :  Persin  (J.  B.),  Relation 
véritable  de  ce  qui  s'est  passé  dans  Vannée  de  grâce  1709,  pub.  p. 
Vial,  Rev.  hisl.  Lyon,  1909,  t.  VIII,  p.  58  :  sous  forme  de  lettre  à 
un  ami,  le  curé  de  Vaise  expose  la  soudaineté  et  la  rigueur  de 
l'hiver,  les  ravages  locaux  sur  les  bords  de  la  Saône,  les  dégâts 
subis  par  les  récoltes,  la  montée  des  prix,  les  efforts  pour  soulager 
la  misère  :  il  le  fait  sans  acrimonie.  —  Mâcon  :  Bernard  (Claude). 
Mémoire  sur  la  famine  de  1709,  pub.  p.  Bénet,  Bul.  Corn.  Hist.. 
1884,   t.   II,   p.   163   :  le  lieutenant  du  bailliage  de  Mâcon  est  un 
témoin  oculaire  :  il  expose  avec  précision  et  minutie  la  désolation 
générale,  la  cherté  des  denrées,  les  mesures  prises.  —  Molinef   : 
Extraits  des  registres  de  la  paroisse,  pub.  p.  Laguérenne,  Bul.  Soc. 
Allier,  1851,  t.  II,  p.  384  :  récit  très  net  et  détails  navrants  :  les 
habitants  quittent  la  paroisse  avec  le  bétail  ;  sauf  deux  cas,   la 
famine  a  été  la  cause  principale  des  décès   ;   «  les  femmes  ont 
étouffé  leurs  enfants,  de  crainte  de  les  nourrir  ».  —  Narbonne   : 
v.  ïissier,  L'hiver  de  1709  dans  le  diocèse  de  Narbonne,  Narbonne, 
1895,   in-8°,   31   p.    (ext,    de   Bul.   Corn.   Narbonne,   1894)    :  exposé 
d'après  les  archives  diocésaines  et  communales  et  une  chronique 
manuscrite  :  beaucoup  de  détails  précieux  et  des  chiffres  :  tableau, 
par  commune,   des  récoltes,  année  moyenne  et  en  1709   :  mercu- 
riales de  la  halle  aux  grains  de  la  ville,  et  taxe  du  pain  en  1708, 
1709  et  1710  :  tout  à  fait  instructif.  —  Orléanais,  etc.  :  Nouvel  avis 
sur  les  misères  du  temps,  pub.  dans  Mag.  Pitt.,  juin  1854  et,  en 
extr.,  dans  P.  Clément,  Portraits  historiques,  p.  197-202  ;  placard 
imprimé  à  Paris  par  les  soins  d'un  Comité  de  charité  :  expose  la 
misère,  non  seulement  dans  l'Orléanais,  mais  dans  le  Blésois,  le 
pays  chartrain,  le  Vendômois,  le  Gâtinais,  le  Berry,  le  Maine,  le 
Perche  et  la  Ton  raine  ;  montre  la  dépopulation  de  la  France  et 
la  gravité  des  souffrances   des  paysans.  —  Paris   :  Saint-Simon, 
Mémoires,  édit.  A.  de  Boislisle,  t.  XVII,  p.  26-7  et  195   (v.  les  notes 
de  l'éditeur)  ;  —  Menin,  1686-1766,  Pot-pourri  composé  d'anecdotes 
curieuses  et  de  faits  singuliers...,  fragments  pub.  p.  P.  d'Estrées 
dans  la  revue  Souvenirs  et  Mémoires,  avril  1900  :  fournit  des  indi- 
cations sur  l'hiver  de  1709  à  Paris  :  Cf.  La  Vieille,  Pos.  et.  sup., 
1906,   in-8°,    p.   193.   --  Pont-Awlemer   :   v.    Bréard,    P.   N.,   1902, 
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p.  1724.  —  Saint-Cyr-du-Doret  :  notes  extr.  du  registre  de  l'état 
civil,  p.  Egreteaud,  Rec.  Corn.  Char.-lnf.,  1893-4,  4e  série,  t.  II, 
p.  118  :  valable  surtout  pour  la  mort  des  oiseaux  et  des  arbres.  — 
Saint-Etieime-du-Rois  :  note  du  curé,  pub.  p.  Jarrin.  Ann.  Soc.  Ain, 
1873,  t.  VI,  p.  243  et  sq.  ;  description  très  nette  ;  «  Il  n'y  eut  de  blé 
que  dans  les  hautes  montagnes  qui  avaient  été  couvertes  de  neige.., 
plus  de  la  moitié  du  peuple  était  à  l'aumône  et  ne  mangeait  que 
des  herbes  sauvages  »  :  même  description  dans  une  note  du  curé  fie 
Montange.  —  Saint-Paul-les-Romans  :  note  du  curé,  pub.  p.  Per- 
rossier,  Bul.  Val.  Dig.,  1883-4,  t.  IV,  p.  83  :  assez  brève,  mais  pré- 
cise, sur  l'augmentation  des  prix,  la  disette,  la  fabrication  du  pain 
avec  toutes  sortes  de  produits,  p.  ex.  avec  «  du  bois  qui  tombe 
des  arbres  qu'on  scie  ».  —  Saisy  :  noie  du  curé,  pub.  p.  Lex,  Bul. 
Hist.  Corn.,  1889,  t.  VII,  p.  243  :  longue,  détaillée,  naïve,  mélange 
de  religion  et  de  réalisme.  —  Salles  :  note  extraite  des  registres 
paroissiaux,  pub.  p.  Chauvet,  Bul.  Soc.  Char.,  1898,  Ge  série,  t.  VIII, 
p.  lxxxi  :  précise  dans  sa  brièveté.  —  Sens  :  documents,  pub.  p. 
A.  de  Boislisle,  Rev.  Soc.  Sav.  Dép.,  1875,  6e  série,  t.  II,  p.  401-408  : 
pièces  de  mai-juillet  1709,  lettres  des  curés  de  Melun  et  de  l'arche- 
vêque de  Sens,  fort  intéressantes  par  les  détails.  —  Serval  :  extr. 
du  registre  de  l'état  civil  tenu  par  le  curé,  pub.  p.  Bouchet,  Bul. 
Soc.  Sois.,  1903-4,  3e  série,  t.  XII,  p.  134-5.  —  Soissonnais  :  docu- 
ments importants,  pub.  p.  Joffroy,  Bul.  Soc.  Sois.,  1880,  2e  série, 
t.  XI,  p.  29  :  ce  sont  des  extr.  des  registres  de  Tétat-civil  des  com- 
munes de  Noyant,  La  Bouteille,  Pinon,  Taillefontaine,  Reuilly-Sau- 
vigny,  Vimelles,  Asquins.  Les  curés  de  ces  deux  dernières  com- 
munes ont  rédigé  des  notes  réalistes  et  effroyables  :  celui  de 
Noyant  constate  que  «  le  peuple  mange  du  pain  d'avoine  et  de 
sarrazin  »  :  publication  importante  qui  comprend  d'autres  pièces. 
—  Soudan  :  Notes  insérées  sur  les  registres  de  baptême  de  la 
paroisse,  pub.  p.  Dupuy  et  Charvot,  Ann.  Bret.,  1889-90,  t.  5  :  la 
note  lu  concerne  l'hiver  de  1709  et  elle  a  une  très  grande  valeur.  — 
Toulouse  :  Monmayou,  Livre  de  raison,  ext.  pub.  p.  Taillefer,  Bul. 
Soc.  Midi,  1895,  t.  VIII,  p.  88  :  l'auteur,  notaire  et  juge,  décrit  les 
ravages  causés  par  la  débâcle  de  la  Garonne  :  émigration  des 
miséreux  vers  la  ville,  ce  qui  menace  la  tranquillité  :  aussi  arrêts 
du  Parlement  pour  organiser  leur  subsistance.  —  Touzac  :  État 
des  pauvres  et  Rôle  des  habitants...  qui  doivent  contribuer  à  la 
subsistance  des  pauvres,  pub.  p.  Pellisson,  Rev.  Saint,  et  Aun., 
1906,  t.  XXVI,  p.  309-317  ;  ceux  du  rôle  fourniront,  de  deux  jours 
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en  deux  jours  du  pain  et  de  l'argent  :  les  sommes,  auxquelles 
chacun  d'eux  est  laxé,  sont  indiquées  dans  la  liste  :  mesures  prises 
à  la  suite  des  rigueurs  de  l'hiver.  —  Velaines  :  description  du  curé, 
pub.  p.  Chapellier,  Mém.  Soc.  arch.  lor.,  1881,  3e  série,  t.  IX,  p.  274: 
détaillée,  précise,  explicative  ;  conséquences  de  la  gelée,  prix  des 
denrées,  de  Forge,  mais  pas  de  blé,  de  vin  et  des  fruits,  impossi- 
bilité d'inhumer  en  terre  gelée,  mortalité  considérable  des  ani- 
maux :  détails  pittoresques  et  poignants.  —  Venaissin  (Comtat)  : 
Document  pub.  p.  A.  de  Boislisle,  Rev.  Soc.  Sav.  Dép.,  1875. 
6e  série,  t.  II,  p.  394  :  texte  à  la  fois  tragique  et  comique.  —  Ven- 
dôme :  note  du  curé,  pub.  p.  Nouel,  Bul.  Soc.  Vendôm.,  1874, 
t.  XIII,  p.  227  :  dégâts  aux  récoltes,  grande  mortalité  «  plus  a 
proportion  de  riches  que  de  pauvres  ». 

7302.  Sur  les  émeutes  à  Paris,  les  29  avril  et  20  août  1709. 
v.  nos  6481,  6499  et  Saint-Simon,  Mémoires,  édit.  A.  de  Boislisle. 
I.  XVII,  p.  394-7,  et  1.  XVIII,  p.  129-J36,  506  (notes  de  l'éditeur)  : 
causée  par  la  question  du  blé  et  du  pain. 

7303.  Procès-verbal  de  la  rébellion  de  Vorey,  pub.  p.  Las- 
combe,  Mém.  Soc.  se.  Haute-Loire,  1883=5,  t.  IV,  p.  281  :  procès- 
verbal  rédigé  par.  l'huissier,  et  complété  par  le  rapport  des  chirur- 
giens :  les  habitants,  refusant  de  se  plier  au  service  de  guet  et  de 
garde,  ont,  en  juin  1709,  maltraité  l'huissier  et  le  notaire,  chargés- 
d'instrumenter  contre  les  plus  turbulents  :  l'issue  du  procès  n'est 
pas  connue. 

7304.  Papavoine  (Jacques),  1648?- 1724.  Journal,  ext.  pub.  p. 
Ch.  de  Beaurepaire,  Bul.  Soc.  Normandie,  1896-9,  t.  VIII,  p.  323- 
333. 

Ce  bourgeois  de  Rouen  (v.  p.  299),  fort  peu  cultivé,  passionné  et 
partial,  décrit  avec  vivacité  et  couleur  l'hiver  de  1709  et  ses  consé- 
quences. L'intendant,  ayant  fait  mettre  du  blé  dans  les  greniers 
pour  le  vendre  ensuite  à  la  halle,  alors  que  celle-ci  en  était  dépour- 
vue, est  accusé  d'accaparement.  En  juillet,  une  émeute  éclate  et 
s'étend  à  Elbeuf  et  à  Harfleur,  marquée  par  de  nombreux  pillages. 
Au  bout  de  quinze  jours,  les  troupes  arrivent  pour  rétablir  l'ordre. 
Les  appréciations  ont  besoin  de  contrôle. 

7305.  Procès-verbal  de  la  sédition  de  Pradelles,  pub.  p.  Mos- 
nier,   Mém.   Soc.  se.   Haute-Loire,   1881-2,   t.   Ilf,    p.   200   :  émeute 
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causée  en  avril  1709,  par  les  mesures  prises  dans  le  Languedoc 
pour  parer  à  la  disette  :  les  habitants  de  Pradelles  ne  veulent  pas 
se  dessaisir  de  leur  blé  et  résistent  par  les  armes.  Le  procès-verbal 
de  l'enquête  relate  tous  les  détails. 

7306.  Documents  inédits  sur  la  peste  de  Marseille  et  de  Pro- 
vence, 1713-1714,  pub.  p.  Ed.  Bonnet,  Assoc.  fr.,  1891-2,  t.  XX, 
2e  partie,  p.  1.006  :'  ce  sont  des  instructions  de  Nicolas  Desmaretz 
sur  les  mesures  à  prendre  et  une  lettre  de  Torcy  (1). 


1.  On  pourra  trouver  d'autres  indications  sur  les  émeutes  et  la 
misère  dans  le  tome  VIII,  chapitre  xiv,  Histoire  provinciale  et  locale, 
par  exemple  aux  n««  7461,  7473,  7504,  7522.  7529.  7638,  7708.7711, 
7739,   7746,   7833,   7844,  7905.  7992    et    8003., 

Pour  l'hiver  de  1709  (n°  7301) .  on  pourra  aussi  ajouter  les  détails 
donnés  dans  les  numéros  7319.  7395,  7504,  7546.  7552,  7571.  7587. 
7595,  7723,  7729.  7838.  7846,  7861.  7906.  7936,  7939.  7967.  7968. 
8003,  8006-7.  8010,  8050    et  8051. 
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